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Il est nuit, lu laae lirlItD, ti^ iila1lc« Ecinlilli'nl un luilinu d'un l'k'l il'unc 
nii>Lanu)llit>iu séri'nlli-'i Ih algi'n !<mi:iiicDU d'un K'ni ifii iinnr, hrisL- 
fiiti»(e. sëuhi. ghim.-. crolii^nl, »Tiii'nli.-ni. «Jali'AI cil vlulcnuvrafalni 
dr iL-upjuufllo âpre el i[ridcnl... cUi-i bnlajpnl Isa hpuloura Jo Jlonlmiirtrf. 
Au somiuiil lo jilal Élevé do eellG cidlinD, ua bamiao ml debunt. Sa gnndE 
duUiri! si^ projfiUu sur lu lurrain ]>iermii tiiiirÉ pir la Innc... Ce vnyograr 
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n^^e la villu immenso qui l'vlend 1 tu piedi... Puis... JonI la nDire 
idlhiiiMlie dÉcDupo «es louri. sue cou|io1(», soi cUiu«, tet clochers sur la 
llmphllU bleuâirodi' l'Jiiiriinn, Uin<li< du milii'ii a>- e t acêan de pierres 
ifiléte un« vapeur lii.iiiin ir-..; qui r.uidil riiiiii' .■luilé du iniidi,.. C,,l la 

joyciHeniKnl la bruiaulc o.i|illjk', 

pas. Csslassci dr iléut' fuis. Il y a eiiirj siùelcs, Ut main wngetcsse ilu 
. Toul-PuiluiK m'avait poussé du fond de l'Asie Jusqu'Ici... Voyageur sdi- 
Isirc, l'avais laissé derrièra miri plus do deuil, plus dit dtopiitr, plus do 
dcsoslrcs, pliis do mort)... que n'en annicnl laissé les annfes Innombrables 



luHudK la nce di-s irai'ailleucs, 
iléo, luujaur* «clive, d qui, 
I ni npoa, sans récompense ni 



bruit do eeijDiei. dotes fMes nnelnmes, ne sail fOi... oli! ne siil pos que 
je suis jisa porto... Mais non, non, ma prince Jie sera pas une oalaniilé 
neutelle— La Seigneur, dans set vues impénélrablrs . m'a conduit jusqu'Ici 
A Iraien la France, on me faisant ivller sur mu roule jusqu'au pins huuiblc 



Et puis le spectre m'a quitté... Ce specin' 
fonds et sanglants... Qulnd fai Ibulé le s 
el glaefe a abandonné la mienne;... n a dï 



coniciencc 4 coni qnll doit Intlndder... Otd, car sans cela 11 louitrai t donc. 

jetant tout d'abard la terreur et la mort au cceur du pay^, '-m s<'iit de celle 
ville Inuneiiiiel Ob non!... nonl le Sdgnonr aura piiié... Nim... il ue me 
caDdainiiara pas ji ce nouveau supplice... llilat! dans eeiie %ilk'. mes 
frorea... Bout plus noiubreui et plua missiables qu'ailleurs... El c'c^t mui... 

luui qui leur apporloraîii la mnrt? La luart... au lieu du secours pressant 
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rriianlg Ib vjlld iminenso qui sYleiul 1 ses picdi... Puis... Joui la noire 
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ureiKDil que de grandi oiailKon nteniu^iem do iiaui«>u ceiu-là qui ini: 
denni moi In fumms «rnuiiu... Comuia loujoun. emportée par ririâiIaUbic 



richcascfl- Ainsi ne IraijlillL'iiMit JimiNi^ur' Innii' l [lunkuiiili:.., jMei^l lia 
racJiaieranI peul-«Irii ma k\m .■ii.'i iiflli' : C.'S luiiis ds riiuiiiiiie-lliuu : 
AWEI-V0U9 LBi uni US iiiiiiu...SEraii;iii leur seule fin. luurs seuls mnvei». 
A i DiuD ufl eei panucs U)uie»f ul!»nle9. ils conibailninnL. ii> vaincriieui 
m (lux pKltnii qui ODinmiG iM-pr^coi^ d'amour, de pan et d espdrance 
de 1 tuoune-Dieu pour des cnscignnacnU remplbua balne. de vloleneeei 
de diseipotr. Ces bax préirei..;-qiif. soudoyéi pir tel puisMntl ei par les 
ieoreux de ce inonde... leun coqqilices de unis les lempi... m lieu du 
deminder jai-Juis un peu do bonlieur pour mes frères qui Huffronl . qui 
gdmlssenl depuis ia slicliis, osent itire eu yiire Boni, Eeignour, qne le 
pauvre eil i JibbIs voué aoi t<iit'nhidaniceiiHHHle.».elqnelad^rrou 
que rnp^ncedB moins souDHr sur celle icrre est un crime à tes fcyi... 




Digilizefl By Google 




Digilizefl by Googli: 



Le leBdoiBBin du jour ou ii> siiii-nv vuiacoiir. ui^ci ii.r.^m Iuiiic^iit- 
deBonliiiailra, dbdt i^d 
lliilel de Sslnl-Diiier Q 

punir, elle i*att Iropbon (jimc imur <-^'i.i. i-i-i.. nimni un.,' .ne.' um. ili- 
recherehe qn'i l'ordiiiaire ; ses cji^vtm lilunus , iicu n i-irc siniijiiiiiriii 
spIMit sn bindetux. Fennoleol deux louftei crupm. qui supient fort bien 
i lU joiKï grUHs eiasaries: un bonnel éUit garni ds fn» robiM nseï: 
enio, en voyani oadamede Salnt-DItler KcaiiiIirerpmi|iisii'dledaii>M 
robe dfl minrfl grise- on daviniic que midiue GriTou mit dA requMr 

prendre et panr olilenir ce remarquable Dmincbaenent de la latllo replie 

reeradeicenee de coqneuerie mondaine. La prineessR , suivie de madanHi 
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II.' failli uil duré si.iiiljlail destiné au présidunlilL-ciilli: réiinlaii ; >A-t-un 

Grivois après avoir rcgarilé sous la Ublc, u la cliinccliiïri: csl — Dites 
aussi^ l'on remplis»: d'eau bouillante une boule d'élain. dans le ai uA 

niadame... c'eil déjà nn vni brus'iorl. vajezdone? El puis, si Son Ëmi- 
uencea toujours froid, nuiiise^neur rèv«i|ua de lIoKagon a toujours ebaud; 

madame Grivois ; ■ — Est-ce qno Son Ëminenee monseigneur le eardinalde 
Mallpieri n'esl pas le supérieur Je monseigneur lénlquoda Ualfagen? — Si. 
inadame. — Eb bien ! seliin la hlèrarcliii', c'est û nionseiîîaeur ji suulTrir de 

railei ce que je tous di.s, nwUez du bui» dans \r feu. Bu rcsU!. rien de plus 

llelgique;iU'slfori natund qu'ils soient habitués Âd^ températures diOé- 

Irou^c qu'il fait trop chaud ici ; mais^nmn! sainte religion ne nous cnîa^^ 

On eaïuisll u.aintcnadl la cause de la loilelle un peu coquette de la prin- 
eesse de Saiiil Dizier. Il t'agisiail de recevoir dignement di's pnl'Ials qui . 
réunis au père d'Aigrignj el à d'ïutrcs dignilairti île l'Église, avaienl déjà 

JiTEluier dîner de garons, une reniiue d'e-prit qui hil ]:i priiuiéi-e Icdum 
do première gjuvre inédite, ne sont iiai \ii\is ra.ticui , jiloi tiers el en 
même temps plut siiigncus.iiienl enipreïïés aujireo de leurs liélus que ne 

Intérêts s'agiter, se déluitu'. tlii i ede l'i i[cvant elle, euteuilre des gens 
torl capables lui deiiiauder sou uu> sur uu t^iiies ilispisiliuus pnliqucB 
rebtiregiriDilueneedes euugrégalions de femmes, e'éluit pour la prinoeug 
i en mourir d'orgueil, car lenri immaca et leurs Cnnaliim eaauertlenl 
■inil 1 jimali a pribmtlDti d'Mre considérée... environ conuiie tineialnle 
mère de rÉgliie... Aussi pour cei prélala Indigèneg ou emUqneâ iTuil-elle 
iléplofé une Ibulo cToncIueuHs cilineria et de benoîtes cDqBelterlcg. Rien 
de plus Ir^ique, d'aillour», que les tnnflgunlions mcaseli» ds câlin 
femme sans eirur. niais aimant ■Incéremunt, patslomiéiiieDl, l'inirigue ellt 
domination de ceterie. Elleavilt, ielon les pnigri> de l'i^i inturellemeni 
jiassé de l'intrigue ainourcusellInlriguepoUlIquo, etderiDlriguapoIiliqiHi 
à rinlrigue religieuse. 

Au moment ail midanw do SaintDîiier leruûœiit l'inafieellon de gc> pré- 
paralilï, un bruit durolturei, relenllasant dans la conr de riillel, l'netUt de 
l'atTivée des |i«r>ioiiDïs qu'elle ntti'ndult ; tant diMile ces penonnes étalent 



tt l.K JUIF UniUHT. 

du rang le plu* &eié, car, contra Uiiii la luagu, elle >ira Ici recevoir 1 la 
porte de un premier ulon. Cdait en dlet le cardinal Halipleri, qui anil 
lanjatirs froid , el l'étéqiic lidge de Halfigen , qoi avait loujoora duud : le 
père d'Algrigny le> M»wni|XigRtil. La cardinal romain étoil un grand 
bomma.pluiaueuiqoa nuigra. el i la pbfiionomle baulaine el ru>éa. A 
la figure jBuuiirecllioulIiei il louchati beancimp. et les veux nouseiaieni 



Il re|Hit gracieuicnieni ja 
W. ai voua le vouln Ue> 
veneràboita au cardiOB 



enneur d'offrir i 
- Dn peu de TÎn 



« Velre âninence n'approuvera aans doute, ■ dit le père d'Aigrigny au 
cardinal pendant qne wlui'd dégiMaïl gravemenl Ici peliU pllés ani 
huilrca. ■ je n'ai pas cru devoir i]onvi>c|uer pour siijDunrbui uioDirigncui 
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JUS uvilir ù\rc Sa Révérence le père Rodin el avec 
ul i fall parljculler et conadcnUcl. — Noire Iréi^er 
pire * eu parbilemenl rabou , > <lit le cudinil , • car Ihbb que par set 




- voire ÉmiDenespinii Être conniDaieaueK SUIS 




grignv nprii sérleuseneni 



uiiiepdna'Aigrignv: ■ aiiwi eap^nnt aae. grlea a iimpuitiOB TlgoDnuii! 
que >oirs ÉnugeiKcvieniaiMiner a leptocoiK». nous obttendrOiH la iibaté 
u l'iiHigreneni. Aim lu ileu ne leunei rronnit iniceib ue pniiouDuie ci 
ue asi painniHiue , iHnu Burona de boni ctlIiDliquo nmaiiu , CienoMii- 
Mnli, bien diacipUiiéi, i|Di deviendrnni (imi le> reapcclnoui lujela de 
iwlre aalnt-pèrE. -~ El de la aorte, itansiin leinpa donné, ■ reprit l'évéque 
lielge en murisnl. ■ si nolru nintiiére venlail, Je BUppoie, délier, les 
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I.A COLLATION. Il 
<ait trii-gmii h nsnifats i qnelqite) membres du bai tiagi piftendcnl 
faire causa coiboidiki tnee le populBirs. donl lia partagent la paumlé, Im 
privalloiu. a se préparent i rfctamer. an nom Je régaliU éiangjllqiie. 
conlr« et qu1lB appcllenl la despolique trtcliicralie ilet ivequaa. — SUt 
ivaienl celte audace,- l'ïcrla le cardinal. ■ Il n'y wnll pas d'InietdiUiOn, 
pa9 de peinta aueiaévèn». ciniire ane pardile rébellion. — Ib amit plm 
encore. monidgacnF i quctquea-un> longenl li Ihire un lehiMMi, i demander 
qneTÈgllH françaïie soll atHoloment séparée de Renie, sotia le prélexCequc 
riillramanlanisme t df nalnré , eerrompu la pnralé priinllli« d« préceplen 
dn Chritt. tin Jeune praire, d'abord nilsdonDaire , pub carédenaipagm. 
l'abbé Gabriel de Hcnnepont, que j'ai bil nunder i Parts par ses lupédenrs. 
s'esl bille ccnlrc d'ene lorto de propagande; ils nsiembli plusieurs des- 

nne obéiuance absolue à iFurs évéques, lanlque rien ne serait chai^ dana 
Il biérarcbie eiiilanle. il les a eiig:^ i user de lenn dnlli de ciloyens 
fronçais pour arriver légaleineni i ce qu'il appelle raffrancbisscment du bas 
clergé. Car. selon loi. les prélrea de paroisses sont litres au bon pbîsirilcs 
éréqncs qui lea inlerdisenl el leur ûlenl leur pain, sans appel ni i:oiirrâlt' 

lUilân, dans lequel II buniccla Icnienienl un nia»epain lait en fnrmc de 
croise épiscopale. 

Inrili par l'exemple, le cardinal, sous le prcU'ilc d'aller rGcliauBcraa (ta 
deU cbeiniBétseii pieds loujours glacé!, jugra é prcpa^ile s'offrir un verre 
d'excellenl iln vieux de Malaga. qu'il bunia pr gorgées avec un air de 
médilallon pnibnde ; après quoi il reprit; > Ainsi, cet abbé Gabriel se pose 
en rélbniulcor. Ce di^I être un ambitieui. Esi-il dangcreui? — Sur no« 
ovb, ses Bupérieun l'onl jugé Ici; on lui a ordonné de se rendre ici; il 
Tlendralouli l'heure, el je dirai A Voire Ëminencc pourquoi je l'ai mandé; 
nuis luparavant, veid une noie qui. en quelques lignes, eijiose Ici funeilee 
tendances de l'abbé Gabriel. On lui a adressé les questieii* auinuilca «ir 

réponses que set supérieurs l'ont rappelé. 

Ce disant, le pére d'AlgrIgnj prit dans son poilefeuiUe un papier qu'il lui 
en CCS termes : •Demande: - — Est-Il ml que vous ayei rendu lesdevoln 

■ religieux inn babllant de votre paroisse, nunldans l'impéniteuce finale 
■I la plus détestable , puisqu'il s'était suicidé? ■ Uéponie de l'abbé Gabriel : 
« — Ja biittinadH ta dernien dnoirs,pvT9 fH, jdu$ quê tout autrtf » 

■ nu'ton dt laflntoi^iablt, il nrefl htmla da firièra dt TÉglilt i jKndaal ta 

• Huil qui a ihIoI an (iilerrniten<,/iiC Encore luipJDrtfpiiKr fui fa mitéribDnfe 

■ dioDK. i> Demande : <■ — Eit-ii rrai que vota ayei refusé des vases sacrés 

• en vermeD et divers embellissements dont une de toi onaillai, obéissant 
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■ 1 UD léle pfsnx, imililt doter mit paroliBA? • Hfponir : ■ — J'ai nfatt 

• mmwiÀveniKtJrint «nbJfAHmnIf, pont quitaiHaiuM ilaSiigHtar 

> M mjmrtiln timthHiiiiafale,a/iiiiiTi^piliriaiuautaiaifiitlltt 
h qtttte divin SimveuF ut ni dm vnt ApUi; J'ai t/iypgi ta pfTBfHUfiif mu- 

- lail ftatiànupimiiaêtitiniililmfibailiâmfb'geratmyintBiaimiiia 
. jHdiiinua . eanmiM que «la uroù pin aj|FiiUi Stlgonr. > — Sabi 
eri\ une. amete n vioirnie cieciaiiiaiion eonin lorncmcnl iet lemplo! > 

I..' iii'M' il' 11.1 mil.. ' ' iJi'ii.jiiiiri' : ■ - " vnl i|Hii vous ayu 

.1 n'iiri' >ijiijs >i>iir iiir-iit li n' i l miiuiii' iii'iiiiaiii uiusieun joiin un hobltanl 

> iBDla? Est-il mi que non-Kulemcnl votu n aya pu tooté ds te convertir 

> i la tcUgtao uthnlIqiM, apostollqu* et romaine, mab que tobs aycr 

- poDBi ronbli de vi» deniin Jntqul enli^rrer ci'I lirr^iiqui' dans le 
. champ du rf|iDi conHenS i ceux do nolri; uiiiin' rniiiiiiiLnirin - i lii pram-; 

> — f n lit m» /Hna ilaîl mmitU, &a ne '"i f.'n.i'ir.' .'i i.i'i ir..!».. 

■ ^tn'Ugnl, fti /orra lui oui wiwfHj jio 

1 un homai impiU^bU gufliirf il Jeroil une iniiii-f ic'i/n: j m rtruEim rr 

■ tMlliitd daiil mil mniiBn, j'ai coiaili ia dctnitri jomi, ulU inmrre crraliin 

. 0 (iKinBii™i baiêé U enidpi. £1 m» i\me. impli el jiun, jhI rjSoIffl ,îmn 
« fo Mt» dv Crfaieiif... J^aiftrmi srI ptiiipims uvtt mpeti, je tai eiittveli 

* t'ai cru digut d'iffîrtrdaHt û champ dît repox- 1. — l>c miciix en mieiii . ' 

riblBCOnlro ccUe maiime qui eel lecalholiclsma loul cnllvr : /Ton l'Èglitt, 
ponbulut. — Tout ced Ht d'autant plus grave, monieigneur. ■ reprit le 
pérc d'A^gny, > que la douceur, la cbariK. le dévouement loni dir^ltens 
de robbé Gabriel ont «ereé non-senlement daiu u comiiune.niaia dans les 




complot à la compagnie de Utot de sa pan de ces biens. Néanmoins. Sa 
Révérenee le père Rodin croit que al Votre Èminence, après avoir moniré i 
l'abbé Gabriel qu'il allait tlro révoqué par ses supérieurs, lui propDialt une 
podilen émineDleiRome...DiiiKinTrait peul'élre lui bire quiller [a France 
Dt éveiller en lui dea genlImeDU d'aubiliou qui sommeillnit saiu doute, eor 
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tX JDIF EBRAHT. 
ill daler min pinriHuT • HtpoiiK : ■■ ~ J'ai nfuiè 



ai du (Bnlimeiili cTiMbltisn qui sanineilk'nl uns foule, cir 
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LA C0li.lT10H. 13 
Voire imincncs l'a dit rorl judiciflaiencnl , • tout réfomuleur di^t Ure 
anbUieai. ■ — J'approove ente idée, ■ dit la conlirai tftit un momimt de 
réunion ; « anc ton mérite, irea Ba pniuaDce d^Dctien sur les bummet , 
lïbM Gabriel pnlicrimlrt«-liauu..*1l eu dodls;». cl s'il ne rot pu... 
Il raaliaieiucpoiirls oint de VÈgVx quil uit i Itome qulcl:... car. i 
HonH... noiuaTona. tihh lourei, nuin tria-cber pire... des garanllea que 



la dit à Roue; mais que pensei-vous... du caractère du pere Radin?... 
Peal-OB «Tdr en loi nue comi^ileraeiit atenglsT— c'eMun esprit tl 
iraochani, tl ciiUer, ai ireret, li Itnpénélrablc... ' dit le père d'Atgrigny 
BTechédlaHmi, -qull est difBf ilo de portcrsurlui un jugement ccrlain... 



ceUedelapluigTandeginir 



lent prix la ptatUa;.., Car 1V< 
depuialengloupa... et quefal 
untenptdsnnj,... bieDredootoble. — E 
gn;, emporli par M jalotide contre Ilnlii 
de Votre Ëinlnence; car qnelqueftili j'ai si 
ausai efOaynnle que profonde; al puisqu 

Le père d'Aigr^nyneputoonUuDer. A 
avoir frappé, entre-Mllla la porte el 111 un 
répondit par ur 

a|né9. Rolin entra dani le ealon. 



Hais Je pense... que si son appa- 
[| bndrailJi 

i'egi ménagées i Rome 



on Griiois, après 
iio. La princesse 
II. Cne seconde 
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ne fil enlreprie de hire Tivre. PounnlTei El plongeanl aee 

dîna lea gouiteu de tua paottlan, il regard] le père d'Algrignj' 
c. • — Votro Révérence m'a dnnmBiil Udmè, ■ npcll le pire 
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d'AîgrigDf . • Dun pBsd'ovoircberdii par louslu niovei» possibles A rentrer 
djins (lefl biens odicusetaeni iien>béa a notro coiapagnie... — lous toi 




j^i parlé gloire impériale, liumlliillan delà France, esjiéniiicedans len>i 

plein d'adonUon pour ce loleur du trénes qui u tico le boulet è Sgiule- 

aitsïi houlnei dans celle belle >ana cerveUe quelques notes guerritres wi 
iuirîuliiiiirs , Gt vmli que la donuc des lïnfires ahuries sani nroir pour 
qui, pour iguoi, ni commuol. J'ai bien fait plus, surina fol'..,, fat parié 
omourclti! aies un jeona llgrD nunge. Quand }a voualedlnis queo'élait 
lanieniable de voir un bonme un peu inlelligent l'amdndrir, comns je rai 
lail , par luus ces pellli uofeni . s'abaisser i) nouer si liborlenieineni les 
mille lilsdaeeue tnnue obscure! Beau ipeclacle, n'esl-ce past voir l'arai- 
gnée tisser eiHDiitréuenI ta laile... eomme c'a! inléressant, un vilain petit 
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heurcA DpTÛs;.„ que Irouvci-vouA^/ le pctiL animpl noirâtre bicQ gorgé, 
bien Kpa, eldans sa lollc, une iloiiiiineilc lones mouckcs si enlacées, ai 
garrMIécs, (|ue le prtil eniiual noîrâlrc n'a plus qu'à choisir 1 son aise 

d'une maniée élrango; ses jevi, ordinaircmcnl A demi voilas par ie> flas- 
ques paupières, s'ouirirenl lout gramls el sentilârent briller plni qus do 
eoiUDmaj le Jiuiite lenlalt en lai depuis quelques insunts Due lorte d'ei- 
ellallon fébrile; il l'atlrlbaatl à 1* laite qu'il aaulenidl devant ees éminenu 
personnages, qui subistiieDl déjà l'ïnOnencc ds sa parole orîgïnals el 
tranchante. 

L« père d'AlgrIgny conimentall i reflreller d'avtdr enflaRé celle lutte ; 
pouTisni II reprji atec une irenie mti cuiieniiB ; n le ne coniesiB pu la 
leniiiie ue rns niovcna. je sm» u aciinru aveo vous : us sinii irus-iiuoriu... 



reique du pruKs indien . 
> luadsnoiieua da Cirdovi 

parulvsé relTet de ee oevou 



M. le cardinil avec euriosité en £'a<xuii<laiil iur I.1 lable. — Il eu rcsulle 
irabord, • dit Uedin, que lorsque le gilui dangcrcui ennemi que l'on 
puiiae ardr eit dingemaemeDt bleué, il quille le cbamp de baluiileî 
<^eat dèji qnelqne ebeie, ce ma aeinUe? — Bu cDèt, • dil la prluceais, 
<i l'eapril. I^udacs de madenulselle de Cardovllle pouvaient en faire Itima 
de la coalition dirigée conlre nous. — Soit, ■ rcpiil nhsilnémpDi le pén 
d'Aigrignï ; " sous ce rapport elle n'est plu- j cr.iinilri-, c'ni nu .ivanlagu. 

dit7 ■ demanda froideuienl Hodin avec a^surnnue. « Sai-cz-vous pourquoi 
j'ai lant lïll pour la rapprocher, d'abord nislgré elle, de Djaiuia, d 
ensuilc pour l'éldgncr de lui encore malgré elle? — Je vous le denamle. •■ 
dil le pére d'AigrIgny, ■ en quoi cet or^e de puiloni empédiera-l-ll mwla- 
moiiells de Cardoville cl le prince d'heriler? — Est-ce d'un cid lereln on 
d'un ciel d'orage que part la (budra qnl éclale el qui frappe? p dit Sodtn 
d'un Ion dédaigneux. ■ Soyez iranqullle, Jeiaural oit placer te paralonnerni. 
Quant k H. Hardy, cet bonune vivait pour trois choKS : pour ses ouvriers , 
pour un ami, pour une maîtresse I U a reçu In^ Iraila eu plnn eonir. Je 
vise loujoun an «etir, moi ; c*»! Ugû cl c'est sûr. — Ceil légal, cfeil silr 



retpéiua. " dii la ptincoua. «s concoiira do un» Kanuiveiu i iiaicou- 
vatt ds CCI abominablu tuuiiero. — voici a. Kardv ihiiidc ùma tea iHns 



in ds Barduni cl da Xérit dit nudaun do îiaini-lNiier. i 

fsdecegsAiniiiitaBÏodin. Celui-ci prii un ItteoD *u btHinl. cm 

tin v,-m- lie vin de Nnlfre qu'il bul d'un Imll. Urnuit auulai 

I iiiiii ni' '< II.' mil' xiTiuuo luiucaim ii oiicr i ii' un K' i ii 



ic (ItKici à i>ratiu3 do M. ILbrIvT — Qa'é 
«Il qnc plus âpre A la curcc de cel il 
signgny, inienouremeni oniré un 



^•ci-vousT X lui dit 
npni Houia en ircasaiii 



faire hifn viiir au pire d'AiErigm . qui fait le nmiKr... mes aulres mou- 
dirs,.. les ton Dllcsau géiiéral Simon, par cïeni]ili;, do jour en jour plus 
iriiUs. plut auaiUies. en leniani une barrfero giacce seierer enir« euia ol 
lemanîciiai— El celui-ci— depuis la monde nn père, il laui lenleDoro , ii 
lam la voir, uniuc. u^hird entra demi pensée» conlrairea. aajourd'nui se 
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I,E BILAN. IS 
il ceci... (leniain dithoiuré ne la lïlt pu; ce 
soldil, as bina du l'empire, ml i prfecnt plm biMe, plas irrësidu qu'un 
enbnl. Vojom... qui rcile4JI encore ilo celle ramillc impio?... Jscqiies 
RCDDepont? DemaDdei i Hâtait dans quel Mat d'iifbélcnicnt l'orgie a jeté 
ceuilârable. ri vers niicl uMme il roule t.., Vnilii mnii liilnn... voilfi dnnt 



piICns'... Dd ib pium pour co ilardv 
amie pDiuninrape qai n nnili [os uj 



ponr celte feinille de renéj;;il.s ,\,M I j.îcul, idjps Mime, n-m cmlea 

miiia iiToir vine miiii- 1 t. mur i'Ui:oi'r un lujui ufr m iouu>c. mi mai 

)Iède etdcipi. sa niaudilc A rdcicr la (tlo conlro noutî... Comni 
pour DOUA deionu ri' uo ne» \ loen'S. noufi n aoriDiispM K uroii UBieseci 



co ht JDiF EnnkHT. 

nuit, e> TOulmt remMlcr t une nouielle déMUmee, Il illi ubuOcit,» 
Tant un lUIn TCm ât-via qu'il anb ifnn lnll> pnii il minl au mumenl 
DÛ le ctrdiilil lui disait t » SI b mlTeliB que laai lulvei il r^nl <!c celle 
bmllls anit eu beHun d'an juHiS la , mon Irès-cber père, vuu^ l'eii^Aici 
jnaliGéa vliloriMtMmeiil par vos dernières pamlei;... nan-sciilf-iiiciu sf\m 
vMeuiiiMe>ijalerd|iile,vou>£lci dîna mire plein droK, iiv.ù-. il u t -i lA 
rien de répcilmiilbte aui yeux dei lalibnmalneijquani iim lui- ili>iiK-s, 
tfeat plBiie au Sïlgnenr que de emUnUig et de lernucr l'impie jiar les 

V^Bcn, liiiai que In tratraa Mririanlt, par l'aunnne* diabolique de 
Ili>dln,etranuniiïuneKirle dMmintion eniallTe, le pérs d'A^i^; lui 
dil: • Jale caiiiËliB,rii ™ lot dedonler delïspfildaValreRértreiice; 
irampi par l'ii^nrence des naj^ens que toui avei emplajrés, les couldtnnt 
iselimeiit, je n'inia pu juger de leur enaemUe redeulabla, etenrtout des 
risultala qu'Ib ont en efbt produila. MaiDlonanl, je le 1011^ le auecès, grlce 

i mus , n'est plu dootem Et esd eU am aûgtritlon , » reprit flodln 

avec une loqulieuce Gévrense ; • loulea ces paulo» miui i celle benie en 
lis lemement «leritimiei... conune ralcbimiile Dencbisur 
uilnre qui pont lui dmoer des tréeora en 
le heure... • Rodin n'ieben pu, Il perla 



merdi— J'ai peu dormi colionBui... eest de la bUgue:... riende|rius. 
la disais donc que moi sobI pontais à eello faomc dingor celle itBire... 
uudenon reiA:uter... 11 me laui uisparaiire... mais vciuer incessamment 

I^r....» aiOUHl Etodmuuiii' ir iv . n ii -cc. . - llmi ur-rner iiitu. . dit 
leeaidiDaloTeomquieluuc, . ii: '-i.i- ii"L.ii' du ■ ims i-u> jMti ami cmciii 
indlapoti... Voira ptleuriirMonl iiuiir... - - Lt.-I uns^iue. i' MionUil cou- 
regcusemenl Bedin: 1 mais n :ic iii aïui; pu imur ii pi:u... Revenons 1 
netre affaira... Voici l'beure. oerc U'jtigi'igay. eu vos qualités, et vous en 
ûTOi do grandes , je no les ai jamib niées... ne peuvent £ire d'un grand 
secours... Vous aiei do la sdduchon... du diaime... une éloquence pecié' 
IraniOî... 11 bndra...p Rodius'inierrampiiencore.Mnlïwii ru isseiaii d'une 
sueur froiue: n senlii ses jambes so dérober sous lui. et un. maigre sou 
Dpiniiire énergie : u Je 1 avoue... le ne me sens pas iiien: ci'ni'nii.iiii, ce 

Buis glacé Raiipracbei-vous du fcui cosi un malaise siitin , • uit i tvc- 

queen lui oQiani la liras avec un dévouement liéroique, • cela n'aura pas 
de lulle — Si vous preniez quelque boisson chaude , une lasse de ibé? • 
dil la prInecsiE. • H. Baleinier doit venir liienUl beureusement ; il nous lui- 
aureru... sur celle indispDHlïon... — En véiïlé... c'est inexplicable, f dît le 



rallim de tes Imils. quIseilDunnpnulcnt A rue il a'il. Roiliii uli d'une toi 
brisée qo'il llclii de rendre ferme i ■ Ce Feu ms riehaulTé i eu ne sen 
non:... j'ii bien, par me (oi ! le temps de ne dorlolCF... Quel i-prapmi- 
iDiDbor malaife au momeiil où lalbireReDuc|Knit...ne pciil ràu^sir qirc pu 
RKii mil '.„ Iii'vi'nnnsilniici noire a<[iire...]e voiicclisiii>. |»'i'c il Aitirium 



linilin s inri^rroiiipLE l'iioorc. Ccite Ibb II pon«sa un en ûi^iu, loniba sur une 
cltaiso phi^L'f ]aes -la lui. Ee rejeta eonvultiremenl en arnvre. et appiivaiit 
sca deuxmiiiu sur sa poitrine, il l écria: ■ Ohl que je souHrel... > 

Alori, ehrae eSroj'eblel à l'all^nllon de> inlddeRediu inceéda uns 
déepnipoBÎIioD eadRvAreaw presque mûri repMeqne la pensée;... eesyaaxt 
déjà caves, s'injccttroni de soDg el semblèrent ee retirer au fond do leur 
orbite, dont l'ombre ainsi agrandie fonua comnK deux treiis noirs du creut 
desquels luisaient deux prunelles de feu ; (lus lirailleuiunLs ncrvcui saccadés 
teodircnlet collèrent sur les moindres saillies des os du visage In peau flan- 
que, bumide , glacée, qui devint instfinlanénient verddtre ^ de ses lèvres, 
bridées parle rictus d'une douleur atroce, l'èelisppalt un seuffle haielanl, 
de leups à entre Inlerrompu par ces mou : • Ob I... jesouirre...je brale... > 
Puis, eédani i un innspoH fitrinu, Bodln, du bout de «s ongles, iabou- 
rall n poililBe nue, car il avait fait sauter la boulant de ion gilet et i 



cbeicui gris béritaés autour de «a ftce verte , attaobanl ses yeux nnigo et 
flambojanls sur le cardinal, qui. 1 ee moment, se pencliill vera Inî, !t te 
saisit de ÉC8 deux mains convulsives, el, avee bu accent lerriMe. Il s'écria 
d'une voix itranguKe : ■ Cirdlaal Hallpleri... celte maladie esl Irqi 
subite;... on se déie de moi à Iloaie;...Tau9étesdelaraeedes Bor^n... 
etvDtreseerélaico..-élailcbeimineo matin... — Helbeareui!... qu'ose-t-il 
dire?... n s'éDrlale prélat, ausd slnpéâiil qnlndlgnj de cette aceusa lion. 
Ce disant, le cardinal llcball de su débamsser de l'étreinte du jésuite, dont 
les delgla crispés araienl 1« toidenr du fer. • — On m'a empoisonné..., ■ 
■unrmure Rudtn. EtiVaSalsianl snr lui-même, U relomixt dans les bras du 
pèred'Algrignï, 

Uelgré ion elrol, la cardinal ant le temps de dire lout bu i celiitd : 
■ Il croit qu'on veut l'empoisonner j... il niacbine donc quelque chose de 

La porte du salon s' 



i,K JUIF krhaxt. 



il'^lre al'a<|ué subllniiciit de coniulsiona affrouie»;... wnei... irncr, — 
Du duntulsîona... co o'fiit rien, colrnox-vau», madamo, djl le iIi>cU:ur cii 
jpranl san cliappau sur nn moubJa ei en l'opprocliaiil A la hâlc du groupn 
qui «nlonrall 1D moribond. 

> Votci le docleiir.... > l'to'la la prinenuc. Toiu a'^arljrenl, nHdMle 
péntd'Aîgrigny qui nalenait Hodin.slalui sur une chaise. ■— Ciel... quel 

a^isonlo la f»ce Je Rodin, qui ite verte dcvenail bleuiirp. . - Qii-v n-l-il 
donc?" deinaiidJrciit les spedileurs (oui d'unovoii. ■ — <:■■ nn'it y ■i'.;. ■ 
re|)rll le docicur en te rej cla ni en arriére . comme >'il inii iiiiin-tir i^iir iki 
terpenli ■ c'est le clioWni, ol c'csl conligieni. .\ ee iiiiil cllraianl, 
nuq^quo, la pùn d'Algrignjr abmdanna Rodin qui rniila sur le lapis, 
■ Ile» perdu N l'iicrla lo docteur Baleinier, ■ penrUnt Je cours chercher 
eeqaii uni pour [cnicriin dernier effori. > Et use prédpiu ven a porie. 
La pnnoeesB do Hiini-Dincr. lo pcrB d'Aigngnv. i^éque ai le cardimii op 

porte quO |MT^i>n IV, rclniii 'liiil crnriM, iilt'iiiii: ivrir, 

EneS-OUl-ril ,.n,.|-!r-il. ni.M. ,In I i;..l,n,l |,,.nil.i:.,t,ri.llMvpp 

du n p 
fignre 

loustxs visages coniracus. uouieverseii par i i-pauvanie... Le icunoprâm! 
railiii cire reuvonipar luinyarda. qni. le prOdpiiani par luine qu'ir 
nom aonirir. a jcriucni i > N eolret pas... il meurt du choléra... uuvei- 




mnnbm contournés par 



mai... qus ie... mm ai luii... l'iiiei... BO mabanuonnet piii... ne. 
Radia ne pui icnever: il élan ptnenu a te soulever sur ton tiani 
pousH un grand en. et reiembi sans monvemeni. 



Lo même jour, dam les journaux du loir, on lltail : • te tMéra ni a 
Ptrà... hfmmltraa l'eil âérltr/ aujiimtl'liui, i (ro£t /ieuiM « icmie, mile 
Bah/luai, à rUltt Sainl-Diclrr. . 
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p1l,v91onainH.« ihiiiihikmii 
Les pu cuieniprécipiit's, < 
il'idupper au perii i e( pui! 



H-i. le ui'scspoir. A uiaqui: 
len mrc nie ! lonioi puni 
leiu qnoéirHiDOBii» emniii 



L iduipi fWLf» dit pru CM iiuuiinir. uu 
lU di!«Bjiérde». C'élaieni teai i qui 
lueiqu un pour remplir lei biéns. Oi 



autres qui. ilans Ici mes. eniraleni pidnra et wclaicnl vides, ces dernières 
loilurcs enlraitm vides el bienidt aertaienl p[einei. Penilint a lemps-li les 
TÏlnB des misons s lUumiDBieDt, elsaurenl les lumières hrùiaienl jusqu'au 



... eui, qui ne s'i^jaien 



' lalL'iii [mil .1 tiiiip ilr> i minés, liruyanls, liijugi.'iir!s i l lji llli<ui» ilf 

rougc-JIrci sàr loi supins uoinel lor loi pierres LIdikIics des si'pulcrcs. 
Inn nombre de iVissojeiirs fassajaienl all^frement en frrdonnanl. Ce ilin- 
gereui el nuli: néticr ic pi3ail ihir» presque à prix d'or; on avait lant 
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D^iileurs, loul sb prépare him J.^ eu cùM; un asîiirc aussi que l'i^meutu 

imuiT — Ici prèi, viens,., viens, i EL li» drui hommus disparurent 
précipilamiDiiut. 

Leaolflil, eomincngBiil à décliner, jelail ses rayons dorés sur les nôtres 
Mulpluret du portail do Noire -Uami;. et sur la mas»: imposante de ses 
lien laun qui ce dressaient au milieu d'un ciel parfailenienl bleu, car 
degaH pliutoin jonrt un vent de nard-est, see et glacé, luliyaiilet moln- 
drea iraagei. (lu tassemblenienl assez nombrvui. encombrant, nous l'arons 
dit, les «boula de t'Hdlel-Dieii. se prcsenit oui grilles dont la péristyle do 
llntpleo est entoun! ; derrière la grille on voyait rangé un piquet d'înfin- 
leiie,earleserisde « jVorlauz mnlrci»)/» étaient devenus de plus en plus 
I..Les gens qui vuciléraicnl ainsi a]i|arLenaienl i une populace 
jabondo et corrompue.,, à la lie de Paris î aussi, cbosc elFrayanle, 
nreui que l'on Irauporlnit , traversant (orecment ecs groupes 
~ au milieu de clameura ^istrea et de cris 



loi malntei j mail 1rs bni 
menvemenl) eenvuhib d'an agouiiut éearlalent le drap , qui bissait voir 
une face cadaréreuie. Au lien d'épouvanter ie> nilérablea raHemblés 
devint lliosidea, de pariait speclaeies devenaient pour enx le signal de 
plaisanteries de cannibales, eu de prédictions atroces sur lo sort de ces 
malbeUFeni une fins au pouvoir des médecins. 

trouvaient mélèt b la populace. Enulta du désastre de ta lubrique de 
M. Hardy, le carrier, ! 



il) - I.E JUII' KRHAST. 

encore: BU l«ls. ippisanue et aeia iiTUie, ■'■Dpnpli tm l'épatile de l'un de 
se» compagnons: nn peiii cniii» guimi en «ingiDinni, lenam mpinuBii 

hallail li^ rii|iiii'l, c;ir IVmnili: Branilsil faiilKiiir^ Saiiil-Anniine ; \c 



■urloi empDisonnemenlI dca maladea deriUUI-Dlcu, Aitlccueilll par lulo 
eiptatlDD de erb d'Ind^nulEon i cinq od tïx InHomca oa gnenlUefli Térita- 
blM tumlilB, Mbireni la corjii dn lambonr eiplnnt, rtlîvtrenl sur leurs 
■'panln, malgrd In cBorta de ses caiDarades, et, iHirlanl ce ^niiirc trophée, 

pirtOBl sur ICDT paauge 1 □ Placo an cadavre! voilà foniDionn empoisonne 
le peuple!... > 

Dn nouveau noDvementnil ijiiprlméi la foule jiar l'arrivée d'une berline 
de pule & quain) ohavani ; n'aynol pu passer sur le quai Napaléon, «lors 
an partie dipavé. celte Kiilun t eiait ateniurde i iraicra les met tonueuHs 
de la Cite, alin de gagner l'auiie rive ne la seine par le parvis noIce-Dame. 
Aiiral que Iriea d'anlns. mi émigranu ruyuleni Parii pour édtapper lu fl^au 

qui le dëdoiail} untJameatioitn eiiiiic ie ir lu- l'Fimiikr*' if^sis sur le siive 

de derrière âcbangârent un coup d'ccn ii'.'iir.n 4<ii ivi^sniti 'ic^ nnc riiikii^i- 
Dien, tandis qu'un jeune bomme. placé iinn. i ; i- i m ; i i . n i ' l1<'v:ini iIi 
la vollnre. baisse la glace pourrecantinaiiiJi i . nv iii>.iii i i:- <i . il. r uns. 
de craînie d'aceidenl. la foi 
eiall U. deUériaTa1;den9l 
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m rempu de cunpbrQp Pendai» qaoïqui» uiDuiuab voiiaro 
ni: IM potunon* condmiuem leurs chevun avec prfom- 
ne mmair, d'abonl lODnls a binlDlnii, drcnta duu lu 



l'ouvraicni por cncbsoiciUL'iii. Ce prgdigu s 
répétés dfl baiiDhe en bauflhe > Le lonigoi 
nurlt I » La tenSxe iei pompiu runilins db 
coq», on Iran wii en réiiniiiUon un ceriaïc 

SI tm gnmd nombre uopassaais ri't;:M ii:ii 



i peine tct cbeviux, suivait ualgré lui ^allure diurdoniiée que le charre- 
(ter donnait iraUelage. Ansat, llvrogne, afanldérlédeiaroDlo, vint droit 
3ur la bcrllDB, et l'accrodu. A ce dmc, le converde du Ibaigon » ren- 
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SI I.E JUIF UURAMI'. 

grand sslon du reslouranl s'ouvrinnl, el plniienn garpnu, I* icrvielle 
lous le lires, m jKncJicront sut etritdet, impDlisnb de voir l'anirtedea 

Enfin le grnii'sque curliïgi.' parui an milieu d'une clameur Immense, La 

clHnol ; dvallm ui ouiDiDQ» jiorlaiciit <lcs CQslumi» d« luntalslc i la (bis 
lilùganls cl richtsi la plupart do ces masques apjurmnoiciil ù la classe 
nvyenne et aisés. Ls bruil avait couru qu'une maicarade s'urt;aiusali afin 
de naiguer h dnléra , et ilu reiwmler, par celle joyeuse dC'monslrjilon, le 
moi» ne u pofiniaiiua effraiéa: ausuiot ariisua . leunes u<'n^ un jhuiiue. 



UC9 ^leiquemeni d^guls^ en postujDiu uc& iruiiiiica [uiifuns. 
X nea lOnuidamt*. pormoi A leor chapeau acs uicurcuses vu 
tileurboutenniiTU de gros bouquets de roset eL d^ boullellca 
nauiiaieiii le quaarige. ùui u DiauMarma at ce dur eiaicni 
IwnoDnagei aiieoDrinnoi TCDrriseniani i is ria. la Mm, 



Uclle du rei 
gnlïcraiiLuii 



Il faut bdre, rln:. j.>u,:r iM laiii^ l'uiuuui-. .. Le fin avait pour représen 

un eros siiunu pansu . vi'uiru , ii'aiiu , cornu ruiii isnininnu un m 

nu Truni. ueni ue paniiicre a i épanie. et a la maiD une grande Godpe oo 



Le Iwnla 
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Là HjtSCADADE DD CHOLâlU. 



étalcnl Icinli (TiUle IkIIb coulcnr Terdllre; la mala d£cluni<a, pretquc 
loDjiiunBgilAs d'un friwon fiévreux (doo (Uni, nuÎB nalard). l'appufiil sur 
une einne 1 bec de coriila ; U parlait enfin , mmme il eonilent i tout 
Génmle, dea bu rauges à Janetiires bood^ cl de heuhts mules de eislor 
noir. Ce pnlcique reprétenunl du cluliri 4lalt Couche-loul-Nu. Halgré 
une fièvre Icnle cl dangereuse, eiaiée par rabot de l'ean-de-Tie et par la 
débflnche, Gâvro qui le ninaïl seurdemont, Jeequcs avalL àtà ca^agv par 
Morok i eencourlr 1 celle mascande. Lcdemplcur de b^li^i, m>Iii un riii de 

tmpaiiiUeel blafarde, enlourée d'une lon);uL' barbe jaii iiii iLiiiiiilj.iii Mir 

lement li ptafAlanamlB de sen rAle. De lenips ù aulre, d'un air graveaicnt 
narqueii, il q^Ult aux yeux du lioiiboaHie Cboléra un grand sac rempli 
de jelonibmj'anU.nir lequd éuieni pcinlei tootei urles de cartes i Jener. 
Cortuioe gène daui le mouvement de mu brai droit aanenjail que ledomp- 
lenr de bèla» te reuenlaU enea» on peu da la Ueenre que Inl itiII lUIe 
la panlli^ noire avant d'être évent>4e par DJalma. La Mit, ^mbolliant la 
rtra, venait à aon tour tecooer clanlquenieiU M marolle i pdoli aonorei 
et doit) aux oreilles du banbommB CliolirB ; la Folie était n>B jolie fille, 
alerte et preile, portant aor t« beau ebeveux nri» un bonnet phrfglea 
couleor écarialBj bUb remplaçait aupria de CoucliB-loat-Ho la pauvre roloo 
Bacehanal, qui n'eût pas manqué à uneKIe pareille, elle vaillante et et 
gaie > elle qui , in^tre encore . avali lait partie d'une toMcarado d'une 
portée peatéire rainiB pbiloiopbiqoe, nuis ausii amusante. Une autre jolie 
eréntuni. ntademiriielle Vodette UorDÎelioui. qui poiail lu lono ebei un 
peintre en renom (un dos cavaliers du cort^], roprétenlail I'^indw et le 
repréeenlatt 1 merveille; on ne pouvait prêter i TAmour nn plus cliaraiant 
vIiagB et des tonnes plus gracienset. Vélue d'une tunique bleue pailletée, 
poriant un bandeau bleu et argent sur ses cheveux cbilains, et deux petites 
ailes IraDsparentca derriËro sea blaocbos épaules. l'Amour, eroïeant sur son 
Indei goQchc son index dniJi, fuisaii, de lu'inpi ii aulre (qu'on excuse celle 
liivlalllé). luisait Irès-gciiUment cl Irès-iniperlinemmenl ral'iie nu bon- 
liominc Choléra. Auiour du groupe principal, d'aulrcs masques plus gii 
luoinsgroicsqucs aRiiaienldes bannières sur lesquelles on lisait ces iiucrip- 

Courleil bamicl— Il faut rirt... rin,cl laajours fin! — La flainbaidi flam- 

fintii ! Il y avait rn'llciuinl Innt d'audacieuse gaieté dans celle innscanulc 

dirL-ii[ i\ (ilmifurs iTprisps ; l'cUr snrlc <i'?ilmiratinn qu'inspire toujourt lo 
couragi'. si fou, si !iii'iinlr; qu'il snir (larui à d'jiiirus spectaleurs (BU petit 

Ce speelacio eitraoniinairc et les diverses Impressions qu'il causait étalent 
trop on dehors des liiils habituols pour pouvoir élro Justement appréciés : 
l'on ne sait en lorilé si celle couragciise liravnde mérite la louange ou le 



M LE JDIF EDIIANT. 

bUme. D'iilleurt, l'apparition de en Bé»m qui, de ilède en lièela , dfei- 
menl lu papnliliiiiu. ■ proquc loujoun élé aceonpagnée d'une aarle de 
uireicilatlffn morale, i laifudie n'échappait aucun do ceux que la godL^dd 
ipargnail(vïrligi;C(;ïreuii:l élronguqui (anWl melon jeu la préjugea lei 

les di^touedienli lei maHnll!iiiie!i , les nellani les plus ceurageutos, 



mascarade arriva jusqu'il \i 



s luouraula et les clionu liadiiitues 
niopdre leur jl leur. Los masques, 
. allércni prendra place au repas 



les ]ilus r.'solua se raiiiiellenl inToIon- 
inl Jaljt UE'Il!! r<jlle cl ;iu<l;ic:euiO IllUB 
0 ejl m|>iJe eummc lo frisson fiévreoi 
le lumps A autre, de bnisquci silences, 
issoDt cea préoccnpaUaai puiagèni, 
le nouTclles exphwlons de crii Jojenx, car 
cbKDO ndli : ■ Pu ds bOilesu ; mon compagnm, ma aattrene me regar- 
dent. > Bt chgeun rit ol trinqua de plus bdle, tutoio son voisin et boit de 
préfêmee dana lo lerro de aa Toisino. 

(^ebe-loul-Nu ayall dépoté ie masque ol la perruque du innhomme 
QuiUia ; la maigreur de ses traita plonbès, leur pâleur maladive, leioiulire 
fcUt de ta yeut caves, accusaient Ica progrùs incessants de la maladie lente 
qui consumait co maliionreui, arrivé, par les excès, au dernier degré de 
I épuisement : quoiqu il scntilimfeu aoord dévineraes entralllea. il cachait 
SCS uouicurs suus uu rire faetioe et nerveux. A la gaudie de Jacques iutt 
Morok, uoui la noiuiiiaiion filiale allait tonjoura eroliiant. et A aa droite b 



enido el 



lies vins, la bonne chcre. us gais propos . i olrangoto me 
avaient unité tii^liéremenl les «prils. ainsi que l oi 
vaincre par lea Incidenis eilraoniinairude la acène te 
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Deux an troii tait, on des gotfciu da niitmininl étail yam, nui qns lu 
conrlTCS l'ounenl ronirquâ, pnrier i niz bâua A sa cunindefif lenr 
mmilmil «fan geste Biprâ^t le plifond delauUeda (iaUn ; mais tes ona- 
Ttàa taraient miDemeQt lemi compte de >« obserMlIoio on de <e> 
endnla, ne Toulaut pas una doute diranger les eonvives, dont b (Me 
g^eté umbliit aller teojiHira erolesant. 

• Qui dtnlera msdntenuit de la snpérieclté de notra manière de indler 
cet impcMbienl durièitr A-Ml osé atteindre noire bataillon laeréT ■ dit on 
iMgnifinnB Ttes-nUmiiiDifiii, Vua des ports-bonnlèra de h nascarade. 
■ — Volll iDDl le Di]f*tére, " reprit un autre. « Cest bien ilmple. Ëdalei 

— D le read jnitlce , car c'est Jelleient beu ce qu'il lUt. • «ionla une }olie 
pelfto iderretle, en lidanl leatenenl son rern. ■ — Tn u raison , Cheu- 
tbom, o'esl MtB cl archibéte, - reprit la pierrot de ta inerrelto { • caronGn, 



DD^Iiivo du grand peiolre, > j'ai vu ilci «bolériqu» dooilo canvuUloDi 
anJent aaa de Axiniiirt «t dont h^onie us numquail pas de cKhl — Ko- 
ikun, * décrit nn Hatplaar hod moini célèbre» < réAumiuii la queetion. 
Le eliDiéra etl un dtleclibte cDlnrlstc, nab i!al on ci4db des^aleur... il 
TOn> antlomlu la ebarponle d'âne rnde r»coa; Indien i coranK tl yam 
diebarnel Aapri5 délai Micbd-Ange ne Mraitipi'Bii icalior. — Aceurdè....» 
eria-l-an tout d'ans Tsii. • Le clioiér* peu cDloruts... nut erlns ueniu- 
laor. — Dd reste, nessien». " repni Nmi-Honiin avec uns gnvilé osmiqne, 
• D jadinicon^u nDepaUisaonsdele{oaproi>uteniiella...eini>iedinll 
le grand Bouuei... — La lefsn i ta lefon ! —Oui. pwuinn.— il me eeinble 
enleadie nns Toii d'en haut qui nous crie : • Buvu du ndiieur. Ttdu 
' Telfs bourse et embmseE la faune de Tsira prochain--' ear Yos heures 
' Eoul [icut-âLre cempt^.-- mallieurtux F - Ce disBni. le Siil^ne erUiedoie 



peut-ALre dcDUtin la fin du monue: sana coJa je vous ciiercherais quelle 
pour Bioir smbnsst VjniimT qui est mes anunirs. — Ces! es qm tous dé- 
■Hulrs. A Bubent, A Rapball qno TOni Met. les mille avanlsges dn ehelén 
quais procisme cusnllïlienienl lociobie a cin»san(- — El pbilanlhrnpo, 



leurs djbileurs... Cemi 
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illlsenlimeiilBlciRi'nt inidemoiselluUodusIc; • cnmblen de gredina ont jar< 
i une cTmice ri fnilile temaie ilu l'aimer pour la Tic. el qid ne s'allendalenl 
pM. Il» Bédouins ! à éln aussi liJèli'si Itur parole! — Mesrfeur»,» s'éeria 
Nini'Mouiin. . miitnBD non* raid ni^iilitlro à la vnlln ilela Gailnoiondu. 
camuic du lo oéieDre peinire que voiia, jn pmpotu ue jouer au monde ren- 



pluiieun Idu pour parltr bu et d'un air inquiet k la i 
nwDlrant le plafond, reparut, la figure pUe, allérée ; s'ai 
qui rempllwiil les fondions de nullru d hlllel, il lui dil l 



u'ilfautitiunilrcl 
eu du luniullccri 



qui edtélé li bri]bnte,9Î gaie dans une pareilis galurnalu. Lcinii 

pensée qui vint de lenpi i antre le distraire de len iliruii^tcincn 
blzam!, Jaequii n'avait consenti â ftlre panlede celte masuradu qi 
qui celta folle journée Ini nppeiui le aernitr jour de leie pa! 
Céphiie : ca mcilTi-nHilui, ensuite d'une nuil de bid maaqué, je; ei 
ni milieu duquel la reli 



parlé ce tout lugubre 1 propos du fléau, qnl,disall-on,sanppn>cliBitde la 
France, duUnl avait dit Cépbise. Oii'tl ^paigne enn qui oui tmk dt 
eùfra,. si qu'il fuae woiirtr mtnhb aiti quînemiUtnt pcv as quitttrt A w 
moment même, songeant i cm Irlitea paroles, Jacques élail péniblement 
nlHorlié. Ilornli , s'apercevant de sa préoccupation , lui dit lool haut : • Ali 



SB I.R JIltF ELintrtT. 

til... tu nebola plus. Jarqiiis? Tu as doneasseï Je vin? Rsi-ce de r«iii- 
do-vis qn^i1 le rgui?... je mis en demander. ~ Il ne me faul ni vin ni 

en iVevanl de |itus en plus la vuli. - la fjit''bi.^n de le ménagrr;... fmt 
feu deiiarler (t'e.1ii-dc-vie parle IrnipsquI courl... Il y aurait autant de 
IcmiTilé à se mcllrc en faec il'unc bouleitlL- d'cau-ilc-vic que davani 11 
(pipule (l'un i)lslolcl ebarg^. . En enlendant mellre en daots WB couiags 
dcliiiveur. CouçUMoiiI-Nii reg:mla Miirnk d'un air irrité. • — AilUi, e'M 

rcui. iloul l'inleiligence. il deuil l'ii'lnle. se rii eillail pour défendre et qull 
appelait aa iligiiiréi ' e'esi par polirunncrie i\nù je rctuso do boire, hebiï 
Murok. répands dnnc. — Alinnt. mon bnvn, lous tant que nous senimi». 

■■ cl TOUS surtout qui , élaniiin peu malaiie. m ec eu le courago d'accepter 

tion génénie fixée snrlul et sur Coucbc-iaui-Ku. •]« plaisantai!, car si le 
camarade • (il munira Jaeqnei) ■ avait en rinijirudonee d'accepter mon offre, 
ilMirail élé, iwn pu inlrépltle, nuis fini... Ilcureusenienl ilab sageue ds 
rçBHHWrinillerorAiltinÎB «dangereuse A cette heure, et je... — Garçon I' 

MiiroV en rdjimnl mif surprise inquiiie. ■ Pourquoi ecs deux bauldllcs 
d'i an de-vii'y ~ l'iiur un duel..., • dit Jacques d'un Ion fnud el rAsolu. 
l iidupl! » s'ci-ria-L-on avce surprise. • — Oui..., " reprit Jacques, - un 

dev^inl une bouleille d'eau-de-rie qne (hmnt la gueule d'an piitalM... 
PrenaïKdiKBn une beuidOe ^m; roD Terni qui de nsna deu Tceilen.a 
Celle élnnge propaalUen de Coucbe-lDUI-Ha fut KcneOUe par IM du 
avec des cri» da jiria. fr d'anlnt »ee une vèrïlable inquiéUide. ■ Oaaù I 
luBchorairioDBdelalMaldllet • ertaiml ccni-cl. — Non! non I il jaunit 
trop de itanger dans une pareille laite, ■ disaient ccni-là. i — Ce diïlï par 
le temp* qui courl... cal aussi sérieux qu'un duel... à inorl, • ajnutalt un 
lulce. <■ ~Ta enlenda, >dil Hecok inc un sourire diabolique, < lu onlends. 
Jacques;... viris nalnlenani à ta veux reculer devant h Joagit? • A ces 
mois, qui lui nif>elaleat encore le péril auquel 11 illall s'exposer, Jacques 
iressalllii , comme si une Idée Hudslne lyl n» venue i reiprii : U redressa 
Bèrenent la Ule, ses Joues se colorérenl légireacnl, son regard éteint brilla 
d'uaa sorts de (aliarBctian sinistre, elil s'ccria d'une voix rems i >— Hordienl 
gargon, ettn sourd 7 (stcc que je ne l'ai jias doinandédcni boutnllts d'eau- 

qui allait se passer pendant n i ii' luiii' li:ii'liiqiii'. 

Hianmoina. la folle ol juTlIlni^r réatiliilioii ilu J^icijues fut applaudie par 
la najorilB. Nini-Xoulin se démenait sur sa chaise . iréjMpail et criait à 
tue-Ului •BaeehutetBusoill mon verre el nu pinlel... In gosiers aonl 
ouvcrlslct^c, ù la nscoussel... Largnse I largesaet... ■> El il embrassa 
uadeuglielle Uodcsie, en tiai champion de lonmol, ajonlanl, pour etcuser 
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celle liberté : ■I.'^iiuHr,miuHniElnniied(ibHiiU...j'c«a)'cl«lH>iilieiir 
du nîDqauurl... — Cf^ne, à Ii mcam»! • lépéli-l-on en clitBiir, - t>r- 

gïoel.. HniEenn, DiJnnMHiNt-XoiiIInavceDDUioDiFainiD, •reiterani- 

n«ii> iDdlfércnli «n wdde cxcni|ihi que nnus JannebioNhiiiini ChMra • 
(Il maDtn Jicqnn};> il a Gèremimt dll «gMe...r^BilDn>-lDl gloricBKnent 

pwcAf... — Oailnnllponcii!. Puncb, à I* reMnnual... -- Gar^nl~ 

iiria rfcrlvBla idiginii d'ans voix da aUntor, ■ ganjon ! ivs-vous ici une 
biulne, on cluiadniR, une cave, une tmnenlllf qnelrnnquc,.. >Dn d'y 
conreitionBer un pancii inonilre...— nnpaiichbDbylonlFii !... — Un pundi 
laelt... — nopunahiKiantl!... •T<1 ht riBbltleni crcsuiiUo lui suivit 
Il prapoilIiiHi d« Hlnl-Houlln. ■ — Monileiir. > répiutii lu gan'uii d'un air 

liumée; ollurfs pas «rvl, elle Uendrail au maint iiviilo lioulL-ilics,— Appor- 
(le mcre. ilume cilmns. une liiredu cannelle, cl l'eu... feu [iarloiil!... 




deliBllsdD hittln. Teul le inonde se lui, et l'an prllal'orellh;... 
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Pondant ce innnile, Harak inlerrogea unilea ganjons, remisa rfponse 
et 9'^ria d'une voix perfanio qui iloisina le taptge ; «Jfdf monde la parolu. 
— Anordé.... • cHa-l-«n gairiwnt, Pcndinl losiJcace qui suiiil l'allocu- 
tlon de Horok, la brnll a'cnlcndll de nouveau : Il «lall celle fols plus préel- 
|dM. <■ — Le iDcalBire «linnoccnl, > illl Morok avi^c un lourire siniiire; -c il 
ot lucapable de s^ejiposer eo rien aux élans de neircjoïo. — Alors, pouri|nal 
frappe-l-il U banleoninio nn sourd'/ < dil N'ini-Muiilin ro vidanl wn Terre. 
■ ^ Commeun sourd qui apcrtlu mii l>âiun'<> njuuia lo rapin. ii~CeD'eal 
pas la iMsUire qui Irappir, ■ dH MurnL il- ^,l ii>ii irandunle el brèie. 

paroles. "Sa blire... non... ji m.- immin. ■ rcprii Uorok. ■tfwtlcnr 
bière qu'il faut dire... ear, I,' pn'^.jiiil, on a uns l'enfonl avce b 

mèredanale luénie ccrcui^iL — I nu l<.'njtiii' !... > aVrria la Folie rn s'iidres- 
Hn( au garçon ; ^ c'est une femme qui esMiii.rlr? - Oui^. iiodaïu.'. uno 

nwinadedeui henree... Lepalren csib'ivn Helicà eause du (rouble que fa 
peut meltre dani votre repai... Habll ne pouvait pas prévoir ce mal beur, 
or hier min celU jeune Tenine n'élall pu du touliiulade;Mcentra[ra. 
dtedianuill pleine voii; Il n'y ivdt personne de jilui gaiqti'die. • 

A cea nota on eût dit qu'un ci^ fnDèbre ^élendall loul i coup sur 
cMt seâne naguère d joyeuM) toalea cet (Uea rubtcondoi ol épanoulei se 
conirisiérent inUlemenli pFrsonne n'eulle conrage de plaEun ter >ur cette 
mère et «m enlïnl que Ton doaait dini le mime cenoeQ. Le itlence 
derinl ai proftnd que l'on cnlondait qndqnea naplmllona oppressées par 
la terreur; les damiers coups de marteau semblèrent doulonreusement 
rulonlir d»> Ions leacajursi ou bAI dit nue lantrin HinlImenU tristes el 
ptnIUat. luiqaaiart rolbuièa. iiiainii remniaeer cette ammallon. «ne 
gaieté, pins Aclkes nne sincères. 

Le moment était dceisif. Il reliait ù l'inslant même frappcrun grand coup. 




LE ma EBim. 



meHlean, aUcalloa... et jugeons les eaupi, cesl ic eu du ii dira, • nfrii 
Kinl-XiniUp | • ndi voyani âVbori al le< bnulellla Bout ptrsllle» iviul 

Pendant c« prëpinlifs. un profond rilenesréga^tdBmla iBUs.LenHint 
da la plupart asai^lnnls. un moiuoni remonid par Tarrivéa du puncb, 
moinbait de nouvuau EIIII9 Lu poids de Irislei préaceupathmi. on pmenlall 
TBgucnient le iluiiger du dùti [unù lar llorak à Jacquet. C<Ue (mpreuion, 
jointe aui linislrtq puiiiL'i's éii:illÉ« par riDcldeM du ccrcnall, uunnbrii- 
■all plua OD moins les pli}'siunQniic9. Cependant plu^enra conrlna TalsalMil 
encore bonoc couleDance; mnii IcurgideU pmimil forcée. 

Certnlnea drcaulancn ilonndet. Ira plua peUUa chinu ont touvent des 
dtbls useï puisunli. Hdiu ravou dili aprâsie eenclier du «olell, l'obsBi- 
rilj aveil enndii une pirUe de celle grande salle ; aussi les cootires ptacia 
l Bon eilrànild la plna rooulài no furent bienlOt plus écldifia que par lu 
darlédu pnncli qnî Darobaii toujours. Cette namme spi ri tueuse, on lésait, 
Jelle aur lea vlaage* une leintu livide... Iiliiuùlre; c'élsit donc un spnlsulu 
£lniige, presque erraranl , que de vuir, selun qu'ils vtalcnl plus élotgoos 

fanluiiquca. Le ptinire, plus [niiigiè qiiu persounu de cet ^ii de coloris, 
s'icrla: Rf^ardoiis-nous dune, nous autres du bout do la (able.on dirill 

CcUo plaisanlerio fut mWiocreun^ul nuùti'u. lluurcusojnonl la voii relen. 
lissante do Kinl-Uoulin. qui réelaniail i'alti'niiiffl. vint un niiinii'nl ilislnlre 
rassemblée, ir— Le elianipchu usl ouiltI , n i rij l'ivri^aiii n liiîkin. plua 
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COGHtr, A LA HEECOUSSGI Vî 
il rpp1*t<i ^iiB aisSa (erns »n Tcm; inr la Ubie. Uait :;i«|iT<'.i, cntiqi.v 
uni «m TOITS, ne fmt cacher on légsr IramblBincpl conmlsif rami [lar 
nno iDulhoncs inldrleure. i Void qui est bravemcnl bu,... • vriji Nini- 
Hanlin ; ■ avaler d'an seul (rail le quu> d'uie bouUille (Tean-de-vic, e'esl 
lrloni)ibBiill... PenoDiiB kl os serait capsble d'ans UAIe proueue... el <i 
TD1U m'en cnq'n, digiui chunpioiu, voiu en miens li. -~ Cmnnuailet le 
fou..., * reprit inlrépldnaimt Couebe-loat^a. El do u main G^ïi-eusc et 
agIlie.ilsaUtiilMUlelllei... mule soudain,» lieu de \<tsit ihm son 
verre, ildil i Horak : • Babl plui de verra... l la n^nhilf... i:V-L {>Iil~ 

eràne... oserai-lnî ■• Pour loule réponse Herok porfa U: gmilut {li- l - 

leHle II tes lèvres en hauBBonl les Apaulca. Jacques se Iiùu du riiiiili'i-. l.i' 
verre jannUra, mines et Iraniparent des boutiiillea penucllail dopurfailc- 
nent talrre la dlmlnntian progrestive da liquide, le visage pétrifié do 
Honk ei 11 pile et naigre figure de Jacques, d^ tlRennée de gnaa 
pHiUfsde loeur tndde, étaieni alors, slitsi que les Indls des aulres convives, 
édain^ par la luenr bleudlre du punch ; lous les yeoi étaient altacbëa sur 

lalroiiiei^l ies «pecLidcs criifk. Jaci|iies huinîl en linlnl l/boiilFillc ùo sa 

un mou'x'ineiit Je crisplion involontaire! cheveu <: se collèrent à Lu 

■igné ; pourtant 11 cantinu) de bolro{ si'utcnienl. ayant loujoun ses lèvres 
atlacbèêt au gonlol ds U bouldlle. Il l'abaissa un luslanl eonme cAt 
voulu reprendre bileinc. Jacques renconin le regard Hrdonique de Norok 
qui eenlinnalL da boire avea son impasaibililé aeeeuluméo. Craj'aat liro 
l'oiprestlDn d'un triomphe Insultant dans le coup d'iellds Herek, Jacques 
rdava hrusquemeut le eouda el bol cneoie arldemenl qucli|ues gobées... 
Ses forces élalent 1 bout, un ftn Inextinguible lui divonll la poitrine, te 
souffrance était Inip atroce;... ilneputy rédsier;... sa téle se renversa... 
SCS niAchoires se ïOTrërent convutalveiuenf, il brisa le goulot de la bouteille 

Celle crise subite n'oŒrjii aucun sjnipLilnic île cIioUm; cependant, une 
terreur suhito s'empara îles assîsisnis, une des feniincs eut une violente 
ulUquB de ueiTs. une autre «'émueuit en pouiianl des cris per;3nls. Nini- 
Moulin, laissant Jacques aux mains de Merok, courait A la porto pour 
demander du secours, lorsque cette ports a'ouvritsoudaineuH'ut. L'écrivain 
religieux recula slupéCill, 9 la tus du pcraennsge Inattendu qui s'oltil 1 ses 
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quet. <'£crla-t-i!lle sans reiuarr|ui'r l'iK^m lu ilouiplviir <lc bilei et en sa 
jeunlBU coD de son iminl, • Jaalun! c^t nnl... Céphîic... > Colle ivii 
ai connue, en cri décbininl psFii de l'imu. paru! être en[aiilu ilo CaudK- 
Imil-Nu! Jl lounta lugchinaliMiiFnt h Irlr du tAlâ du U luiiHi BaccbilDBl, uni 

('j.vjiiiiliri'jii , 1111 li'K<'r II Mi'iiir'iii ri'Miplata lia conTnlahrai. et nu Ixiut 

(li'i[iii li|iim fii-iiiiiis. - ■■ l.iiii-ili-- |i;iii|p;i;m. prnildmientreieito.iaiitàvnl 

Mufis Li surjiris, lus siwclotolirs d" ccllfl ssSne épnntalenL une corimilri 
Inquièld. Cc|)liise. ij{i!nouilléc ili'vanl son amant, coinnlt ses maînn il» 
Mnnet.de Uiaen. et eécnail d'une vtii eiiliecanpéeuesanglol»* Jacquet... 
cesl md... CépiiiR... Je IB retrouis... Ce nest p« mnlkule ai jetai alnn- 

ionsL.. Pardonnir-inoi... — Jlallirqrciij.-! • s-nna ihrot \ni\é iti' <:i^iIl- 



iDunnluant Uonk. ■ 



v.jolgnlltetdsui 
-ur ïiiit vit^ fiie, détail, inondé de linnea, on put lira 
» ji' i|ue lui cauialt l'allérallon wortelle det traiu de 

Il lie iiutio surprise, en eonlemplinl à «on loar la Egan 
■10 daCépbi«i;lllDiil[li -PiBVraBIte... luaidnDOeu 
_ in... bien de In mîséni... Je ne le reconnainila pai... 
la... mol. — Oui, • dit CépEilie, • bien dn ebagrio... Ucn de la iiin 
;l pis <iuii lie la misère, • ajouta-t-elle eu rrMssanl, pendant i|u'une 
ifii'iir dilDniii iniiu pilea. ■ — Pitquelan<iiièrol:.,-dit Jnqna 
. - I lui... c'cit loi... qulat aouOert..., ■ ae blinda dire 

-.iiK I Il'' il ïuii amant. • — Mol... loul i lltenre, j'jlalt en 

III iliiii.. l as appelé... je Bula revena pour un inslanl, car... 

ji 11:51.111» lii I (i:[ il luil sa main i ta poilrinc) ■ nu pinlonno pas. 



Uanik) • c'cit eu cber ami... qui t'est loujou» chargé d'altiter le feu... 
Aprta ta... je ne regrette paa la vie... J'ai perdu l'iiabilude du traiail el 
pria celle... de roigle... Je llniiala par être un mauvaia gueui ; filme mieux 
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WGVKNIIIS. j; 

ilUrë«,let lècns iTcmblDnlH, lldil prosqui: m : . ( .-/iliisi'.ï'. je' 

tecoBBils—sIlune premlspafiniB nain... i|ui'... i rua. l:i vuii lui 

ntliinmtiiic*,onn*i emmené un priimi , lu m'a» dit : <■ Jacques, je le Ir 

■ li(iiT]b1f... lIl>lsjet<v^*ihl>nn«la...-V«l]lcsquelunl'■sjlMInb...MDÎn• 
ll;na1ll.jl'lessl1,Ul n'.'>sjaiiubmvnll...dl>-moi queliiuteau lu parole... el 
je lu enilrni... • CipWiM ne réjnndil quapir nn nnglol dédiiranlen ur- 
ranilts |]<:iiiiui Ji: Jacqiios unlnHi poilrini baleUnla. 

(iintniilielion liiiairc cl plui cimnnine qn'on ne le penw... cdhiHiwa, 
abruii par l'ivreise i^i pria dflwuche, eel homme qnl.dcpnrs aa sorltc do 
prlun. anll. d'orgie en orgie, brulileucnt cfdé t loulnlesmeurirldm incl- 
latïoDtde Manik, cel bomne niwenlail poDrlantun coup aCTreux en appre- 
nanl, par l« muel svni de CépbiM. l'inHdililé de eeUe erielnra qu'il aisil 
aimée inaliiré la déi{niilulinn J(int elle no l'flall p> d'alllenra cachée. Le 
pmiiior iiii>iiïi'nir>ni df J;n r|ui>* fui icTTiMoi malgré lon accalileinenl Et Sa 
rui!)Lisi:, il |>iiriiiii ~r h-ii-nl. lKiiil i ilars. le Visage CDDITiMé parla nigc 
l'I par lo Jr'îi'iiiiir, il .>:iisit un couii^nii avant qu'on edt pu «"y apposer, el 
If Ifia iiii- i:i>|iiii>i!. :iu iiiiiLin'iiL du la lïapper, recolanf devant nn 
nieuriro. il juui loeiiiiU'jii li>in ili- lui ,vl retomba diifBllIanl uir np 
la Egnre eaolire entre ses deux uiaina. Au eri de Mni-Moulin qui a'élall. 
lanlivemenl, précipité aur Jacqun pour Inl enlever le couteau, C^hiu re- 
leva la léte; la douloureni aballeoient Je Couebe^anl-Ku lui briaa le «Eur ; 
elle se releva, et ta jolanl snn cnu. malgré gg rësïïtanci!, elle &'écria d'une 
i-oli entrecoupée d« «anglots : Jji-i|iii'5... si tit saviils... mou Dteul... si 

tuaavab.,. écoule... neuici; I.niirir' -um ni'cnii'iiilri',,. jii ï.hh d' diti' 

tout... je le le jure, lont... san- mnilir... Ilcl liuuniv (dlu inuntiu >l(in>k) 

ne to fais pas de repradies ■ je u'i'n ai pas lu ilruii... laltsc-ninl inuiirircii 
rcfatt... je... ne denuiNlc plut que ta... maintenant, - dit Jacques d'une 
voix de plus rn plus iStiblIe en iqMnsMnl Cépbiu. Puis il ajouta aveonn 
Mnrlre navrant et amer : - Ilean-uwment... j'ai aMneomple;-. je savais... 
bien... eeqna je taisais... en acceplanl,.. le diii'l... au cngonc... — Snn... 




p»de travail, j"ai cié (i>rcre de nu^ v.-mlri',., iiim |miir ilii Imi', mu* idjc; 
mea baillons... mais pour avoir du pain cl prueuriT un abri ,'i ma pauvre 
MUtr malade... utouranle, et eneorsplus misêrablo que mni... il y aurait 
pourtant A cwuo de cela de quoi aviqr pilïédemoi... car on dirait que t'est 
pour ton irfaisir qu'on se vend! • l'écria la niBlIteuTeoso avec un éclat Je 
rire rffnj'ant. Puis elle ajonla d'une VDli Inase avec un frémissement d'Iior- 
rcvri lOliIsi tu savait.,. Jacques... cela estai infime, si horriHe, tai»4u, 
desoTendroiinn... que mtenxBimé la m«l quo de reeommeacer une 
seconde tais. J^llals au luer... quand j'ai apprit que lu élala ici. - Puis. 



iirall jBléCellocliiiBciirili-l'hitiiiiii',.. Jacinii :., fini dis sepi ritfiiikTs ik> b 
fanille flenneponl, YciuliilVijiircri'Dirc bras... 

BappiuEbemeiil (nUI... Au nouint mimii du l'eidaiiulioii iliaajicrÉs do 
Cdphite, i|Dr annonfiill In iiHiii de Jacquet... un nulni cri tfilitvB da l'iiii- 
dmililu psrvis Kiilrv-Panii^ ni'i l'un niciiuii 1 mari un l'oipaiwinneiir... Cv 
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CnJiilh ilcnil nwlr ralrauTCr Honk apti* iTiilr rempli nn mougs aa- 
pièi lia père d'AIgrign)', qui l'allenJait dans unsmaiisn ds la plate (iDl'Jtr- 
chuvidié. GolialbétalIcntrédKiuii narchand ilo tiadsia rnede h Ct- 
landre, pour s«nh'alaliir;a]irj« avoir ko dmiirnru ds via, il tiupajn. 
Pondanl que ta ubamlére cbncliait la mamuia qu'ella dorall lui rendre , 

d'uu liriw placi i u parlât. La grande laille de tel lioiania.uligararvpoiu- 
•anie. u pltj'sionDmle >anT^, avaient d^Ji InquIéU la abaretièm , préie- 

lonqu'elle til Golialh ptuersansia turrotlGtcdorundeiulmaialraj^ 
allea'^cria: • Alil uoo Dieul toi» venn do jelsr quolqae chete dta) te 
broc ! • A ce> mois prononcé! Iiè»4uat avec un aceenl de frayeur, deuKon 
troii buvBur* atlablÀ daiu le cabaret m leiirenl brusquement, coururent 
aa coBproEr, cl l'un dViia g'rcria ^lourdiiniint : « — Cat un empoiun- 
nnirl ■ Golblh. hriùi, iimalres rcpnnilusdaiia tu qDaitîer , nt 
coioprllpai ihilinril ic il. III L .1^1 r.i. ,-iL-;i/t, l.i'z. liuiciirs élei^renlda [Musu 
plaila voli >'ii l'iMiiii.i ll.i:iL: Ir iMi.iij^ ibiis sa fiirce, biutu lei épiulei 

■ Brigand:... ■ s'ccria l'un dci buveuraavec lanl de violeneo quepln- 
lieufa pananls s'arrélèreni , •■ on Is rendra la monnaie quand lu auras dit 
es qne la as jeté dont ce brocI—ComaieBlI II b jali qaelqae ebow dans un 
bnK7> du un palsaau •— C'est pcut-élrc un ciujioisDnnctir, > reprit un 
aulra. . — Il faudrait alor» l'anéler.... ' ujmiia un liniiiLiin.-. — ■ Oai , 



d'abord loraiéde trfqiou qmitre 



ik'ii tan irHié de> Inji 



fitatii, attroupés, donl un grand nombro croyaienl aux ïpipui&onneurà , se 
prédjHlâreDl dona la boutique pQor aider les buveurs à a'eu^rer de Gft- 
llatb. Grlccl sa force berculéenne, cclol-d, apris quelques nioaieau dit 
luticcouiro sept DU bult personnes, irrnssa deux des assa 111a nia les plus 



nJBtrnailJi piirir; pulit, iclicvani QHtu Imuèa en i^Uanl de 
rpauln cl île ut bni iTmOiKui . il se fraya un intugs à Invera 
mrnl, el pril sa touno i loiib» jimbei iln ttli du parvit No(n- 



priipircel sIuMde, G 




se bnliH. pril un dn gros Mbol* <|i 



lafu 

le d^iffiiKtir iiihiiiHj 
Len 




bouc. K9 Tâtemenis on lambcBux. u Doiinno nue— niui 
llBlb. DroBUni fun iiulanl de Ussilndc de ecs iMurroiD 



acJiQvo. DorTini. par un oh rcifl ïiinii»ri'snuiA eniiviiiiitu [rpiiiiniia (ions ljuui- 
n!e, i scdreuersurMiijinbeiiicnJani quelques Kcnndcs; alon aveugle 
ptrKjbtcstiire), agilanlscs br» dans le tidc comme pour parer des «Hipa 
qu'on ne lui porlatl pae. Il murmura cet inola qui »rtircat de u boucbtt 
arec des BoU de taig : ■— Grlco... jen'al pas empfdninné... grleal > CMIe 
aorte de risurreclion produliil on ellei «i «Utiseant sur la linile. qu'un in- 
■lanl elle le recula avec élirai ; le> claméun eeraènnl, on lalsu un |ieu d'es- 
pace auUinr do la vicliuM;... quelque» cœon connuenfaient uijmc i t'api- 
(oyer, lorique le curiier, lOfant Golialb, avciigl^ par lo rang, ëlendru 
devani lui ses maint el lA, Sluno allusion rfroee i un jeu connu al ifi- 



uni. • El 1« iHïrcJ'AigrigD]'. 
: daïiolcnis ^ffbrlfi pûtir u- 
s.rpamm, ri suiM.piic, 



d'AigriBnvniili^liaiiiii ccliil^IliiI eln:iiili;s uu rarncr: - luososparli^r la 

nBll...{a doiltirc un cmpoitonneur... canme l^lre, > criall-oo dfji dons 
la fonle i|nlsG pressai l autour dea denx adveraalns, pendinl que CoHalh, 
qui. dam ucliHln.i'i^lall ouvert lu crinc. faisait entendre un rAIogon liant. 

varrier, un assez grand flacon de cristal, irés-vpnis. d'une fo nue parliFulière 
M rempli d'une liqueur vcrdilre, tomba de sa poehe pi nmlu pnSsilu corps 
de Golialb. A la vue de ce aaean, [iluiii'iirs voii s'i'crîiirL'iil ; C'fsi du poi- 
son... vo]^ez-voiul il a du poison sur lui A ccih' .icciisalron, les cris 

rcdmibltrenl, cl Ton «niiDCnf* do scm'r r»1i|ji' d'Aigi t^iiy Je^i prés, qu1l 
s'<!crio : ■ — He ne touebei pas... ne ui'»p|inidK'i — Si i:'csluu em- 

poisonneur, • dilunc voli. • pas plus ilr grio- fmir liM c|ii<' p»iir l'autre. 
— Hol... un empoisiinucnir ! ■ s'écrÏH VMv. rra|ipL-<<i' sliip<:iir. Ciboule t'é- 
tait préd[Hlà! sur le flacon ; le carrier le saisi), lu di'boui ha . cl dit au pdru 
d'Aigriguf, en lo lui tendant: —Etfa? qu'est-ce qui: c'eai? — Cela n'fslpas 
du poison t... > l'ttria le piiro d'Aigrignr,» — .tinr.i... Iioît-k'.... • repartit 
le carrier, Oui... oui... qu'il le boive! ■ cria la foule. ■ — Jamais! ■ 
reprit le péfed'Algrlgny arec jurante. El il bb recula en repoussant t1- 
vcment le flacon de la main. • — Vovci-vout! col du poison... il n om pas 
bnro I - erla-l-on. El déjl lerré de loulct parti . le père d'Algrlgnj lr£ba- 
chalt sur le corps doGollalb. - — aies amis. • s'écrla le jeiulte. qul.iam être 
einpoi'nniii'iir. se Irniiiail dans une lerriblc alIi-rnaUve. carsonHacan ren- 
f I ] f i I, n I f Ibu^ rc ï b k 



la le père u'Ai||rigny. ■. 
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c'mI... !■ Dm Mis furicuï inlcrroiuiBrent 1b pire d'Aigrign}. - — Cîbouli 
■dièveedui-Ui! ' cria le urricr en pousiont du plod Golinlh ; "moiijeTt 
«unDencer eelui-d I . Vl U oMtle fins •t'Algiigay i ]» gncgs. 



précïpila c<s débris unglauJadans la riviërc.p. 

HiïntenanI, db fr^II-an paa en ntngoiDt que, dans un Isiipa d'émoUon 
populaire, il sutllt d'an nwt, d'un teul mat dit iraprudanmenl {lar un 
iiamnw honnéle. el même saiii haine, pour provoquer nn ai effroyable 
meurlre? • Calpial-iirtm tmpoiiaïuiiarJ... « Voili ce qu'aTSll dil la bu- 
veur du e*baiel da la rnede lu Calandm... rien doplni... et Goliath anït 
élé impitoyablement massacré... Que d'iupdrientet raisuns pour Mre piné- 
Irerriuilnicllon, le* luudtres, dans 1« dcrnlÉrei prorendeursdeimiswt,.. 
el nelire ainai bien des nalbeurenx i méiiw de se défendre de lanl de pré- 
jng£»tDplde) , de taal de mpcrsUlIom funestes , de laulde bnallimeiini- 
placahles I .. . Comment demnn Jrrle lulme. la réHeiIon, l'empire de sid4nérae, 
le gentiment de la juatiee.â des ilieiabandànndi, ijue llgnoranee ibnitll, 
que la mliére déprave, que les aouHtaiKes eoumueenl , oi dsnl la aodèlé 
ne s'occupe que lonqnll s'agit de le* «Khalner au bagne ou de les garrot- 
ter pour le boorreauT 

Lecri tenibledont Horok avait fté épouianté élail celui que pouna le 
pire d'Aigrign^ lonqua le carrier appesantit eur lui sa nain fermldaUe, di- 
sant il Ciboule, ea lui montrant GoliaUi expirant : > Achève eelui-U... Je 



rtnpU J'aailHdlliqiH^ Samn ivlbide iPjioiiE, hpvpulace,penDidéeqiH leOmaAtLl 
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voiK uucliiianiQ. la porte A laquuLLa ll n'auossaLi . saitvnl derrière lui:... 
une main terme Is ralill a laulra vlveuenl dans l'^liM. Griee 1 <x n\oa- 
mnwnl néeutâ iveo la npldile ua l^clair. lu orner. Iinei un Mxint pota 
suuir l> pin d'Aigrigny. no put rcicnir son dlnii. ei se trouva facs i bce 
avec le peraannage qiii icnan . mur umsi nirc , ai: m iuintiiuer h la tId- 



soulane noire » desslnnil sur laipnfsndaiiri i demi lui 
iin[« . UihIIi qae ton wloraliie Cgurs u ardiange . eai 



. dan» celle (^LÉid... on lit'U Mere n Jicu ua relugo... pour (nui c 

eal pcf*^ld — Nous eippoignerons nolra empoiaonneur juiqui 
ranlel . n r^ndll bruulcnsnl Is airrirr ; ■ ainii rendei-1s-nou>. - 
Iréres. écanln-DHil... .> dllGaliriL'l en lendani lea hns Tcrt lui. •— 
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qoes |ws, vaincu par répioUi>n, |iar la -iiulTr^iiu-,'. il L-liiiiki-ia, s'aiTainss sur 

même, CaliricI, lualgrù l'énergie iiiuri'iibk i]U[j lui iiispiriiil le dùiir de 
MUïor le pèni d'Aigrinoy, scnlil la [loi lp sïiirnnliT enfin suiis une (omi- 
doWc seroiisso cl pr*lL' i coder. Tnurnaiil aliirs la lélc pour s'Lusufor que li- 

\e vit éieniiu uiis inouveiuiMii à quelques pas du thœur... Abiiidoiiner la 
portu i demi briséu, courir au pAre d'Aïgrign)'. le sauLcver et le Iralncr eu 
dcdani de Is grille du chœur... ca fui pnur Gidirld une bcIIod inati rapide 
que Ib pensiie, car il Tefamuiil ta grille 1 l'inilant uéne ofi le ci Trier et sa 
Inmlo. aprèi aiair dfibncd la porte, so |iréd^ienl dani r^llw. Doboul, 
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ti I.K 1V\T EHII.IVT. 

tnyn-taal... ileniu sut le carreau... - A cnmoli, lu gens de celle bande 
qui jusque-li a'^flionl à peu prè» Irai» >■ mu» compiElc dnin reaptco 
ds DWloir qui liftt les àmi tMti de la i»f où «ml itagda In ohilia. 

dos grm SB dispORircnl ilc lom miAi . afin ili' courir i li grille du chrror. 




lie la grilli'; nui< |>lu< loin, celle grille. liauU' de quaire piotiau ptu>. 
oItttliXn! en un Iniranl alnllue nu CKitodre. La miraiunn^ psrdK l«il 
p>|Mir d'irneber la jff aile d nne norl «freoM... PanrUnt il «'ëeria i > Ai- 
riSleiI... jiintns'ln>rn>|i9... > Elllti' jMa au-di^niildeli foule «n «laidini 
Innalni ven elle. Son cri, son grsii'. «i [.lininiiniiiip, Pipriinr'rnnt uiii> 
«lilorIléA la feisti IPnilri' rl -i rraii rm llr . iju'il y lul un inouidut iHii^i- 
iBllondonsla foule; nia» il .i lti' l..''.;i:iti.iM Minvd.Tcnt ti[i'nlol i:^'; cns <!■■ 

llil CnbriPl rn pili«ant iM.i-nri'. .. ■ nui!... aait... - Eh l.i^n' rju'il 

qii'ilnidurrAl iTitlnijI. . Ces mu 1 s <iu jcnnr- nrilrc'friipptri-nl (il f.iule de 
Miipeiir. ri'Tiilanl iiMM>{n,-< •nrnu.li'!:. ceshnmnx^, niucls. iiumobilcs rl 
pour BintI dire p.nr.iljsés, regiinlèrunl Ralirie] avec une surpris* ébahie. 
< Ccl liMiiinie ntniupililc.diles-viHiii.' reivilie jeune niiisionnaire d^uni' 

qu'lnporleT... Il meum... Vods lui reprâchn d'tire un enpeluiilienrj... 
rt te» ricUnies. ai unl-ene*7 Veu ngnom... Qulmporle? il e>t con- 
dimné .. Sa défente, et drdl ueri rie lout accusé— vaul Teftuei de 
renlendccg... qu'inipmie BncoraT... Hnarnllctl prononeé. Voua Aies à la 
r«it aceuMtnin, ji^ea el bourreaui... Soill... Voua nWi jaiaaia va tel 
Infbnumt, il ne tddi m Ail ancon mal, vous ne tara ail en a fïll i 
i|velqii'nn... el devant Ici boiumet, lout prntei la lerribla rapomabltllé 
deiw nwrl... vous ailendn hien—de u Niort. Quil en «ni donc ainsi, 
votro eooaaleiK» vnui ahuniilRi je la veux rroin;... Le cundamn^ 
mourra; Il va n'Mirlr; la aaintelé de la raariop de Dieo ne le sauvera pas... 
— non... non....' criéreni (dinieurt viili avec achumenipnl. ■ — Non..., ■ 




eii»n àuieel eeiucienisi , rend unarrtt... Non , le peuple équilihie et Itirl 
nefra|ipe |HU en ainigle, en furieux, en poussanl des eifi du rage emune 
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<lc nniiviuii ilnns In callinlnilui loiilcs «s sl'innmii-s . numuiro Irrita, 
iletinrcnl manies . conRiHit. presque rUnyhi; culle liiiilD ^r£e coa- 
unuçiit Hirtoul A compreudre li Jitbclâ tèrOM de l^i-lc qu'elle vnnlill 

TBuli toup. Il- ,rAi^iij.iiï iBiu.^ii tm^- -nru. ,1- n»,- in^unic , SI 
téUel l'un ih Iihi. [ii.i t.n iiMN.ri.i^-rM ■ M.lsir. puis 

cri d'ingnisii; ci 'c jciu A p.THiiix m\>ii- •In \-m .l'Aif;ri|;iiï i n iliuinl ; 
■ Grand Dieu! il i>t mori... - SingiiLiiru uiobiliir^ du lu fuiilc ti linpru- 
slonlable pour le iiul csiddk pour le bien. Au cri dérJiiranl de Gabriel, 
ursgeni. qui niinatanl ouparivul denuiulaleiild B""^ cris le muucn 
du cet honme. M lenlinint presque (piloyis. Ci» nnU : A ni nerf f elren- 
lËrvnl à voli bossu lions Ib fuule , avec un li^vr rrémissODent » pcpdant 

quelques paroles A voix buso- ■ — Soyei béni , mon Dicrii ! " s'écrin Loul 
i coup Gttirid , ■ lea cour bat-.. — Sen eanr lui - répéli lu i:arrler, 

« — Ah I MB ctear bal, retllt loul bas la finile. ■ — Il y a de reipoir... 

iHur indicible. • — Hous pourrons le sauver. • répéta machinateuienl le 
laurier. • — On pourra Je sauver..., ■ munnura ilauecment la Taule, 
■c — Vile , vile, > rqirll Gabriel en s^dressanl iiu carrier, ■ aidei-iiol , 
iiuin frère; Iraïuporlons-le dans une maison voisine i... ou iui donnera lù 




A ta vue du niluiilalilc urrier aidant te jeune prèlro i secourir cet 
liomuD qu'elle laursuivalt naguère de cris de uHirt, la mnltilude éprouva 
un soudain revirement de pitié. Cet bwiBies . subissant la pénélnnle in- 
Auencc de ta parole el de l'eieiuple de Gabriel , te «enlitent allendris : ce 
fut alors à qui olrindL m servici». <H. Iscnro, il serai! mieux. sur une 
Ebalw que l'on porterait i bras , ■ dil Cibonle, « — Voulei-niua que J'aille 
etaereber un bru nus ni i l'HIUel-PIeu ï • reprit un autre. ■ —M. le curé, 
j' vas vous remplacer. Ce corps est trop lennl pour lous. — Nu vous ilonnei 



Digilizedby Google 



i l'obligeant gamin. Pendinl qm ivlui-ci perçail ta liiule, une vt^xdil: 
• — lU une [HiUielHiuieîlleil'niiicr avec lie reau-<I»-viedi!d>nii^lwiiHI 
KrtirT — Saut doute, » ré|iondU vivcnenl Gabriel; • [[annei. donnei... 
aa frallen lui tinipes du adiidg avoc ce ipiriliicui . vl on le hii fera nw- 
plrer... — Pauei J» liouldlle... , <> cria aimdn . < i-l :,iirliiiU iii^ aiatlvi pas 
le na dedans... > La iMob^lle, pusanl ilt^ <i:.:hi m m.Mji .un' |.rt'i-^LLii!iin . 
parvint inlaele joiqu'i Gabriel. 

Bd allcndant l'arrivé de la voïUire, lu piTe iJ'Ai^iigjn iiviiil utt lEiLtoiuit- 
iDncmcnt astis sur une cbileci pendant qur plusieurs Jiuniigos Immc 
vutunii! te uiennlem soigne II si'iiiinl l'ublié, lïialseluunaïre luIlalMiU Dsplrer 
un |h:u dVau-de-iio; au boni de c|iielijues minulci, cssplrilufiiiafilaMez 
piiluaniniQDi sur Le JéïuiiD ; il [il quelque! l^een uouvemenl*, el nn pn>- 

Galvid d'une voii Iriunpbanie' ^ il vivm... nn frirt». — Abl Unt 
loleui!... ■ dinint idusimin voix. ' — Oh! oni , lani mieux! ucsfrân», > 
reprit Gabriel , ■■ car au lieu d'iïlriï accablés par lus remania d'un erlme, 
iDUB vous HHiilendrei d'une Dction cliarilablo el juste... Benuifdons Dieu 
de ce qu'il a ebangé votre fnrenr aveugle en un senUment de compassion t 
Invoquons-le. pour que vous-mimes el loua eenx quE vons alniei lei- 
dremenl ne courent jamais raOreai dai^r anquel cet inrorluué vient 
d'édiipper...0nu9 frirea ,■ ajouta Gabriel en monlmnt lu Cbrlsl avec une 
émoUoii touebanle et rendue plus cotamunlratlve encore par l'expreBSlun 
de 10 %Bie aogâlique , » 0 mes frère» , n'oublluns Jamais que celui qui est 
mort sur celte croîi pour la défense des opi)riuiés , obscur cnfuniifu iicujilo 

eoirona-noiu , et nous autres, pauvres gius, nous en devieiKiruns uiell- 
leun> phis beureui el plus justes! Aimons-nous!... aîmons-noui , mot 
Trèrisa, et ptosteroonsHMOS devant lu Clin'il , ee INea de tout ce qui est 
opprimé, lialble et eaulrant en ce monde I > Ca disant, Gabriel a'age- 
noullla. Teni Itmitèrent respeelueuscmeni. laiii sa [lamle s[ui|)le, con- 
vaincue, était puissante. 

A ce moment, un singulier incldeui vint :.. ;;i..n><<'iii- d,: etilu 

scèae. Nous l'uiona dit, peu d'iusianis :.\-.,ui <[>k' ^> l' .ii.l" du oitIi.t eut 
lidt IrrupUuo dïNt l'%lise, plusieurs pL'r.~iiLjjii'. iim imut .iii iii aiuimU 
prloll fuite ;denid'Hitre elles 3'élalenl rêriijjieej dans rnigiit' , ct.de cet 
abri , anient assisté , Invisïbka, A la scène prèctileiite. L'uiiu du ucs prc- 
sonneg était un. jeune homme cbargéde l'entretien dos orgues, asseibuii 
uusiden pouren jener; prolondémonl ému du déooùuienl Inespéré de cet 
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firfiH'uinil d'ibnnl 11 Ingiqne, cAlanl enfin lune ini|rinlliin il'irlIiU! , ee 
jBOnc homne, ■■ monienl El *It le peuple s'agenouiller coamie Gabriel , 
ne piit l'nnpévlier de » milin? au Flaiicr. AIdh, une lorle dlianaiHileux 
■ou plr, d'abord preiqua InacnsiMti , ^'nibla sVi[luilcr du sein du rimlILen&e 
eilh^drale, lonmBuiieaspiniimniliiiiiL!; |iLii<, w^i i>uiic. aussi aérienne, 
qne la vapeur BnbauBl^e du IViici:!!!, louuto s'Ciundii jusqu'niii 

•oiléi, M ebingëtcnl en une méludiv d'un charme indéfinissable , i la roi» 
nt^e» , mélancollquu el lendrc , qui a'flenitl an ciel comme un duinl 
ineflaUe de nconnuiuiace et d'utonr. Cei acconii iratEnt d^bord iti li 
biblea , ai Yoil«>. que la mnllltnds menoutlUe s'ëlall. nni nirprl» , peu 




SCO» i lu vue d'une pepuloce en furie , qui . l'injure et le UBspbènu aux 
lëvna.le pourauiniil do cria de ourl juaque diulnaainC lemple. LejiHiils 
rouvrait lea yeui... et il la pUe elurlé des lampea du unelnaiie, aux tons 
relij^eux de l'ei^e , il vofail celte foule naguère tl menifinle. ai îmtiia- 
ciUe, aluraagenniillée.iileneleusc. émue, lecuelliie, et courbant huni- 
blemenl le fiiHit denut la nujeilédu ninllleu. 



(Juelqun uiinulct apria, Gabriel, pvrlâ iiiuque on Irleniplie lur lei 
braade lu fouie, menlail daiu la voiture au fond de laquelle éuil étendu le 
|ière d'Aigrign)'. qui niait peu à peu eonipléleBenl reiiria ees esprita. Celte 
voilDro. fiprêi l'ardre du jéluite. aïnéla deimt ta pnrie d'uni) malaon 
de la rue de Vaugirard ; Il eut la force et le courage d'entrer aeni dani 
l'Ctte deuenre . où Gabriel ae fut pu introduit el oA nont eondulnni lu 
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Au cEnquBntB à soLtaaiA sna, avitent, au oiilrâlrû , dav iifay^odondo i la 
Ibii béaleel tatéù; leuti jouci lubalenlau »1eU, lonuilla didrandln. 
landii qDB IniR irab mantniu. gnsscmnit éUgéi, docsndiîgal mollmenl 
jasquo sur Ib fine batltle de liiin nbaln. Sdon Im régi» do tear anlra(ik 
apparlsiulcnl i la toeiélA de lèiut), qui leur défend de « pn»"*" ' 
Bienl deux easemble, ce» Irait cwigrfgiDiites ne le quIlMient pu d'uni; 

■ jBeraiuiUan.ndliiitl'an d'eux en eonliaitiat ud« eonvcnoUon eoM' 
meocèt al parlaal d'uae percnnae ahunle, ' jii cralni bien que la eonll- 
nudle agtlatbin k liquèlle le révérend père a Hé ea prote depab que le 
eholéra l'a rrappiï, nVt nié M9 fercci... el eaoïé la dangereuM rechale qni 
aujonrd'bni Tait craiuilrc pour tes joiin. — Jinab, dit-on, ■ repHl l'aulru 
puvfrend pèro. "on n'n vu il'InrjEiii'iuili'! Gid'angoiaMpnnilleiaui^nei. 
— AiiHl, ■ dJl aiiiiVt'iMi'iii II' phi', ji'iini' [n'être, > cil-ll pénlNe de |>eiuer qui: 
9alUtirenCL-l<'|i<'i'i> ilmllii :i im ^ujut descaadBleenraiuniUsrarBrus 
obiUuésde rairu a>;iiii liii'r uni' eiiurcision jiubllqae, tanqucnd jtal panil 
sîdisaapÉré. qiiVnice iloui accès de son dilire cm crulderdr lui pTDpwer 
les damiert »acmnents. — Sa Révérence a prétendu n'élre pa> aurai mal 
qu'on le tuppouii. ■• leprii un dts pères. » el quu aecooiuiraH ici dar- 
nleraucvDira lonqu'ti en sonuraii la néteMiu.' — Le laii est qac depuis du 

jnurg UU'OII l a o r iri nigur.nii... kji \ei' Il u l'iir. iHiiir jjinM iiirr, nii uni: 

lDnguOBldoillniiri'liio :il!™ip:i-l pniirl:,iil il >il l'Tirari', - Moi. j,' l'nj ïcill.' 

du 




En cODiemni ainsi, i« inis congr^nlOvi aiaKni parcoarn une lun- 
gua ■iiïu aboniiuani a un auineonce. au milieu oa ce rond-poini d'au 
rajronneleni d'autres avenui», on Toyslt une grande lable ronde en ^erf¥; 
ao LomniD, aussi v«Iu du coMuuio eeetésiastique, élail aganolulM sur «Ito 
lublo; on lui avait atlachd sur la dos et sur Is poiiFiix^ deux grands éeri- 
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(Jia, on spereenil i( là pluateart JalqiKS , et miel pouninoi. Les révé- 
renda fim posséclatenl uns nalMm vobine, léperto Killeineni de la lenr 

llatU leur jargon r,((r,i"irv Ci liiiL i-liiiiTU,irit ; iiii (miiiiiil iiiii'-i 1-ùuni- 

chapelle i noilvrHi> cl licurcLi-i; iLuiihiiiiiiMiii lIii nijir,',"](jiiii,il cl ilti logc- 

eelta ulnle hALvILerie où \ei illDicnls corjwrcls el spiriluvis étaient aussi 
appélltunlt que iléliealement ehoU) el scivb. iiâToDK muuniiriine 
eliccinpsà linl par 1£Ie, où l'on pouTail Aire gna le londredien lODlu 

iqr la carte à |>:>)i'r. i ii ili^iii iiiciii a\ni> Us eafé et l'eau-de-iie. Anaei 



liÉlilayée d'iipliii:s elsi |;cii(iiaFiiI sablée de cable couleur ilc rose, lei prî- 

Quellea tables il'hMe auraient pu affronter une pareille eoncurrenceT On 
Imiivail (tans celle cdme, grasse el opulente retraite tant (Taccominade- 
ntentt avec iedell Peur bon nombre de geni 1 la fois riebea et dérota. 
creinlilï el douillels, qui, tout on tjtnt une peur alroev de> cornes du 
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nlTucie d'un Dniand clv^o i ii nu pttit oroque ii 

piaiK anin (Uiw la maimn; nUii, cbme ilnuge. 
ilenii-obKuriléi cl. par une autre lingularili, la lu 
molli»: telioacnl iraupporlable, qne. nulgri lu froid 

(Inman, Il n'a p» smlibrl quo l'on ail ai un iini ii: 

pciil-élm un maninque. — Non , le Bivvsnt mu illi 
muaiiiir Jh fmlllm élall (Tune rabon pnrliiilc, ma 
lui rappvlait probalilniwnl quelqus pénible aoni ' 



bru... dcpuii que l'auln evir on l'a rainenj en Sacre, griveoient indisposu, 
ilU4n. — Col jiMe ; nuis j'en cei'ien» A i» qus dixiil bnil i l'beuni notre 
vber (rére, • Kprll l^ulra an nMmlranl do rrgard le jaune vite iiu[ 
iiurclull les yatx btksés , lemlibnt compivr les gmim ili' sable df r:<lli'i!, 
■ IlMtlIngPlIerilueïeeonïilesci'ni, tct Inaïunii ii iiii jUi- i iu.m' .■ I:i 

relnile) dant nn rEdanblumiMiI Je firieur iLlijiLi^ri.i'.,. ' i i irii iiL ■■ m., , 

pour téinm noire malaun plniAl qu'une au^rev — l'^'uieui' l'ii-ci: luii- 
ïontenioo; tnul-iUre i>tl-il venu Id pour s'insiruiru ijos mUK uïnle 
rdlgion. • £1 la pruinenado conliuiui entre cea irois prèlrei. 
A BMendrc coUo eonvornliiNi thIs. pnénle cl romplie do coquolagn «ir 



MHaéie. Alaiï grdceA l obljgBLhin do niuiuei espionnage jmpowc i cbaciin . 
grice i ti halneme dMiince qui on résullall el au nillcu de lai|iielle 
mi que dm banaii[ib 
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EadeTiMntiiiui que ddiu iivonidit. lu rAi«rriiit< 
auprès u ni) haiimeni coniigu i l'faauiuciiiii prtiici|iair 



■m\ fsi irai.Mi un e en langigc lies bancs. qBini tm gniura 

M>ri:^t!nrani ic-^ iikirai'jL's iiioderlKS . elles Dutinii innoiéeï avec une eurOQ- 
!rieDuiii'saiiciiiiiui'ii.i»u uc ucaucouii itn arUciio ux oias unulliiiini's des 

il'f'1'l.u i. 

près conpl 



peine reCBlie. U père rc 
premier inmcstre aviiuni i 
uimprEmem lejeune nurc. 
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liirL'V II r,TrillaLilri>aï.^cgl[iimi:iu.!iil, " quoi cl \e lirjgi' de lu Vic^rn^' 
— tolumcnl. vous ignonj!,..7 — l'arfiilenieol.- — C'«l un^ tharpmnio 
Invenllan de la mère Sainle-Perpéuiï. Flguiei-vsus , mon cher père, <]iie 
ItagnHloU Mrtnl Urti ptr une pelila lîgarB de la VieiEe i ressort que 
roD iniiniera «an) Miube mtt une eief ne muilrei ceia lui donnera un 



■polie no Rra pBa fcUpije par i 
ir bel silentoir dor naail. de 



Celle uilvns»anle coaversoUon fUI nalheureiueoienl inlerrompoe. Cela 
eM>>l toudiantiCeiprtires d'une rdi^on nnile de pauvreté ei d bumliilé. 
de midestie oldeclurlie.rHiounBisiiijeuidebasard probibésplr la iDi. 
Lt ifodam la mnin ao puunc pour parer leun aDldi aiee Un luxe t*to1- 

-.1 ij vont: i[L' ii'ms .'i>iiiuis^uiiu'>, i:»3pi;iie!j.mstrabieB rivalités de reliques 
iiiiL iHiiii ii:i~ II ;>[iiri' i':iuw uu lin i tiigaire ei bai wnllneni demie 1 DQ De 
iiiiiu m II mil si'iiiiiira iiiLit iii> psums. mais i qui étalera piiia uc 
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■ Ht TOivi p»iué.„ je'ittui nis lenr. ■ dluit une voix bible, mija 
btère ÏI Impérieuse. ■ — Vodi n'y ungpi pu, inon rérirriidpèra, - Té- 
poniltl une roii plut taïu. • c'en) Inipixitibli.-. —Vniisalli'i volrsl kIini 
iiii|KH3ible , • repril l'aolre loïi, . — Sl.ni', mcin ri;ïi'Ti'inl ïou< 

veiu le bruit dW ralble'liillii im'lt'^' r|iiHi|ii.', |ioni<.!'iii!'rii! plun irrii» 
que plainlilï, ella voix n:prii : ■ [Viiu. imn. iiinn jitTe, ei jmur plus de 
sArelë je ne teisieni pas voa liabiu i tuire porliie... Voii:i bicnlAt l'heure 
de ToliD poUon , ju nia ilter mut la préparer. • El proque ■uuilU une 
parla «'oDvnuit , le prélit vil entrer un bonme de Tiiigt-cin(| au environ . 
pertenL snir» son hra« une vieilEe rcdingele olive elnn pantalon noir non 
ini>ins ripr qu'il sur iino cltaiu. Ce pcrsnnnage 6lail H. Angc-Hodesie 
niiii^x'']i'i , |hii'LiL[i'i r'It'-ii' du dnctrur Baleinier i la pliy^iloiiomic du Jeune 
priLlirii^M rr.iiE litiiiiliU' , dtiiji'cdliv el roservini \ sa clicvi'u:^^ presque Ta% 



lever lïsyeui sur lui. 
• AnnI tonte cbose, ■■ dil le prélat svee ion accent Italien liéiiini- 
1 son flacon de camphre, • les i^mpltm» 



lauic une rechule morlelle. — Ledocteur Balei- 
— U sort d'ici , laonseignenr. — Qne pens&-l-ll 
dans un étal on ne peut pas [dus alarmant. 
DUnieignour... la nuilaélé si mouvaite , que M. Balrinler avait ce malin 
de ifrandes inquiétudes ; te révérend père Rodln est dans i'ui de ces mo- 
ments critiques où une crise penl décider en quelques heures de k vie ou 
de la mort du malade... U. Baleinier est allé cherdiet ee qnll Inl Mliil 
pour uns opération réacliis iriHioutourense , et II va venir ta jiratlquer 
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panlualt encore pliu cbirbnnû^ que du mulunc. S'iiritanl un IniUnt , il 
rcganla auloiir de lui presque avec eninle, et plusieurs reprises aspira 



I 
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LE H*I,ADE. TT 
nir le nulide. — El 'a-t«n Ml prévenir le péro d'Ainrifinj 7 — lu péta 
■TAIgrlgny e«t ibrt aouHrsnl Ini-mémfl, ainsi qiie Votre Ëmincncc tcaBit;... 
il pat encore pu quitter son lit dopitla Imle Jonrs. — Je me suis inforniâ 
delalenuMnunt, • reprllle'prâal, ■ el je le verrai lent i l'heure. HIda, 
pour en KTeaiiaa père SiNiin. a-ten fait avertir mn eenlèsseur, putoqull 
Ml dui9 un étal pmque déaeapérd , et qn'il doit nibir nne op^lhin >i 
graveT — H. Baleinier lui en a Iaach6 deni moti . aimi que do dernier) 

rail pa> un moment de repas, qu'on le liarcrlait sans cesse, qu'il avait 
autant que personne soiid du salui de son ànie. elqnc... ~Per Baaa!... 
il DOs'igttpas de lui! ■ s'écrEn le caçdinal on interrompant par celte cida- 
matiou palennu H. Ange-lloJesto Itoussclet, et en ^Icv.int sa voii. doji 
Irèi-aiguS et tréiKiianleg .1100 s'agit pas de lui , il s'agit de l'intérOi do sa 
compagnie. H est indiapenuUiIe qucle révérend père Ke^iie ijmronii'nis 
RvecU ptuaédalanleielenniléi.Blqii'ii faue nan-seiili'nii^nt une (m Lhr(-- 
tienne, mail une lin d'un cllel reientlssant... D faut que tous les ^ens de 
cette inaiton » dea db^ngan ladmo « sMent conviai h co spccioclo. âfin que 
tamuKédillanle produise uiieeiceilenleBenGation. — Cestce que lerévri' 
rend père Grlson et le révérenll père Brunei ont dfjà voulu faire entendre 
Ji Sa Hévércnee, nem^gneuri mais Veire Ëniinencc sait acec qui;lle impa- 
tience le pèm Radin ■ refu cc> conseils . et H. Maleioicr. de peur de pro- 
mquar une crise dangereuse, peut-être morielk , n'a \ios obc insister. — 
Eb bien t moi , j'oserai . car dans ce toiu]is iriinjili'ti' lévoliiiionnaim , ana 
fin solennellement cbréticnne produira un i:IIci irés-ealni;iire tiirle publie. 
Il serait même fort â pro|ios . en cas ilc mort . ilc se préparer à embaumer 
le révérend père; nn le laisserait ainsi cupesi' pendant i]ucli|u^ jours en 

dessin du catafalque; c'est trfs-splcndids . Iri'S-iinpn^ant ; par sa position 

somptueux; il lui faudra au moins six ecnis elurgcs nu bougies et eniiron 
une doudine de lampes funérairci à Tcaprit- de-vin placées au-dessus do son 
corps pour Tcdairer d'en hauL . cela' fait ît morvcillej on pourrait cnsoile 
diltribner au peiiplo de pciila écrils concernant ta vie lûïuse et ascétique 
du révérend , et,.. - l)n liruli brusque, 5p« romme celui d'un objet méKd- 
liqne que l'on jcllfruil à terre avce Hilèrc, se fit entendre dans la pii^cr 

cette cloisan et on entenil loin nr qui se dit ici. — Si le père llodin m'a 

placer â l'autre bout dcio chainbré, • cette circonstance me servira à entrer 
en matière;... mais en tout état de cau->^e. je persiste à croire que l'embau- 
mement et l'exposilian Kcraieni très- nécessaires pour frapper un bon coup 
sur l'eiprit publie, te peuple est déjii Irés^llrayé par le clmléra ; une pareille 
pompe morluairo produirait un grand eUet snrrimagiDation delà popula- 
tion. ~ le me permsitnu de blre observer i Votre Ëmineni» qu'Ici les Ma 
s'opiKncnt & cet eipoailiont. cl qne... — [** loli... loujoura les lois, • 
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eipEEidls avec le jeune milileciD , leprfiBI rejirit : iPJiis lanl od l'aceupera 
âeaxl ; naît, ililes-moE , depuis ma deraiire vidts , le révérend père (rt-il 
eu de nonvniuaccixlcdéltreî— Oul.monsdgneur, celle null ti ■ déliré 
pendniit Doe heure et doDiis lo noÎDi. — Avci-tous , BÏniI qu'il TOUS l'a 
éli resimniaiidd , conlînui de leair liDO iiDleaucte de (oulu tes piroies 
qui onl deliappé ou malade pendant ce nouvel aceis? — Oui . moniBi- 
gneur; voie! celle noie , ainii que Yolrc Èminenee ne l'a conmandte. • Ce 
disant. H. Angu-Hodcslc Housselcl prit dunj Iccailcrune note qu'il icmil 



uis s'ndrEsianI 
: qui lui échap- 
I répétait «ni 



ion , 1 son amii l':< quillùil y a sciilrnicnt une hi'uro , ctle révcrcnd 
st bien TaïMe en ce lumnenl. — Kalion do plus, ■ répondit atta 
bêlement le prêtai. Pub, se larlunl, il ajinila : • Habonde pliu... 
rédera davaniags les consolatloiu que je lui sppnrle j t'H e>l «■- 

irde VutroËmlneiice. ■ dil il. Routiclel en s'ineikianl. El il enirt 



11... lors de In soiuiaiiie alla.|ue du diuléra , di>iil il ill-. frappC-... le jière 
Rodin s'est eru piiipiiisoDi.6 par gnlrc ilii soinl-sii iie ; il iincliinoit dono 
mnlre Home quel que chose de Lii'ii rrifouiiiWcpniir avoir conçii ii ne crainte 

neinenl et pulsiaiuDienl , eomiue on le craint , ^iir iiat liihle partie du 

ucri caillée;... mais alors dans quel liiii? Voiià <t: i|u'il a ijir impos^hlo 
de pénétrer, tant Nnsccretejt lidik'incnlgard<''parsc» coniplieeg... Jïvsii 
oipéré que , pendant son ddliro... il lui édiaiipcraît quelque mot qui me 
oellrail sur la tracs de ce que nous uions tant d'inléréll savoir, eir presque 
teujoun le dfliie, el surtout ehet un Ihhudui d'un esprit si inquiet, si 
■cUt , le délire n'est que l'ougération d'une idée domlnanle ; cependant , 
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voilà cinq accès qnD Voa m'a poumlori dire HdélciiiunL ^[<'iii<^i .iiitjit'n... ri 
rien, non... rien, que des phniea vide» ou hdi suite. 

Le retour do II. RouimIcI mil ua lemu lui réflexions ilu jirclal. > Je 
■nia ditolé d'avoir i toui apprendre, nunsdgnenr, que le révircml père 
refuse Dpîniiirénieni de voir f enonne i II prSIend tv<rir besoin d'an rrpos 
■baoln... Qnoiquo trSi4b>llD, ila l'air lombra, courroucé... Je ne terab 



ainsi queVolri:lWiii:ntt:a pu s'en en n vaincre par la lecUire de celle note, 
il al imiKUSibii: du rastenibier plus diipardtt incohérenta. > Fuis, voyant 
Isprélal se diriger V un i.i porte de l'autre chambre, H. Honsielet «jonla : 

. Mois, monseigneur, ]e révérend ]>iro ne veut absolument ïoir per- 



où gréajUail un épais miilange <lc farine Je r 
myall épus plusieurs morceaux de linge et 
dans celle cbambre eelle odeur pli^riuaueiilù 
parliculliîre aui endroits occupés ]>ar les ma 
siÂcrc.si putride, si nauscaijondc, que le 

Ainsi que les ré\'érendj pËros l'aiaient pi 
Kodin Tivail parce qu'il t'rtaii dit : i /' /ùui 
de même que do faibles imaginalidn^ . de \i 
vent à la seule Urrenr du mal. de iii<!mc au 
vigueur do caractère cl l'éncigie moralo pci 



uvail'cchapiHi au fléau dont il avait ùl6 ti rapidcinïnl ciieint. liais & cette 
fondrojanle perturbation physique avait suceédé une fièvre des plus per- 
nldeuses, qui niellait en grand péril la vie de Rodin. Ce redoublement de 
danger avait causé les plus vives alarnics au père d-Aigrign]', qui, malgré la 
rivalito et sa jalousie, s<;ntalt qu'an point où ca claient arriTèes les choses, 
Rodin, tenanl loua Ica fils de la Iramo, pâmait seul la conduire à bien. 

loi rideau de la chambre du matade, étant i demi fermés, ne bissaient 
atrlver ipi'un Jour douteux aulonr dn III oA gisait Rodin. La (ace du jésuite 
avait perdu cdta teinte veidltre particulière aui Eholérlqaee, nuis elle 
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tooi DiirB mieux compKDdre les tarlnrei de Jtoi'm. i-àiiiit ;i l'inauliun 
par la maladis, el pour eipliqner rimpoiiince de la vi^ito du ordinal 
ll*li|rieTl, rappalaiu en deux mot» leH oudiEiauiea liaéos île l'anldliDn dn 
JéiDile qui H cn^l réunie de SIil»QulDl, en aUendiiit quil Rit derenn 
son éfH. Arriver par ie succès de lïlbire itann^nl au géaéralil de mu 
ordre. pula, dans lo cas iFuno abdicalion preiquu prévue, s'assurer, par 
une apluudide corriiplion, la ninjorilc du sairr tull^nu, afin de mouler sur 
le tntee pOOLifical, l'I iildr,, :m jikim il d'un di!Lil^L'i[MII dans les slullllï du 
la ceinpagnie di^ infi-odir i. iiu luijsï.iiiii -ntii'tu au suinl-si.'gi; iiu 

lieu- de la luissrr , d.ius son iiiJ.'iiniJaiwi: , i-i^aki' cl prtsque ttiniiiiiia 

i leur poisibililé... dlo dlaïl CDUiacréo par de nombreux anlècédeuls, ear 
plnsiem* simples nidnea ou prtirea liaient t\i >oud*Inenieut éteris 1 la 
dlgnilé pontiBeale. Quant t la rooniilé de la ehaïa... l'avéncmeni de» 
fiotgia.daJuleiII, et de bien dïnliee étranges vieatreidu Ciirfit auprès 
deaquda Rodin était un Tjdérable niut, eicnstdl, aniorisdt lea prflan- 
lÎBia dn jéralta. Queiqna le but des msnéei eoulemlnea de Radin II Sema 
At dè juaquVdon enveloppé du plna profond njstère, l'éveil andl élé 
i anr sa intelUgeneei seciéla avec nu gnnd nombre de 



tant oplniitrè à vouloir oonf&ur «vec )o révérend pèro ntlgrd lo nfoi de 
ce derâler, c'est qne le prélat espérait . ilnsl qu'on n le voir, arriref par 
Il ruse 1 inrprendrc un secret jusqu'alors Irop bien cai:bé ao sujet (les 
Intrigues qu'R lui supposait à nomi.'. Cest donc au milieu de eireonstanees 
ni importanlcsi si oapiUili?^, qiiii noilia h: voyait en proio d ont: pialadic 
qui poTflly^îL SuTCVi , lor£C]uo plus que jamais il aurait eu besoin do 



Après £lre resté quelques Intlanti Inunobile auprèi de la porte, le car- 
dinal, tenant loujonn «m flicon BOoi son nei, s'opprocba lentement da lit 
de Rodin. Cdni-d , irrili do cette pctsiilanee , et lonlant échapper i un 
cDIroUoD qui pour beaucoup de raisons lui triait slii|^liâTemenl odieui^ 




semblait rendre plus liypocHte encore. Itodin fit lo sourd, respira bruyaui- 
meiit et ne répandit pas. Le endinal, qudqu'll cili des gants, appcod», 
non sans d^odt, sa uaia de celle du JéaDiu, te secoua qaetqne peu, en 
répétant ffunn Yoix plus élcvt'e : Mon révérend et Irés-chcr pÈro, rÉpon- 
dei-mal. Je vous en conjure, i. Iloiiin m» piil reprimi r un raoïn enieiil d'Im- 
patience coornHieée, ni,iis il K'i'Tliiii:! ili' vi'.l' t' iiiN.'l T.i' t:iri!in:il n'élail 

pas homme i se rebnli^r ilr 'l in'n : ii -i m.i iii' ii<iiii,',iii i-t un iivu plu& 
fort le bras do Jésuite, en ttini.iiii.inL nm- t.-N.i.itr- Hij;[iLaiiiiiii;i|ui ciii mis 
bon dea gonds Tbomme le plus p;i|j|'jil du Liiundo : Mon révcrenil et très- 
cber père, puisque vous no dormez pas... écoulez-moi, je vous en prie... > 
Aigii par IB douleur, eiispéré par rnpinlltrelé du prélat, Rodla retouma 
bmsquemeiil la téte, atlarlia sur le llonialn ses yeux caves, brillant d'un 
feu sombre, cl, les lèvres contracties par un sourire sardonique, il dit avec 

comme vous disiei tout A l'heure, et cipasi en diapelle ardente, pour venir 
ainsi totirnicolcr mon agonie et taiiter ma Un? — Mol , mon cher père7... 
grand Dieu I... que dtles-vous 117 > Et le cardinal lova les mains au ciel, 
comme pour le prendre i témoin du tendre intérêt qu'il portait au jésuite. 

• — Je dis ce que j'ai entendu tout i l'heure, monsdgneur, car cella 
cloison est mince , ' ajouta Rodin avec nu redoublement d'amertume. 

• — Si, par U, vous vouki dire que , de louleales forces de mon Ame, Ja 
vous >t désiré... Je vous dédre une Gn toute chrétienne et eiemplalre... 
ohî TOUS ne tous tiempei pas, mon Irès-cber pirel... vons m'avez par- 
rétament entendu , car il me unit très-doux de vous voir, après une vie 
si bien remplie, uU sujet d'adoration pour les fidèles. — Et moi je vous 
dis, numseIgnauF, n s'éuria Rodin d'une toIi faible et saccadée, - je vous 
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lade dliu un élal dfjespirÉ ; «ui. » reprîl-ll avec une aniuiation rroîssiinle 
qui eoDtnBlait avec ton mxàbXcnnBl , • qu'an y prenne garde, onlendei- 
— " P11-... «i Vm wfnhtMik,.. ai l'on me hsreèlo sans cessa... glTonm 



J'IÉGI'. RS 

lade dans un élM iéttiféré ; oui, ■ rrpril-il arec une sniuielion iroissanlc 
qui conlraslnil avec >on aci'abiuuicnl , m qn'nn y prenne garde, cnlendei- 

luo iDisso pDs râler tranquiJlemcnt mon agonie... on me forcera do mourir 
d'une façen peu cliréticnne... je lous en avertis et si l'on GompM sur 
unspeclaule éifiliani pour en lirer ]>rofi[, un a lori.,. >■ Cet accès décolère 

llçnCP a SI" vouj dp nranik iTpsserns. piiltinii'eiln vous a déjà iléliïré d'iin 
Kn>%e péril... Espérons qu'elle vous sauvera encore de celui qui vous 
nieiince u ceiie ueure. ■ lUHim renonua uiir un raunui! miirmuri! en m? 



iris-iluporlanies. ' ti le nreiai aiienuii aiec une innm 
résulbll du pieui guel-apens qu'il ti-iidail à l'uspril aflu 
Hais celui-ci , luujDurs tourné icrs la rutile, ne paru 1 pas 



Br:iv,>; irai,].' iniji It rL'pÈLe, la Providence a pcrini^qui!, pcndatd volrc 

niviY L, i.iij- -i-.m .,. Un i. [iL-miaiii voirc Bccès 00 oaira ae ceuenuii.aDi 

nu.'s .1 iliimi; M> l'c niii-ji'Lirs iiii'iiiijri's Uu sacrc coHége. > bi le eirdinu, m 
leiuEiiUiiuii'iik'Di. aiiaji se pi'nciiiT sur le III aun aepier reipreuion ae la 
pliysionouiie de Rodio... Celui-ci ue lui en donna pu le lemps. Ainii qu'un 
cadavre HHimii A l'adion da II pDe TollBIque se ment pat MMibrcMiUi brua- 
qnes et élni^ei, aiDii Kodin bondit daiu »n Ut, se ntoumi et ae redreian 
droit anr ion séant en entendant les demlen mott du prilaL > Il s'en 
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IUlicn. Pnii se nnefanL brn»- 
X éllocdiialB d'une joie triom- 
inalion du Hiliptcrl, quoiqull 

sa ph^ElonoDile, Rodln, lua^ré 



ut do pÉnùlr,T 
1^1 capilaL d'eu 



inévilablGS. dans une révf-lalion faits dur-aiil l'ankiir d im d^lirs liùvreui.. 
Eodiu, niTQnu de sa premUr,- , !.'i]ior.;LH, iiiiik tnip l:ml, i,u'î] uvull 

élé joué el qu'il s'élaii graiiuitiit guiu promis, iiuii pur Sfs jianilis, niait 

Ea effet , le jé«iile avait crainl un inilanL da a'élre Irahi pendant aon 



■pria quelques minntet de r^eiion, le jètnlta, nulgrd l'aSaiblisieiHiit de 
un eiprit, k dit avec beincoupde sens ; • si ce tait Hoinain savait inoD 
«eret, Il k garderait bien de m'en ^ivonir; il n'a ddiii: que ites soupv'oni, 
aggravés par le mouvemcnl iiiiultiiilairc que jir n'ai pu ré[irinier tout à 
riienro. ■ Et Rodin euayn la sueur froide qui eoulaii de son Iront brûlant. 
L'émotiOD ds cette sràne augnienlail ses souffrances et amiravait encore 
■on élit, déjl li alarmant, nrisé du fatigue, il ne put restci 
uài dîna son lit et le rejeta en arrière inr son eniller. 

' Ftr Bacco! > h dit loul bu le cardinal, effrayé de Veipreuion de la 
Egare du jésuite, «^l allait trépasser axant d'unir rien dit, et échapper 
ainsi i mon p'i^e ti habilenient lendoT '■ El tu penchant liventent vers 
Rodia, leprilalluldit ; « Qu'avci-vous dune, luuii in's-clier père7 — Je 



à l^nstant les av^ les plus complets... les plus dclalUés... dussent ces 
areux épuiser ras forces;... la vie étemelle... vaut mieui qua celte vie 
périisaUe. — De quels aveux voulei-voni parler, uuu^neur! • dit 
Sedin d^e nui faible el d'un ton wrdonhjue. • — Conunent I de quels 
aveux? s'écria le oordinat stupéliiit, • mais do vos aroai lur les dange- 
reuses intrigues que vous avet nouées i Roue. — Quelles Intriguca? ■ 
demanda Redln. • — Mais tes Intr^es qne tous avei lérdéa pendant 
Totre délire, • reprit le prtbl avec une Impatience de plas en plus Irritée. 
■ Vos aveux n'onl-il> pas été aiseï eiplEdles? Pourquoi donc maintenant 
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ci'llr i lii -Lliiiiiiu ù li'S compiler 7 — Mus iynax onl éli!,.. ejpli- 

cilrs?... iii iii iLj-iirci7... - dit Rodin en l'inlcrranipanl prMi|qe après 

sencu d'espiit, db l'abandomuiieDt p» encore. •— Oui, ja voui la répète, • 
reprit le cardinal, i sauf qudqDct l>cunu. m «veux onl Ué ia pin* 
«plieNes. — Alon... i quoi bon... yuan les répétée? • El le aèmt saDrire 

laprélol couiruiiri; , < à morili-r ti- paidnn, car si IVm doit imluJ^iunce cl 
rémisfiion ou hrur iiiLiNr ii'i fiiuii's, nu ne itiii i|u'ana- 

lani doulo, je sois (oui, >■ réprit le |H-âlut d'une vdU randraydolo, <■ nais 
comment al.je é\é inilrull f par des iveiu qua vaut ftlslei lana avoir iciilc- 
ini-ol la coniclcnee de voire oetion . et vous pensez que cela voua len 
eoniplé... Non... iiun... croyE-z-moï. lu inonif-nL c«t mlennul. la morl vous 
menace; oui h uilo scitis iiil^ikk'C w-. [ri.'i]tl>lL'£ donc--, de faire un luensougo 
Merlliigo.'S"«Ti;i le l 'ii J;lL Je i h ],lin courroucé cl sccmiant rudemenl 
lo bru de Itoijin. < n^ilnLii^v [i'^ H.iLiiirii-^ t'Li'riLclli's ^1 idLj^ o^t'z iliur ce que 

InspirUk > dil le cardinol a vue un soupir do Eatisfaction. Et croyiml toucher 
lionhul, il repril : ■ ËcnuU'i la loiidu Seigneur; clie vciugDidaraiûra- 
nenl. mon cher père j ainsi vous ne nîei ricn7 — J'BvBli... le délire... Je— 




leur... de mon agonie, ■ reprit Hodiu d'une loii élrinLc, ■ La prouve que 
je n'ai pu dit mon Hcrel... (î j'ai un Mcrel... (feat que vous voudriei... 
ae... la l^lie dire... « Et lù jésuite, milgrA ses douleurs, malgré sa lïiblessa 
croissinte, eut li fnree de se lover i demi sur son lit. de n^arder le préiil 
bien en Ace cl di' le narguer par un suurirr d'iinc.irniiie dial>"11(|iie- Apr.'s 




rion. à iiieius du prulilcrdu la Taililessc où le voUi, età roree d'abwialoDs... 
de menaces. .. d'épouvante... • Lo prclal ne pul acbever ; la parla s'ouvrit 
brusquement et lo père d'Aigrigny entra en ^écrilnl avec une eiplesiiin do 
joie indicible : • — Eicrilentu pouvcilni... >■ 



A l'aUi'raliDil <Jh Irai» du père il'AlgrIgny. A m pili'ur. i li rsitilcasc de 
tlémarclic, nu voyail que la U'iriblo KÙno du pirrÏA Notre^Diunc av4H 
<!u sur flo snntâ une njicliim vlaleulD. K^gamoïn», u physioiuuiiie dm'int 

s'èrrlH 1 <r Eicrilciile nauvi-llcl • A ci'sniols. Kndln imuUlll; mulgré son 
accsblcmcni, il mlnsio tirusiiui'iucnl la létc; iri yeai biilliïn'nl. curfiu, 

gaj d'gpprndiL'r do Sun liL . Il lui dil d'uns tdIi si cnLn.'Coupte. si làlble, 
qu'on l'enlendoll i iKino t > — lu me sens Irèt-mal.,. Le cardinal n'a 
pruqueBulKïè... Huis ai crrie «cellcnle nauvtiti:... avail IRiil à l'albire 
Reoncpunl... dODl la punii» luo dâiore... cl ilonl un no m« pirlc jm... Il 
luir Ecmblc... que ju trraïs uuvé. — Soyez donc sauvé ! ■> a'écrb \c père 
d'Aigrigny. DoLlianl lea retommanJaliajiB du docteur Baleinier, qui s'^lait 
jiuu]u'0torfi opposé h ee que Ton enlreiint Hodia du gravita InlérâU. Oui. » 
rffti» le pi>rc d'Ai}[rigii)'. met tanvr... ILiei... rl glorlGn-rous : ce que 
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Lt BONDE NODVELLE. 87 
vmimia amuntnè anmiinice i aa rëaliier. > Co diunl, II Un da ta pocbs 
UD pai^er et Iq remll i Bodfn, qui Te suivit d'une inaiQ pvide al tremblanlL-. 

Qudquea pilnule» aupanvsnl. Rodin ofii M rdellL-iueiil Eiiiïipubli^ 
pounnlVrc son enlMii'ii imt. h anilhinl . ]■■[<. m'im ijiii: l^i ^irudi ini' lui 
«11 permis de le conlinuur ; il eût l'ic iniii inc.-ipjiMi^ de liri^ iinr ,r\tl: 
l^e, Uuin vw Mait IrouMi'c. voik'c;,,. pourunl. iiui \aro\fs <lii ]Kri: 
d'Aigrtgny, Il tcbmiiIII un lui Olan. un csjwir. que, par un loul-puissaui 
eSUrt d'énergie et de volenlÉ, il m dressa sur son càuil. et, i'eiprit libre, la 
r^ni inleillgenl, snimf, Il lui rapidement le pipler que ie père d'A^lEHj 
venait de lui remeUra. te cardinal , Mapjfait de celle IramGguralïon sou- 
daloa, K demanilBil rïl voyail bien lu mime hnrame qui, quelquu ninulea 
auparavant, venait de lonber gisant tur ton lit, presque sana EonualBani». 
A peine Bodln ent-U lu , qu'il poussa un cri de joie ëloullé , en dium avec 
aa acCEiit impgaallila 1 rendre: • El d'uni— Ça commcnee... fa val-, > 
Et fermant les yanx dans une sorte da iBiisiement eitaliqoe, naionriro 
d'o^ellleui triomphe ^pnonit ses Irsils et les n«dit plus bldaui eneere 
en drcouinnl u^s dents Jaunes cl déchaussées, Sun émoUan hit siilva, 
que le papier qu'il venail de lire loiuba de sa main frémlaïaiile. 

■ Il perd connaissance , • s'écria le p*re d'Aigrigny avec Inquiétude en 
>« penchant vers Rodin. C'est ma Ibule , J'ai auhliè que la docleor ntavall 
iléCendnda l'entretenir d'aDairee sérieuses. _ .Non... non... ne vont repro- 
cbezrien,* dit Rodin 1 voix basse en se releiant ii demi sur son séant, 
afin de rassunr k révérend père. ■ Celle joie si inallendne causera... 
peuUétre... ma guérison; oui... je ne saisco que J'éprouve mais lenei, 

suis cloué sur eelilde misère , elles se colorenl un |ieu j'y sens pnsque 
de la clialeur. >> nudin disall vrai. L'iie inoile el l^ére rougeur se répandil 
loul i coup sur ses Joncs livides el gljeées ; 9a loii même . quoique mu- 
jours hicn faible, devint moins thorulanle, et il s'ccrio avec un acccnl do 
conviclion si eiahé . que le père d'Aigrigiiy cl le prélat en Iresiiaillirent ; 
- Ce premier sueeés réjwnd ries autres je Ils dans l'avcTiir oui , 

phcra 1 tous le! incBibrc?s de l'eiicrable faïuiilo Itconepont seront écrasés , 
el cela avant peu i vous vcrroi... vous...™ Puis , s'inlerrompaiil, Rodin te 
JelaauT ton oraillor en disant : -OU ! la joie uie sufloque... la toli me 
manque. • 

•Dequols'aglt'll done7" demanda le cardinal au père il'Aigrigny. Ceiui- 
ei répondit d'un ton hypocritement pénétré : ■ — Un des héritiers do la 
Eamtlle Rennepont, nn mliérable artisan , usé par les eicés et par la dé- 
bauche, est mort, Il y a trois jours, à la siiito d'une abominable orgie, 
dans laquelle on avait bravé le clioléra avec une Impiété sacrilège... Au- 
jourd'hui seulement , i cause de l'indisposition qui m'a rotenu ches moi... 
el d'une autre circooslanee , j'ai pu avdr en ma pouessioD l'ado de décéa 
bien an régla de celte vietima da lintanpénince et de rirréllglon. Du resta, 
je le prodamei la louange deSa Révérence - {il montra Rodin) > qui avait 
dit I • lias pires ennemis que peuvent avoir les descendants de cet infime 
•renégat sont leura passions mauvaises... Qu'elles soient donc nos auiUialros 
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dnmb» ae noain . mais II la DoriuDiiuieureas u iiUcA toituu . 
I^rein ciiuB Bcenn : nav Druuenca. ci panr aue >i» «nirguen atee 
plm ucrci. le père Q A^nanv avait Dcie a. RmiiMmaa m ten 
premiiR d«i (roii cbambrea. 

La père iTAigrigny , après avoir iravcni ta accoude pièce , oaii 
du l'anlichunhfe . oA U Iroon M. Itimuelel, qui lui ramil une i 
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Puis il ajl>ulB ; » Snt'-I-inus /j qii. IIi' li.'iirc Ï1. 11i<]eill1i'r dnil niVi^ir? - 
Hais il ne Wrdrro pu. mon jjcn-... cor il m-iiI faire avanl lu niiili'npcnUon 
a dou[ouriiunci|<iid»itDvoir i<u e^ITi L d.Ti.iC .iir lY'Ui ilu pin Rixlln.elje 
prfparc w qu'il '■™n™r '^' l^. ■■ sjmii:.M. ]u.^<~-.,'\,-l fiMn.inlranl un appa- 

aVffroi. ■ - Je iiusais si ccsyiiipliHnc tsl groii:.".. dit le ji-suili), . Diiig le 
riiiT. niI pOrt liiiiil d'filrt sul.il l'nic^nt friippO d'iiiif ïHinclign de loii, — 

dit M. fli.iiHtckl. 'M't |-<ipùrjli<>n dç M. lkilL>iiMi;r agira sur I.! Ijrj rx cnniiuc 

la père d'Aigrigny. . — Junu ciDis \as iju'il y en ait du pluaoruvtia dans 11 
chirni^e,» dit l'élève; ■aus.'i M. DaleiniiTi^n aciehé l'impDrliiiCBaDpâre 
Kiidln. — Vintlllei conllnuer d'^HLeiidru ici H. Ualeinier, el iious renvoyer 
dèt qu'il arriïiTa .b repril tu piru d'Aigrigiiï . 
Et il ruIDurua ihns la diDiobro ilu iiulade. S'asscyantalonâ «Mi cbarci, 

lalrus rt'JaiiN ;'i dïlTi'miU'jj porianms de la famille ReniwiMnl qui m'ani 
paru laérilvr une survvlllance spéciale... mon Indlipuillon ne m'ayanl pas 
permii du rien vnlr par mol-memedapeii qualqots joun... car ja me lève 
aDjDunl'huipDur la première toit ; mais je m aaii, mon père, • siaula-t-il en 
■'nlmaant A Rodln, voira flaliooi permel d'eolendre...n Radin Gl un 
geale 1 la rola si supplianl d li désespéré , que le père d'Aigrlgny senlll 
qu'il y aurai! nu moins aulani du danger H sï rtfiiser au dérfr de Badin 




glorieuse comp^nie. ■ 

Le ptn d'Aigrlgny décscbela l'envaloppi: ; plusitiir^ nohi d'rurilurea 
dilUrenhay èlalent itnfennées. Aprét svnir lu hi {iri'iiiii'Tv , Iraiuu 
RDibrunireot tout à conp, el il dit d'unr Mii\ ^luir <l |ir''Tiéiri;i' : •Cal 
un nullwur.,. un grand malheur... ■• lliidiii imima hm iluuI la lOlc vers 
lui , el le r^rda d'un air iiiqitiuL et inlurni^Lilir. ' t'Iorijn: i.>st uinrle <lu 
cboléra,» nprll le père d'Aigrlgny. «et y u ili' f.Uln'iii.' aj[uiu le 

révérvnd père en missanlla noie entre wj< iiuiins. ' c'i-.i qu'avant du jnou- 
rir, cetla mliéniila créalure a avoué ii niailemoiselk' du Cuiiloville que de- 
pula longtemps elle riB]Haniiair,d'aprèi iex ordres de Valie Itévérencv... > 
Sans daute la mort du Florine el k> avani qu'elle atail fallsl >a mitlressa 
conlrariaienl les prnjelK de Hodln, car II Hl entendre une tarte de nurmare 
inarticulé, el. tna^rê leuraluUenicnt, m Indli exprimèmil ni» vlidenle 

Le père d'Aigr^ny, pannl i nne aulre' noie , la lut el dit i ■• Celle note , 

Itrin d'élra satisfaisante , car, mume toute , die annonce quelque aniéliara- 
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UoD d>D) M pDilUi>n.NoD)verron>d'*llleiin, par dit rcnKigniiutitlsd'iinu 
nuire «ource , ù ecUo nale mérile loule créance. Hodiit , d'un gesie 
inpatlnilelbruique, El signe au père d'JtigHgny de te bllorde lire. El lu 
rAv<!m)d p ire lui ce qui suit: - On assure quci députa peu du joun, l'i'sprll 

■ dn Durîchal pareil moins chi^in.iiKdiiiliiqDlel.moio* ^14; II a puiâ 

I demijrenieDl dvui lieun» avucsea Elle», cequi, depuliaueilodglOBpi, 
■> ge lui était pas arrivé. La dure pbyiisiionie de «m »lctil Dagoberl u 
ti d^ldnt de plua en plua... on |ieut regirdtir ce aympUme couma la 
' prenn certaine d'une amillaratloa KsilblB dan l'^l du roartchal. 
<■ RvconDnea 1 lenr ferilara. lei derniirei lellro anaDjinea a;ant été 

rendues an huileur par le «olilal Dagoberl >an> aintr éié euverua par le 

■ mai4chal , on atliera aux mnyons de lus faire parvenir d'une autre nu- 

II uière. ■ Put* nf[ard>nt Radin , lu jière d'Aïgrigny lui dit : Vain 
Référence juge •«» doute cununo niul i]UL' incite note pourrai! être pldl 
talIilUsaDie?... • Badin baissa ta \6le. On lisail sur sa pb]:sianomle crispée 
oombien il MMiShdt da ne pouioir parler ; par deux foit il porln la nain t 
lan goiiar. en reniant le père d'Aigrigny aiec angoine. -Ali I— • s'écria 
la pire d'A^rlgaj avec colère et amertume, aprèa avoir parcouru uno 
antre note, «panT uasheuronieefaanca... ce jour en a de bien hineitei!— • 
AceaMols, le lournant titeneni vers le pire d'Algrigny.étcDdanl vers lui 
m maing tremblantes , Hodln rialemigea du geste et du rrgard. Le eanli- 
nal , part^iesBl la mema Inqniéluda , dit au père d'Aigrignj : • — Que 
vMU apprend done eetia nolii, non cberptoT — Ihi etofallle séjour de 
X. Hanlï dans notre nudion camplétemoal ignoré , • reprit le père d'AI- 
grigny, • cl l'on craint qu'Agricol Bandoin n'ait doconvert la demeure de 
un ancien palnin, et qu'il iie lui ait fuit tenir nue lettre par l'cnIcenilH 
d'un hdmmade in maison... Ainsi, •ajoula le péra d'Aigrigny aveccoléro, 
• pendant CCS trois joun, oi!i il ui'aélé impossible d'aller voir H. Hardy dans 
le pailllon qu'il bablie . un de ses scrtanli w serait donc Inlilé corrompre T 
11 y a panni cm un Inrgne , dont je me suia toujours déRé... le miié- 
raUo t... Hais non , je ne reui pat orobq i cette liahlnn { se» anlles aeraleiU 
Iropdéploiables, oarje aalamieni qna penonna où en sont leschosee, et 
ju déclara qu'une pareiUa eoneapondanee pouiralt loat perdre ; en réieU- 
laniehei H. Hardy dus souvenirs , du'i idées 1 grand'peine endormies, on 




ruiarer le pbB d'Aigrigny , qui rasiait pensif, aecaUé, pendant que Bodin, 
étendu aurson Ut dadenlenr, iresraUlallconTuIslTementdans un accès da 
«lire mnelle, en wngeant i es nourel échec. 



• Voyons cette demière noie, ■ dit le père d'Aigrigny apris un moment 
du silence médiUlir. - J'ai ataei de eonlîunce dana la pcraonne qui me ren- 
voie pour ne pas douter da la rigounnuo aiaclitnclo des rense^nemeals 
qu'elle cenllent. PDlssenl-ila conlredtm absolument les autres t x 
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ijl bonne NODVSLLE. 



pii iDlemuaprc l'enEliiriiciiicnt do Aiila «mtenia dam cotls 
, qui ileviil a! icrriLlenenl imiireislnniicr Ici tetinn decdlR 
l>i9Mnia> In tccloir tuppléer par «ra imaglnaltMi à loulu 1» 
~ de aarpriM, de rige» lia luïna, de crainte, thi pén cTAigrigny , 
inte panlomine de Radin , pendanl l> leclare de ce docnnent 
riuillal do DlHurvalIuni d'un ageol llddle et kcrI dea-riré- 



Iriiw.L'AiHriKnj' lut dune iiiii suil : 

Kba maJeiiiuîscllc di: Ciinluvillc.rsl arrivé â I'IkIIïI Je ccl[u dL'unUclle à 
uncJiuliruL'LdgidIcdD ra|irù>-ni[dî; il y m rislv jiiiqu'à prùsdc dnq licurru. 

l'hùlel ; l'un s'm ruoilii chifi M. i'b inai'n'hul Sinma . l'oulre clia AgHcul 
Ibudnln. Touvrlir fiirgimn. vi uiiiuiu: lu prince Djsiluiu... Hier, cen 
le midi, lu mar^rhiL Silunn cl dfux Util» son) venus cbt'I Dtadcmuisieili' 

n'nii purRuniuigns L't lundi'iuiiiwiJii du CanlDiilio; lis mui'i nslili clivi i^llu 
]u«|u'ii ln>ii hi:iires <^t iliinir. Le marccbnl Slnioii, qnl dlBlI venu en voi- 

HilIiruilB. «1 (in 0 ini'ina lu. ligus une dis oLLùua ik'arlées des Chuiujii- 



Dlgnteedby CoogI? 



un mirelund doiin de 1* me lia U Harpe. On]' ni entré nit pue ; il n 
ilsnunité une bonldlle de vin, el t'«l ouïs ikins un cofu reculé du enlilnul 
ilu tona. i niPlD gauche; l[ ne. limait jias <■{ si'iiihl.iil vivi'iiimil priiocciipéi 

de l'œil ganehe, vèlD d'uni- rt'<[iru il'' imij it iJ un [i.n r.il ui zi.iii' ; il nv-iir 
InUtenue. Il dcnil venir li'Nii fri'ln.il '<.iMri.<."i liuiniji.' :.li»l>k' :m'i' 
le forgeron. Vue conveimlimi -j^-^'t tuilai-'i: . in-jh ilwi i>ii ii'.i jm iimllti'n- 
reuwmenl rien entendre, s'ist ennngLi.' enlre ces deux indiiidiii. Au bnul 
d'une deni-beure environ, Agricol Baudoin u mis dans la aima île l'iioniiie 
JwigDo nn petit paquet qui a paru deialr canlenir de l'ar, vu «m peii de 
volume et l'air de probnde gralllndo de IliiHnnie Inrgne, i^i ■ oniuite rcfu 
d'Agrico! DandeiR, avee beaucoup d'i^mpressenienl. une leUre que celui-ei 
paraiisait lui reeonnundGr Irés-lnsinjuaient. et que l'Iiumnie borgne a uiiw 
soigneinement dans M poclie; aprùsquoi. (oui deut mbohI «ïpurés. et le 
rorgeron a dit : • A dcmoin I " Après celle anlrei ue on a cru devoir porli- 
enlléremeat suivre Itieiunic boi^e^il a quitté la rue do la Harpe, a Ira- 
verté le Luiembourg , et ojl entré dans la naisen de reiraile de la rue de 
Vangtnird. Le lendemain, on s'est rendu de ircs- bonne heure tiu environs 
du cabaret de la rue de la Horpo, ear on ignorait Pheure du rendei-voiia 
donné la veille à rhomne borgne par Agrieal ; on a altendu jusqu'à um^ 
heure ol demis ; lu fo^oron est arrivé. Comme l'on .''élait n-mU i 
ptil méeonnaisubhi, dana la crainte if't\re reiuarqiii'. mi j . ;iiiisi iiiir 
la veille, entrer dam iBcabarelelValluhlerasseï pri'' du riM ^i rmi hii 
donner fonibr^; bienblt l'homme boi^ue est voiui, ri lui u rt»ii^ uni' 
lettre eaehetée en noir. A la vue do celle ieltre. Agricul Uaudoi» a paru si 
ému. qu'avant mâne de la lira , on a vu diiUnclement uuo biralu tomber 
sur ses moustacbes. La lettre était brt eoarto, car le forgeron n'a pas min 
deux minules fi la lire; mais, néanmoins. Il en a para al content. >1 heu- 

dlerletiocalilésïdc Icmpïà autre, il éurivail quelques mois sur un eamei. 
Le (argeron 8*01 ensuite dirigé en taule bile vers la place do IXbléon, où II 
aprit un cabriolet. On l'a Imité, on l'a anlvl, et il s'est rendu rue d'Anjou , 
ehei mademotselle de Ciirdotille. Far on heureux homard, au iiii>iiiFnt nù 
l'on venait de voir Agrleol entrer dans l'iKMel, une mitiin', à In liin'H d.' 

Irouxall, avec nn bomme de fort mauvolsa mine, niiïi'i .ilil cm m ih ' I 

Irès-plle. Cel Incident, assa otraordinaire , uéribiii :,Unn 
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an n'i pat periln (le vue cclls Toilnrs ; bIId t'oil dlmlemeol rendue i II 
prfreclun d« pnlicp. L'écuTSr de nudemoinella du Cardovills ed dnoandn 

dDToilurcivccrhomiue île inuiivaliu mine; tout dcni sonlCRlr&tD biirnu 



il cîl resté 14 environ un,! deiui-Ueuru; aiinis quoi, il wl rcïfou me d'An- 
jou. !i VhMel du Cnrdorîlle. On a su, par une nàc pirriilemenl idrc, que Ec 
DHtBicjDur, surlesliuil heures du snir. HH. d'Onnesson et VallKlIe. aTocils 
tnis-itistingn^ clic jugr d'InslrucUon qui a refu la plainleen séquestra- 
lion de mademoiselle de Cardoidllo. lorsqu'elle ilail relenne ehe» M. le doe- 



reudus, âcton loulc apparunce, chct luodcmuiacLlu de Cardoviltc, car km 
voilure a'oit arr^tca A sa porle, ruo d'Anjou ; un accident mipréru a eoi' 
péehi de eompltlcr co dernier nnielgntnml. On *iea( d'apprendre qu'un 
nandat d'anener tIcdI d'ïtra lancé contre le nommé Ltonard. aocin 
faclnlumdc M. le baron Tripeaud. Cu [j^uiurd eit soupçonné d'élre l'auleui 



10 pero O AigriguT et sur iiodin... sur Hodtn . ogonisani , Cloue sur un 
le uouHHir ei réduit a rimpuluinco. mon ou ït Totait louber pièce a 
ce 5on laborieux oi'niiiauaaEe. 
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unniuaifaii une anira nom. u 
41 lucE cocti... ■ tA\ ciruiniii lu 
uoni 11 parUgraii u ituptur 



is niaon . aliBDiioté . di< 
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TDIK'S. Il UllIU IKIniU, 



daitonlB, ■ s'icria ledocltnr, ■ la vinteoL aeeèi de défeipoir 
LvA, ti ami chei Inl une pettarbaUon viDienle qui prépan 
m Ucn bi crite réactive que je uiii mainUiiaiil pc«K|ui: tdr 



i.'oi'f.RvrinN. nu 

le papier alln qu'un Ii« lui appuridi ; un liuiani lui smli if pii|iiiri' H il 

cDqiii tepauait «nioiipde lui. 
« Mon réiérenu nue. ■■ an h. Baieintcr aa ohn u Aigngnv. • eie&-voiis 



siinmei une bougis . car reniendi ni» utiles. • 

En sBai. iHeatDi enirérani dam la chambra. accoiouagnaDi le pere a' Ai- 
gri^, lu (rois congriganliies qui . dansia inaiinà:. se nronenaieni uans 
le januD ue a mauon oe la rue oe vsuginm ; i» aaa vieux a iigiin» ruui- 
condei et flinirii», le jeiine i Ggure iieêlique, loiis Irais , comnie (ThalN- 
lude, Tdtus do noir, porUnl IwihidU earrïa, r*bat> Man». el punlnanl 
ptrailenenl dbpasfs > d'ailleurs , i venir en Bide au itocbiiir Baleinier pen- 
dant Il red«atali]e op^lion. 



1 




rulionsouVEn noln Irès-dtir pvrc Roilin.n L» Irnis robes aaïr» levèrent 
la yeax au ciel avec lainjmnclion , après qiinl elles a'Inclinèrcnl comme iin 
jieui honiinA. 

Rodin. Torl indiaércnlâ od qui se ponolt auUunle loi. n'aviit pu un 
instaul cejuô , Huit d'écrire , soil de rcUëcbirï... crponiiaDCdu lempsâ aulrc. 

que le dncli'ur llDlelnicr l'élill ri'laurné ari-c une grande inqiildtuuê en 
«ilriidanl i'opKCe de aîltli'ineiil FlauRé qui s'èi:h>p|>ait du gusier de son 

de nndin et lui dit : ■ Allons, men réiércnd pârs...YDlcl le gnnd uinmenl... 
iiiunge... • ^iicunsignoderrayi'urncsii uianifiiiUi sur le* traits du jpsuiie. 
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sa figure resld impassible comme celW A^aa càiarrc^ si^iiltdienL svi poliLs 
yeux do replilo étïncolèront plus brillaula oncora ta fonil ilc Ecur sombre 
orbite ; un iiulont il promena un regant Hsnré sur les UiDoins du celle 
Mène; polfl, pronaat SB plume eolre as donls , Il plia et cacbela un nou- 
veau leDinm < leplBfa suria table de nnil , el lilcniuilean doctenr Batei- 
nier un signe qaî semblait dire : Je mis prit. « H faudrait d'ubunl dter velre 
gilet de laine .^i votre ehrraise . laco. piw. ■ Ihinlo ou pudeur, llodin li£slU 
uninslant... îculeuipiit un instant... car lorsqui! le doi:lour cm n^pris : - Il 



poiliinc. mon clier \iiti:, ciilc gamelle et cûté droit. - En oITcl. Itodin étendu 

voir la partie antiïrieure d'un torse liïido ot jaunâtre , Ou plnldl la e^ 
osaetise d'un sqocieite. car les onilires ]>ort£ea par la vite artie do cAIei 
et des cartilages cereiaieni la pi^au de |>roran<ls sillons noirs et circalaEres. 



doii.T-uiaiieiic[]].\-i]Liii iiciiiiMic kiiigiicur; u I uni! un ses eiiréiHileB. était 
l>raiiuiicc niii: fiijuimtiiiii'e uesuiiee a recevoir tes lévrea du praliclen. 
i aiiirciHiuiM' recoin uaii ei s'évaiaiEde (b^ODa pOBtoIrscrvIrde cauverde 
au nciit trenjcu. Ci^s preparalilï n'olbuent rten deinyonl. Ui pènt d Ai- 
grignv cLietireiat. uui regardaient de loin . no comprenaient paa comment 
cctic uperaiinn pnuvmi être si uoujaureuse, lit compnrcnt bieni6t. Lu 
docteur Baleinier, ajani ainsi arme ses iiusire aiues . les Gi sat^rocher de 
Radin, dont le lit avait eie miiii' ,iu imiii-ii di: i:i ciiamiuv. Deux aides se 
placèrent d'un cili. deux ne i juin'. juaiiiieniiiii. luessieurs. » leur un 
le docteur Baleinier, ■niiunic! ic coioni.,, pimci la oariie oiiumeo sur la 
peaudeSaBcïérence au uioicn un irfpneu i|ui eouucntii uièeho... rccou- 
vrei le trépleil avec la parue cia^ci! ue vos lujaux. pais soufllei p^ir l ein- 
bouebure afin « nincr m ru... i.c-i ires-simiiic. comme ions le voici. !■ 
Cétail en cdcl d'une int^énnilé (lalriareaic ot primilive. Quatre inf^hcs 
de caton enllaidiue. mais uisposc ue faf;on à ne bruier qua peut icu . luieni 
appliipées il droite et â gauebo ue la poitrine do Ronui... Ci'ci snpnnie 
Tuigalrement dai mous. Le tunr est lïll. lorsque louie i emn-seiir ne ta 
peau est ainsi lentement brûlée:... cela uure de scpi a lum minuu';:, u^i 
prétend qu'ano amputation n'est nen aaprcs ue eeia. 
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■j'inL nécoBuIntiueiit iliniiigi leur! ipinrotli an trgaqao mmiTOment de 

sdDflhmcrs on SeignHir... il les agréera, » d[t le docteur B*l«iiilcr d'an 
ion iiatulin ; ■ ji' vihk ^li {m'ir nii •xut opération est trèi-doulouren». 



décisif. > lliiiliM ^Kiiit fi'ntu' lis ; vuEnen por celle premlèra ounirite 
delà dnurcur. il li> miirrit. ul r-'ifjn\a [a doclïur d'un ilr poque canTUi 
det'flrc monlré si Eiiblu.Ei pniirlaiit A ilroile el i ^miSk de u pollrine, 
on royoildi'jii qnllie lorgi-s Mcwrea d'un niuxiilgnuil... lonllct brdlures 
DTBionl Mi a^Cft el profondea. 

Au momenl où il ollail 'c reptaa't an le lit de dauleur, Hodin lit signe, 
en montrant l'encrier, qu'il nmlnil iVr-irr. lin jKiHiaïi lui [iassi:rci- cupricv. 
Le doclcur Icmiil lu biiviinl . . t Is.i.liii ■Vrl.it <{iii miK , rmi.im- |iar 



in 7y<|iMinl du moiHliil <l'>iiir(H<r lancé co 



■ortilda la duunlire pour allgr cicinler sus nidree. Ld doc( 
la pcnaée do nadln , dil un mol ou ftm d'Aigrigoy , qui m 
mon révérend père.» dtl te dodeur à Bodln < •<feslA reeom 
fManebougei pat, louatlciau Ibil...- Rodln ne répondit paa, joignilKt 



cbaruic iu;igii|ue... (.'ne odeur du eliair liritléc , nausùnlnudc . [>éiiùlrante . 
comraenfa du ta n^pandre dniu la chambre silcnciuuge... et chaque aide 
eplsndll «nu le Irépied famant Hoe légâro crfpllalion o'flaillD peau de 
Bodin qulie li^attsoneraetiondu lïu et se erevasuit en quatre ondrollt 
dilKtenlt de u pollrine.. . La tueur nltwlaitde ion viugeliitidequ'dle 
rendait Inltant; quclquea mèches de etieveUEgris, roîde» et bumldëa , to 
collaienl ABeslempai. Piribit. tHlo élail la violeocede >ea tpatmei, que 
lur tes brai raidis ses veines te gonflalenl et se tendaient comme des coides 
prèles i m rompre. Endiirsqt celle lorlule alTreuae avec anlant d'intrépide 
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Mp . nous illrloiu prosqus 
aaui ^l'tuiuiii! ui: m\ii',.. k'ik' lan la Imnpeui: ce eancléro Indomp- 
laliJe. la luuiir-uuissoiicu un wi laprn iatt^qut, qu'an lullleu niéine de 
lourmenii iDdietbliM . loii idfa Sis os ramixlaaiui pat... Psndanl In rircfl 
iDlennIlleacH quu lui iiusoii li loDflniKB , Kia«enl Inégala , même i « 
cicun' iJ'initfnsiie. Rodin Mi^Mii 1 iaKireRennepanl,EakDliilic< ubaaiw, 
111 II ihi 11^1 II ii< iiK'-iiri'H ii^i plus prompces, svnum qu'il n'y iTalt pas itna 
iiiiiLLiiL- ji iii iiiif. i.i: [iMcur Meiniernc le quiiiail |iat du mganl, éplall 

Kilt' I ulM^'.1(lllmioalll]s^dfel■ de la douleur et UrdacliDDialu- 

1311 1' M t'L'itL' uimii'ur sur le Butade.qui «eublaii en offet nspîrcr dfjdi un 

aouuiin iioclm pDru sa main a son troni coimas ftappi d'une InspEralion 
iiiblle , UHima viremenl sa ttte vers H. Baleinier , et lui deuianda par 
lignoi de faire un noment auipendm l'opénlion. " Ja dois tous BierLIr, 
nwu révérend pére, x répondit le doeleur, qn'atio est plus d'i moilië 
lerntnéa , et que si on rinleirompt , la i^rise tons paraîtra pliu doulou- 
reuse.,, encore... • Rodin Cl ligae qne peu lui importait et qu'il voulait 
écrire. ■■ Messieurs... suspendes nn momcnl. > dit le doeleur Baldnler, 
• ne retires pas les moias — mais n'aviva plus le (eu. > Cegt-à-dira que 
la feu allall IwAler douament sur la psan du patienl , au liuu du brùlur 
vif. Malfré celle douleur, moins atroce, mais loujouis alguS, profonde. 
Itodin . restant couene sur le dos. se un en acieir u éerirc : nir sa posiUun . 
Il laiiorcéucprenareie buvard ne la main gaucuo.ue l eievura lu hauicur 



pas molDS . Ihxlln continua d étrire ; sur un anira leuiuet u tract le 
nuls luivsniB oui. sur nn signe ae Itd. lurent aussitôt remis au fit 
U Aigrlgny : 

* Emoytr à Viattant A*** dupris dt Farhtghta dont U naara le rapport Jtf 
itt éléneaioiladeea ÛBrattrMjouni,au aajtl du priaa DJutmaj if*** noiemii 



• Allons, mon révérend pére, ■ ilit le doeleur i Rodin, <■ conlinuei d*^ 
aussi adminhlcmeni conregeui, lolic poitrine se dégage... Vous ailes avoir 
encore un mds moment i psuer... et puis après, Inn etpdr... > Le pillent 
S« romU en place. Au nMHUsnt où le père d'AIgrljiny renlra , Rodin l'Inlcr. 
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iigut ilu dntlHiir, lus quai™ aide; aiijirocliirtnl leiae lèins des lubes, et 
rccommenc^runl h arlicr lu feu d'un soufHc prù:îi>il6. Celle rccruiliscence 
de lorlurp fat ai lince que, malgré «m empira tur lui-mime, Hedin grinta 
il» dcDli à eu Ict briwr. III un HubreMul cnnvuliill. ol ramlli ni fnil m 
poiinne qui paipiuui tous le hrasler. oueniDiia a nn tpume iialeBi. u 
■ lieiiancui uiinn iiir un iKiiiinnni un rri ne nniiiciir lerripHt... niait mm-.. , 

doDlCDFfideiDkrlrii>nL|.)i,'vitl. .. il <'.t Io5 p"iMiiniii fMirij'iiminil... 



.. i^unige , mamicDiiDi... n; répands ae vo 
mi... ia m DUiiiisni. lu ii rTinrii a non ue 1 
nir. ■ un loni baa is pén a'Aigngnr en k 



m Ils I» IniU édiUit IMrguell 



oErmert oruii ae COioD aiaicni nrûlc ; m reimiesiréplcdi. elioa vitiur 
la poiirinc tueuse eidecnaniie de Rodin i|Uilie urgia «Ctrm urondio. 
La pran. orbonliio. luaunu: encors. Ibuwu vmr u cbiir nniga M nf s... 

l'Hnuiu] ufl l'un uib unuquea hiiumihuuik uu uuuin, qui iviui ueringu 
le Irtpied, unedecoImUureci'iUil plus élendne que les mîtes, el otnil 
pour dire on doublB iwcle noirâire et brait. Rodln baiwo lei yeux 
sur eea plaies; après quelques tccondea de eonlemplaliDn ailencieuge, un 
jtnuige sourira brida ses lÉtresialars sans ebangar do pasiiion, nuisjelani 
de edlé sur la père iTAigrigny un regard d'tnti^lligenee impossible A pain- 

doigt i ongle pial el siirdldi' : " Père d'Aigriiçn)'... quel présage!... voyei 
donc?... un Rennc|Hint... dtui Renneponl... Irais Rcnnepiinl... quatre 
Bennepoul... • Puis b'iulerroiopint : OA ni donc te dnquièma? Ah I... 
iei... celle plaie oauple |iaur deux... elle esL jamelle'— • Et il Dtenlendro 



Digilizefl By Google 



Boiliii compléta liienUt par uiiu iiiiu^iidii icrnuii^ uii anT^Mii mm' 
prophiUqne et d'un sir inspirij : ~ Oui. j« le uis. ib race ue l iiujue 
r^uilfl en pouBière. ooDuna les lambeaux de ma cbiir Tieunent d 
rjdailiea cendro... Je le dis... cela aen... car] al voulu iittc... jbtu 



r^gnhiMii, Il » RHiit ipic rinri pmonwdcli flmiDi : nue et Blincbc, Djilnu, Adr 



fraiil k itavcn un irau roui] iiuiligui iiu LaiL:iiii de la purie de lit bouliquB 
tli.<]Dl-nu(orniinD (kcu|il^u pDr la luiiru Arsiïno, la (rulliiirc-diurltannièn:. 

Iiiii; lout L dni|i i]ui lu iTuiuvru te densinu la Tiinnc nngiiluusi! eL niiilc 
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VICE ET VERTU. 



L* rue Cloiia M ibn proique ddBCrla ; il rigae 'la dcbon un tilenca 
iDorne, aouvciit inlemnipu par les sigrei tilïïeiiienis du renl de nord-nl; 
entre deux nlbln, on entend puribti un pelll rounnltleineiilHcelbnis- 
que;... ce sont dis nia f Bonne» qui vont e[ ilenmint nir le moneeaade 
«harlnn. SuDduia , un Uftr bruit le fiit onleiidrB; BHHÎIdt ca snlnma 
innonde» sa nuwnl et se «chenl dana leors trons. On tàcbalt de furesr 
la parle qui de l'allée conunnnlquail dam la bonllque; celle porte offrait 

li'^iilli'iii^ ] If ivM-iiiii™ 1 au bdiil cPun inslanl. sa niaiiiaise serrure 

(■.■■,[,1 iir. f-iiiM. n.ti.i -1 „.,ia qurlquca monicnl! immnliileaiiniilieude 

i .i-i'' . nL liiiniideclBlacco. Apres une minulu d'htaïlalion , 

iTiir f. ]iiiu[> :i ; li' rniiin luniineui éclaira les trails lie la reine Bte- 

thajiiil ; M<- s'^pjiriitli:i |m'ii il peu de la couebe funèbre. 

n«|Hiis .1a inort de Jaequts, l'illérolbn (le) IralU deCipblie atall encore 
Blignienié; d'une pilenr effrayanla , sei beani cbevam noirs co déioidre, 
le* janbM et les pieïlt nus, Hlo éUit i peîno téliiB d'un nauvais jnpon 




lalion du snairc. Cépliise, rassurée, se mit à eliercber el A raiseiabler pré- 
dpiiamnunt Htm objeis, commo si «Ile efit enint d'Iles Hirpriie dans 
celle ndsérabla bouliipiB. Elle i'aopant fabord d'un panira-, et In remplit 
du eharbon I apris avoir encore regardé de tMô el d'aulro, cite dScoiivrii 
dansnn coin un finmean déterre, dont elli' '^i; '^ai-'ii uroc lui iLm ifc jni<> 
sinistré. ■ Ce a'ett pa« toul... ce n'est i»i i ' ili-^.i ( i r, i in r- 
clianlde nourean auteur d'elle d'un air iTnjnn i. l'^ii :i i lli' iif .i .iir-^i -. 
petit poêle de loDta une balle de Ter-blaiii: tiiiLU-N.iTiL un Ijriijiii'L lI li' n 
ollumBltei. Elle plafa ttea objets aur le panier. \e soulcia il'unc main, a <li' 
raniro empoila lelburnem. En passant aupnls du corps de la pauirechar- 
iMnniire, Cépbile dit avec un sourire étrange : < Je Tonsnls... puvro 
mAre AnAne;...nai8 mon vol ne me prolitera guère. • 




entasialt les cercueils. La rdne Sacebanal gagna ruidtcr qui «enduisait 
aux dunbm naguère occupéci par Rodln ; arrlrie à leor palier, bIIb 
monta un pelil escalier délabré, roide Eommo one écbelle, auqud nna 
vieiUfl corde aervBfl de rampe, etaltirignitcnlintaporteèdemlpoaniâ d'une 
mansarde tlluée sons le* combles. Cette maison élall tellement délabrée, 
qn'en plusieurs endrolls, la toiture, percée 9 jour, laissait, lorsqull pleu- 
vait, pénétro- la pluie dans ce réduit, i peine large de dix pieds carrés, el 
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la m B uui honis H peur. 



poumii oublier ma honie « le mviiris us jucnues moDrani. nue me resie- 
1-11 T Deux partis i prendre : le premier, redevenir boniiïle el Iraiailler. 
Efa bien I lu te ait, maigri ma bonne volomi, le iravall me manqucn 

quera pu, il ibd hadm TÏvre avec quatre oe dnq rmncs par scmaiiie. 
Vivre... c'eal-ii-ilire mourir i pi^iii ffn à force ilc priialions, je connais 
ca... j'alne mieux mourir Umi d'un L jliIic piirii mm-jHi ili' ciiiiii- 

paa;... iSat plut (art qui; moi,.. ]'r^iiii:li<.'iiii.'iil. Miiir. i-iilre une ulTri:u» 

Pute >e nprdDInt nis»IAt sude loisti^r pailer la Maycux, CépbiMi ajauU 
iTnne votx brève et taceadée : • D'ail 
décidée ; rien m monde ne n'enipéc 



pllcu de la mort... — Aiiues-Iu mieux on finir... mol de mon c6U 
lion?... Ça sers gai..., ■ dit Céphisc, moDiranI dana ce nwmiin 
celle etpèeo d'ironie anère, déaeipéréo, pins fréquente qu'on a 
au miliBu des préoceupiUona morlells. • — Oh I non... non... 
Nayeiix avec elirol , • pas seuls... Oh < je ne vsm pas naurlr in 
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VICE ET TEIITU. lOn 
\r \ <iU liiint' liir'ii, finir i;ha(ie... II0D> aroiu niaon de ne jins hhilk ijnitrcr! 
tl 1)0111 [aiil. ■ ajuuin lli phise d'une ïoii éinull, - j'ai parfois 1c cœur hrisi: 

quand je songe ntic lu veni mniirir umnc moi É^islc ! - dil la 

Haymx avec un sourire nnvnnl. i qnelkt niions al-je plus que loi d^aimer 
1* vie? quel vide lalneni-Je après mol ? — Kati ud. «aur. ■> reprii Céphlie. 
• lu caun pauvre mutvr... Leaprairo pirieni neidnles! enesi-ii leuis- 

llll]|^:l^lll'. iii.> lu ta eia iibnrleuse ei ucvouée i loiii ce <iui snuflrair... 
ijii i"-! ! ! une lu veux que le le ui>e?ce» vial. pouriani. ci'ia < Loi... un 
■iwM Mil- 1.^ ifriv. m vm mourir ausii ucsespérse qne moi... oui suis main- 



ir esl eetiotn... Hadi 



quand j'ai pu me pendre en 
«lau malueurensemeni ai»e 
>l»-eiii en r^rdanl Wnli 
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bloHte... ot oiro ■ lo ilmit itii l'ilre... .Uii^i ii'ur-jo pu eu le cminp 
iToier lui unv tccuiiili! f<iia;... ci \i l'ùi nié i n utile, j'en nib idn... 
Roa ne el à|uiUMe iwniiuL' l'Ile l'csi... 9^'> riTut font tneionUei lonqu'elle 
!« croit mirll^i;... el puii iTailleiira... ù quoi bon?... il tliU trofi Urd... 
lu «t^sd^cM^Bienentr... — OhlblBudécldtal... ar mon infoima nu 
RH^aaltle «EOr—otlaequeséliK morldant nicsiwwen am ufpiinnli... 
sl ja Ulmais. vols-tnT ajoula Cépliiu avec une nallatEon pnstionoés. 

<lé|nrt do diiv iiiQiIpuini^'IU' iK- liiinli Jnr , Mviir, lu ne mn lus jamai. 
dite..., » rriiril L.'pliise uiirrs tiu laoïii.'iil ilr sil.<ne«. ~ — Le .'.'r;i le seul 
secrciqiic j'eiii|inrliTai uy-ir mni, ma biiiino Cr[ihise, n dit la Ilayeut eu 
baissant ks jeux. 

El elle sei^eiil tvcc one joie imire que blenttt elle «mit dAivrie it 
ntU) crainte qui iivBlt ompdionnâ lei damlDn joun de H Irbto vie : Si 
rrIrotinTiu faa il'j/ipviit... intlruit du /WnnlIM rilicak amour gu'ilii ra- 




|ins&ion , pourtant bien noble , bien purs , que, dans J'eitr^mlli^ où elle et 
CtpitiK t'Ailent inuTtei riduilct, mauquanl loiiteg deux de lianil et de 
inin , lueune pniuanee bunnine ne l'aurait foreie d'tHronler Is regard 
d'Agricol.,, pour lal demander *i<le et seeuuis. Sans doute . la Nayeui tùt 

lorle de ïerlige dnni les earactÈn^ \n jilii- iV'nin - ■uni ■.imi-i'iii !• 

lorsque le nutlieurqui les fr>p])eJn ■!!■■■. l' iimrL -, li slumi.s; in.n- lii iulmh^ 

si tonglciDps Toute A Ja douleur, aut loonilicitious , portèrent le dernier 
eonpl la raison dclaMiyeui) après initr longtemps lutté contre le hmulc 
dessein de n suilr, la pauvre créelure , accablée, anfanlie, Gnil par vm- 
loir partager le sort de Cfpbiso , vojnnl du moins dans tu tiiori le terme de 
lanl de inaiii,'.. 

> A quoi pcnses-tn, snur? ■ dit I^éphile étonnée iln long silence de l,i 
Hideux. Celle-el (resfinlltil et répondit! ■: — Je pense à bcaii':e '{iii m':i hil 
si brwqiiemenl sortir de ehei nudeimdspUe de Cardnvïlk tl paîser à ses 
yeux ]uur nne Ingrate... Enfin , puisse celle ralaliU. qui m'a r.bnssée de 
ebeièllD, n'avoir pas bll d'autres victinics que nou^ I puisse mon dévoue- 
ment , ti obseuF, al [nRme quH efll ^ , no Janwls manquer i celle qvl ' 
tendu a noble main à la pauvre onvritre et l'a appelée sa wnir/.,. pidue- 
l-elle éire beureuic, (A II luul Jamais iKureuse I • dit la Hayeuien j^gnaut 
lesmains arec l'ardeur d'une Invocatioasineén;. « — Celaeslbesu... ia»r— 
un tel vvu dans ee momeull • dilCépbisa. - — Obi e'esl que, vois4u,> 
reprit vlveiiuint la Itayeux, ■ j'alaiais , fadmlrals eelto mervdlle d'esprit, 
de cteur et de beauté idéale, arec un pleui respect, car jamais la puisunK 
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VICB ET VEIITU. 



TBicmu einpiHiriinir ics carreaux ae la iBnein. CéphiH. tnininje parla, 
tsugleiue euuiaunn de M MDur. uoni k> Inais. ponr ainil dira inniG- 
gurés par j espoir u'una aeiivrance prochaine, brillaient dmicejneni ixiinres 
iiiir ii:i r.ivDils uu soicii couciiani , tiaiiiii» (lUIl les iii'iii iiitiiiis iln m 
^4l'll^. ui, la n^rdani arec un pratond aiuodriueiDuiit . M'i;rij : - 
sxur, Liiiiiiiit lu as bdia ainsi i — ubeauie me vient un iiai lara . ■ un 

reusc... auemuerninsicnipuies que l'avala eucoropour lui ï'i:iJicunt luut 
ji bit. — Ahtra , dipCcboDS-nani . • dit la Mayeni en moiitranl le rûbuud 
1 M mur. ■ — Sots Iranquills . sœur... ce ne acta pas loi^ , • dil Céphlw. 
El alla alla prandra la riohaïul rempU de charbon , qu'elle avail placé dam 
nn coin de la maniarda , el Tapporla au milieu de celte pellle pièce. 3>i»- 
lu... commeni cela... a'amnga... loi?... <■ loi demanda k Hajeni en ^ap- 
prodanl.i — ata I... mon Dieul... c'est Uen alinplc, • répondit CèpUte, 
1 on ferme ta porte... la fenflrs... et l'un allume le clurtran... — Oui. 
■mur, mail il ne Mmble avoir enlcodu dire qall laHail bien eucleraint 
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itoiici», résiHiléni , t-lk'S vonl... k's bonne) et valibiite:! eréalurw , dles 
vonl... Uni i]u'itles peuvcnl aller, qu<H()ae bien Trâea , quoique bien éllo- 
16a, qii<>ii[ue bien endolDrio— ear elhs ddI prcaqua laujmin faim el injiil , 
el prcique jamais de repoi, d'air el de «oleïU Eticfl vont enûa bravnnenl 
jusqu'il la Un... josqu'i ce qn'afhlblles pir un (mail ciiq|jré, adntet par 
une pauTrelélioiuIctde, leilbrcïs leur manqneiuiauli feil;...Blon presque 
Un^ours Blleînlra île maladies d'épuisement, le ploi grand nombre tb 
s'èleindra douloureuMmenI à lluiipiee el allmenler lu einpbîlli6ib«i... 
ciploltées pendant leur rie, eiplnlt^ après leur mort.,. luDjenr» ulilesant 
vivant!. Pauires fcnuaM... saints martjnl Les uulnK. iwlns patientes, 
alluiBMl un peu de elurbon el. Heu Uma, eonne dit la Nayeiii, lA! 
bien lasses de celle vie tenu, xnubn, sans joies, rans wuveiiirs, sans 

«ni songer il maudire un monde qai neleurllisseque teehoiiduinlelde. 
Oui. le duAj. du aulelde... car not parler des mflliir* donl rinsalubrllé 
mortelle décime jtMadlqueaent les dataes ouvrières, la misère, en un 
temps donne . lue cnmrao l'uplQ^ist D'aulrea Temmin. au conlralre. dou^. 
oioii qlioCépbise. d'uno ortinlution vivaee d ardente , d'un ung riebc el 
chant . d'annèUta eilEtsnIs. netKUvenI se rMener à vitre leidemenl d'un 
salaire nul De leur permet pas mime ue manger a leur wni. Quani i qnei'- 
nues uisiraeuDBS si modestes quelles uicni. uubiii aaes vdemcnu. non 



le pain ou'dle dévore est loin ue nusatier duqae soif son appétii ae 
^l'pl ans... MOIS eue cède a ces oUres pour eue irrésisuniec. u bleniei 

m le déliisti'nienl, l'alinnilnTi •!<■ l'iiihnnt; mah l'IiaUliide de l'olslvdé 



il'Bulri^s en luuiirL'nl. Meurent' clic- uoiiune UmiIiLh» . ou duil l>:a pimiMni 
plus encore que les niamer. La aneièle ne penMie pas ea aroii de blâme 
dès qne toute créature bumiiDO. d'ebord laborieuie et hnnneie. na pai 
irouio. dlaDnB4e loDioura . en retour de leu iutbH aisiuu , un ugenicni 
ulnbre , un tètenenl chaud . des alîmeils sufliianu , quelques jours de 
repos d toute facililc d'étudier, do s'inilruiroi parce que te pain de IVow 
«Ida i tous comme le palnducorpi, en échange deleur Iritall el de leur 
pnibilË 1 Oui , une société fgaWle d mariilro est responuble de lant de 
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SUICIDE. lis 

Lvupi^ilHliif <mifr.dk lit timtmtfaiBir. ^ ^ 

Oui , noua II' l'opélûits, un nombre eflrBjrint de fciumm n^ont que Lr 
rlinix ço\TG i Uiit misère homicitU; hprwlitutîim} U suicùU. El cela , disons- 
lu encore, l'an noua entendra peul-éire. elcela parce que leultire da cm 
Inforiunées est însunïsant . dérliolra;... non que leurs palropj soienl géné- 

dosconUnuellei riaclions d'une cuDCUrrenca anarcbique , porca qu'êcrués 
imiB la poidi d'une Implacable léodallld Indutlrielle | ébt de chose) main- 
tenu , Impilsé par l'insriis , rimirél ou le nuuvaîa vODloir desgouireinantB) , 
ils sont Ibrcis d'amoindrir chaque Jour les salaires pour ériler une ruine 
couipl^lc. 

Et EDDl de licpinrobics inrorluncs soiit-cITc» ou mnlns quciqucr^iis itllc- 



pelila enfants. Jb ne rerai pas. emnineon du. dipHnaa; i« vousconiure 
sauk'mcnL de penser 4i vosflues. à vos sœurs . d vos iobiipcs. â vos mères... 
Comme vii*}s . pourtant . ces iniiiierE uu pauvres crriiiun.'s. voiiE^rq El un son 



isgisialeun ? sans uoule Ils riponuraieui... douioureuaeinem uavrcs i» ia"> 
le croire 1 de leur impuissance i -Uélasi eesi detoiam, nous ){<^uiissoiis ui- 
si granuoa ndsÊres: mats nous ne pouvons nirii. i\uvs nt roL-iu^a niEti l 
De Mut ceci la uacale cit '<ri»iiie. I:i l'oiidii-^Miii iii<:iie i>i a m wtii v 

ue tous... de ceux qui ^nuim ni ^mi iv c™\-ia , l'ii uiuiuin: mi- 

niense. eonciuent aouveui... ooih iiiiml i.i .iiiuoiiu . .1 iinr iiiLiiuiri:... r\ n. 

Aussi un Jour Tiendra ppui-eiro nu m socicie regreiicra oicn anieruiueui 
sa déplaraUn Inumciance; alors les lieurcut de ce mande auront de 1er- 
ribta comples à demander aux gcDS qui, i celte iKttrs.noai gouvernem, 

IJen-«lre du traTalUenr el la Irasquillîti du riche. Bt en allendanl nno 
solution quelconque il ces questions si doulooreiises , qui inifresceni lïte- 
nir do la aoci£U... du monde peul-iHre, bien des pautrcs créiilures comme 
la IHayrux, comme C^pbise. luonrronl de misère el de désespoir. 
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I saïur : ■> Toi i[ni et lu |ilut granité. Ci'iihiso, lu lo chs 
t. moi da ta rmiMnt «[ de lu nnrlo. — Soin InnnutEln... i 
avani loi. • npondit c^fte. El us lœai ituaa Diut c» 



lancnéca. une mue bctogi 
iprte de l'Buln.Aun^ 
ii'urt niivMonoiuics. iiuoini 



1 uiphiM. nrmani m sœur parden 




teBurante. 

Cépnise, mant le récnoua campletemetii aiinme ai sa leniuii aiya im 
BDD éloordie. se reiom « an a )* Krar en inDorodiant u'ïiie : ■ Lent 

uii Us MBur. • nipni ID HavDui en se meiuni B genoni nr Ja paii- 

IIW88 gieaaani que Mpiiite euit encore <ieiHiul, • eomment alleiii-iieDt nom 
plMrrTJeTsiiriratibieii ilIrDlaiil pr^ide loi... joiqu'i [a fin...— Altends,' 
■111 C^pkbu en exéeulBol 1 meiure lei mounmienu dont dis parlait. « jr 
va» m'asseolr au cbevel de la paillaue, adoisée au mur; msinlenanl. pDlitr 
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DÛ L'on inuftni biiiiue(>ii|>... ajouta Ci'pliisB <l'gne voit limue, • aulont 

un pu Boge nir Kiiilfrir. — Ta b> raiton, CépbiBe... — Likag-niai bi:nr 
nnsilmiière fais les beani chereni. > Céjjhlse un piriunl contro Ht 
lèvres ta clievïliire tnvciise qui cniirnimail le phle el niflsneqlii]iio vlsapc 




charbon. - Tii ne prèvnit pai à quel cimeiièn; un aoaa minera? ■ dll la 
Xaf^i »TtBt un nomml de rilmcr. • — Non ; {muripuà eeUe quralinn? 
— Parce que je préKnr^ le Pire-UcbDiie)... >uia allé« une hitavet: 
Aurirol ci sa iiiérfl... Quel beau coup J'ŒÎl t... parLoul des arbres... lies 




G'eilsii^ulicr; clici moi... l'ellet esL plti9 Urdif que cliei loi. — Oli! e'i-sl 
i|ae nol,< (lit la Uayeux en idcbanl do Murire. > fal WKtJoiirs fié... si 
prtoicel... Te «ouTlens-tD à l'école dc> neura. on disait que frlaiH 




Majoui (Tune »oiï alTaiblic; •met paugnerM uni pcsoplcs comuie du 

leuteuicni;... iiolsje uc sens encnre nutune douleur vite... Kl M, 

lenipes bjll^nl av<'c f«À... - Comme elles aa ballfieiU Iniit j l'heure ï 

rir... ^> Puis,apréa un momonl ilesilenee. In Uayeuidil uuilaio A » sceur : 
• Crds-tu qu'Agrlctil me rrf relie beaucouii... et pense longlempet mol?— 
I>eui-lu deuaDdcrcelxl... ■ dit CtptaUe d'un (onde reproche. « — Ta » 
raison..., • reprit doucauenl la Hayeui, «il j a un mauvala sentïnienl dan» 
ce doDie;... naîe ai tu «avais... — Quoi, «leorT • La Huyaai bdslu un 
inilani ut dil avec aeeablemeni i • — Rien... ■ Puis elle ajouta : <■ Beureii- 
tenenl, je m<vra bien convaincue qu'il n'aura jamaii bcHin de moi; il est 
marié il line jeune fille chirmantei Un s'aimenl;... je suis sAre... i|iL'elte 



IIH i.K itiiF 

l'Alaildsidus onplusalbibll... Toul il rnLi[i. ,■]],■ lr,'.-:iillil, i l i Cijjliisi' 
iTone voit trcnUanle , presque cniniln' : • >1:i utitr... ^Tir-iimi liien... 
ibi»le>lini;... oblftl pnirj... je loi»,.. lout... d'un b\ni Bombre... il 
lu olg'gis... tourUUiinnnil aolour do moi... n Et II loallininiiBt eriainn. 
ne rclévanl no peu , actu, son ilngt dan» le «In de u witr. Inujonn 
auiie, el rontuuni de trs deux bras Isnftuis^anl!. ■ — CnuniRC... «sur.... i- 
dll Cpplilsc en la semnl coiiin' =n irailriiir, •fiim- miv -■aniil.lissaii 




ri'iiilri'... ' lin l'IIi'i. Il- ^.1/ ili'IriL'i'L' alors la pctile ehambre dont 



Lcjouri'avaD;aU;li manu rdo, devenue nuei obicure, ftall Milrfe par 
I* riterbènllon du fourneau qui jetait «s rt fiole raugaUrei mr le groupe 
lies deux iieurt tirolleineiil enbrasidrs. SDudain la >ls)i'UX fil qnelqius 




relomba deuciMiuiil sur la |uillatse. • Hun Dieu ! je le le Jure... ecn'esl 
pai ma raule ai oona no niourani pat eoKUblel...» s'toia Ci^iaenvee 
déieapDÎr, agenooillée demnt la cnnche oA iMt étendue la Majou. 
■ UoTtel... h munuura Cépbiae iponianlêa. ■■ la voili marte... arant 
mol c'eil peu(-é[re que... je «ils b plus furie... Ah t... heureiHenMDl..- 
ji: comneuce... comme elle... lonli rbeure... i voir d'un bleu «nilire..- 
ahl... je souSre... quel bonliBnrl.., Oli N'airnie nanque... E<TUr,> ajosta- 
l-elleiHijFtanlaei bru autour do eonde la Hajvui, >iiD nilà...iBTion»..." 
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suiclUE. lin 
Snudam, un brail de pRS «1 de voii le G( eolendre iIbih i'iscatier 
Ccpbiu ivalt BDcorB mamœ dd préunce d'itspril pour que ces tons irrl- 
taraenljiuquïelle.Toajauiséleiidua «ir la corpida m tmor, elle redressa 
la Ule. Le lirull te nppnielia de plni en plus ; blenUtl umi voix l'jcria air 
ilehan. i peu de dlifonca de b ports i " Grand Dhni!.., quelle Mlenr do 
eluirboni,.. ■ Elau m&na Initinl les Buda la parla rorenl élinnlfs UmdiB 
ijH une auirs xo:i s ecriail ; ■ — Oavrei i... ouvrei ! — On to onlrcr... mu 



lure se précipita dane l» cour dn haul de ce Inusièiiie élage. A cet Intlanl, 
Adrieniw et Agrlcal paralnaleot m seolt de la ebambre. 

HBigré rôdeur inlboiiile du cbirbon, mademniti'llo da Carderflle sepri- 
uiplti dans la monsurdc, el, vojrtut le réchaud, s'écria : "La malheiireuie 
imlanl!. . ollea'isl luéel... — Non... elle s'est jetée parla fenêtre, « s'écria 
Agricol, car il avait ru. au nuiment nb la porta ae briult, nno lonuo humains 
disparaiire par la émisée où il conrul. « Ah 1... <^eal allïeux, • s'écria-l-ll 
liienldl. El poussani un cri déchirant, [I mit sa main doanl sei yeux «1 se 



sur la paillasse, auprès de laque 



bal. ïile du SMOurs, H. Agricol, eoureii ilu seeoors... Ueumiiuniral... j'ai 

est lampa oieere , ■ dit le rergeroa ddteipéri en te prielpilaal van l'eaca- 
iier, lahaani mademoitellu de Canloviliu ^nouilléa devant la paillasse nù 
était élendne la Mayeiii. 



LES IVËbX. 



plm tautè pornin émotion et |nm tiiililt»>e i[ue jur l'atiJun ilc rgi|>li]'iju. 
le gai itélélire ilu charbon n'ayant pas ciu:i>rc siii^liii snn i\eriiiet jicgrv 
innleniilé lonque rinrorlun^ avelt iwnlu connaiisancu. 

Avant de pounuivre lu récii do cette icina entra l'ouvrière at la palri- 
denlHi, qnctqiKa UDli rfliuepccllli »nt nfc«uires. 

DepuI» l'ârai^ aveninre du Ihtitre de la Partc-S^nl-Harlin , alora quB 
Djalma, ail péril de sa vie, l'éUlt pttcipili lurla panihire noire, sous ks 
yeui de mademoiieUe de Canlovlllc , la jeune lilli^ avait i iù divuracineiit vl 
profàndémenl advclcfl. Oubliant et la jaloiisii^ i-t son liiiiiittTaliiii} à l[i vue il*.' 

libit si peu d^ne de lui , Adrienne, ua aïonii'iii i'IiUiliIl' |iar l'aciiiiii i la 
full chevalemque et bérolgne du princu , s'i:tail dit : << Hsigii} d'ixlieusis 

mon bouquet, k Naii eba eritc jeina nilo d'unu tnie si dâliaale, d'on 
caractère ri ginéreui, d'un esprit ai juita ot al droit, U réflexion, le bon 
sens, deiaient blenidt Uémanlrur la lanilé de panlllcii consolations , bien 
Impuixantei i guérir lee cruelleii Uenurei de son anmur i'< ili' .^a ilignïir 
si cmellemont slleinli. ■ Que do loia, •■ lo diwit AitriiMiuu an-c r^iisdu, 
< le prince a affronté 1 la chaoo, parpnr eapricaottans ni.'nii. un <Jan^» 
pareil 1 celui qu'il D bravé pour ramasser nnn buiiquift! r.i uuuuiv... 
■Mdllqneeiin'èlaltpaspmirreflHr lia lïuinedonlil était accunipagnL-'r i> 
Peut-être élrangeiaux yeux du monde , luab justn eigranJoaut yeux de 
DIen, lesIilA»qn'Adri(!nne avait mr l'mour, jninles i la tâgllïma OerlË , 
étalent nn obslads invincible i ce qu'elle pAt jamaia songer d Hteràla-è cette 
ren)niu(i|uelk' ipiVII.' fAl d'arllciirs) que k' prim'i- avait alllclini en public 




Rose-I'auipuii , se ilcmaailull si le mauvais guùi , si lis manières libres et 
inconvenanles de cette jolie créature , riiululenl d'une effronterie pnicacu 
et dépravée ou de rignonuice complète des uiages; dan) ce dernier ca>. 

cette ignorance m*inc. résultant poiit-étro d'nn naturel naïf, ingéau . pou- 




voyagetirs racontaient de l'èlètation do l'émode Djalma. H souvenant sur- 
tout de la conversation qu'elle avait un Jour lurprlu entre luielHodln. 
cite K rcTulail i croire qu'un homme doué d'un esprit si teiiiarquabic. d'un 
cour si tendre, d'une ime si poétique, si rèvuusa, si entbousiaste de 

Im- aildtcienumcnt en pnMic avec rile... Là élait un inysiiire qu'Adrlvune 
s'effurvait on vain de iiénélrer. 
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Ces Jdu1« nivriDli, celle curicisiti cniulle , aliiiii'nliîenl encore li^ 
Innole intour d'Adrianne , el ron (Idïi ïiuajnïiulre siin incuralilu di^iHiir. 
an reeoniuisunl i|ue l'iiidiSfrencc. que les in<^|iris diiiiie de Djalma . ni' 

■a rajslanl dont des idées de fauliié de cieur. elle se diuii qu'elle dnuil 

d'incomprébenstlileilans lu eonduiledu prince s'expliquerait 1 snn avanuge 
i lui; lanlAt, au eonlniirc. hanleuaB iTexeiuer Djaluig. la coiucîciica de 
eelle faiblesH; éuil. pour AdrieniiD. un rrmonli, uiic luiiurc do chaque 
initanl; vicliiuc eiiGn do cet cti^iu Inoula, elle vjcul dès lors daoï nue 
ADitludtf prolonde. 

BlenWle choléra éclata eonme la foudiV' Trop nulbeurcusepeiircralndre 
va fléau. Adrlenae ne ■'éanil qno du malheur des aiitiw. L'une de» pre- 
mières, elle eoneourut i ont dons eonaîdérabl» qui aDlDireiil de loulM 
paru née un admirable ssiliment de cbarils. Plerlne arait été nihiteBeat 
trafpèi! par répidfiiiiej sa nialirme. malgré le danger, ToiJut la voir el 
^.■lnonl^■^ siin courage abuiiii. Florine, valocus p»r *etl« noUïellB preun 
il<' 1»>riii' . !<•■ tiidii r jilii-- li'Mi;i<'iii|is la inhisuu doDl elle a'étailju»' 

i|ii'.ili>i> ii ririiir i' pili r : l.i jLiiii i ilri aiii la dêUvrer tui doulfl dfl l'odicuH 

iiriinnk' lios (^iri; illr II! joug, elle pouvait enfin loul révéler 

cause du liruEquD départ de la Aiayeui. A ttt révéla lions, Adrienné untlt 
HHi aSecllDn , sa leadre plUé plur la pauvre outtiére, lugiuenler encora. 
Paraea ordre, les plus aetites démaribes rurenl faites poar ràiouier la 

encore; Adrienna , juttoiooiil alarince de etliu oomolle preuve ifps toachi- 
niiliontd8HodiD,«8r<p[n:lali^i pinjfis ronni's ularç que, m> (.iiiiaiu aiuift . 
HniUnct île son amour lui ri'n'-laii los iiltIU que [ iiuriiiriii Djalina l'i te 

contre l'ennemi eouimuu , telle fut la punsce d'Adriunno après les fé>Éla- 
lions do Florinei celle pensés, elle r^arda coniuw un devoir de l'accom- 
plir; daui eeUaJutte contre des adienalres antil dangeraui, auui pulsHoU 
que Rsdin , le pered'Algrlgnj, la princesse de Saint-Dlder et leurs affiliét. 
Adrienne vit non-Kulemant la louaUe et pérllleuie Uebe de démasquer 
rb7pacii(ieella cupldili. mais encore, sinon une conaoJalion . du moioi 
une génf rense diibsetioD i d'affrtu> cbsgrins. De ce moiuiiiit, iioe^ acliviit 

la jeune GUe. Elle convoqua autour d'elle louius les persoiiuiis do sa fauiilli: 
capaUes de se rendoBl ion appel, el, ainsi que l'avait dit la noie seciite 
remise an père d'Algrignf. Iliétd de Cardoville deiint bientM le foyer de 
déniarcliesacliTSt.lliC£wanlcs. le centre de fréqiunles réunions de binlUe. 
où les moïeni dtetlaque et do déferae étaient vivemoal débaUus. 

Fartailement eiaete aur tous les pointa , la noie secrète dont on a i>a>4é 
I el eneore l1ndieal!on luivaiile était-elle énoncée soui la forme du doale |. 
la nota tecrèla lupposalt que madeneiselle de Cardoville avait accordé uh 
enirevuei Djalaia; le fait était faux. L'on saura plus lard la causo qnl anit 
pu accréditer es soupçon ; loin de là , mademoiselle du Cardovills trouvait â 




i descendre jusqu-fl sa voilur... Gria- à lu prrsencc d'.sprit el nii picui 
mensoi^UAdrimne, loiiTrierc viaii pcrsuauée nue tCDhise avait mi Oiru 
irintporléi: dan« une imbulBiKC voisine, ou on lui donnail lessoini nécet- 
ttita, M qui uubbiBnl dtmiir tira courannèide inciii. Lt» ficullii de 
Il XiTeai na te pétoiltaul pour «inii dira qno peu jt pen de leur en- 
goordisaenient, «tin avail d'abord sceepri cello Tiihle ebiu lo laoindrr 
«onpçoil, ignonnt aussi qu Agricol citl accompagni; modemoisellc de Car- 
duvllle. 

■ Ele'eil h vnir» . iiiudeninisellc . que CrphisQ rt innl di^voiit, ta vie. 
diuil liMiyeui. son mëlaiiroliqu^ <-t loutbiml vhggc tourne von Adriennc. 

n'eil-eo pat, madCmolEello,.. a i'li> eomme mvl secourue d 1oaips7~ Oni . 
rasi«re»-TOis , loul i i heiirr on i ^l vi'mi m iiiiiiiinrer i|U Bl1e ataEi re|m"s 

quilin , Fhtro tnrom . , dll Ailrirnuo on serrsnl les mains Haveiii rntri- 
lout ce qu'il lalbii dite. Ne iiiiis inigu.elci pas. snngpi qiia revenir la 

diei IDDS... quand tous dcici me croire si ingralo! ~ Toul 1 l'heure... 
lonque vous serai moins faillie... je vnui dirai bien dch dioses... qui maln- 
icnanl riligueraienl peul-élre Irap voire atienllon ; mais conuDenI vous 
lraUveï-voiu7 — ineni... madevoltelle t.. . ce bon air... et puis la peniée 
que, pui^ae tous toiII... idb pauvre saur no sera plus ridulte au diacs- 

pillé de Cépbise. B'esl«e pas , madenioiacllc? — Cnmplei lau]ourtaurnwi , 



W U IVIÏ KQIUM, 

mon mbnl,. répandit Adrknne on iti-inuil v.u |, 

•■ vous la sOTCi , Je u'Inlércsie 1 loul l'r ijul imi- iiii/l' -m'. .. .M.ii-, <hii".- 
moi.i^iUUïdniioiKltedDGtirilDiilkiruiu-ïnit .'inin', «^iv^jtit Ji' iin iiMrL^ 
celle rèraluUsnd^KSpérie, voni m'aviez éeril. ti'[»[-<»; |ibs7 — Oui. isa- 
donalKlIe. — II^I • repril irixement Ailrienno, • en ns ncennl p» de 

ingraLi'!.-, — Oh F jamais j^' ne ^ou4 ai ncciiaâiï. maJernolselle ; ma pauvrf 
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e. a d'allleun, •! ginérem 
toilBonalFculinn, il iivliiicsi 



Il llifttu Miui npuhs que i« piiiuée. AdruHe 



ce uevraii elre seul lUgB du 
K 1>IUH humam peuL-élreac 



A rexbtenoe. que voui snuroi ^iiic loi un mus grand dcsoid i1b voirc ipu- 
dniM... da votcoiiMlaUiiiu... dg lolro pilii...- A cciinols, laHajsuiui 
un efart pour ta relever 1 demi, l'appuya sar sa eoucbe, et regsrda mide- 
Dulielle de Ctrdmllle anc aiupeur. Elle ne pautali enrire à ee qu'elle 
enlendafl; loin de longerè toiceron 1 surprendre sa conGance, «i pralec- 

[ions, sa pilii:... i'llr>.., lalUjnii. • — Comnienl! > s'ikria l-i'llc i^n billiu- 
lijHU, . i-V>i iinn, mademoiselle, qui venei... — C'tst mm limsinus 

iliiv : <i Mmlirt'... gi j'ai honle de ee que Je louEtn: Oui.... -ajunln la 

jeuiic lille avec uni; ciprei^n déchiranlo, oui... de loiis les bïcui. je 
viens vous laintlo plus pénible... j'ainel et je nugii... démon amour.— 
CoBime moi..., • l'écria Involoulalremenl la KaiFeui eu jidgiianl les main. 
■— JUme...,> reprit AdrieDne avec une eiplsiion de douleur leogleaipscoa' 
tenue ; ■ oui, fttme... et On ne m'aime p)>... etmon anonr est nd>frable.eM 
Impossible;... il me dévore... ilme lue.. .el je n'oKcenTiert personne... m 
ralal>«cret.— Commemoi...>'rtpéUlaIla;nii,lei«Bnl6u. >EllB...nlno... 
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iiiilli! si>iiirr.iii<'<'>, il'ulilaiii pjii- |iiiii;ii>nle> qatlei penanna qi 
raisaivnl iiiJiir n'aiaicnliiais wiihcliniccdu wbI qu'elle vont TiiuieDirPn- 
(■JI-ddA vous Mater, Icmqu'an lieu do rouiilatinn' voire noditle non de 
Uadeloiiia, disioi-Toiis, on voua donnait loujoun, sana y jonHiianDgir, dd 
■nrnoin ridicule ut Injurieux? Et paurlanl |M<ir vaut, quo iThaniillaliBiu, 
quo ds chugrlns dâvoréi en ECcrelt,.. — Ik^jisT ninilcnH>iAclLef qui a pu 
V01I8 dire? — Cn quci-mu u'avici conliiï qii'd votre journal, n'l!s^cep3sr 
Eli bien I sachez donc UHil... FlorinE, mouniiile. ni'a avoué scsiuébils. Elle 
atail ru l'imligoilt de voua dérober ns papier», forcée d'aillenrsi cMacie 
ndieuK pardeaj^i qui II doniiniienl;... mais séjournai, elle ravaillu... 
Ël conime tiwl bon sanitment n'était pas éteint en dle, celte leclure où te 
rétélajent voira «dmlrable iftlgnatlon, votre Iritle el pleuK annur, eelle 
lecture i'avaii li prorondément frappée qu'i $aa Ui d« morU sUe > pu m'en 
ciler quelques pauagei, m'expliquant ainsi ta eanse devoirs dîapacilion 
■uUle. car die ne doutait pu que la crainte de (oir divulguer votre amnir 
pour Al> Agrfcol n'eût cauaé votre fuite. — Hélas! Il iTeït que trop vni, 
nodeniidwlle. — Oh I oui, ■ reprit aniérenwnl Adrienne, • ceux qui ralnieil 
agir celle nulheureuse tavaient bien où portail le coup... lia ne (ont pai i 
leur cuai;... ils Toui TédniMienl an déieipoir;... ils vous luatenl... Hall, 
ansrï... ponrquidnt'étiei-ioniti dévoué? PourquiH les aiiei-vonideiinéal 
Oh! ces robei niûr« wmt Inpiacabln, et iear puinance oat grande, ■ dit 
Adrianne en fristonnanl. ■ — Cela épouvante, mademoiselle. — Rassnrei- 
vnus. chère enlïnl; vous le voyei. les armes deimèdiants tournent Bouvent 
contre eut, car, du moment ofi j'ai su la cause de votre fuite, vous m'él» 
devenue plus chère encore. Dés lors j'ai bit tout au monde pour vous 
retrouver; onlin, après de longues démarcliei, ce matin lenlenient, la per- 
sonne que j'avids diargée du loln da découvrir voire retraite est par>'enDe 
i savoir que Vous hablllei celte maison. M. Agt^eol se trouvait cliei mol. il 
— Agricol ! n s'érrla la MajLin en joignant 
* al, calmui-vous... Pendant que 
.. il a'ostoceupé de votre pauvre sieiir;.,. 



Iiiuips pour nous épargner des n^ls 
guie...Olil je ne voDi parle pas des 
. que possède Ta créature de rendrai 
lie... Je vous dis seulement que vous 
: qui TOUS aiment el que vous oiiK> 
cnyaSa hi ' ' "" 




El puis qui uonc luiis < 
nms un que md bniiu 
^prouT^ par da rudes 
anraleiit du Hlni i wi 



doule en proie tua plus norrililc inMre, monaetuireuilt ue viiusenerener. 
de TtHU imirert l« iveux de Florinc uie ilévoilnlent de nouicUei trames 

des pertM eruellea ; nuin deioir ^it d'nvertir les micni dos dangers qu'ils 
ignoraient peul-4lra,dolesni)IIercanln>reniiein1 eamnun. J'avais été vle- 
llme d'odieuses nunDcavres ; mon devoir était d en poursuivre les auteura, 
de penr qu'encounigés par limpunllé. ces robes ndres ne fissent de non- 
vcIIm Tiellmei... Alors la pensto du devoir ni o donni des forces, jai pu 



.. voire tendreauiiiii 



dans I'fsi aller, cl une voit, jeune cl fralelic, qui dluil : ■ Ah ! mon Dieu ! 
iTdf piiïic ïhii ïiiv;.,. miiini[> j'arme d propos I Si je poovais au moins 
lui l'irf hiiiirj!' ji iiiii'lqui' eliii-r'' El jinsific aussIlM Rose-I>oinpon enlm 

Ai^rii'ul «iiivii hieiilùl la grisello. et, montrant i Adricnnc la rcnfilm 
ouverte, licha pr un signe de lui faire eoiuprendro qu'ii ne (allBit pus 
parler i la joufiB Ella do ii Sa d^plordilo de la reina Bacebanal. Celle pan- 
lomtme Ikit perdue pour roadeindselle de CardovUle. Le eonir d'Adricnnu 
bondbslil de dODleur, dlndlgnatEon, de flerté. en reconnalstaal la jcnnu 
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Bnsc-Ponipiin , lionl la priHimei! cBuialr onu si ylic imoiion ii madEnoI- 

crâni:- Snu 6ibï de ralin rose, A pas&c Lrea-cIroilF, posé si en B\anï ctniiia 
Mm , qu'il descendail presque jusqu'au biHtl de son peLil ncx^ découvrï!! 
un n.'1-anclic la moilié de son soycut el blond cbignnn ; sa robe écouaisc. 
il carrcaun ctlmaganli, éiali nuierle pur decani, el c'iai i peine si sa 
guimpe trontparenle. peu bennéliqueucnt fcrméo, et pas intci jatmise dea 

luenl l'i'Cliencrurc elironli'e de son oirsage. La gri«Uï, s'cunl liàlie de 
noonler l'csatier. lenaiL Us deux «lins de son grand cbule Ueu 1 palmes 
qui, nyanl quillé ses âp3ui». avDK glissé jusqu'au bas de sa laflJc de 
gnépc, ai II s'éiait enfin tronvé arrête ]tar un nbtUelc naïun^l. Si nmis 
intlslona sur ces détails, e'esl qu'à lu vue de eellc ijenlllle er^lnre, mise 
d'une raison très- impertinente el (rès-débrnillco. modenHiiselie du Carde- 
ville, reirouvant fu elle une rivale qu'elle croyait heureuse, senllt rednii- 
bler son indignation . sa douleur et ia boule... Mais que Ton juge de lu 
snniriic et de k confusion d'Adrieniic, lorsque mademoiselle Rose-Pompon 
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I.K8 RIVALES. \!I7. 
.M. A>.'r]i'Nl ' {hii. il il le forgeron aiec «iiil»cTM. rar l.i Mni-nik ur ilui»- 
eli.nii Mk M iii clf* (ii-ns, .11 hut prendra |>aliencl^ . , liais jf pourrai 

lemiu du cela j nais calmc-tal, je l'en prie... ~ Agrlcol a raison, il Fiul éin: 
nÎMninabla, ma banne Hif eoi, > roprlt BraS'Pampoa, ■ nom allendrons... 
J^llendml iDUl on ointanl lonl A lîienro arecDidemflg-alRoge-PoinpDn 
Jela snr Adrionne an r^rd tniirneli de ehalla en mlére; ' oui, oui./at- 
tendrei. car Je veux dire i celle pauvre Céphiae i[u'el1e peiil. comme vous, 
compter Hir moi. • El Itote-Pompon te rengorgea gcntimriit. u Sayec iran- 
qullies. Tiens, c'»l bien le molna, quanil on se trouve djat, ime heureuic 
pana, que vm aniet qui ne lonl pu beurenies s'en ressculeni; ea gérait 
eiicora gracieux de prder le bonheur pour soi toute seule I C'oU ;a... Em- 
palIlei-lB donc lonldeiulte, votre bonheur ; meltei-Ie donc mus votre on 
dans nu bocal, pour que penonne n"]! touche I... Après fa... quand je dit > 
Don bonhene... e*eil eneora nne nanlérv do parier; U est vni que. soua 
BU rapport... Ah bien euil mois aussi tous l'autre, vorei-vous, ma bonne 
Hafcux. voJU In rhosr... Jl.iii^, bah'.., apri^ tout, je n'ai que <li\-sepians... 




saugrenu de cette petite Slle... Adrienne, celle IWi, n'hésitait plus ; elle 
reganlBlI nec raison la chose cnnne iinpoasible, aloit qu'elle voyait pour 
ainsi dira lit pft esUe éliange rivale, alun qu'elle reotendait s'eiprimer 
en termes li vulgures, b^ns et langage qui, uoi nuire 1 la genUlIene da 
■es jotit liBllB , lenr donnaient un caraclire trivial et pen lUiajnnl. Les 
doutes d'Adrlenne au lujel du profond amour du prince pour une Rose- 
Pouipon se chaDgèrent donc blnilU en une ioerâlulilé coni{dtte ! douée 
de Irop d'esprit, de trop da pinèlralion, pour ne pas prexenlir qne cette 
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1» I.K JtlIF KHRANT. 

ippnnntB liiison. si inconceviblo ilo la part du princs. doviil cacher 
qnïlipie mj^ta». iDadmnaiKHe de Canlovllle au ssnilt renaître 1 l'eapotr. A 
mnure qne celle eonsolinle pensée >e dèvelappall dam roprlId'Adricniw, 
■on cœnr, Jutqu*a1ari al dauloureuiemeiil oppressé, as dilatai! ; ds ligue» 
aapIraUona vera anmeillgur avenir s'épaBOBuiBienl en dlot rl pourtini. 
crDaileiHenl BTCrtle pir lo pinf . cnignanl de céder à ne illaaioa Inp 
bdle. elle M rappeliil lea bili niillieureuaameal avaria : lo prince «'ifli- 
chant en publie avec celle jeune liilc ; nuit . par cela même que nudenel- 
aelle de Cardorillo pouvait alnrs cnmplélnnent apprécier celte créalurc. 
elle Irouvail k eondaile du prince do plus en plua inromprébensible. Or. 
cemincBl ji^riainemenl, aùreinent, ce qui etl eniirooDé de inyslére? El 
pub ollo le ruaurait; malgré «Ile, un secret precsenttmenl lui disait que 
ee serait peut-éire an chevet de la pauvre ouvriire qa'ollB venait d'arra- 
cher i 11 mort, que. par un hauid providentiel, die apprendrait nne révé- 
lalioii d'oA dépendait le bonheur de sa vie. Va émelioni dmt éliîl ^ité le 

trislenent veilt-i, Iprlili rciu ilmii i l i:iii;ni\ ]i l:i r<ii-; l'Ui' alli'nd^il ;ivrr 
une impOtioncp iru>i|iriiiiiihlf. Ilm- l i'nd. lir n iloiil Il"-i-l'iiiiliioli l'av.lil 

gaalton, elle eipéralt trouver enfin l'eiplicalion d'un mystère qu'il lui 
élalt û Important de pénéirer. 

Rose- Pompon , après nroir encore lendreaieni embrassé la Maycui , sa 
relova , el se retournait vera Adricnno qu'elle toiia d'un air dei plus dé- 
gages , lui dit d'un pellt tan ioipTlinml : n A nni^'i ili^ui iiiaiiilenani . 

sali) ■ nous avons quelque l'ilii"' .'i lirbronilItT rll-i'rllii]<'.— Jr ji mis 
ordres, msdeniofselle, ■ répondii Ailrirune avec {"■aiicnup de doiictur cl de 

entendant ta protoeathm 1 mBdemoieelie de Cardovilie, lo digue Agricol, 
aprit quelques mois lendrcment échangés avec la ICayenx, ouvrit des 
oreilles énormes et resta un moment iniMdit de l'eflranlerie de la griselte; 
puis , s'avun^nt vers elle . il lui dit tout bas en la tirant par la manche ; 
- — Ah^'û. ipsl-cc que vous Mes folla ? Savei-voua 1 qui vous parlcE? — Rli 
bien ! oprès',.. cil-i-i' T]U'une jolie femme n'en raul pa» une uuirr?... Je dis 
cela imiir niaiiainc... (iti ne me manger» pas, je tupposi.', . rqKjndil loi» 

sure qu'elle sait du quoi cl pourquoi... Sinon, jo vais le lui dire : ija ne 
stTa pas long. ■ Adricnno , craignant quelque eiplosion ridicule au sujet 
de Djalma en présence d'Agricd , Ht un signe i te dernier, et répondit t la 
griselte: • ~ Je mis prélc à tous entendre, mademoiudle , n^t paiid... 
Vous einnprvnei pourquoi... C'est juste, madame... j'ai ma dcf;... si 
ions le voulez... allons cha moi... • Ce rW moi fui dit d'un air glorieux. 
■ — Allons donc ebei vous, mademriicllo, puisque loua voulei bien ntc 
faire l'honneur do m'y recevoir..., ■ rfpondll mademoiselle de Cardorllte. dn 
sa voit douce rt perlée , en slnclinanl légèrement avec un air de politesso 



rinlemiiiipBiil , • vfuiil.î resler auprès du nia pauvre amie;... je retirai 
McnlAt. > Puis, se raiijn-iHliani de la «ayeui . qui parUgeaJl ritonueneal 
d'Agrïcal , eJlo Lui diL : » EicuEcz-nioi , si jo vous Laisn pendant qudquei 
jiutflnla..- Heprenui vown: un pen de forci-'s^.. et jo reviens vous chercher 

ters Rasc-PampDii , de plni en plus siir|)ii~i' iri niL-mlri' ■■l'iiy liclli: ^iame 
appeler la MBjreai m unir, elle lui dii : < i.iiliuk! m>if~ i-^ \uNLlr.'' , uw.. 

jirenilére |igvr ions monlrcr le chemin ; mais c'nl un vrai cassu-cou que 
celto baraque. ■ répondu Hoie-Pginpon en eollanlm emidei i toa eerpi 
cl en plnçanl sts lèvres , afin de pruiiver qu'elle n'ébit Dulicmïal «Irwgtre 
aux bclleg manières cl su beau lan^ge. El les deux rivales quluèrenl la 
maniardo , aH Agt'nnl ci la Uuycui rcilérenl settb. 

HcurenMDienl , les reaies saillants de la rein» Baedunal avaient clé 
trantporUs dans la boulique soulemlnc de la mire Arsène; ainsi, les 
curieni, loujvurs ailirés par les événeineiils tinisires, se pressèrent à la 
perle de la rue, et RoBe-Pumpon, no rencontrant personuo dans la pdïli? 
cour qu'elle Iraiersa avec Adrienne, continua d'ignorer la mort tragique de 

Au bout de quelques inslanlB , la grisolle el mademoiselle de Canloville 
se Irouvéreiil dans l'appartement de Philémon. Ce singulier li^is était reslù 
dans le pilloresque désordre oA Hase-Pompon l'aiail abandonné loraquc 
iVioMIoulin vint la chercher pour éirs l'héroïne d'une aventure mjslc- 
rieose. Adrienne , eeraplèleuient ignoranle des moiiira eicentriqncs des 
éludlanls et des Aiutuiilra, ne pnt, malgré sa préovcupalton, s'empêcher 
d'examiner avec un élonnemenl curieux ce biioiTe et gnleaqiie cbâas des 
objets les plus disparates i dégnisenenls de bals masqués, lélea de mort 
funanl des pipes, balles errantes sur des blbljolbéqnes. Terres moDslrva . 
vélenienll de fbum» et ppes culMlèei, elc. A réunnement d'Adrlenne 
succéda lue impression de répugnance |>énllite : la jeune flile se senlait nal 
i l'aise, déplaeée, dana cet asilo, non do la giauvrelc. mais du désordre, 
iandls que la misérable mansanle de iu >l:>}eu\ m; iui amun.' 
répulsion. 

Hoie-Piinpon , malgré (e< airs délibén's . n -.-i iii iii un ' .i-.v i m- i jim- 

llon depuis qu'elle SB troDtail léle i lille :i>i.t uiadr uMiM:!!!; ili^ I luMlIr.'; 

d^ibord la rars beaulé de la jcone palricicnno , son gr^n-l air. la hauudia- 
lincUon do sesmaniirra, In bpia i fa Tols digne et aSablo avec laquelle 
elle anil répondu ani Imperliiwnlet provoealioni de la grItellB , conunen- 
calent i Imposer beaucoup 1 celle-ci. et, de plus, comme elle énil, après 
loul, bonne Elle . elle avait élé prolondjmsnt louchéo d'entendre made- 
nuiaellede Cardovills appeler lu Hajroux M Mnr, »n omii. Ruse-Pompon, 
sons savoir iDcune parlleutarilé sur Adrlennu, n'ignorait pas qu'elle appur- 
lenall i la classa la [dus rlcbe el la plus élevée de la société ; elle reiienlail 
donc déjà quelques n-mords d'avoir agi ai cavalièrement; aussi ses inlen- 
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1S6 l.y. JIIN- KKIIAM. 



Ilniil^ d^bord fort fao5liles ii Tritifrciil ijr druifiiM'lk' ilr Crurdoville, se 





i4 lie la grbeKii cominenfs de la Boric. 



Imiivc, a al bien iiaturi!l qiio Je profile ils Id drconslance, — Mais . nu- 

dcmoiielle dit Joiiccinuiil Ikilricnnu. • [Hiurriit-je du lUuIns hnvpir le 

sujet de renlrMioB que nous dovun» avulr ensoralileï — Oui , madjinc, i. 
dit nose-Pdmfjon avec un redoublcinenl de oràncrie alors plus alFcclilv que 
natimllc; - d'abnnl , il ne [ant pu cnlrc i|uu jo me Iruiivc malliL'iircuic 
Pt iiuïje veaillL- mus faire une seène da jalousie au poussir des eria de 
dtUiliiée... Ne tdui nalleipaa de pi... Dleumenl! je n'ai paià ine plaindre 
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ISS U JUIF ERIIANT. 

il m') rendao Iréi-beiirsuac ; si je l'ai quilli, c'cil DulgK' Jiii. cl |>;iti:i^ 
cela n'a plu. Co dliaitU Boie^Pûmpnn qnl^ malgré ACâ uLi-a dtgugva, nxuit 
1d «Eur tris-gn» , ne pul retenir unniiplr. • Oui, luadaïuo , > repril-ulle. 
• Je l'ai quille |iirce que eela m'a plu . car il élaU fou de moi... même que 
91 J'avBia Touin. il eiauraii épouaée : oui. nudaPK. épouita:... lani pli. 
SI ce eue lo \om iik lu tiiii; lait <[q Jo iwine... Dii nsle. UDaml jeilBi Tini 
|>is. c'i'Si vmi nui' II' \ viiii» l'ii causer... ue la peine... 01) i bien «Ar: 

mais loriiiiii'i i in' m %ue sibonee pour lapaurre Hayeui, 

iiuntiiiir ii'i.ii- Ji I 'Ji. i^ii'iii <i.in' mon uniii... j'ai éprouvé quelque 

cnuM'... triiiM , . un II 1 uni- riair, coM que je ïDui uéicsiB. ei que 



repria le ne 
QuDU|U'eiie 



e aurait di) la SBtilbire 
> ecss* de lui nppanenir, 



ou 11 eùi céded ce caprur. miiguMiiiE -ni- un m m - ■■■n-. jl -i' -fR' 

de Roac-Pompon. aaiiîrc ne si iriiurn-- j-.u-inr- . •■ ciiiut fit',s oi-i'b 

pauvaii ètro pardeanèe par AJiru'nnc- l'.in' ni' r^miircnaii iiaa *:ciii: ïcitarj- 
tion aliMide du corps ci uc l ùiac . nui laii nue i une ne partage p» la 
MMiilinrede riuire.Biie m' immaii na- nu il iiit muilFereniue le donner Ji 
cdle-el enpensanlAcellc-lâ:siiii:iiuiiiir. iniui' . diasic et paMionné, éUit 
U DNO exigence absolue, ciigcncc aii^si lusic aai vcui du la oaiure eidc 
Dion que ridicnle et oiaiie aux veux des boniniu. Par cela luAme qu'elle 
aiailli rellgtan doscns, par cela qu'elle les raOiDait , qu'elle les vénérait 
eommeune naDireslalion adorable cl divine, Adrlvnne anail, au aujeldcs 
KO», dn Bcrupnio, deadélicatosea, des i^ugnanccg inoulu, invincitiles. 



liqiies.qul.iaaepréimcdfllaTlIclèidel'lDdlgnijécTelaniatlt'TË, pnregardcni 
Ici écarts conuDeabsolamentuDscoiuéquenceetenriinl tili^re pour lui liim 
pnHivnr, i csits bonlsun , i celle bouanu, tnnl le méprliqu'elles en ont. 
Uadcmolielle de Cardovilla n'j IBi tpeÉ dacei créa[B ru faroachei, pudibondes, 
qui mourrilentdeGanflisIon pidldlqued*BrUcDleriieltetiienlqii'ellefl veulent 
un airi Jeune et beau, ardent «t pur; ansii m fpouient-elleg da Irés-laidi, 
de Iriï^dii ts , de It^s-corrompui , quilles â prendre , <ii mois après, danx 

rralchcnr lii^inalaol cti»la dam Tigala inoouncc de ik'ux buaui dires 
■noureux ol pusionDés, tout ee qu'il y a aènn do garaniii;! pnur ['nieair 
dans in lendre* et Inelhblea «laTenirC que l'homme consurve d'un premier 
anonr qui esl lusti u piMniire poueuion. Nous l'avons dil, Adrlunuc 
n'était dsDo qu'A maillé ranurée... bien qu'il lui Tût eonlirmé parledépil 
même de Bne-Fouipon que jamais Djalma n'ariit eu pour la grbede le 
moindre allachcment «ïrloni. 

etsIgnlBoiliri^ : «Enliii, mailiiiMi-, je miik di'ti -l> ' n |»>iii>|i:»; iiic di'les- 



el cédant i la eincérit^ nalurfllc do soa oaracrluro, ' fuilus Jiiiic crnuiuic si 
Tousnesaviei pasùpropasde qui et de quuijc vous dcicsiu I... Avec cela... 
que l'on vs ranmser des bouquets jniqne dans la gueule (Tune pmitaère 
pour des personnes qui ne veus sont de riendn ImiU— El si od n'éuil que 
ciAa encore! ^ajouta Rosc-Ponipon . qui s'anïmoit psu A peu, et dont la 



bouquet, un moniiear bivn appris 
e, c'est pas ça s l'homiua ramassa le bouquet, ne 
m. Voill te bon 

- genre du pajs, icequil parall... ■Halseeqoln'esl bon genre nulle pan. 
(fest de traiter une femme caïuDic on m'a Irailéo... El cela, j'en suis sûre. 

Ces plolnles de Rose-Pompon, ùb fuis amùrei^ei [ilaisniilcB, i<'coneiliiiit<ni 
peu avec ce qu'elle avail dil prccédeuiipeut du fol amnur de lijali^u |wur 

et lui dil doueemeni : • Nademoiseile, voua vous Irompci, je crois, vn 
prétendant quejs suis pour quelque eboae dans vos di^irîiU) nais, en loua 
eat,'Je regrellerais ^cérenent que vous ayon élé nullrailée par qui que 
ce fm. — SI vous erojrei qu'on m'a batlue... tous hites emur, > t'ieri» 
Rose-Pompon. • Ab bieni par exemple!... Non, ce n'est pas ceU;... nuis 
enfin... je suis bien sitre quu, sans ions, le Ptincu Cbarmanl aurall fini par 
in'aimcr un peu;... j'en vaux bien la peine» après toul. Et puis, enfin.,. Il y 
a aimer... et aimer;... je ne suis pu si eiigeante. moi; mais passenlcnwnl 
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noiu'lle de Csrdnllte de plu» en plus inl^rMsée, • qii'Mt-ce i|ne Kinl-Moii- 
liDi nBdeniaiEclleT — tu écHviln rdlgleui. > répondu HmS'PDinpoii d'un 
lonbeudeur. > rime dunnée d'un las de \\eai ncristiiiu dont il empnclir 
l'aient, Hi-dîunI pour fcrironir la morale si ntr 1b rcl^on— Elle «I 

te vit tor la Tole d'une nouvelle Irsne de Radin »ii du pire d'Aigiign]'. 
Inmedont etlo et Djslnia ataienl encore foilli d'être tlclimcs; elle ce«' 
mença f enlmoïr vaguenenl le vMit, el reprit : ■ — Nal>. nuidenoiielle. 
eone quel prjinte celhemine Toni e-l-il emmenie dld? — n al Tenu me 
cliereber ea ne dlunt i|ii'îl n'y arail rien à craindre panr mi verlu, qn1l 
ne a'^lssdt qnede pne Ritre bien gentille; alors nolje niesubdil : • Pbl- 
. I^inon est â ion pa3's. Je m'ennuie loiile seule, ça m'a Tair d'ilre dr«e. 



damcl ilesitl lieau, mali libcsu, que j'en mis d'abord reilie tout éblouie i 
nveo {■ Pair ei doux, >1 Son... An»!, Je mo euli dit tout do luila i ■' Ceit 
apaurloeeupqua fa terail Joliment Ideniniol de realertage...- Jensert^via 
paitl bien dire... je <ul> resiée i^e. bêlas! puisque sage... — Commenl, 
lielIeTitousrrgreHeïdBïousélre rnonirSi: si ïitUkiw — Tiens... 



obaerrer que rindillérence qu'on tous a léinoignée ne vaut a pas empédiée 
de falro, ce ma wuiblo. un auei long a^our dans la taboa dont vous par- 
toi. — Bsl-ce que Je sais pourquoi la Prince Chanuantmegardaitaupréa de 

Inl, moiï poorquol 11 me promenait en voilure et ou spectacle? Que voulei- 



frappanl du pkil uvcr ili'pil. ■ Jertvilalsiurei.- que, uns ssvoir cniiinii^ul ceb 
s'eat Ml, malgré mni je me suis mise i aimci le Prince Chanoanl. el, ce 
qu'il r ■ da dréle. c'est que rant qui auis gaie Coaunc un pinson... Je raimib 
parce qu'il élail Irisle, preuve que je lUnuia lirieuRaaBl. EaGn, un Jour 
Je n'y al pas tenu;... j'ai dil i « Tant pisl il arrivera c« qu'il pourra { Plii- 
limon doit me Taire des traits dansaoapajv, j'en suis sdre. > Çam'eneon- 
rage ; el on lualtn je m'arrange i au manière, ti geallaienl. li coqoellement, 
qu'après m'élrc r^arilée dans ma glace, je ma dis; - Oh! c'est lilr... il ne 
> rétlateni pas... ■ }a vais chei lui j je perds la lélu, je lui dis toul ce qui me 
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pas 



g.iii 



El llniC-Pompon, d'un gi'sli: s:ipis il.iul^ ln.|i fiiiuini r, u irmjjli .li^ .lui- 

p oc II 
uge H pnero, 

ta m 

tait aux linaiponr anUa le lurriinl ilo quciUoni qu'elle lirùlalt il'idres- 
ser A RtHs-Pompon, pour relanlr enfin lea douées lorniH de bonbenr qui 
depuis quelques Intlauts tremUtieDl sou» ta paupièrs9) el |iuit , diMs 
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LE JUIÏ EUHAMT. 



boni a 
R P 

lamiiiariu]. Enhardie par cuiic iiiuiNacncu ci uar le si 
tiepiiH quciiiii<« insunK [a coosiuiTaii aire une 
rirnniiii<«an[e. la grituiiu ruprii : ■ Oli i— nest-uc 
Biirci iiiiij uc cepauïfu pniicur . 



la iwir, << .iinii iiicu. iricirc-ilcitii btle ei utdlei il laii iDi(jDuraii même 
piais^iiiiiTi,; CI i^iic ni ninusc lonioun! > illl Hoso-Pompon. Et dla latujt 

• jrouvr» pu, ■ (litlont bat Adrienne, de plui au plm ambamuée; 
• na tépondci pi>, je Toui en mpplie. — Ii do/ eal aur la porle, et le ver- 
roa est mis} Phllémon volt bTcn qu'il y a quelqu'un. — < 11 ulmporte. — 
Ma» c'l'iI ici «a chainbro. mailamo; doiis soinmos Id chci lui. • dit Ro«e- 
Pompon. En eflei, Pliili'mon. lassant prnlutilpiiicnl ilii peu d'elM de so 
Jl'UI imllaliun» cirnilliiibgiciiii s, [uunia la i li>f iluns b siTriini CL. ne pou- 



mm)l Adrienne, ne loulunl pas aupnenler l'embarras et le ridicule de 
cette sliuation en la prolongHanl davantage, alladndii la porte, et l'ouvrit 
DUi n^rdsdbabiade PhîMnuin, qui recula deni pas. XadcniDiielle de Car- 
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■KNTRbTIE!!. 

put l'enipécher du xiuriri i la 
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—Tu m'in 



— Phix-iu le cliagnncr paur u peu us chmcf CitaiL. cainiDe lu wuii, 
Agricol. une baUlndeirnibiKe... Tk bonne et undN mre, qui ma ini- 
iBti cornue u EliB... B'aupelDlt lUui l* Otjtax, iD lu laii Uen. — Bt m 
muni... ai-«UG atwi aOen lu m nuit 1er inr mou morugii . la pirler un ib 
rare bi»ul6 ilc mu liancée , le prier de voir eeitt jeune Bile , d'iitudler ion 
varadèni , dam l'iKpirir que HiuUDCt de Ion lUacbuaHol pour mol faver- 
llnll... >l je biais un luuvaii dwiiîDis, ma mint «Mlle eu cette cruaulé? 
Non... (fesl moi qui alntl le déchiraii le cœur, t 
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' 1.1 -Mai^iji su r.->dllèrent;p[uidcdouU, Agrioal sai-ail 

.■ITnri jKiiir III' j,a,. iiuir^'i ccUc liMuuïene , cite murmun d'une faiblo : 
« En l'ITci... Agricnl... co n'est pu ta «ira qui n'i piUg de eda... c'etl 
lu[...Ft... <ii... je l'ai au gré de uUe pnun da hl oaneinea... — Ton'ei 
■s 9U gré... nialhenruiise «ibnil • ■'écria le forgemn , le» jemi remplit de 
larmes; uiimi,,, ix n'eut pu vrai; eirje le falnii un mal ilTreui fétili 

ïoiï il jwini; inlcltinibii! . • pourquoi jicnsct-lq isilaï l'unri|Uiii? [larcc 

ni'unuuia l'inforiunée . en Uehanlde caclier ion vIugeenireaMusin». >il 
■ail lout. — Oui... je «idi loul, > reprit le forgeron avec une exprewlou de 
lendrcKBel do respect indidbla ; kbbÏ, jeuia b>uL..e[ je nsTcuipu. 
mol , que lu rougittet d'un •entlmenl qui m'hoDora el dont je a'eaap- 
gneHJb; oui, Je sait tout, el je nie dis avce Innlieur. avec Sérié, que Je 



nirinci Inlli conililen Je suis fier, aul, cDicnile-lu, Uadelelne? l^ilioe- 
luenller de ion luonr... > 

La HBfGux , épenlue de douleur, éeniêe de eonikidan , n'mit pii jua- 
qu'aliirs osé loYcr les ycui sur Agricol ; nuit la parole du Ea^cron tipripilil 



ment, de eenniaioD on de eninle! Qn'eaLce donc que 
campreDd Ion «daralile cœnr7 t!n eoDlInael éi' 
lendresie > une estime pntlïode el 
GOnGanceî Eli lAea 1 llsdaleine. o 
eODSaues, noua 1» auroni l'un pour l^lra, eul, plue encore que par le 
paati; dant aille occuiona.ton lecret tlnqiinit de la crainte, de la dé- 
Binee{... 1 l'iientr, au contraire, lu me Temi li radimx de reoqilir idnal 
ion l»u el taillant 'cisor, quu lu sens beureuee de t«al le bonbeur que lu 
ne donnes... Ce qne je te dia li e>l étpOate... c'est pasaitle ; lani pii I... je 
ne Hti pai niMlir. • Plus le fargeron parhil , ploa h Niyeui (^hardU- 



e'élall de le «eir acaieilli par la nlllerie , lo dédain , on unu c 
tiumlllante ; loin de 19 . la Joie el la Innbcur <e peignaient viritablaneol 
■ur la mlla et lo)<alB ligure d'Agrlcoli la Majeui le sevail incapable de 
Idnle ; auMi >'écria-t-dlB celle ii>Is >an> conioaion , et au contraire , elle 
antai areo une série d'ocBudl i ■ — Tente paultui ainciro el pure a donc 



CONSOLATIONS. 1)1 
n)a ds bcM ■ de bm . de coonbiil . uivd Dteu i i|U'elte finit taujann pir 
lumtr^r un iDocbani iniGTAt lorsquonapu ri^sister A en prcmicra onges! 
iTif Eioiiurorj ïninii nminiirs çi if cœpi' qui I inspire ci lo ctpur qui n^prouve. 




e. le le djnt ce que Id me diuis (oui 1 
!.. ngarde-noi bien. Jamaii non piu«. lu lo uls. mon vts^ n~B 
incnU. Gb bien,r«girdB... vob >i mes yeai luirnt lei iirns rnis si. 
de ma fie . J'ai eu Tlir aussi heunui... E[ iHnirinni iniii a incure laiiais 

La HsjNu diiall rni... Agrlcol iiiî-mi!iiiL' nï'iil p:is ■:i]>rf- un rUtt hI 
ptompt de sel pirates ; malgré les Uaccs ptifiiiidi ^ i|ii<' l:i iiil>.i'r[', (|ue U' 
clngiin, que la mSlMlie anlent inipriniéi:ii mr U: vi^ugc^ Ji; la jumic Dlle, 
il njonnail alond'ai bonheur rempli dVIétaUon , de sjrénil6. lundis que 
ses jaax bleus . doux cl pan comme son àae , iViUiishulent sus enburaa 
sur «m d'Agricol. -Obi nerel, merci, > ^ieris lo Ib^eron BToe Ivresse. 
■ En le voyiul tl cilnie . li beureuie . Madeleine... c'eil de la reconnais- 
les sauras... Oui , hi^urciisc, car ce j.mr, cuuuiinico il'un^ 'lusnièro » 
fuuïHe, liiiil comme un songe dMn; Inlii d'aioir peur, j..' le regarde avec 
espoir, aiec iïnssajj'al relrouvé ma génùrcusn bienfallriee et je suis tran- 
quille sur l'aienir lie nu pauvre soeur... (Hil loulâ l'heure, n'est-ce pas? 
nous la verroiu , ar, celle Joie, il Tant qu'elle la partage. > La llB;eu ilalt 
si heureuse , que le roq;eron n'osa ni ne loulut Inl apprendre encore la 
mort de Cifiitoe, dont Et se réscnatl de l^nslruiro avec m^nogemenls ; Il 
répandu: u — Cépblas, par eela mOnie qii'elle cs< jiTu; rnhusle que loi , a 
rudemenl ébranlée , qu'il .-era iiruilent , lll'a.^llIl <lii [mi !• l'heure, 
deUlBlIHrpendaal tonte coiif jourm.' il.ni. Ii- i^i^mil mlniL-. — J'al- 
lendral denci Jii de quoi dinliaire uiou iTij[iai<r'iice , j'ai tant à le iliro... 

Inlerraupant igricot et en pleurant de joie, > je ne puis le dire, vols-luT 
cequej'éprMivii quand lu iiïppell«i Haddelne... Ceil quelque choiBde 
si suaio , de ù doua , de si Uenlïlwnl , que j'en ai le conir leul épa- 
noui... — Halbeurense enbnl , die a donc Irien souffert, mou Dion ! <■ 



s'éciia le forgsroii avec un aii^ nili]>-i'iiiiuii im ^priuialih' , i. qu'elle innntrp 
ml lie bonheur, Icnl de reoinnaissanec, eii s'en len dam appi-lrr Jk ton 

résunHipaiir mal laulo uiu.' vie nauvvlii>! Si lu w>is lus sspémne», les 
délices qu'en un insiant fenlrevolt pour l'avenir! SI lu latal» lontea I» 
cbèresaniliiiloïKdenia Icndressc I... Tafcmmi, celle charinanie Angèle... 

• gardiMnoi, • cl tii tctris qui; eu daui Doniin'esl iIuuidik lèrrocl an 
G«ur. Oui, la channanle et bonne Angâle na'nppeILcm aussi Madeldno V'- 
el la enfanta... Agricol... tes cnranis I liicn petits âtrei adorés I ponr eni 

rai pour eux, ne seront-ils ptik moi aussi bien qu'à leur mèreïetrjeTeax 
ma puide soiosmaicmelgg ili seront i nous Inris, n'est-ce pas, Agrieal?... 
Oh! laisse, iBlsse-moi pleorer; ta... laissMunl, cW sibon dos larmes sans 

umertume , des larmes qu'on ne cache paai... DIeugoll h^uil grieel loi, 

mon ami... ta sanrcc de cc11es-11 est i jamais tarie. . 
Depuis qiiclipies iiJBlanU ei^llp ^mm alleu ilri^si nie avait un làniain invi- 

Hajeiii, ce jour, cr.ninii'iicé pmir l.ius de tiineslcs anspiccs, élall 
devenu pour loiis un jour d'inellable féliciié. Adrienne aussi était radieuse, 
Djabna lui avait éli Odtle, Djalma l'almall avec pastion. Ces odieuses 
apparences dont elle ov^t été dnpH «t Tielimo étaient Aridemment une 
nouvelle Iramo do Radin , et il ne resbiil ploe i nudionolselle de CBrdi>- 
villo qu'à découvrir te but de ces machinallons. Une dernière joio hii élall 

Adrienne devina aux dcrnicrcs paroles de la «ajcu. qu'i! n'y avait plus 

tf écrlcp en enlraiil : ,. Aht ce jour ..si le 'plus benu d^ ma lie... carje no 
cols pas seule A être lieiii i'iisi'. ■ Agricol cl la Mayeiii se retournèrent vive- 
ment. « — Hadeiuoi^elli', ', dit le Torf^eron , « malgn^ la ]]rnincsse quo jâ 
voua al faite, je n'ai pu rarher à Madeleine que je «avais ipi'Blle m'Biraall. 
— Mninlonunt que ji: ni: ruu[iis plus du tel aini.ur .Icvaiii Aprieal, mnuneat 
en rougirais-j<^ devant loii'. utndcmeisclk'. devant >ous qui. tout i l'heure 




cber... Si j'ai dit votre secret ù M. Agricnl... ~ Sais-lu pourquoi, Hido- 
liiine? > s^étria le forgema eu inliTiniupani Adrienne. • Fucon: une preuve 
de celle dèlicale génénuiié de cusiir qui ne st: dénient jauiala chez laide- 
moisellc. • J'ai béiilé longlempi il vous connor ce secrel , • m'a-l-ellB dit 
ce malin, • mais je m'.v décide ; noos allons retrouver voliv tmor adoplive; 
• vous éies pour elle le meilleur des frères i nais, sans le savoir, sans y 
> songer, bien des fiilt vous la bletslei cruellement; iialnlcDant, vous 
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m: ji ir i.RnANT, 



vdlnreirec Dinil(.'iiiiii.i'llL' iL' ilunlui lllc , dis deauradi ith Ira plus virea 
ioBlances i voir Ci /iIiIm' ; i ii ïuiii A^rical tnit ripondu i la Mifeui qae 
cela ilM impossihk'. iiii'I'IIl' la vcmil le lendemain. 



Grtce iux rnudgnciucnti qus lui ivaft doonéa Rsiefimponi mademoi- 
Hlle de Cardmille, m défiant ■*» niaon da looE ce qui entoundt I^itm*, 
emi ivoir traoTè lo mofsn d« faire reneUn le soir même m idrement une 
iBlIre d'elle «lira In maint du prince. 
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us comprend uicdi... Deux khs irais coup». 
lonnei loninc pourboircrisecrta ic cocner 
lurcE nCDDunii lu laubaurKSaini-Giiniiain. 
1 iHiiiriHiire. 91 vovi eu» luioiiiiuini. — 



!vsru a u sortie au speclaau. 



ucnt (Iii nmirlwin:. il ropril: - Je nia donc aller frappei 
ic tiarla. — Odi. a-ainrd irou coups, puis un siience. pull 
Dps... Conurcnez-voin? — B[ nnres! — vous mm l b pcr- 



A urie >iniiiaiiic lie pv!^ au aeia uc la dcIilc uorio. la vauunt aai 
nonmnu , ic cocucr avtucnuit 110 ton ange pour enwDisr km ordr 
anui n^ut. Arrivnni uleniiii auprè» m la pctiio paru. 11 v iiearli 
uu ii INI avait c[0 ruconuBanue . irauont irais coups, pua. enauii 
pause, trois aulccs cnDps. Quelques nuages uioEua opaquas, nudos 
que GBoiqul avaieni jusqu'alors obscurci le disque de Ea lune, IbnnereDi 
aluiï une éelaiicic , cl lorsqu'au slgiul donné la porte t'ouvrit, te 
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■pni avec lui parla pDriiinsi... on tous aicrlln lonqu'il faiiitra rcparlip. 
— Ça Alt que j'aurai te lenipiilc l'ravojer i Unu la diahics. n murmuni 
le cocher; ■ mils ne m'emiiâctaera |ias de me promener, pour uie 
il^ounlir 1i9 jBmlKs. • Et il n mil & mnrclier, de leng en buse, le long 
du mur où ëlnit perche la petïlo porte. J^u bout de quelques aucondes, ïl 
cnlendit la roulvnuent lointain et de plne en plu* nppracbé d'une valluro 
qui, Rrarisnnt lapUlenenl la montée, i^rrfta i quelque distance et en 
ueçà ue la foriD uu lardin. • tiens i une voiinte beurgeirise. n an ib 



ii;trii]ir. it un l'iiumuie 



bouuMu u argent, le enenei 



rebonlueia ponuirv. La con^ur^ 
«.'uieuLcui uaiia lo eatt ou i aurut uu 



t.E juip EnniNT. 



liDUcz Imiiaiin du mériler el dfl conioirn' u conGaDce. — Je la oivrilL-nii. 
j'elïtOBScrvend, Dn>n)e%n«Dr, pan» qusjTidiiini aljc ropecte cclhomiue. 
plus fort par reaprtli f*r le courage «I par te volonlà.. que les bomines Ira 
plBi puisianla ds ce nandR... Je me ad» ageaouUIé dninl 1d1 stcc hunt 
HIé , coniBiB dcvanl uns d« Inrii sonbrc* Wol» qui mhiI enlre Bbawurie 
et se> «Inroteura... car lot. eamna mai . > pour nllglsn de iluniger II via— 




A clrcan 



uviaï^ini uu tucn quii te cnoisii... — Oiu. 
u... rcsiodieu. — Noua Dmi) enuDdona 
□TicnBo . TQui aam... mu prouBiies...— Ife 



piai iiuie.,. voiis aes nomme au l'on lugcuicni. Hanncici-vous lo m ours ci; 
qiiu iuus vviiei a-: toc uiru lu ei ri!iiui.i-vuu9 ae |im: en |>iut uij^ric ac la 
ïunfigncc ilr loin: idole , do yaWï dieu. — Ser»-l-il bienlftt un ùlat do iifen- 

guûri^uii sera Iris-rapido. ~ La reverrei-TOUi demain, monsoignourT — 
Oui, avant mon départ , pour lui bire met adieui. — Alora, dilc»lui ceci, 
qui cil étrange, et dont je n'ai pu llmlmlre, car cete s'cil pMSé hier. — 
Paiiei. — l'était alM «i jardin des morte... parloul des runéralllei, if 
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loujann prol^â por le géant, -l jo sait ou mesure 
leilliHM... qnoiquB vana IrelUn fort bputDlttosnl uno 

nos,.. Oul.Jfi suis JI. niiponl, oiî-ii'^issi!iir île la I 



paM qui . le premier, écrivii h maJnmniçHe de Cunlovillc pour riidtiiKr 
son InUrOl en ritiiir de Djalma , relciio nu ehltoau de Cordorille par line 
blessure rEfoo pendout lu naolr^. 

• Haia, monaloDr-. quo vcna-TiiiH Gilro ici? Ponrqnoi vous Inlrodaire 
olnal elandesUDCiiicnl dnu celle natsen?! dll FaHngliea il'un iim Iiru9i|iit' 
et louptoiineBX. • — Je voua ferai obsemr qu'il ,i rUn ilu umi ^li' 
elandcalin dana ma conduite; Je tiens icidani une inUuii m\ IImi i.. 

Ircg-dsIcniibleniDnl... Iréa-évidemnient , de reniDlIru une luiin; du sa juirl 
au prince Dialma - son coualn , n^pondil H- Dupenl avL-c dignïl^- A «s 
luuts . Faringiiea freinude rage muelu:. ei reprii; •—- El pourquoi . nwn- 
tieur... tenir i ceiie Iteure laïuitcl pourquoi vous inlreduire par celle 
pdiio porto i — Ia ïicniiccuelicum, mon cher mentieur. parce que cesi 
l'ordre de mademoiselli; de Cardmille. cl le suis enlré poroelli^ iieliLi' périr. 



daiuie peliL laion... qui communique u lascrre cbauuc uaulroiei la porte. 
M uoul mademoiiella de Cordovillo e coiuen^ une uonblo clef depuis qu'elle 
a lond colio malMa . ]~£uis A peu près ecruln • en prenant oe chemin, de 
pouvoir rcmellre enire lei maini du prince la iuure de madcmiriHnB de 
uraeviiie, sa eouaine... ete'eu ce que j'ai eu l'Honneur de rairo . mon cner 
nuHuieur, et j|oi èli profondément Ieiic1i6 do la bienveillance avec laquelle 

aii Irien instruit , monsieur, d« luUlndrs du prince?... • dit Faringhea. 



TOUS assiirc rjiiu ji: iiL'<:i>iiii)Uiis las plus mus irncniilrur ilaiis lussogu... 
que vnni ne vous Mtendiei i m'y voir. ■ Ce dlani . N. D<i|nnl ni un snlul 
pBMubhiucnt minjUDis au mélia. et reiuonu dans la Toilure , qui aYtoIgnn 
rapMamunl , lalesanl Farfoghco aiiHi aniprli qni' cnurniiici>. 
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LK RENDEZ-VOUS. 



larges |uui 
uns npeu 



<le nuMu! CDuieur; h» gmilra da tuiDur 
imaieni le gaibe un ei i>ur ue sa itmi» . c 
Ile iK marocjum uianc a laion rouge. 



une (ollii ivres») ; iIdik n e pDiivanl «mlsuir lia dlilu do IDll boahear, nmi 
«pècB de cri de îuie , mile Et «nore , a'dchappiil du u pallrinB , et d'uD 
bond le prince élaildevanl laglncesans lafngiii s<'p.1rail le salon de lu tpms 

J'Adricnne Lui Spponillre ù Lraicrs celle Jiajijio du crislal ; Ll hii'» plus! 
l'niuslonavailélf tlCDniplèlei|tia, lesyoui ardciiiniGnl liiiL-s sur la ilsion 
qnH traquait, II avait pu, i l'alilï d'an pince 
et tracer avec une étonnante eiactitude la ail 
le délire da aon Imagination présentait i sa vue. C'âail devant ce» lignea 
chanuntei , rebaots^et du carmin Is phu Tif , que DJaInu venait de la 
uettre en ecntemplallon profonde , «pria avoir lu et relu , porti el repertii 
vingt Toit A >a livre) > la lettre qu'il avait reçue la veille au sdr des mains 
de DupoBI. 

DjalnUD'£taitpKsaenl.FaringlicaiuivaIt toni les moDTomenli du prince 
d'un regard aublil, atlentir el sombre; se tenant rcspeetueuscmenl delMUl 
dans un coin du salon , le mMIa leniblaH occupé i déplier et étendre te 
bedej de DJatma, espèce de burnoni en étoffe de l'Indo. tissu li^or el 



avoir quitté U. Dupont dons un 6lot d'oniltlé Facile é comprendre . lo métis 
était revenu en btle vers le prince, afin de juger de l'eOei produit parla 
lettre de mademolKlle de Cardovllle; niais il trouva le salon rcniié. II 
frappa, païenne ne lui répondit. Alun, qndque la nuit fûl avancée, il 



taii (ûr, & mademolsello de Cirdiivillc. ■ A poine ce noni lul-ll prononcé 
que Djalma InsssUlil, bnndil sur son lauleuil, se leva, el, regardant le 
miilli en hce, il s'écria, comtne s1l n'eût rail que di; l'apervevair : h — Finir 

joie, monMigncur. — QuMe joiu.' — Ci:lli^ qui.' ro'uB caïua ta ladre du 
nademolapllû de Canluvilli' , iiinir^i'igiii^ur. Djnliiia ne répandit paii 



métiiao lenlitcoinpit^lriiu'nLrEiiMirr; aireiiii nnugn de iléfiance on de doute, 
ai User qu'il fiit. n'olucurcissail los traits radieui du Jiriuee. 

Celui-ci,apnia quelques nHHUcnta ilu aîloncc, releva lur le mélu •« leoi i 
demi volléid'unclanue de joie, at répondit avec rrapreision d'un eiBuri[ui 
déborde (lïmoiir et de râtdié : oObI leltonliinir... le bonheur I... c'utbn 



el grand coimiii' lii> n: i < .1 iin n... - CefiophaurVDus^lailitA, nion»[- 
gneur, ajirh ULiiiiii-iiiiiTi jFu.. .... (Juandctlaî.., Ali! nui. aulrefoisfai 

»iiirLTt;aulrufDi>,iiu.sMj^<i L'K ;ijj>j...il}niIi»BiiniiusileEcbi...- D'aiJ- 
leun, piDnwigiitur. ccl Jii'iircut succù ncm'clDDne|ia>. QnvviH» ai-je Ion- 
jours dil? Ne yauid^lei p>;...feiBim un vlolcn t amour poDriiM au Ini— 
Cl wKsorgodlIsusv jeune lILIo... > AixedioIs Djalmsjcla uncDup d'ull <E 
perj^nl sur 1e iBéllt,i|iiecolui-ti s'arrila tuun jmalsic princi-lui ilil aïi'cU 

pluiaOccluuugcboDlé: - ~ Cuiiiiniic,., j[>iV[™iii' l'i]M!i|i|iii)iinisoniiicn- 

lou dans rnuBinelnii cuuili' .-irr jr.ii ihiiiji lM -ur l ,ii-iui;tii>iLiin c:- 

garil pmfgml, mais d'uni; iliiiii.ii: i-lh iifni iiirif.il.li' ii ili iiii';it |i-iiiii;i[iif. 
queFaringhea,i»IIe9ui<.'ili: in . un iii.i.iiii imuiiic ii^ii iiiL h'>[!iT re- 

nards. H- Jedls>is,inDiisi'i);iii'iir, ' < ijn'i ii li^uiiiii'ils di; 

prddil,' rf]WndilDJalnia,l<iujiiuri accoude, toujours» ami iiani luméiis avec 
la même aUeollon, avec la inCue eipresslim de suave boulé. La surprise de 
Foringbea augmenlail; onliiialrcmeDl le prineD,ssn9 loirailcr avec dnrelé, 
eoascrvonl du moins avec lui loi Iradilions qudquupeu haulnino et Impà- 

Sacliaul loul le niai qu'il avall bit on prince, déliant comme tous le* 
néchanls, le méilt crut un noment que la lilunveillaiice de son nullro 
eadiaitunidjge; ansii eonlIuu»-t-ii avec iioIds d'assuniiiee 1 ■ — Croyci' 
moi, momsigMur, ce jour, d vous (avez proliler de laa svanlages, cojonr 

eneore... Uen que tous aya la géncro.'ili; ili: l'oiililicr. l'i t't'i^t un lurl, 
hier encore, vous seuffrie» aUïeuseineni ; uniî- wm, n'i ikv ■.cul ii souf- 
frir;... cette Gtrs jeune Gihiauid... a suiin.'i l... — i u i-nh'' ■• ilj< Djalniii. 
■ — Ohlbîensûr, monsdgneur; jugez ilmiL-. ru iiiiiï wi>iiiiL ;iii \\ii-ùUc 

blemenl, eila a élé cruellement frappic dans son amour-propre... Si cl lo vous 
almail avec passion, elle a él£ Trappcu au co^iir... Aussi, lasso de souffrir, 
elle vient à vous... — De sorte que, de toutes ra;ons. lu es certain qu'elle 
B souffert, beaucoup... souffert? Et eela ne l'apiiaie jiasT - dit Ujaltiia d'uno 

de songer Â plaindre les autres, monseigneur, je soi^e... ii vos peines... El 
elles me touchent trop peur qu'il me reste quelque pitié pour autrui.... ■ 
ajouta hypocritement Faringliea ; l'Inlluence de Hodin avait dèjl medilij le 
l^nségar. ■ — tZcia est étrange.-.- ^ dit Djalma en <e parlant A sei-méme 
et jetant snr lo métis un K^rd plus profond encore, mais toujours reni|di 
de bonté. ■ — Qu'est-ce qui est étrange. monseignciirT — Hlen. Hais, dit- 
mol, puisque tes avla m'ont al bien réessi pnur le passé-.- que pcnsefr-tu de 
l'avenir?... — De l'avenir, monseigneur? — Oui... dans une heure... je 
vids éire auprès de mademoiselle de Canlovillc... — llela est grave, imm- 
seîgnenr;... l'avenir dépend do cetle première entrevue. — Cesti quoi jo 



ii.Tiii, - I\|ilii|iir-lLii tiiii'Ui. — Eb bien! BODHigiuinr, olliit mifriietH 
Yiim^m Ui]ijJi:(-i kiTi}j4hiiiciii qiii, d'iitM volji huDiLle, duDUDde ce qtill doit 
rjiir... — ^lalsju Mikiiujounl'hut nidenuilHltB daCtrdovlllciiaurla pre- 
inifrc fois. — Vuiu l'uvex vue nilli! Isii d*n> vcs rêves, ■mnu'igiuinr, et 
Glk aiiul Totu a vu dam Ka révci, pnliqu'ellii vdu bIhs— Il n'y * ]>■■ 
unedcTiH peméo d'aniiDr<|ni n'dleu del'édm du» un eonir-. Tout™ 




gneur, si èlrapge que ix\» voui lumlili;. cela ni wgc— Hapiuiha-tciiii le 
pné... Eïl-aj en iminiii la liin u aa mnoureui umide— (ina nui avis 
amena à vu iricdi muo or^nueaw jonns Kilo. nwnBCigiKdr? Non. ceat 
en ivignani do la uouaigncr paur une a.iui; leiiinie... Ainsi, pai de la.- 



d'hui vous screi lu snllaii ador£ du cello Jeune U Ile dont luul Parla nlnilru 
Il boulé. > 

Apria qudqua minnln de ^tnco. Djalma. «cconint la lèle avec une 



eBaii qu'en enlesdant Djalnu lui parler da sa (nblHin avec etl aeeeax de 
doui reprocbe. Farlngliea iMula vivement d un pas. comme iil edi cber- 
cli^ h K meure ei> itéTcnie. Djalma repril avec la menui mansuéluda : > No 



■ — alais lu □->( clone lii^TI -^ouiïirrt. vil a cluiic biL'ii l'ii! impilDjalile iin^erâ 
toi. pauvre culture, que lu ea impiloyalile dans ta liaine. eique la vue d un 
bonheur ooinme la nien ne le désarme pur... VrsI... an técnnlanl lont i 
l'heure. J'éprouvais ponr loi une conmlsérallon sincère, en loyani la triste 
lietsévf ronce de ta haine. — Houeigaenr. je ne wis... mali... - Elle métis, 
balbutiant, ne trouvait pai une paratei répondre. •— Tojrona. quel mal Vai-jc 
faiir— Hais... aucun. laonseigneDri-répaDdilIeintti). - — Alors pourquoi 
ino balr ainii rpouiqnoi me vouhdrdn mal avea lantd'ndiimemenl?. . . ITétall. 
ee pas ûsmz de me danner le perfide conseil de Ibindre un bonleui imour 
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miiii lunheur c 
(J^IEcciiduQEur 

pour loujoure ai 



... poiin|D<ii I Encnre un 



«Eoûrjmgom'a dilquWle m^ïuitttt dhhi bonheur a Gtâbivn grand ï la Dialiji 
•'j'»titiitteniieBilim[ilM»l)1e;1siolr,utislnet'étiltebDn^eD >Biitl^.,.> 
V«, crob-nxrf, Faringhea, le nalheur bll les nlêcbmis; le bonhuur Tslllts 



S'approclianl de Fiiringboa. il lui li^udlt la main avec un gcslc niiiidi de 

niaitauitudc et de grAco, en loi disant : ■ Ta main Lamclïs, donl Je 

front Hait balgnâ d'uns luenr fraide, dont tes traits diaicnt pihs. altéréa, 
praque dfeompuÈi, liéslta un InsUnt; pub, dominé, vatneu, DiscinÉ, il 
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JdI date la mniHii di; 1d rue Bli 

avit'HDn tui^l DulurDl. amil i^hais 
Canltnlllu. où Eevoyalenlpliiiliiu 
«IHiunl ceui du son fête rl Je sa 
élÉVBliiin. élaEI. ainsi que ceux qi 
ponnl du !>iccln de LnuU MV ; [< 
«Jet la lriaiii]ilie d-A|iolliin. olali 

aotêc.sujiponôedans srs angles] 
Ggiirci autti linrcei. leiircH'nlan 
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L'ATTENTE. 



Far cela OHiiiie que , junia'l ladernièra minale de l'hi-me ilr .i^ii l'iitiv- 
viieiv«cDj>[|n>, Teipf nnce d'Adricnne D'avall p*iété ttnMi.;- i^rli: 
léger duiilB, la dfEepUau dont elle coduneiiÇBil k aoullrir vlail il'aulant 
pin» aIreuH;ielaiilili>nuii.reganl navri tnrl'un dcaportralu placés au- 

lilalnlif el dëiolé : -i O ma nlèra I • A pMns nademiiisellB de Canlovilla 
avait-die pmiHinct cet mais, que le rgiiltineni inuiil d'une voilure qui 
(«Irait dan> la cour de l'hàttl i-linirih lf((i:ri[iii-iil L's lilri's. La jeuiiu rîHc! 
ImuiUil, el de jiuI rclenir ini li';:>'i <-n ih' i.M,'; ...n l'ivLii' Iionilil au-di:vaiil 

iSlail^aniiiCEf laine que si .h- y-n\. ^i.„il i.. |irill«-. Kll^se rassil 

la fcBÎIIo. 

La bruit nseï nianltuanl de pluaieun parte» dont ou onmit mceeiai- 
lamcBl les hallanla pronn blenlAt * la Jcuoe nue la eerlllude da te> prè- 
visiuns. Lei deux vanliui dnrdi de la |une du salon roulèrent sur leun 
gonds, el leprinre parul. Fendant <|u'uii second l'aiet du eliaiiibrc rcfer- 
miilt la porte, André, enlranl quelquis secondes après lljnliiia. ]>ciiibii1 quo 
eelui-ul s'apprueliaild'Adrienne, alla dcgnser sur une luljk' UDri'L- ù imi Lée 
do la jeune lille un pelil plateau de vermeil eii se Iroiiidil un llaooii df 
erislal; puis la porte se rererma. Le |)rince et maileiuoisulle de Carduiille 
restèrent seuls. 




DlgiiLiccI bjCooglu 



iDBIBfflB ET DJAt.HA. 



était restée tttite; lànai qoe Djalna, «Ile lenatl sea yen boiii^; mois la 
brûlante ruigeiir da sea jouet, Ica batlemenla précipités de son sdn virgi- 
nal . révâairal line émotion qu'elle ne poDsail pas d'ailleurs i eaelKr... 
Atlrienne, malgré la fertHitô ds ion mpril lour i loDr d fin el il ^l.iii 
gradoax ot ai jDcÏBÏf; malgré II déd^an de ton i:anictèi« iadépcndant et 
tier ; malgré sa grande linbllude du luondtr^ d\driL>njie montrant, ainsi qiio 



Ile IntlnelMe allracttan Ile deui élres aima 

ruu sacré qui, plus niride qao la foudre, allume, emlirase leur 
uclqucfiiit . presque il leur insu , let enlévu i I* lerro ol lot ravit 

usii' niiblc, au plus irrésisliUe des pencbanU qull a mis 

\<: si'Lii |>i'Tii:jiiiiil enOn line, dans son aduraMe sagesse, le diipGD> 
Ltiiiits cliuïes ait Totdu sanclifier en lo douant d'âne étineelle de 



HE recevoir lei. ■ Piits. 
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no LU JUIF ElinANT. 

bIdiI dire nus ta protêt lion d« u mire; aussi, de te momenl. rassuré 
sur DjalDH, nsHirée sur ollu-m^ini, la jeune fille se Inxiianl iv»ir iilniij 



,\prti un niuniciil Je sIIfiicd, dio repril aiec sa Irancbite luildluelta : 
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ADRIENNE RT DJALHA. Ul 
nCefl impossible da lairo ou de i^3l-Ii4t ijiir j'ni 

mus ■ reiulu si oruel, cnsuila noua roublifirons à 
vais rtn Ja vous i^ndral avec sîncMM . lu 

inntrcren pulilic arec.T — Avec edls jeune GDeT- 



dit vivement Adnennit va inlerrompnni i loa loiir Djilma pour lui épar- 
gner un utrv pénilile : ■ il a tiillu <|ueinai aussi je fusse liicn avcugit? pr 
h cii^p-piiir pour n avoir pos devin* ce méchant complni, snrroiit après 
ïfirr^ fniii- i r inircniili^ sclipn : nsfpier la raorl... pnur roniassir ninn 

ii.i'i 11'!' i[-< ii<' ' iiii'Miiueje sois si) re de votre rpponir : ii .i\i''-v<iii~ jiah 
iT. ii uni ii iii-i' ic imis ai éerilo le mo lin même il u murrai iiMiiiis ai i n 
^nu ilii'iIrL^r- irj;imiii ne répondit non : ansombrenuago j>assa rapiaenionLsur 
sc»< lieauï Lralls, i?t^ pendant una SGConde. il£ prirent une etprcssjûii si me- 
nn^anto. qn Adnenne en fut effrayée. Hais birmll eetle ilalanta ^iitlun 
sipalsa comme par rifleiloil : le Ihml de SJatma rcdevtnl ealmeel sereiD. 
.1 J-al é\i plus cl*nicnl que je ne ic pensais , •■ dit le prince J Adrienne. 



clenienee... Hais jai pcnsâ i volro icHro d hier. 
iHule... — Cen est donc fiill do ce 
iltiiancei . de ce» iau|)can>. qal soi 
lait qnc jm doute de mus et i|UB va 
iHHu on pawf foneate I " a derla madcmois 
pFDTonde. Et comme ai elle eût délivre s 
qui aurainil pu laUrisIer. elle rrpnt : 
ravenir lont entier.. ■ l'avenir radlrui ■ 



qui souffrent I ■ Ce reloi 
Idéal . impressionna si vi 



Ailrii'nnB rinlurroingilt l> première en Tnjrtninns hme rouler i iravcn 
tn JolRts cTGIéi du DjaliBB. < Qu'otr-voiu , non iniir... ■ a'écrii-l-dle. 

Et , par un mniivi'nic^nl plus rapide qar sa ptnsév . olle se pencha Yor< le 
princuel alwi-.i -i-'- in.iin. i|N'il ri ii.ik imijinir- -iir .mi i:.oi;e. Son visagi: 
éloil baignr' I. n .. • V i - lir. / ',. . .-..■II.. ilpCar- 
dovllla.si hiiw ' ■ . i.hr II". -.iiNLiU'»; aussi. 

monJu un Iwnlieur dinnne le mien, • ilii lu priiicv de sa voix sotte a 
vibmnle, née une une d'umblejacnt indjoiMa; • et je nsueni uni 
gnindo Iriiteuo i csla doït Jlln}... Vong lao dounn le mel mol je tuib 
donnerniB I* lerre... que je lerala encore ingnt enTon tous,.. Rfilail qne 
peut l'hoBHBe ponr In DIvInItf? la Ii£nir, l'adorer... mais januili lui rendre 
Itt irtsDT* nom eue la connue ii n en loulTre pu anns 9i>n orgueil... 
■Mis dont son cœur... ■ Djalma n'eugénit pas; il diiaitccqu'll iprouiail 
réellomeiit, et la hnoa un peu bj-pertnllque foniîliérD aui Orienlaui 
pouvait eeule tendre sa pensée. 

L'eeeent de son regret fiit ni (Ine^rc, un humllli« il iulv«, «1 donn . 
qu'Adrlenna, insti loudiée luaqu aui larmei. lui répondu avec unueiprei- 
sbin de sérieuse leodresseï ■'Mon ami... noossommca louidn» lu eomiim 
du bonliour... L'nicnlr âo noire lélwiie n a p.is ur iiiiiiu<i . l'i Douruuii . 

Cosl que, voyea-vous, il csiuci uni m- <i» i -ni' ii>"iii<' .>inur- 

dll... Un nemenl le cœur... rcsnrii... nn ' > i-iin 

tenir)... îl> noua déborde 

■ En diu» cei usis. la tou 
le inclina doucement. eiHme 
si on elal ^sic fût aOliisies sons le poids do «m bonlioui...DjaInn était 
realé agenouUlj dennt elia. ses nuira dans ses maina... de oorto qu»i 
t'abilsaant, le front d'iiolre ot let cbereui d'or d'Adrienne efOeurèreui n- 
Oont couleur J'aùbre et les boucles u'ébcne de Diainia... Et les lanoes 
douces, silenciiiuseï , des doui jeunes onianis tonibaieni lenienieni et si- 



Pendanl que eella seéne ae passait à l'hMel de Cardoillle , Agrieol »■ 
rcmlail rue de Vauglrard , auprès de M. Hardï < arec une lettre d'A- 
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LK JUIF EllltANT. 



rima «'cngonnlitult , 1« unnl l'afloUiUiull pcn i pen; cnlin loui IJbrc 
iriillre, tDule volanU ■'éldgnilt, cl 1» pensliinpiiires , soumis nui m^mec 
pnc&lfe de cDiBpliit anfaBlbument que In novices de la conipagiiia , de- 
VEnaicnl aussi dot adamt tain lu miini de ce> congrésantilea. De ce* 
nuniEuvro le Lui éMl dair el limple; elle» wninieni la ban «neeèa dei 
nplidiDiii da lan[e> nitnna , lennB InBCUanl da la pelitîquD habila al de 
l'impluiyablo cDpldil j da ces pnMres. Ad mayan d« umiBis énormes don) 
ils dm'enaienl ainsi nallres ou dèlenlmrs.lls poursuivaient et awunleiit 
la riuisile du leurs projeli . dussent le uicurlre . l'incendie , la réiolle . 
enfin loutes les horreur» ds la gnerro civile , ctcilée et soudoifée par eui . 
. ensanglanler les pays dent ils convoilaicnl le I6ni^braui gouvernement. 
Cuniine levier, rargenl acquis par tous les Dieyens posdbles, des pins bon- 
leux aux plus erimlnds; comme liul, la dominslion despotique des iolelll- 
gences ei des canseienEes , bGu do lei ciplouor irueinenHmeni an pnfii da 
la uompiignHi do Jésus : leb ont éld et tds «uroni lonionn tes noyons et les 
H a n, r. n r^n 



ta M ^aram. 




qui aniiermé leurs tnpolaT Après tout, on a ainsi attenté à la llbctlè des 

d<Bi ces rcpairett on a lynanut leur consdenee . qui leur permettait do 
{icrurg sur une carte les acrnieres ressources de leur liuiillle. Uni. noua le 
demandons posilivenKnt , sincirEnKnt, sérieusement .- quelle dlITéicncey 
a-l-il entH un hamne qui ruine ou qui dépouilla les siens i force de jouer 
■wjieonnDir, et l'homme qui ruifte et dépouille les siens duu l'espoir dau~ 
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L'IHITATION. y,j 
toiid'Mnlieureiiipaateiicejeu d'iH/iroudepandii, qui' CL'i lain'. pri Uoi 
onl eu la sacrilège audica illmiglder, iBn d« l'en fairi' \fs <.ti>ijjjIl'is ' / 
Risnn'esl pliu ap|>«iGaa TérilablB et divin eapril du clirislianisiiie que ci» 
«polisliant cBmaUet ; ifett l« repentir do Tsul» . c'en ta pratique de (mites 
l»T«rtus, (feil ledénHicmeatiqiiiHiuirra, i^iut l'amoardu prochdn, qui 
uêrilcDl le fliel, et non pas une umme d'argent, plus ou moins forte, 
engagée conme enjeu dam l'espoir de gagair le paradis, et sublllisée par 
de bui prélresqui liinlaaufn-facaiipielqui eiploilent les faillies d'esprit a 
l'aide de preetïdi^tallona EnCniniml luer^iiveS' 

Tel était donc l'asile do pu et d'iiuioetact où ao trouiait M. Ilanlj. Il 
occupait le rei-de-chaussée d'un luvillon donnant «ur une partie du jardin 
de la loaisoii ; cel appanemenl avait élé Judicieusement clioisi , car l'on sait 
la profonde cl dial»lii|ue haliilelu uvee laquelle lo révérends pires cn- 
ploicnl les moyens et lea «peets uialériels pour InpressioUBer vivouieut 
les esprits qu'ils fiunnl/tiif. Qua l'on SB figure pour unique penpecUvo un 
iDiir cnoTini', il'iTU i^rif noir et â demi reeeuverl de lierre, cette planta des 



Il 4lall enviian deux heures «près midi ; qii[>i<iu 
d'nvrU, ses rayons, arrêtés par la hauteur du grand 
ne pcaélrsivnt déjà plus dans cellepartic du jardin, ob 
n iii-i]ijf. avc. I l sur hiqupJle s'ouvrait la chambre 



IJl. uJijii i^iii: Li purU-lcnéLre donnant sur le Jardin... Quelques meubtis 
d'acsjon, trés-sîniplcs, nuis brillants da propreté, garnissaient l'apparle- 
uKut. Au-dessus du sccrttairD, 
clirist dlvoire tur no fond de velours mdr; 




lois que uUisH, faui du Tiuipt, lilea <\i ji. <-u-. i ic. M.LiLiiin^mi. quu 

Ton voile ca lableau il'iin triste dvml-Jour. i^in' I'.in miii^>- ijin- l l-in- wliniJc 
ébll lnee«Miiiin«it plongte dani on mariit jïlonci^, m.'u1imiliiI iiiicrroiiipii 
à HieuR desolDcea |i>f lu lugubre linlement des cJodics du la tJinpcllc des 
rfiércnb pins . al l'on nconmltrii rinlemde habllalé stm laquelle ces 
dangereux ptéires soveni urer parli ou obieis eilérieurs. selon au iii uesi- 



uls quel- 
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« Soro rtUOlWlaOï voire i-n: nun ètuc tic nom co.MlMtLLE. 

n US lufSuil pu de plonger ainsi J'ùini; de la i intime dans un dÉsespoir 
iBUtraUe, à l'ilde de ce> nmlmej déMluala ; il fsUaiC encore la façaDDcr 
i fobéiimies oAnéri^ de ta HciiU de létat ; anisî les r^vérendi pin» 
indenl-tb judieleiueiucBl ehoitl qoelqn» aulres p*seages de V/mIbUiaH, 
car on trouve dani ce livre eSrayant mille (erreurs poar épDuvanlcr In 




SUFËaiEURS QUI TIEKNEKT SA PLACE. > 



El es a'éuJi pu axai; anilr déaoapéri, UrrïEi la vlclime, ipréa l'nalr 

déshabituée de toute liberté, après l'avoir rompue à une obéisiance aveu- 




li Plobuviu flKT iti THwria ua l'iartuins d'Iiib ■lem iiiunu, n ua li 



HiinlenanC, qne l'on m figure H. Btnijt imiaporlé blessé dim celte nul- 
(ODi lui dnDt le cœur, meiirirli décbirt par d'affreux chagrim, parune Ira- 
hiiaii banible, lalgnail bien plui que le> jd^ri de son corps. D'abord 
entouré de xdns empreaséa, préreuaala, et grAce Ji lliabilelé connue du 
dddeur Balrinier, H. Bardj fijt I)ienl61 guéri dra blessures qui] avail reçnet 
en se précipllanl an ullieB do l'incondie anqnel sa fabrique était en proie. 
Cepeoilanl, alin de ùivarlier les projeta des révérends pinn, une certaine 
médication, asseï innocente d'allleuis, mais destinée i agir sur le moral, 
gauvenl emplofée, ainii qn'on l'a dil. par le révérend doelour dan) d'au- 
tres circonstances importantes, avall été appliquée i 11. Hardy el l'avall 
uiuiiirenu assez lungii'iups dan» une sorte d'assoupbseuient de la pensée. 
Pour uni! diiir brisée |iur d'airoccsUéceptloiiB, c'cil. en apparence, un bien- 
tait ïritili niable, ijue d'i'tre plongé dans celte torpeur qui. du midns, voua 
ciupitcho de songer ù un passé désespérant; H. Hardy, s'nbandonnant i 

du l'esprit coiuinc un bien suprême... Ainsi les uialheureut que torluront 
di:s maladies cruelles acceptent avec recannaissance le breuvage uplacé qui 
les tue lentement, mais qui du ntolns endort leur aouffrance. 

En esquissant précédenmient le poilialt ds H. Hardy, nous avons làcbé 
du raire comprendre la déliealeHe eiquisa de ceUe3uie ai lend ra, sa suseepUbi- 
Itlé douloureuse A rendrait de ce qui était bas ou médianl. sa banlâ IneSa- 
ble, SB droiture, sa générotité. Hou* rappelons cei adoraMes qualités, parce 
qu'il noua &ut constater que, chei lui, comme cbei preique Ions ccui qui 



17B I.E mr isBMiii: 

ICI putèdoiu ellH M iiiiiueiit pas, elle» ne pouviinit pu s'aliIer a un 
onciere energiane ei résolu. D une atlmtnble pcraétémiec dans k bien. 
lacuoD de cei honuic pxc«iieni euii pàiciranic. irrcHraLbre. mau «no ne 
B iniiiuKflii lum : VII n mail i>as iiviic; m mur niiTErii'. lu vdinufii itii ix'ii ninru. 
parliciiliùn:ùil'uulrcïliuiiimi-sac grund el nubli: i.'(tur. i|ii^ SI. Ibrdy atall 



[Hdr 



tenu Trop iiuMS pour M raïuir cunir 
leneni ainbiué par u Iranison miu 
JécBurBgi; pour songer à Kpv^r la j 



' .te iniiisi! lus. iti! raïauiiiie psa. ne VIS pas. remeuiet miles ueiiinâoi 
ButinalD) u un suiwneur : il peuicra. il culsonuera pour uh. 

■ iDi... pleura, aniiffre. ponte t ut mari. 

■ Oui. la mort... loojoun ii mon. voua onei dm iin lo lermo. lu but 
de unies lotpemies... al uipeniei i... miaui nids ne pM iienscr. 

• Aie lenieneai le lanumcni D'ans aniieur uicessanie. voua loui ce qati 
but pour gagner la dal. 

- On n'eit bleniann du Dieu terrible, impIaeeUe, que nam edoroni, 
qH'i[i>reedeinlBin»eldetortnrt>... ■ 
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Tdlu étaient Us «inHilitiDDS offenei à cet [nrarluii6... Alors. <':|H>ii>snlr. 
il nfennalt ]rt jaa cl relombiil dura «4 mniD Jctbai^ic. 

Sortir de celle •onUira nuliaD de ntraila, It ne le pouiait pas, ou plutU 
il ns ht désinil pasi... b TohuilA lui mEnqiult; etpub, It faut le dire... Il 
mil Snl par ^ccDDloner 1 celle dcmnire et mime par Iranier Mm : 
on Biait pour lai tant de uiiis discrets ;dii lo laisulisi ml nrec 99 (loatèur; 
Il r^nall dans œtlD maison un slisnce de tomba ai bien d'accord nree le 
■iloncedeiOD tmar, qui n'était ploi qu'une tombe ob dannilent enteielis 
ion dernier amour, sa demlire amitié, les derniérei eipéranuH d'irenlr 
pour le< tnitalllcun ! Toute jnerghj était morte en lut... Alors II eonmenta 
de subir iiuc Iroasromuilion lente, mais Inéritable, et judicieusemcnl prî- 
tue par Kodin. qui dirigeait celle maebiualira dans ses moindres délaUs. 
H. Hordj, d'abord époutanli de» rinlitres mailmes dont on l'enlouialt, 

le prisonnier cooiple durant sa trille «rfsitelAIei eloiu delà porlede sa pri- 
son, ou la carroiui de la ccllulo... C'était d^jô on grand résultat d'obtenu 




dtsolaUoti^ ■ El il viMiîl dyus la dosalalLoo. •< U n'y a de rejios qvt àatin 
■ l'abnr^alàta de ta peitste. ' Et la sommeil do sou esprit apportait sdqI quel- 
que trére i lot deuleun. 

Oeui ouverlnrei, babileneut mfnagfea toui lu tenturetei dam iea boi- 
series dca ebanbres de cette luaisan , pensellaient i tente beut« de voir 
00 d'entendre iea fWfuAiiMa&xa, et surtout d'obserrer leur pliytienoinia . 
leurs habitudes, loulis choses si réiélatrices lonqne rhomue aeenritaeui. 
Quelques exelamatlons doulonrenieti écbappéoàlf.llanijdaiBM sombre 
selllude, hirent rappoHtea au père d'Algrigny par un ufiiérieui survcii- 

u'avail d'abord ridlé que trii-raremeut son pensioniuira. Ou a dit qaa le 
pire d'A%rign;, lorsqu'il le roulait, déployait uo ebarme da séducttoa 
presque irrésistible ; meltanl dans ses enlrerues un tact, une réaene, rem- 
plit d'adresse, il ta présenta seutcoieotdc temps A aulrepourslnronnerde 
la sanlédeH.lIardf. KcntOI, leréycrend père, rcnseiguî persoo ea|don, et 
aidé de sa sagacité naturelle, vil tout la parti que l'on pouvait tirer de Taf- 
faitsementpbysique et moral du pcn^onnaIre;GerlatB d'avance que celul-cl 
ne s» rendrait pas i ses insinualions.il lui parla plusleura Tais de h tristcaie 
delà niaiHflii, l'engageant alTcctucusi^iiien t. suit âla quitter si la monotonie 

prendra la coniiancedoid. Hardy, il ne lui dit pas un mol do ses ctiagrios^ 
mais, chaque foi) qu'il le vit, il parut lui téinoi)pier no tendre intérêt par 
quelques mots simplei, profondément sentis. Peu A peu cea entretlena, 
d'abord assez rares, détinrent pins fréquenta, plus longs ; doué d'une éto- 



i|Ni'iii'i' in-,:iiLi:iiiii'. ]ii'i~iiiisiie. le péro d'jllpignf pritnatnrellt- 

)l. Mjiây. Si>ii|>h', iiniilcni, liablle, SBchinl i|uo jutqu'Blo» CD 
iloniïur aiail pruri^s^é ci'ile gènéreiisu religion naiurulle qui pricliv une 
reconntjssanlc iilDralinn psur Dieu, rimoiirilel'hiinianlld. le calledujniic 

pour SliM-Aurtlf que i»ur tnnriidiis. pnur PJaloD que pour 1d Cliritl, pour 

rDnixrtir H. Diuih ; il .'iiiiiiiii'ii<;.> ii.n- r^>ji|H.'lïr uns «ne 1 l> pensée (le ce 
IMlbnireuï, l'Iii-/ il x.inIjli i - iiiiilii.-ipOnnca.lesilKimliuIiletdjeep- 
celtelmB abalLue; au lieu dVngugcr H.ilBrdf idt«cberroDlili, lacantoli- 
liandeiei ebagrint daniraceoniplIiseuieiKdesnderoIneinenrbnDuniIU, 
cnvcn M) Mm qnll avait d£ji Inloinéa et acconruï. lepirBd'Algrigny 
aTivu les plaie) uigaanlpade cet intïirlunè, lui peignit kl hommnaotu Ici 
plu9 alrecH couleurs. leslDlinonlnftiiirliei. tngrsia, méchants, elparrinlà 
rendre «m disopoir incurable. Ce but illeinl. lejéniile fil un paideplni. 
Sachanl l'idarabte bonti dn cteur de M. Ilardy. pralunt de rBOalblîtseiMnl 
de un nprll, il Ini paria de la eouolalioa qu'il j aurail pour nn homne 
accabli de ebagrint dfaespfrit 1 croiro farmamenlqaeebaennedetealar- 
na, iHlIeud'étretUrile, «ult agréable t tHeu, el pouvait dder au vdnt 
dca autres bommei; i croire enfin, ajoutait biblleurai Ta rérinod pire, 
qu'il étnil donné au fiHU leul à'tiHlittT (a ilairfesr en foTeur d'aniai nulhen- 

pérant el d'ini|rie. lenl ce qui te cacha d'atroce mashiaiéUtiBe polltlqne 
dan> en naitmet détestables qui font dn Oâileur. il ma^Oquenenl Iwn 
cl palemel, un Dicn iniiâlojable. IneestanmienL altéré des larmes de lliD- 
BBoilà, aa ironrail ainil baUlomenl untèaux jeaxdelf. Uanlf, dont lea 
généreux iartincli «ibilalaiant loujoura. BientAt celte tae aimants et ten- 
dre, que ces prêtres indignes pODuaieDl à aoe aorte de solddeiioral. trouva 
un citanae aner Ji celle fiction que dn moins ses chagrins praRleroleni i 
d'autres bamnies. Ce ne fui d^abotd. il esi vrii. qu'une lidieni nais un 
etpni aOeiuu nui ic cumpiaii dans une pomiio iiciinn i oumei loi au tard 



Dciis ou ln>is Lturcs aianl lu iuoaic.it liti: jwur la i isLlc li'ABricol, le père 
u Aigrignv enira uans la vbambro de H. IIBrdv. 
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Ijiniguo le père il'Aigrigny rnini dans la rhanibre de N. Harily. cc!ul-i:l 
éiih ùvh dans un grand fautfuil ^ san atliludo aniiDurail un nccnblcm^nl 
inexprimable; i eaià d« lui, sur une pdilc lablc. w Irouiail uno potion 
onlDonDB pnr la doclnir Baleinier, cnr In friie «instiliilian de ». Hardy 
avili tu rudeiULiil alItinU par lanl île cnirlles tccoutses; il m^nililall 
ii'itrc plus que Toinlirp île lBi-m(mei son ïlsagc, [rùi-pilc. Irêi-amaieri , 
ripriniail i ce monipnt une surtn de trjinfruiliilé luornc. En pcD de Temps, 
ta elicvfliix élaiflDl doruuua complctcmml gris ; son rt-gard vdiù errait 
Bi là languissant. pnsi|ue ^leiul ; Il appuyait sa teic nu Unstin da son 
i\ége, E^l let mains alfilées. sortant des larges nianelics de si nibo du 
cliambra brune, rcposnïcnl »ur les bras de £on FauiDuiL Le p^re d'Aigrigny 
Bvnit dennà à on phyuanomie, en s'apivucbant do son pcluïoniUlira, rappa- 
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181 I.K ji'ir- KninM. 

reaee la plm béo^nc. In ]>lus .iUnlm-Mw ^ -m) ri'snril l'iaii rt'iiipli de clnii- 

• Eh bien r mm cher B\s . . di[-ll i H. lUrdj' vn l'embniiunl ane une 
bjrpaaiu effutloii ([a jésuila embnssa lH!aucau|i]. ■ coamenl tous Irouvei- 
TcHU aujounThni ? ~ Comna dlubilnde , non pire. GonUmict-Toas à 
Un wlBbîl da Kryi™ dei gnu qui ïam mlouRnl, mon iber fil>F — 
Oui. mon pire. — Ce lEtonce ijna too» ilnn Uni. nan cher El>, n'i pe» 
«Utronblf. i« re«pèro? — Bon... jeToi» rencrelr. — Voire igipi'tOBBiil 
vont platt inuJannT — Tnujnur»... ~ Il ne vaut manque rien? — Rien ■ 
mon pèn'. - Nous souiinei si heureux de voir qne toui vont plalHi dinn 
noirs pautre niai«Hi. mou cher Eh, que nous Toudrions aller au-deiant Ac 

il MenriiMnl, te soiundl! • ajonla II. Banljr avec aceableroenl. > ~ Le 
scHninell... u'eit l'oubli. Etlct-bai, mleiu vaut ouUIor que w NUTenlr, car 
lea honinuf Mnt >i ingrala, si médianlii, que presqno loni leuvenir eut 
nmer. n'est-« pas . mon cher Gts7 — Ilélaa ! il n'ai que Imp vrai , mon 
pèrr. — J'admire loujoun TOtre pieOM réaignatlon. mon «tacr fib. Ah 1 
eoiuU™ celle conslinle dooceur dm ÏVnilcUon es» ^rMile i Dlen < 
Cmyei-mui . mon lendre III*, ros larmes «t Tolie inlarlMaUe douleur mhiI 
une offninite qui. auprfe du Seigneur, mérficra pour toni cl pour yna 
Frèm-..Oul, car rhomou fl'clant nA quo pour EiHilrlreEicemom]e...soDr- 
frlr avec rcoonnaltiimee entera Dieu qui non* envoio nos pdnea... c'esl 
prkr;... et qui prie, ne |Kie pas pour «il seul... maii pour l'bumBnIlé loul 
enilire. ~ Faue du meini le ciel... qne mes deuleiire ne soient pat Mé- 




dlcn se mil it genoux auprès du lautHiil de M. tlaniyj ■ bêlas! «iinmenl 
raml qui TOUS a si ibomlnaMemenl Irabi a-l-il pu miconnallro un oeui' 
eonmo le tAImT... Hoii n en Ml toujours slnd quand on recbereha Taffec- 
lion ilo cràitnra , au lieu de ne penser qu'an Crfateur;... et cïliMl^e 
ami...— OhlparpiliË, ne me piriis jw de cdlo Iraiiiwp,... .dilH.Hinly 
VB inlerrompoDi le r6Térend père d'une toIi supidianli-. - -■ Eh bien! non. 
je n'en parlerai pas, moD leiMlre llbt. OnbliiT col ani parjure... OuUiex cel 
iDOtiH-. que lU on lard la vengeance de Dieu atlciodra. eer 11 ia\ jonù 



Digilized By Google 



U V18ITB. 18S 
iriuia immienj odjoiiH do voira nolilo conGapcC'-- Oublici «dmJ mHio nul- 
henreuHi femmo. umi la erima a itu bien gnnd. e»t. pour Tout, ollei 
rouJd ai» pieds des deinln ncréa. et la Sdgneur lui rérarvo nn cUHimenl 
IcrrlMe:,.. st un Jour... • M. tlonly. iBl«rniiiipïiil ne noDveau le pire 
u Aigngny. lui dh mi'c un Kcenl conleDU . nuili qui irakiwait une filia- 
tion deofainiiile t * — Cm iropi... vous dc nvi3 pu. ubd pire - le nuti 



I ^ibaUemeai u^«péré. > — ai x'oiu im irouverei. taon lion ei lendre 
• >-icrt* le pire irAlpIgn; avec une iiiiDUoiiadiBiTBbieBWitjguée. 
n-ToiitoB Jouler70lilquel beau jour ponr »tiA que ceiui où. ayanl 



et, muaur anvs. tous n'aspir. roi plu.', qu'aux ■SHica ùlcrn^^ll.'sl - Oui!... 
u la morli... -- Unis donc à la tio inmiDneiie ! bu paniuts. uioo lendre 
lîlii— el vousy inrai une glorleuK place son lotn du Tout-Fulwant:... 
niuiGieurpalenielie dfiire auuut quli l'eapite... car votre no» » trouve 
ehaquo jour dîna toute» utts pnèrea el dat» ceins ue nn bon) jicta. — 
— Jo bis du moini ee que je peux pour arriver a eciic loi oicugie , u ce 
déloebement ue loubs efaosea oà je duis . nia-'->^urL'z-ïD[i<. iiiuti pi^ri: . 
ifouïBT onlln le repos. — Mon pauvre ciii'r iii>, n \mri- niiiucsia- oiiri:- 
(lenne v«i> jiernnlall de comprer en qui; luus ciiu* lurs ucs iiirniiers 
jours de votre arrivio ici i ce que mas eics i cuile ituure... ci cvib sguid- 
niDni gnice a voire suieere oeur d'avoir la loi, vous scricE conionuu-.. 
QnelledlirérelKe.non Dlenl A volie agitation, 1 n» génisuaenta ddio- 
péris, a luceédf un calme idigieut... Bal-ce vralT... — Oui... c'est vrai; 
par moinenls, quand bien souSiict, mon cœur ne bal plus... je suis 
calme;... lesnurts aussi nnl ealniBi..., • dit H.Hardj on laissant tomber 
ca lUu sur Si poitrine. • — Ab I non cher fils... mon ctier fils... tihu ma 
brtisi le eonir luisque qualqnelïis Ja vobs entends parler alnd. ie crains 
toujours que vous ne regrelUn cella vie meodalne... si ArillB en abdmi- 
neUesdicuptlons... Du reste... aujourd'hui uiaie... voussuirirei heureu- 



Gls, voire oBlrevoe avec lui sera répreure dent jo 
paris... La présence de ce digne gai^n vobs nppellers cotte via si 
■ctiieiSl eceopée qua vone maniai rngnire; peul-iirecss sauvenln vous 



LE JUIV EBCtANT. 



tvnml prendra ta gninda fUa le plein npM dont voiis jnuisjoi iu;iini(;- 
nint; pcuMlK irondra-nni de nDatoaa tous lincrr ijans uni.- urriiirv 
pleins iTiinaliani ds loutet sorlo, remner d'autres amliiés, clierclicr 
d'nulres aDecUDiu, rethre snBn, «un» par le paué, d'une eiitlence 
bmrulB, agitée. Si eea dérïn s'éreilknl ca tous, t'ai qun von* ne Kmi 
pB> encore mùr pour 11 rotnilag... alun obéinai-lenr , mon cher Gla, 
recherehii de nourein lei plalilra, iet jaieii, iet Hlea; met imax veut 
Hilvranl loujgnra, même su millsu da lumnlle nHmdiia; nuis rappela- 
tant loajoun, mon lendre Ois, que si un jour votre ime était déchirée 
]wr de nouvdies Inhiaons, ce paisible aiile veut sors lonjourt ouvert, et 
qne vous m*; trouvères toujoun pré* i pleurer avec ions sur U dunlun- 
reuse nnili des duites tisTeitrea... > 

A DKHire qne le pére d'AIgrigo]' avait parié, M. Bardy l'avait écoulé 
presque BTce eSroi. A ■> seuie penée de te nieter encore au uiiliau des 
lonrmenict d'une vie ■■ doutoumusemeni expénuenlée, celte pauvre Ame 
■0 miiiBii mt oiic-nionii.'. irrnii>iiintc et euervée; aussi le malhenreux 

iénu illusions!... moi... 

i. i' il I" h 'i ■ .1 ■■ . ' II . ... jiii r... iiïji une taillerie crui^lle... 

uui; lu vue. il'!. ili' Cl.' liji^l anisan rAvdllent en vons dea idées qu'à 

cviiu Heure uieiiic vous vroj ei u jsiuuis aueanui^. Dans ce caa, mon clier 
lils, essayes, encore une Mt, do la Vie mondaine. Celle rcIrillB ne. vous 
■en-t-cllc pas loujourt onvoite après da nouveaux diagrins, de nenvullea 

déceptions T.. . — Et à qn«< bon, grand Dieu t. .. aller m'cipoecr i de nou- 
vellei soulFrancesl > t'éeria M. Hardy »ve iini^ i.'\pn's!^ii)n UiHliir^iiiu : 
> Cest i peine à Je puis supporler celii'^ iim- J'ithIimi ... ' j.iiiiai'... 
jamais !... L'ouliU do lonl, de mol-méint. . . Ii' iié.iui ilc I,i luinlu... ju.'iiua 
ia Ïambe... voili tout ce que jevoui désoniiai'. . . mius |i:iriiii aijiii. 

disent qu'an lieli iti^ la'inoibe vdus serei avec le Seigneur; mais cet 
ouvrier, pensani nioiii; 6 voire talut qu'a son inlérAt et i^dui des siens... 
v:i vriiir... - Elfl.ii^ '. muEi pi-rc. dit M. Harrly un rulerrompant la JésoJte, 




clier cl bon fils, votre );én('riiiilé a l'Ié sans i-^^ak;,.. niais cVst au niini 
même de cette générosité ijui- trt artisan la vtnir vens imijoscr lic nnu- 

obl^, et 11 vous sera presque impossible de vous rcluser aui instances de 
vos ouvrtcn;... vous alla être forcé de retrouver une aciivité incessante, 
alin de relever un édiEca de ses ruines, de recommencer à londur aujour- 
d'bui ce qu1l y a vingt ans vous avei fondé dang toute lu force, dans toute 
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iqulûludu et île Initail;... mis aussi iiueUei conipiiDSBllDnsr... Da 
itiIDca annéca voua arrirCKB, i fcnx de iabeon, au niéniD poial oà vd 
s lort de celle bortihle caUutreiiha... El poil enliii, ta qui ilnit il 
wuragi^r encore, c'eti quei du molas, pcndut ces rudes Iravaui , \i 
serez |>lii9. mmine par le paaii , du;» d'un ami indigne, donl la Teii 



n odnlUn, où vans eroyiei 



Sa... RoDl non! arrivé an dIStlln de voire arrière, ditsendianlé (te Taml- 
U^reconnalssanl le Néant des passtens coupables. seuL lenjaurs aeuKvnus 
allai eauraganMinent sliroaler encore le> on^ do ta vie. Sani doole. en 
qulltanl CD calme etpleui asile, où aucun bmii ne iroobte voir« recucii- 



IB calme 

BTlisiDr... Lee ebllgei on 
«urei échapper 1 lea pri 
Je ne te verra! pas... Je nie 
malnlenanl.jDleseni.., ii i 
een pas. tuh II tnsisieru |.< 



-Ëeoule. 
m prijugé 
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~ Comiiu: iDiu lu vauilriB. ibdh pùre. -~ Nab quoii|iH: l'beure i laquelle 
doit nudr cetourrier miE enEan éloignéD, n illl lu rfrArend, ■ lutant vaut 
lui écrira lout ds mite. — Je n'en mini pu U foren, man pèn. — Emyei. 

grno'iu A'-. SI. ILnJv. Ii'iianl IViimiT a In iiliiine Iiu l'ircLiilail. 
■ - '"u» ii>n"^ liOrc... qu" jt Ht i«iiirai pas c-criro,.. . ■ di( 

père d'Algrigny avec uni: ]iuraisUiiice iiupiloyalilv. El il mil In plume rallro 
Is dnigu presque inermde M. Ilirdy. <■ — llélail mon pitv... uu vneesl 
si Inublie que je n'y vei) pliu. • El rinrorlunli disBlI mi ; il mil le) yeux 

remplis de lamiL'!. laui los éinoliona c|ue le jésiiilu vcnail <lu réyoillBren 




dit scebeiDanl lu pàv d'Aigrigny, vuyunl. A l'alTaihlieseDieal de plus en 
Iilus ra>r<|néde Tesiiril de X. Hardy, qu'il jinuiiK, Jant ecllc gnre clrcDi- 
■tiaee, eMayer de la fermelè, quille i Rvenir ensuilei dei meyens plus 
doux. El de ses tai^ prunrilis griaes , nndei el brilknla connue cellea 
d'un uisQjudt proie, il GiaH. Hardy d'un air •oviro. L'inrerlunf Inssailllt 
l'i' tf^wA prtnque liasdiuleur, et réponlil en soupirant : ■ --- J'iïcri- 
Mt... iMiiTi [i(ri-... féeriral ;.- nais, |e voitien ciipplie... illctea;.,. va IHe 
L'^i r.iiMo.... - dîl U. Ilanty en euuyanl do pleun de ramain brillanlB 

Le père d'A^rignj diela loi lignsa auivanles : 

■ Uon cher Agricol . j'ai réOfebl qu'un enUellen avec vaut lerail inu- 
I lilc;.., il ne scriirail qu'il réveiller (les dugrins eulsanls, que je suis 

Lt ri;vi:ri^iid père s'iiilirrroinpit nn luement; M. Hardy pilissail davan- 
a^)!. l'I sa niaîn dèTaillinle |iauvailit peine lenir la plume; son fnntélalt 
lulgni d'une sueur froide. I« pére d'Algriipiy lira un moueboir de sa poefaa 
ol, ssujrinl le vûagedesa Tidîne, il lui dil, avec un roUwr d'aSecluause 
SDllldlnde : • Aliéna, mon cher et Icndre Hts... bb peu de courage, ce n'ait 
pas mol qui vous al engagé 1 reftisor cal onlrelisn... n'eatce pas7...au eon- 
Irairc;... mab puisque, pour tolre repos, vous le tonlei ajourper, lAcbei 
de lennîncr celle lettre;— car, enSn, qu'esl-ee que je dé^re, nui? vodb 
voir désormais jouir d'un cnlmo ineSabloel rol^ioui après lautde pénïMea 
agllalloni... — Oui... mon pùrc... je le sels, vous êtes bon—. > répondit 



Digliizedliy Google 



Jl. Uardï [l'iiiif ïoii «■cijiiiiaisisiili'. i parJonnei ma ralMesw... -PoutM- 
ïims miiliniien'çlli^ Irtlri^... iiion dii*r tils? — Oui... nuin pÈru. — Ëcrliei 

• Ja Jouii ifuns pii prolbiidci ju mi» enlonr* ila lOliiB.Dt grlco i là 
u uiiiricorda divine , j'captru Ikira nno fin loola ebriUenno loin iTun 
u moDds dont ju reconnaii b vanllf... le ne voui dis pii adieu , mati 

■ au rcvfltr. mon cImt Agrieol... car j« liens à ions dîm i voui-méuHi les 
« ytaat que jo Aia itt que je Teni loujoars pnur loui M pour tos d^ei 
< (SMimidw. Sojiei mon inrBqirèUi aupléa iI'mih ; dèa que je jugerai i 

■ pnipot do ions recevoir, je tous l'iierlni; jusqne-lt croyei-iBoi lou- 
- jours voire Lien aBoelioiini',.. » 

Puii le rcvcrcnd pcrc. l'ndrFssanl à H. Ilird}' : • Ttoiivci-iods celle 
lellreconvuniMe, ninn cber fils? — Oui , mon péri-... — Vcuillci donc li 

tes Forces (puisés, se njela en urriére avec lauHiidi'. " — Ce iii'sl jias 
lout, mon cher Gis. • njoutJ lo fin d'Aigriguy en tirjnl rin pa(iii;r n\ 
pocher " il faul que vous ayez la bonlû de signer oe ]iuit\c:i[i pDiivoir 
acconlé par vous à noire révéreml père procureur, jmui' kTiuiniT li'-. 
alTaires en quislion. — Oli ! mon Dieu I mon Dieu !,.. F.ntort ! » s'écria 

le ïoyei bien, mon père, mcj forces sonlà boul... — Il l'ogll lenlement 
dOiignvr apn>s nioir lu, mon clier Gis, >■ Et le pire d'Aigr%ny présenta i 
M. lianij un grand japler linibré rempli d'une écriture presque iadêchif- 
fralili'. — Mon jim ... je ne pourrai pas lire <;ela,.. ,-mjourd'iiui. — li le 
faiil pimrlaur. iiiiin clicr Gis; |>ardonnei-nio[ celle iiidiicr.'ljiiii... mais nous 
snmrac, bii-.i juiiin -.,. rt... - Je >ai» signer... luun père. JlaiH il faiii 

dil 11. Hardi , pour ainsi dire harassé do l'inllciiblo opiniâlreUÎ du riv,- 
rend père. > — Puisque vou> le voulei akioluntcnl, non cher SU.... ■ dll 
eelol'd en prfMdlanl ie papier. M- )l*rdy signa ol relomlii dans wn acea- 
blcinenl. 




M. nardy avec une aorle dlrriUUon douloureiiH:. > vous vQyei dans quel 
élat de feibictse je snts i...Byeidonc pillé do nui... Ju vous onaupplie, du 
colmoi... je vous la répèle, quand es serait lo calme do la lombe; mais, 
pour raBuuF dn ciel... du aine... — Vausjouirei un jour delà paii éter- 
nelle des élus, mou cher lits. - dit Bfteclueuseinent le péro d'Aigrlgny. ■ car 
vos larmes e) vos misém sont agrésldn au Seignenr.n CediunI, Il aorlil. 
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ISS 1^ iOir ElBANT. 

II. Ilai^y. raté «flil. jolgiiit lot aaiai avec déieapair el, ftmdiDl en 
tarmo, l'aria, en m lalûinL gliwsr de nm bnlenil i gcno» : •Ohl mon 
lUeu!... iiioiiDJi!Ul...minn'niiI du co monde... js suit Inp nilheareai.' 
Puis, taiirbsnt le (nat sur le li^ge de son Auteuil, n ttàu u figure dans 
M) nialni. el conllnn* de pleurer miremenl. 

Sondain on entendit un bruil de voU qui allait toujenn enlwut. puis 
celui d'une eipèce de lutte ; bienlAI li porte de l'appirleiaenl s'ouvrlIiTsc 
violence sous le cboe do pire d'A^rlgay, qui fll quelque! pulreculmu 
cil iri'ijiii'liinl. Agrical venait de le repauiser iTmi bm vigoureux. ■ Ibn- 
sinrir... iiici-ious bien enpiojier 1â Ibrce et la violence?! fterlalerévéreiid 
yiùre il^Si^rigny, bliiUD dg colère, u — J'oierai tout pour vair H. Hardy. • 
dil loforgi^roii. Et il se précipita TOiSKin ancien patron, qnll vit igenouind 
au milieu de la chanlire. 
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nifrtl** loiiLI rhcurc, lie ne pus rocïtiiir... i .. ]!■ . i.ii.ni-. 

ilcférrnco— on an tnoini pnrrfMiiinsi»aii.'i' (lour i.im... ini>iisii:iir i. (i[ 
ili<signa le forgcror d'un g^ite) >mbllra. en se ixiinnl. un leniiel celle 
Bilualinn ïncanvcnanh!, dcji Imp prolongée. ■ AgrinI ne répondit pu au 
pire iI'Ai'grign}', lui Inurna la dot, et, t'adrcMant i M. Ilirdy, qa'il eonton- 

de grosses larmes roulBirnI dans ses yeai : > — Ali ! mniiili-iir... rnEiinic? 
(fi'sl bon de vous voir, (junique Tom a)'ei encore l'air l'icii muirniiii ! 
CnmnHi le onur se ulne. se rasuirc... se rcïjDUil! Hes r^ii>arn<l<'.' Hi'roioiil 
si hunreui d'itre i ma pièce t... Si lona saviei loul ce qu'ils m'ont dii ponr 

qui «IgnlSall 1 1 
impalieiKS, en K rapprochini 



Puis, se reloumani seiiii: 




ehoseï panicullèrcs , «t S lu 
dotflle, qui vaut coniult nu 
resta Impassible et répondi 



dit N. Hardy Avec dt^fércDce. < excusez Agric<^ ; son aii^n'liriin'iii puiir Limi 
l'entraîne Lroplinii: uuhp muiifliie le nnei et nii'n a iim i:ijii>>r^ ii;ii]iriiiiE-i-rs 
i me confier, permotleE-moît mon pèro, de m'enlretenir qneiqnes ïdsIddIb 
atee lui. — Quo Je vddi le permctla, mon cher Gis ! ■ dll'le ptra ffUgrigaf 
en reignanl la uirprtsii, • et pourquoi me deniinder celle pennlisIanT 
irties^ous donc pas parfoiiement libre de faire ce que bon voni vnUeT 
14'esl-ea pas vons qui tout i llicurc, et maigri mol. qui vous «figeais 



i. le père d'Aigrigny na pouiait Inslater davantage sans 
■e leva donc et alla serrer la main île H. Ibnlj, en Inl disant 
" ' A bicnllt, moD clierfilt... MaEssonvenO'Vous... 
do tout i rbeuru et de ee que Je vons d prédit. — A 
bienlAt, mon pire... Si^ei Innqullla , • répondit tristement H. aardj. Ls 
Tf lérend père urtlt. 

Agrieol , éunirdi , eonrondu , se demandait si c'était bien son ancien 
patron qu'il entendait appder le pére d'AIgrigny mon pèn, avec tant de 
déférence M d'knmElilé. Puis, â mesure que le foi^ron enminaii plus 
allenlivement Isa iralls do tl. Hardy, il n-iuarqnail dans sa |Aysianoinie 
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■H jcni emisDl ^ n lii tur le> elnltlrei oiaiiracs Je l'/milnliDn. 

Enlin , Agrlcut ronpilk illeiuu , £1 , tiranlilDti pacbe la Icllre de nude- 
mobelle de CanlovJlle, Teure dîna laiinelle II nMlait son dernier eajiolr. Il 
Il présenta à II. Hardi, en lui ilifont: ■ Monteur... uni! dn vivi jurt-iiiiv, 

nwllie eella 1«l(re... - A quoi bon... cette IcUrc... mon :miu v — Ji' u.<ii 
en siipplle. nanaleur... pronei-cn cnnnalsance. Maiti iiiiii-i'lli- r,,i-,l..- 
ville attend vnlre r^ponsu . ntnn^eur. Il s'agit de Ihcm ijnin's InEt'i. K. — Il 
n'y a plus piiur moi... qu'un grave intérêt... man ami... , ■ dii H. Ilurdj en 
lf>t^jMiI vrT9 Ip rïi?l vuux roiigif par les larmeA. » — SI. Tlnfdy.... - raprit 
II' foriicrin <)c ^diis .'u plus éiuu . -iiseï celle iGlIre, lian-la au nnm de 

iiiitiv' ri'r iiiivsinti' :i biiif et dans liU[uotlo naiii tUvarom nns enlinls... 

i|ui u'biiiiiiii [iii:< l'ii roDiiiiL' lions ii; honlicur de l'Ouï connalire... Oui... Iliei 
tetlo Icllrp... ti si npii'«i[ins ncciiangei |iasd'a>Ia... M. Hardy... ehblcnl 
qui; vouier. viiii: J... Uiut «i rn Uni... pour noua... pauvres travallleura;... 
unus nurna-i ii>iil jamais pcnlii nnire liicnfidleDr... celui qnl noua tnlMll 
eu friT»... l'fhii ijiii iiou>. aiiiuii en aluis... celui qui prfcbaU générenie- 

ïiirii; que. peu i pca.th proche en proclic. l'I grUœ Â vous, l'émancipa- 




si Je |>lpurB;... mais e^ nVsl pas pnnr mui seul . ullM , cnrïoyei-rauj... faî 
[e ciear lirisj en |>eii>ant i Luiiie» les lumies igtii seront longteuipa veraiet 

• plus jamais! ~ L'éniollon, ]'aeccnId'A)irieol , claioni si aineèn», u nsUe 
et ri-auulie iigiin'. I»i ignée de lanars. avait une eipresslon de dêvouanent 

II» nJ'ii'rrniU ihti^s . se st'iilil pniir ainsi dire le ca;iir an peu r^ebaudiï . 

glacées an milieu dcsqn''llo^ il vi''gi}l:iil depuis sj longU'mps. U. Hardy tondit 
la main à Agrkul. el Ini dil d'une voit altérée : • Mon ami... uiercll... 
CcttD nouielle preuve de ïolru dékouemcnl... ces rrgreu... tuul cela 
m'émeut... mais d'une émotion iloiice... et sans amertume cela me Eail 

"Wa Vûoa coutni^nei |iat ; éeouiei la toii de votre eomr;... die vous dira 
de faire le bonbenr de ceux qui vous ehérissenl; et pour tous... vdr des 
gêna henreni... c'est 4tre lieureux. Tenei..: Usa cette lettre du «lté géné- 
reuse deratriielle... EUc achèvera pcut-tire ce que j'ai commeiKé;... et si 
cela Bo suffit pas... uuus verroiu... ■ Ca dbant, Agrieol s'inlerromplt on 
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CMIe lïllra... — jNoii... iidn.,. ji' in' >liiii p.ii,.. je iii' d livrait fat la lire. <• 
clll H. Uanly avec héiiuiliun. > A ipiui bun... inu ilanner des rrgreU?... 
fir, faflas! c'cil vrai... ju vous ûiiiiois I>ic]i (uns,., j'avais bioo bii des pro- 
jeltpaur VDUidana l'avenir ojauLu M. Hordv avec un BIlunitriucmvDl 

• Mal) il quoi bon unger i cela?... le pusi ne peul revenir. —Quluil,- 
H. Ilanly. qot sailT- repril Agriral de pli» en plni licurnudi; ThMIallun 

ville. . 

11. Ilarcly, cédiinl aux InstunL-ce d'AgHcol. prit «lin Iclln preique mal- 
gré lui, la diicoehela <!l la luit |)eu i ]icii sa jihysianomie etprinu hMird 
leur l'auendrliiemunl, la reconniiiMaiice cl l'admlrBlina. Pliuleun hh 11 
s'InlernHnpil pour dire & Agrleol, avec unn cipansian dont il scublaii lui- 
lufmc^tminé : >0b I e'eribicn I... e'cgl beau!... • Puis, b lecture loroiinéc. 
U. Hardy, s'BdrMunl au forgeron avec un soupir nif'Iani:i>lii[[ie ; ■ Quel 
eofur que celui de madeniiiiselle de Cardatîllel Que de bunii^! i|ue û'es- 
priU... que d'él«iilion dans la penséef... Ab!... je n'oublicroi jamais la 
noblesse deionlIinenliqDi lui diclo ses offres si généreuKs... envers ptoi-.. 
Dn motni, pu!s>c-l-elle «Ira heureuse... d«na ee Irisle mandai... — Ahl 
eroyei-nid, monslenr, ■ reprit Agricol arec enlralnentent, > nn monde qui 
renrenne de telles crâitiira, cl lani d'aulrei encore qui, uni av<dr Unap- 
pr^eiable vali'ur de celle eicollcnte dcmoiiellB, lonl digne» de l'atlache- 
inenl ih-^ lioniiOros gi'iis. un pareil monde n^st pas que fange, GarrupIioD 
CI iiiL'i'lijintL'ii'i... j[ firriiiii'. jiij t'IIlIl^ni^^ en lÏTcar de l'hutoanlté... Ceat 
CL- iikiiiiIl' i|tii viiiiK iiiii'riil. i|i>i \ au~ :ip|>elle ( allons, H. Bardjr, écoaleitea 
avi.» lie iiiiLiii iiLiiisdlc iW i:anlMi ilk>, accepte» le< vttm qu'elle ïoni hit, 
reveuci à nous... rcvcn» à la >ii'... car c'eit la mortqiiB celle maison I — 
Rentrer dam un monde où j'ai tant souffori t... quiUcr le calme de celle 
retnîlal • rëpondil H. Ilardj en bésllant; ■ non, non... je ne pourrais... 
Je ne le dois pis... — Obi Je n'ai pas coniplé sur nHd seul pour vouidéet- 
der..., ■ l'écrio Ir: fiiriçcrnn avec uneis[iérance croinanle; - j'ai là un poiï- 
eaol aiuiliairo " (il lunriira \:t yi'tU') < que j'ai gardé pour frapper le grand 

mon ami?» di'i]i:i'i.l^i lE.iril^ . i>Ji ! c'est encore une bonne pensée de 
nademirisellii il<' i:.ir'Jii<;il,- tj'in a jias d'autres ; Eachanl enlre quelles 
dangereuses uiains iejeia lUn luiiiliè. connaitsant antti la run: peride 
deageiu qui veulent vous capter, elle m'a dit i • H, Agricol, le caradire 

• de U. llard]' est si loyal et si bon, qu'il su liiiaera peut-être fadlenunl 
' abuser..^ Caries cegun droits répugnent lonjfiiira à croire ant iod^l- 

■ Ifs;... puis II pourra penser que vous étta Intémisé 1 le voir accepter les 

■ olFres quejelui fais;... nais il est un homme dont lecanelère sacré devra, 

• dansceltecirGonglaace.iiispircrloulBConliBiicaé H. Ibrdy...carce prêtre 

• admirable est noire parent, et il a hllli être ansii victime des iuqilacablee 

• enDomis do nolro famille. <■ — Et ce prêtre... quel est-il? " demanda 
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Il prenUrc connsissoDcc rie h Ictlrc dc^inadroini^lli: de Canlot illc. 

luuùns iw son ancii'ii luiirtiii. iwurD. urofiL'a i iJiuuiiiuiRiiiecDPrifiir 
traclerequi lui avait aonnc la Mires ac «ipinrlcr la lerciuie et oon- 
mitlicaiiiia du diwlcnr BalciniiJF, ne fliiiTBlI plm aucun danger; 

r lilTrajanle. Le jour venant il'an htDl et lombant d^planb aur (on 
in<! el luisanl, turscs puninietlu asseuwseliUTMn n«i ai^leui, 



lèlu vivant d'un de ces nioiiits aBcétiquea de r^coJaetpagnolï, sombres 
I lu res oA l'on aperçoit, »u( quelque capuebcB bran 1 demi rabattu, on 
iccouJcurde vieil lioire. une panmeue livide, un oillâeintau (budde 
orbite, Undi) que le rerto du Tisags diipanit daw nna pènomlirH 
■.are, i Iravm laquelle l'on distingue 1 |>eine une fnnne humaine ^e- 
illé« cl enveloppi'c d'un fmsà criiiliirp iie corde, relie rcssfmlilanw! 



Au moment oiïnDui prcunlnusles deux jëanilel *d leoleur, Agrlcol ratait 
de sertir de la cbambro pour appelée Gabriel et l'emmener auprès de aan 
ancien palmn. Le pére d'Algrigny. r^anlanl lliidln avec une angoisse 3 la 
Tel) [irêAindc et courroucée, lui dit i vtrix baue : > Sana la lelire île 
madeoMuscilB de CatdovillB, les instances du Tin^ran restairnt laînes. 
Celte nandile jeone fille sera doue leujiinrt et partout l'obstacle contre 
lequel viendronl édiouer naa projetsT Quoi qu'on ait pu faire, la voici réu- 
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l.K JUIF ERRANT. 



iJu iii'aluri:: ii>ni vi>ii«'i à un sort diiplonblD. AuMi Iki, a[j{iri'tx'ur^ liv iws 
k'j leuijB. iJi' IMII9 [i^ payi. ounl prendra Dlsu pour >:<>iuj>lirif , sniii 
unis pour proclumer en ma nom cette jjmuvsnUlilE mniiiiiir : L tumimt rai 
ni pour lovffirir;... ta AuinihalDUU, hi «Hq^Vucu «uni ngrtuUo d ffiEU... 
Oui , lia onl proclamé cula , (lu aorlii que pliu le hhI de 11 crétlure qu'ila 
nplDllaisnl iliU rude. buiniU»!, dniiloureux, ploala (nature lerull de 
uieur. de lamiea, de sang. plus, scliin cm homicides, le Se^nenr «4ail 
saUsbIl ElglDriné... — Abt... j> vous i:niu|ircn<is... ]e revis... loe iou- 
ïleu, > s'écria Uutl coup M. Ibrdt . cdiumii: s'il sériait d'un songe, cumniv 
•I la lumière eût iDulleeuphrilli' û aj iil'iiiiv ubsi-urcie. "Oh! oui... voilji 
ee que j'ai loujeun cru... viiii;i w ji! cioyuis... avoui qui! d'alTri^ui 
chagrina eussent ilTaibli nien iiilelli){euix. - liui. vous avec cru cela. 
noUe el grand enur ! ■ s'écri* Gabriel . • el abri vous ne peasiei pas que 
loDl flail migèro ici-lHa, puisque, grice i voua, m oniriecs ilraieiit 
benreui | loul n'élait donc pas décepUon, vaniU , puisque cbaque jour 
Toire eiEur Jonluall de b recanuitsance de vm frères; tout n'iuil donc 
pai larme» , désoltlhin , puisque voua vojiei sans cesse lulour de vous des 
visages eourianla... L> erëalure n'élail donc paa ineienblemeat vouée au 
malheur, puisque vous la combtici do félicité... Abi crajei-nei , lorsque 

Dieu... duMeu sauveur, qui a dit : Aima-iHniibt khi lu ehIki, on volt, 
on wnt. on sait, que la Gn de l'humanité est le bonheur de tout, el aue 
iboiame est ne pour Mre beunnii... Ab: mon irere. • aiouli Gabnd.ému 
jjiequaui lanica.en monlnmi lesnaiinicsdDDi la ebambraétaii entouré. 
• ce livre lerrlbloraut a fait bien du mal... ce livrv qu'Hs ont (>u l'audace 




gOnéniuï uiaBiioti-suii; ; ..di.bniil... mon Irer-: liml im imm^i- i™v:ii!lciir5 
vDiiB IHSIII1 BL VOUS anouiie : quittez cl!Iiu Luiiuie... veui;£... venus au granu 
■ir... BU grand soleil . au uuiieu ds erauri cbiieureui . aimpaihiquesi... 
nuillBi cet air éleuliul pour rair sulnura al ilviGint de la llberie . qnlllei 
eeiie morue retraiu: iwnr fusiie anime par les enanu des iraïaiiieurs : 
veuei. venu Fctrouver ce peuple (l'anisuns laDuneui aoni vous eics la 
Providence; soulevé pur leurs bnia robustes . pressé sur leur contr gêné- 

retour, vous ierei régénéré; vous lenlirci que la volonté . que la puissauce 
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le iris In IncmiTjDieDla i 



parole jurée... unique je resimi aans i tgiisc... yoïKiruasa uiseipune. 
ii peaanre qna util qudqildbb pour nmu cellcdbclplfns.-- Four vont, 
mon lirère? — Oui . poar non* prétro de EipipigOeon disienanudo tillea. 

pour nous Lous, hiiiublcs proTcluirtA dti cierge, flimplcâ ouvrier! In vigne 



leur émancipation avci 



lou» Ica eeupfi qui m'ont frappe !... — Sans deuCe la ruine et L^ioeendic qui 
ont détruit Tolra lUirlqne aont df)ilorab1ee... — Ab r uinn frère , ■ illt 
H. Hanlf en inlemmpant Gabriel, -qu'esl-ce que cela? grioil Dieu!.,. 
Hnn courage ne raillirail pas en présence d'an unisire que l'argcnl seul 
répare, M^ii^ . h6\is ! il t.'t dci portes qna rien ne répars... Il est des 
riiMii'-. &.UI- ]•< l'ir-iir [tir ri ri rif r'Ii'M'... Non, et pourtant, lont ji l'heure. 

ti'ii ml :i I l'iiii. .l'i.i i[i t: 11.' iiiTfui» parois, rtvenlr, si mmlneius- 

(lii'.ildr- iiiiiir iiiof . ,"|ii.iii i.),iiri-i ; \mis m'aviei encouragé. rapbBé,en 
me r.i|>|i<'lunl la iiiisiiun (|u<! j'utaiï encore é remplir en ce monde.. ■ — Eb 

quand Ju 1 rentrer dans celle tk agitée, dansm monde.,, oii j'ai tant 
uHffert... — Hiiseeseninles.qui les hdInaltreT» dit Gabriel aveu un 
inlérflcroiuant. • — Ëcwlei-nëi, mon frère,* reprit H. ilanly. « j'avais 



iiiK'iiL'iioLi u iiLiiiiii^ iiLiriiiivr iiKi \ < iMis, hnnii: iic celle nehau: 

uikiCBijusc'cGl qu'une panira crûalura rgui ne vivait que par la CŒur. 
Cl i i{al lont a manqué A la Ibis I Que leulei-voui... elle dienbe de loin 
rMéii H tBllDchcr à quelque clioie, et sei bfiilïtioiii , ie> erainlea. m 



iii:<I.Lail'. Il' j.'uiir iiiiii[i['iiiiiir<' rmiiiiNLissailuN.'O'lîroI liTri]>le9 sDelI 
Avf, injnirLinu, ,iis r^ïi;rriid.>. pc.vs. si habiles i ciivcniniQr, à pendre mor- 
Mlis, les blessure des Hioes lenitet at délicates (qu'ils venlenl Itolerel 
rapler). en >- dlitlllanl longtoiips, gouUe 1 goutte, l'icre poison des mailmrs 
les plui déiDlantes. Sadianl encore que l'abtme du déicspoir enree nno 
sorle d'altraetion vcnlgineDM . eci pT«tn» ereiisenl, cmnenl cet iMnie 
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liKasammenl son r«gir<l fiie H aninni m fuuil ,k- i.r.ci]iire ijui ilr.ii 

wla, l'uurdi Filher. la nyoi» d'or dii soleil brillent au liriainiviii ; ua 
viin llnlbrlunj «eut qu'il tErtitaorden luranl lu jeu von lg ciel;... ca 
valu II y jille nfans quelqnen^c dd coup d'Œil liirlir i blenlAt, cédant 
il la louli!.fiutwuice du eliarnie inArmil jcii' <rir lui par cit pnjlnrs inalfal- 
nnts, il reiilongu n^anls au fuiiil ilii i^ourin^ hhmi rjui l'.jiilii'... Il 
était slui do M. Ilonli . Giibrid i:uiii]>iii rnni !,■ i ■[.■ I. |..„ii; |,. 

menl.ila'éc'rifl: . ijue |,arli.z-n>ii-. ulul fivi'v. (!,■ ,l,,i,ijN .' ijii'. 

1-^41 donc de plus sicri; <le plus sulul -.m it dr. :iui M iik ilf IJk'u cl riir. 

bomaica. qn'une due qui eberche la fui pour s'y Gierajirés la louniiciile 
un pâmons? RBMuroi-VDiu. niDn frère, toi birâiaro no «mi pu tnEura- 
bies:.- une fui) bort de oeita raaiHn... emyet-niDi. elles guMnini nptdu' 
n ma. pérv. n 



an granues CDiuoiaiiuns uans la lïiue-,- uaus le partliui. inics... uiius. luau 
fi4n!. la vue de ceui qui ravaisni trahi i-kIIc jamais inspirA au Cbrist ihs 
pensée) de haine, ue unHspoir. de vengntncKr— Non. non... Il ■ irDUVu 




■gi: 



qu'il neurepeni pas. quii no.uulFi's pasiilcinsi ii est vnii. si lous pcnseï 
toujounau nul qnerousarail ceKu inhisoii... mire eœur ae brisera dans 
uni désoliUon Incurable:... pensa, an caniraire. an charme un pinlwi. i 
la douceur du la prière, et loiio cnDr salivera, et loire ime sera uen- 
TcniB. car elle sem leion Dieu. ■ 

Ourrir soudain à cette naturv ai gënéreuwt si di^ïealCt ai aimante, Ica 
■Diei adorables et Inlinies dupanbui et daU prière, c'était ré|KHidre â ses 
instincts, i^iuit uuTer ce nullienreui; tandis que l'enchaîner i un Mhibn 
et stérile désespoir, c'était le Iner, ainsi que l'avaient es|iéré les rëvl^rends 

ion ifnc, pour la seconde foie, la pnrole éva'ngéliqDe do Gtbrîel évoquait 
■ont i coup i aet yeoi. Aiota, le cœtir palpitant d'émoUona si conlralres, Il 
t'écria ; • Oh I non ftéra, de quelle sainte puissance sont donc vos paroksf 
l>Haaienl pouiei-Tous vbanger aiaà presque subllemeat l'anicrtuinc en 
doueenr? Il ma (0101110 dqi que la calma runail dans mon Drae en aon- 

plie de mansuétude et d'eqiéranco. - - Dh ! vous venu , ■ rcpril Gabriel 



MX IX mf EltntNT. 

avec entmlnemeal, • quett» doucn jeia vnt illendentl Pritr pour a- 
qa'on «In»... prlerpour ceqn'onaaiiii;... mtUrt DIhi par nos prie» 

vont tim l! prfcE«ui... panrquul voul rendre ainii un iDnvenir doalou- 
lau! pourquoi 1b fuIrT ! mon Mre. au amutira, wngei-y- pour 
l'épnm. ponr le unctiGor par la prièm:— niilniaccéileriimnBODr ler- 



pisiDienvuA auprès du lui.un pin. pour a Ma 
Il (anme wlullère? Pnufrei créalores. Il ne les a pa> mpoiasèGi, il ne lu 
B pas mioditos. it les a plainlttg. Il a pné pour ollei... 



prier... Non. Don. Je le sens... voua dilcE vrai en disant : Etpércr. pii^ 
dnnner. cul pncn... oui. slgracul VDUsmalnlenaDl... ja rentrorei dini 
la Tleraïuirainte... • fiib. le» jeux bumidea d« iarmes, M. Hardy teiKtii 
SCS bras â GibrlQ[. vn s'éuriant : <. Ah ! mim trèn... pour 11 socondQ Tiui 



IliHifTi !■! Il' [liTi' (CAigrign)' avilenl, un le tall, assïalo invisibles à cuiu: 
M^ùiiu; Kudiii, ùcuiilaiil avec ane nllcnlion diioranlc. n'avait pus perdu 

dam hs bras l'un do lïuire , Rodln relira aondaln son <eU de replUa du 
(rou par Icqaul il regardai). La phjiianaaâa du jèsnite ailil une eiiire>- 

sicin de •■lih- Iriiniijilir di sli.il iriue. I.R [lère li'AlBriïiij. ijue le Jéiioû- 




miïrU d» JOUI dbréa, ol îépila nuchiDalsmeiit s . — Une ïollurc de 
vuyageT — Oal... nul. ■ dit Bodin arec Imiiallenue , -eil-cequc ji^ lurlr 
UbreuIY a-l-n Id una Toltnra de tayage? Bit-ce dalrT— Sons duuir... 
fai Ici la nlunau, ■ dit le rAvfrend |ière. • — Alora, envoyet eberclicr d» 
chevaux de poste i llnslanl mCue. — EL pour quoi faire?... — Pour uai- 
uener H. llardy. — Emmener H. ilardy! . ropril lu fàm d'Algr^ny. 
eroyant que Ilodln délirait. - Ooi, reprit celui-el, vous l'emminero 



Il eai InuillH <Se fairu ruiiinniuur ijuc. |iir iitic résen t rcniiilin ili' digiiîlc. 

lotion des ndieuies uiDchinillans de txs. pnllras. Il n'aurait eu moun il ce 
iMyeB l'Mrému que il m jarolo pihittniiile ul sjoipulUiquc mil Éclioué 
ointrc l'ateuglemont Jo M. [lard;. 

•t Tniroil^ priorc ol pirdun 1 i- diflaJl avuc raviBscuitnl M. Ilirily. aprêt 
oTnirwrré Gabriel cnlre trs bru. Avuuixi Irois DioU. l'OUS m'avci rend» 
à lï \ie, i Vapénncc,,. ■■ Il vunall de piïinDiicer iti inirnli't. 1cir»|ii<: lu 

prMnr une largs ciiidnji|io , piils gorlil. Aesoj •'lonnc. Gnbrîdl pii[ l'arivt'- 

anfja, un tiiiiUri; iiirlh^ulkr. Il la diicui:h<:l:i pn'clpllaïuini-nl. en lira ni lui 
uu p9|ilcr plli^ i:n Tiirnic du ili!|i£t:1ir uiliihili'rii'lle. i Uiqui^lL- pendiill un 



Dlgilizad by Coo^li 



I.A VISITK, SI 

iriiiii' Milv .Il LKci.^iii^iii riiiiir. Puis s-iKtr»UBl ) il. IbRl}- : <• Pardon. 

iiiuiiïlt'iir. . -Qu'y a-i-il? 3p|>renei-vDut qndque tàcheuM nouvelle?... 

ilit a. Ifinly nvpc InIMl. ■ — Oui... bien triili reprit Gabriel bv( 

iceableiiiiinl. Puis, il ejeuia en » parlant i Ini-mfuM : - Ainii... c'éla 
pour cela qii'on n'ovalt mandA 1 Parii... Ton n'a paa néma dalgnA m'et 



didiUoL.. que je sentis iieiircui de pouvoir m'ucqul lier un peu... — Veoi 
lurci bit beancmp pour mai , mon frèra, on nie teinnt an bon louvcnir 
lia os jour... nHH ne rendm plut facile ta rèaignallon li m chugrin cruol. 
- VeniavM un eb^nT... • dit viieinenl H. Ilardr. • — Ou plnlU. 
lion... uno BtupriM pénible, • dit Gabriel. Et. dâlauritanl II Uts, il eauja 
DDo larme qui coulait nir ra joue ut il reprit : ■> Hais en ululreMBnt su 
Dieii bon.au Dieu intte. lea eanioiauoni ne me- manqueront pai:... oiies 
coraDKDcrDi uéfA. puisque le voua laisse dans une Donne ei généreuse 
voie... Adieu donc, mon fi^re... 1 btcniot... — Vous nie quillei?... — Il le 
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j14 I.R JUIF KSB*NT. 

M. I[nnh fjias iiaa aiiliv rorne; éduIIM Iptèt le àipan <lu jnin'' pn^lm. 
\c i^nsionnairu di^s ivïtrend» pèrei cnil voir nnn onibn^ sinisirs et cr.ii> 

Cello aiirlo de réutUon iUil d'ailleiin concevable aptèi ude jaurnée d'il»- 
tioBi pniblidu et dinnu, «urUral «1 Tan vmga A Télal d'aOïiblJiiaïKBl 
phjdqneel muni oi u iroDialtlI. Hardy depubal longludpt. 

tin quart irhourc envinm 9'éUil pané depub le départ de Oabrid, l«ra- 

\c cbnii'»iïi|ui! sffecLi >u leivka dn piiuiaiuiii'ra do réfère nds pèni 
.'iilrn l'i lui r<:nii(iino letiro. • Da qui celU lelIrsT • dSlUnda H. Hard;. 
.1 — D'un iii'ii^innn.iiri: rie la inaiMn, ntoniinir, ■ répondit la domeitlqite 

Cuiiioninic avoil une figure gpumain et béate, l« choinii iilala, pariait 
■sut baa et tenait loujoiirs les ycui liaiués ; en allendaut la réponse de 
M. Uaidy, il cnlau )G) main) d lit lanmcrbeDOttementSM pouces. K.aard}' 
décacheta la lettre qu'an venait de lui raiaeUro. et lut ce qui mit s 

• Houlenr, 

• rapprenilt scnlciuenl aujourd'hui, à l'inilanl cl par hasanl, que je 

> ma tmireaTCC voua dani celle rdpcclobli; maison; une longue loaladii: 
« qnofai bile, la profonde relraito dam laquelle je vis, vous eipliqueronl 

■ auei mon Igneranee de noire voisinage. Bien que nous ne noua aoyont 
<■ renconirés qu'une fob, monsieur, la circonilaice qui m'a récaonenl 

• procuré l'Itonneur de voua voir a été pour voua tellement gnve, que je 
.1 ne puis croirv que vous l'ayos oubliée. " 

- Cetlo circonstance n d'ailleurs éveillé en moi une si profonde et si 

■ nion vif désir de vous présenter mes hommages, surlout en apprenanl 
n que vous quiltoz aujûHrd'ilui cette maison, ainsi qui- vicni Je loe le ^irc 

> i Hnilaut même rcxcellent et digne abln'^ r.al>rïi'l. un des liumines qoc 

• j'aime, que jVKimiro et que ja vénère le plus au uuiiide. 

< Puis-jo irâilre, mnnsieur, qu'an momenl de qniltor noire commune 

• retraite poor rentrer dans le monde, vans dalguerci accuL'ilIir favumblc- 

■ ment cette priérs, peal^lre indiscrtle, d'un paiivn^ vieillard, vmi 

■ déaormais 1 une profonde solitude, et qni ne peut es|u}rer de vou; 

■ nneonircr au milieu du laurbillon de 11 société, qu'il a quillée pour 

• En alieiiilaiii I'Il iiur di' wiire ri'poRie, monteur, Tenillei recevoir 

• rassurani'e <ll ^ j-i'iiiimiTiis •[<• |>ri>(nn de estime deednl qui a l'honneur 
- d'élre. 

I' Avoe ta plus haolo considéralloo. 
Votre Irts-bamUe et trii-abéiasanttervIlM''. 
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i:i>n>laii<:e dem Inqucllo ja vous 

> Abrnion cher nonsiODr, > 

■ yHiàt bien lir i|ub tous ne m' 




ii'iL Sii\ ni 



■d« consent du Ca 
es traiu laecMi ui 



lil pré^é que de quel^ 

na'tlendu de la rcnniir 
comprcDd combien de 
in, Pnnrlanl, grâce ù 
i rjssÉréna peu i peu, . 
Ile. et II dit à RiKlin : 



— VoDiatfii clé accihlépsr une nouvelle bleu doulouruiitu pDurvuus.K dit 
IhidtncnInlaTonpirat H. Birdy; njeD'oublicrd jamablabmaque Birirâu 
do eflllB pauvro dune pâle, eOar^, qui, aint ilnquiofcr do Dia présence^ 
est venus vous ajiprcniire qu'une pcr^nnRi; dont fîiirL'clinn voua tlaitbien 
chère venaiiLnui îicirap ili' ijuitifj- pjiri^. -- (lui, niiui-iiiir cl. SUIS «ingtr 




lllanes, .qu'il ; Ji i|iii'Iijni>]iij4 lIc^ rii|i|pi(n^lir]iii-ii(. i li.iii:^.'-. ' tjQO ïiju- 

IrabiluK d'une maniiire Inrime... moi-inilnia... je Hodin s'inlemlinpil 

connue t^l eût ttt »inca par uiig ibe iaaiUm ; ta phyaionoinie eiprima 
une douleur ri scnblanlG que X.Ilardjr lui dit areelDlérél : i — Qu'avel- 
voiu, monaiear?... — Pardon, • reprit Rndin on aaurinnl avccDinerliinio. 
• Grlce lui rellgliuii eonioila de rengdiqua nbhi Giiljri^'l , je suis par- 
venu 1 eompreudre la rét^pulEon; pourlaol, parlais eaem ù iIl' <:<^rtiilii. 
9iiuienl»,}'jpn>uieu]iBd«ileuralpiE...levoiudiiaiiiinijr, ■ nprURuiliu 
d'une viHx plm auDrée, ■iqueîe lendranaln du jcur où j'f^iaiaallù vuEiâiliiu : 

■ OaTOa) frampo... - j'ttoii uui-nâme viclima d'une IntrriblcdrccpUon.., 
Un lia adopUt, un malbenreni enfant abondeiini, qne j'avais recueilli ... " 
Puis inlerrompont encora, Il pana Ht main IrenManIc lur sea jeni «l dit : 

■ Paidon, Doniieur.., de voui parler de petne) qui voua uni IndiUéren- 
Ici... Exalta llndiacrile douleur d'un paurra Tleillard bien abattu... — 
Honiieur, fat Irop scuffcrt penr qn'aocnn ebagrin me aoîl indifféreal, <• 
répondit K. Hardy. • D'ailleon, lona n'tles paa un élninger pour mi... 
vouini'avei rendu un véritable aerrice... cl nous re^senlans tous deux une 
vinfratlim eannnune pour un jeune jvélre... — L'abbË Gabriel I h s'éeria 
Hodin en inlerrompaut U. Hardy. ■ Ah ! moniieur t c'eal mon sauveur— 
Dumbienlaitour... Si voua bbvTci aea aolna, son ilâvoueniont pour mai pen- 
dant ma longue maMie, qu'une aSrenie doutcor avait eauséel— à tous 
slvlci l> douceur IneflUile dei conseils qu'il me donnalll... — SI je Is 
saisi... monsieur. • s'éerii ». Ilordy. ■ oh! oui. je sais combien son 
iafliicncu salurain:. - S-<^tt-a^ p;Ls. iiiDu»kiir, que. Jan« sa I>ulil'Ii<^. les 




liqna abbé Gabriel pour eonfessonr... ou pluldl pour confident... — Oui, • 

r^t H.Bardy, ■■ car il préfère la confiance... lia conres^on Coiuute 

l'eus le connaisiei bien I ■ dit Hodin avee uii accent de bonhunii» et de 
nalrcls ineipriauhlea. Et il reprit : > Ce n'est pas un Iiomme... i^esl nn 
ongct sa parole pénélnnte converlirait les plus endurcis. Tenu... moi, 
par ciemple, Je vous l'avoue, sont Ute impie, j'avais vécu dans des senti- 
inouïs de rctiRiDn prtlenduo nalurelle; mais l'angéliiiua aldit Gabriel a, 



liiJ. un prtlre loulmoDurcl panlan. . 9u<ria M. Uanly, — Cuque \ ous 
ililei li al il ym. • ivpiil Rodlo. ■ que futab arrivé iiM presque funcui 
<ledugrlDiUii(U.pcn9onliceiiiilbeui«ui qnlenilpayBiiicibiMilfipaler- 
ndlGs porli p1a> nionilrneiiHi inpulilutlB. jo me livrait à loialet empar- 

ii'mi'iiis iliiurair<|>nir;tjiiiMji' innilws (lansuD imianlHMmwilraonH. glacé 
i'.)iiiMLi< l'.'iiii iw u ImeiiIk :... iiliiS rmii j i:Dup l'abbé Gabriel panll... La 

li-llrMi ■ ili-l'lii. !" ni .■! I.- |..N|- |,i>lir iiiol. — Voui aYSi [SlMn, iuoh- 

!>[i'iir. Il I .1 i.iii ii.ii'ri. iLi. iir-, l'ii iiiL^i'i. :> dit H. Btrdy. cMinldcpInt 



lin Kini ili' E;bji|»iiris cniic ^;i |i"sjii4>n cl la prétendue poiilJdD da n«lia. 
■•El. [vne2. frauuliuiiient. » ujuulH-l-il. ■ le me fétislU) maintciunl de vani 
avoir vu avant de quitter edle maiun. Si J^vaii ilé apable encore de 
rciDinbcr dana dcseccisde lieliB faiblesse, volnt eieinple «oui m'en cmpé- 
eherail— Depuis qui^je \aiii i^nu'nus. me sonspIgiaBenni dans la neUa 
vole que m'a ouv. iti' i !.ii^<i'iiiriK< mmmc laus le ililes si bien Le 



une queslloa : \ eus resicc. m e-l-on dil. dans celle moisen? — Que voaloz- 
veD>; on y jouit d uo calme aS prefimd. on y est li peu disinll dans ees 
prières: c'est que, voyei-vons?> ajaula llodlnd'un lan rempli de mantnd- 



elTi:!... ras daiom sont grands el saeres répondit H. Hardy d on iir 

pon^r. - — Connaltsei-vons la île de llnncd? " dit ient i coup Radin en 

delabbayudeliL rniiiu:-... ■ mi .il, ilumv. Minu i-ilflii i|iii"iii"nili; Rmlin : 



Le InsIrucUvc vl tragique liisloiro : M. de Hancé... Hais, pardon... Je 
ints... -- Non... non.... • reprit viicment 
roire. au conlraire. eoodiien lonteaqne vous 
m inlurctie... Hee cnlreUen avec l'abbé Gabriel a é[è bmsqae- 
Bienl Inlfrrompu, et en vous écoulant il ne leuibla entendre umlinuer le 
développciitenl iId ses pensées.,. Parici donc, je Toui en conjure. — De 
leuL mon cipur, car je vendrais que rcnBclgncment quu j'ai pubé, grécQ i 
nirtro oiméliquenbbé. dus in conrersion do 11. de Rancé, voua fAt oussi 
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— Ah I... ■ téena H. iianlv «n cachani son visage dans sei 
lerreur. « — Elle éUii niBnc, « renrii llauin. . Dcui «lort 
iiiiH^B dp sa coBClio rnndlirBiM. do naacé ne eroil pus. De \a 
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uiCgurcparic 



:> lie irolt p» ven H, nantT. 
;aiii. 

. do IroublD. d'gpouiiHte. où ■ 



cdiabniiqiic, ne fairail 11118 
: paiaidcvucIcsidéHda 
uH. Hordv qua rien n*!)»! 
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lï me et auatée par l'cffioi 



Yoiu aétnperer... u«1ni ! ii 



cei mages iie désopoir... eir. lu tous l ui .hi 
inres imimaiï*, grâce a la pnere. cphuih' > nu 
ibmeé a goAie lEi laies du panms. — ut i 
H. Butât ta «ciHilant svcc avidllé. ■ Cn i 
leur, un praire... un Don praire... up luiue m 
ftancd. 0 bonheur!... tProvldeneel... en fet 
luné au tainli mysltrea de la prKre... de a 
créalnre enven le Crèalenr en breur d'un 
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cïkMii. Ahira, M. du Ranci lesiblB tnnaromit... ses doulcuri s'ipaiMMi 
il prie, et plni il prie, plui la fcrvrair, plus ma apoir angiDcnlcnli..- il 
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I 




même. •• reprit llnlin avec une lérilaUe cl louve étocpiencct cor iw 
manilrc poHail loui In Ijngagci. Et alon, grâce aui pri^oi de Bnit 
aninl, que te Solgnour Bnll eiaoc^Hi, guUb remme db [rieuniit plu« ilc 
Mr^... Hle ne lordail jilui se> beuul br» ilani ift ciravulsloia lalernak'K. 
HoR , non... leqiBurs helle... oh I mille flils plus lielte encore qu'elle nu 
l'élail snr la turc... bdlo do l'âemijlo bcaiito dus angris... illu iiiuriail l't 

humide . L'Ile lui disait d'une voli tendra et iiassio'nniie ; ■ GInIre uu Sei- 
gneur, gloire A loi, A mon amant l>ii'n-iiini! !.., Tes priOrt^ ineOnbli'i, les 

bnluail el erflcurail de ses lùvres purriuncvs d'inuoorlalilé le« livres iln ri" 

iidaptâ brûla nlu eniumi! Tamni^r, ibasie comme lu grâce, immense BOinnie 
l'étemilé i. — nli!... ■' V^i rîa J1. ITardy en pririei un complet fgareinenl. 




La perle de la eJiamliro s'ouvrit, et le père d'Algrlgny cnln. |iartBiit un 
manloni sur son bni>. Un domestique ht suivait, porlanl nns lumière i 
la main. 



ïnviron (lit minutes npiv* i^i-iu- -o-ur ■ iInN/.ndr' d"! m-. ri-hiMf~. 

à figure franche etouvcili-, l'i i "iiiInii. jj.ir ^^m- il . i 'li .il. ui .Lin. h mil- 
île VaugiranI , et 8fld^irij;i'aii jii i.'.iii r ■■ . ii \ ht - I.i ] ;i m:ii=nii 

ils venaient le cherdier et )<■ miuTri le -"u iinnlhiin irunir |i:>riiii nu. 

Agrieol marchallâ leurldle. Toul.'i eiiuji il vil de l<iin une voilnredc (lostc 
aortir de lu molson de relniite ; loi efaevaui, lancés et vïvomcnl rvuctlcs 
par le poililliin , arrivaient »a grand trot. Hasard ou inslinct , plus celle 
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AvaDi quo il^introduire \v lecteur dam colto motlealfi denioiuv^ dodb 
tanunes otiLïgû da rappeler Hnimaircment quolqus bits à bu mémoire. Le 
jour (Ib llncendle de la fabrique do M. Hardj, le maréchal Simon italt venu 
comulliir «m pér« )ur une qneillen de la fin) haule gntllè , et Inl couGer 



I.B JUIF KII]I.1^■| 



Its pénibles a|iiin!licn>i<iiis qu« lui <au>:iii la in^w-i- rm jii' m:s i\ru\ 

lillet, Irlstessu iImiI 11 ne pouvail lûiiiilrur k-.s L'un m- ~"iivit(il 

le narécbii] Sinon profeiuil pourli mànoircili! I'i;iii|iiiri;ui' im enlle irli- 
kIcui ; » roLDunaiMUCfl m\m >oa hinn otaii éiC- ua> lii>rnM . »oii 

alli'ctiim auui iirornmla qnol'aniiliA la plus eincAce, l> plus jnssionnée. Ce 
n'élatt pa> loul. Un Jour l'umpiimir. ilans une elFualon do jula ol di Icii- 
ilnase pali^rocllu ~ conduisant le jitarijdial aujirâs du Ijcrcuiii du roi de 

comme lu l'et dêvun6 an pèn.-. " !■<' nun'cJiul Sluiun avait Giil et lenu a 
leruiunl. Pendant la reilaunllon . clii'rd'uuu conspirallun mililain lenlée 
BU nom ds Nniwlcon II, Il avait inaayé. mais eu vain , d'enlever on régi- 
menl de cavalniie alon commandé par lu marqnia d'AIgrIgnj g trahi , dé- 
nnnej. le marjchsl, aprte un duel leharnâ avee le fulur Jèsuils, était 
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l.KS SOU V EN IBS. Sia 
|iar il» prélri'S ilaniila coniplèd' ignorancu delpgluiii' cl Jii nuui ii^iiui iir'l : 
•!l iHK . jur mil.' utiL-crablc niicliinaUon . an li^iilail irliiiijii.: juur J.: uuiiijiri- 
nuT, .|-,b.iiidru Lrn insUnïU vaillanis «1 gtnPrcin qui k nLinifraloU'Pl «h» 
cuniullii'un'iiK nlDnt : les Ames li:s plus froM^'s vlnicnl iilnntniucs, illcn- 
drios. ail m il ik' Ml loiii lisiiLi^ el fiilalo iliïlinÈi!. Eu su ra|i|iulanl le lairaclém 



HlancL dmir |!(ui [Iit^h ^'iiii- rLir ,ii.V-iuiiitn( m suri ilajcuiio 

pnncu, tl .|LJr - l..,--.L,i„ii .,■ t.i,.,.NMLl , !,■ m.,mla\ ikiaiL si: iTgonler 




galian . taiie dallleurs uvci: uniani lU' pruilimi: i|iiii iTMlKSse aSn <le ne 
rien^ruilsr, Il résulta qui' 1<' m^irrrti.il iiDiitiiit iiumIit i^urleusi'iui'nl li's 
ouvertures qa'on tui faisiiil. Iii - lur-,. l i-ii.' |,i i,|iiK.riiiii ji iii W \m <W îlwf 
etllcDIlDcbadai» une cnicWi i.u. I'.ilii I 'iil' 1 uni' l'iiLiqjri»' 
■n>iibDnlie,ausiiIan(;<'ivii-.>' .1 i.:, "ii.'i ....i:I.>ii..m lill.'s; 

sauver lo mi dï lInBe iloiii lu iluuiiiiirL>ii»t u(;ni"r l'i^ni m'ilc ii cuniiiiu iIl- 
lous , Jd uiareclial so m^^anlait cunimi! parjura â la promt^a bile i 1 cm- 

Four nstlro an tcrma i cet pikilblis htaiiallou. pldn da cnnGance dans 
riiilleill>lt.' ilniiiiin' lin tiirji'tiriiT <li' Sun pèti;, Is marfclul ulla luldemaDder 

i-1111-.i'il: iii^illii'iii' riM'riu'Mt II' tii'il iiiivriiT républlcain, bleiif UHMIdkuiivnl 
li.'iiiL iiL i' ■[Liijiii I. fi;>iii|iii 'II- 11. lliiiilî,tu»i8|»iioccui)*,nii!iBeilucBnl 

■ \i,:n iil-, LU ,1. un -r.iuil a raii|ilir; Hnis pdna d< ne p«» agir en 

lu Jii: irijiiiuiL'iir, M>ii- iii'iui' ili' lui'L-utiaiilre ma detnlire voloiué, tu 

qui dnvaient iinupléler lu pcuMv du viuïl uuvriur furent prononcés d'une 




quelque lunipi. aSn il'iuiajiupllr lo aunui'iii ruït ù IViapiTcur. cid'isMyor 
au moins d'arnicber Kajioléon II i uno uaplivïlO murluIlL'l Cl'IIu jierpleiili, 
runduo plusurui^llc pat eurlulna drmnslaiiui.'s que l'on dira |ilui tard, la 
pturondudoalcDrcaustoou maréebnl Simon par bi So lragii|ue de lun pire 
mort nilru bras, luiouvenir incwanl al douloureux duia fumiBuniDrle 
sur une lurre d'ctll , eiiGit le chagrin dool II tialt diaque jour tïïvaé ea 
iDjanl la Irlsleae croisanle de Rose ï( de Ulanebe, aiaii'nl portâ de* 
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>'(efia LrusqBïniont : n Que hb-lu'là ? ■ A n -uiiilniiiL' i[ii( nii ll3ii"n. 

Kabat'Jaie , qui s'uTançailsur les lalniu ilu soii inullri.'. Juorisse poussa un 
cri d« ft«yeur rcellnou Iclnlc ; ce dernier cas édii'aal, bIîq de donner ou 
iloulcplus de vmlKniiiInnco i son Anoi, la nuiis supposé liiMi tituibDrMr 

la peur le lui' eussent nmKne ces lUini. i^gue loia-tD la... Unneciior* 
rtpril Dngoberl, dont la physiDnoniic était alors tirofondéncnl IrlttB. cl 
qui panissalt peu di^posâ i rire de In pollroiiiierli: de JiKrlsK. • — Ab ! 
M. Dagobcrt... qudle pcurl... Mon Dieu!... qud dommogc que je n'aie pu 
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31. Digobcii... quclto pCDp!.- Mnn Dieii!... i|uel ilmniiK^ qno je n'aie pas 



I 




DigilLzefl GoCgIe 



en cplro lu bras nna pile il'assLciies pniir prouver que ça n'aursii pas élp 
(te ma faule si je les aiais cassées!... — le te ileinnnilc ce ijiic lu Talsiâ 
reprit DagobcrI- 1 — Vfliis voyc?- hîen, M. Dagohçrl, n r^'ponJil incrisse ea 
iDonlranL son panier, l. je Tenais lï'apporler ilu ijuis dans ia ciianihre de 

ie bras, il le poussa \eis la porle, bniii^ que Habat-Jele, eoticliant srrâ 

rfpon.iil le niais en ramassant son panier à la kâlc ; ■ diles seukinent i 
M. Rabal-Join de... — Va-l'en donc au diable, imbùcile baiard ! .■.'écria 

Alors Dagobcrt poussa le verrou delà porte de l'e^eatier dérolii:. alla vers 
celle Qui cauiDiiiniqiiail 3 l'apparienienl des item sicurj, i:i •W.mia un iiinr 
do clora la serrure. Ccli fait, le soldai, s'appniçliani rapideinoiil de l'^lnive, 

leries, el ne pouvant retenir un profond soupir, il ri ii^il ci;s arniès i la 
place qu'elles occupatenl ; Il allait qulUcr ta ruelle, lorsque, \ar rclletlan, 
egiuiloulB, il prit enconi dam la panoplie un kanjiar indien, i lame tiès- 
aigui, le linideson (bimviui de lermeil, el cassa la poinioilo celle arme 

laienl le Ht. Dagoberl alla ensuite rouvrir les dctii [lorles, et revint lenle- 
tnent aupr^ de la cbeminéo sur le marbre de laquelle il s'accouda d'un 
olr sombre, pensif; Rabal-Joio, accroupi devant le foyer, suivait d'un icil 
BUenlif les moindres mauveiocnts de son maître; le digne chien lit mémo 
preuve iTune rare et prév^nie intelligence : te soldai, ayant liré ton 
mouclioir de sa poche, avaiï laissé tomber s,-m.s s'en apercevoir un papier 
renrermant un petit iwilena de Ubac i ehii[uer; Raliai-lole. qui rapportait 

dressant sur ses pattes de derrière, le présenta respt'etueLisement à Dago- 
berl. Mais celui-ci reçut macbinalcmcnl le paiiier. et paru! ïnililTérenl i la 
dejtériléifesoncbien. 

cheminée, le rcganf fiv,-, inéJilaLII. il commença de se promener dans la 
ebambre du liiiig en large avec agiiallnn . une de ses mains passée entre 
les revei's de sa toiigiic inlingole bleue buutnnnéc jusqu'au col. l'aulra 
enfoncée dons nnc de sc^ poches de ilcrriére, De temps a ancre. Ilagobert 
s'arrêtait brusquement, et, répondoiit loLit liaut h ses pensive? intérieures, 
laissait çi et là écbapper quelque eiclamation de ilouie ou d'inquiétude; 
puis, se tournant vers le Iropbée d'armes , il secouait triilenieni la liUe en 
mamorant: •C'est igal... cette eminte est folls... mais il est ai ailrttordi- 
naire depuis deux jours— Enfin.,, e'eil plus prndanL.. - Bt, se remellanl 
i nuroher, Dagobert disait aprfa nn nouvean et long silence i • Oui, il 
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ijo ' i.E juiK Enn«irr. 

bain qu'il me le iIIsp... il m'inqolèlc Irop... tt ™ pmini-. ppiiif < ' Ah ' 
c'eM k fendre le onir. • El Digiibert peauil Tiremenl sa iimin[:irlic i'uir" 
«in pouce II un Index, raoïiiemenl prMi|no «mTuliir. sjmjinluii; 
ehn lui d'une vire aglUllDn. 

Qdct(|Het minulei iiirèt. 1B mldil reprit, rtpanilint loujon» à Ks pen- 
liet lnl*rieur« i ■ Qiriil-ïe que ça peni ««?.,. Ce ne »nlpM ceiletln»... 
c'esl iTDp inBmai... iMes mipnsi-... i;i pimnani... Haii non, non... .1 isi 
«D-deui» lia cela. ■ EiDagoben rr'fomrapTii jii ]inniiL-n-uc d un pu. prr- 
ei[dt«. Soudain naba -Ja 

porta de rMcaller etgrc^im wiieiii iih tu. uli.' ■. m-uiu» u|,n.. i jp- 

paltl celle porte. « Qui esi lu' ■ un linsonfi-i. un m- n-nninm nas. iiiSK 
on frappa do nonteiu. Impaiionic. if sun 
vit Ib ^uie atapida de Jocriwe. > Fourqm 

demande qui frappe? ■ dit le aoWM Irrité, „ 

ni'a«in renvoyé tout i l'heure. Je ne me nonmaii paa de pear de 

fàehcr en mus disant que c'était encore moi. — Quo voui-tu î parle 



parle donc! — Ahl par eiemplo... M, Dj^obert, <^eil ponr de rire qo 
viuine ledenuiadei.EonBon? — Hall, misérable, lu ai donc juré de n 
mettre hOMdemol! ' l'éiria le soldat en saisissant lovr'ai 
nom de ee jeune homme! — SI, li.iiiolioii. m-, vous fSchpj 
doDCiee n'est pas iap 
TOUS le uvei. — Oh l 




votre litg;...ileslen bai q 
Latlupidllidfl Jocrisie 
dupe ; pins apitoyé qo 
domD>lli|ue Giemenl . 



le plancher de la chambre du uiaréclial Simon. Mais Jocriue comptait tani 
Rabal-Jaîe. Soil qu'il rrgerdit comme plut prudent de fonier Itamin- 
garde, toit rrapectneuH diffrenee pour un Upède, le digne cUen n'Mall 
sorti delà ehimbrequeludemlBr, etccmme 11 rapportait merrailteDieneat 
bien (alnrï qu'il lenBH de le prouver) , venant tomber la lettre jetée par 
Jocrisse, 11 la prit délicatement entre nés dénis et sortit de la ebimbre nr 
les talons du domeatique lana que celui-ei s'apecfAI de cette nouvelle prenii 
de HnlrlllRence etdu savoir " ■ - - - - 
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DagDbcrt n'ofjiit pas vu son Hls depuis plusieurs jauni l*einbrBï««it 
d'Dl»rJ contlulcmcnl . IL \a condnîiit uuuEU dans unedesdmii pliMt du 
r«i-Uc-c haussé? qui cnmpDUienlson apparlemeiil. 

■ EiU rvniiae. canimEnl vi-l-<^llc ? dil le sildatison liln. ■ — Elle >• 

d'AjtrieQl. Digoliort repril: c _ Tu as l'air chagrin! TVst-ll arriij quelque 
i:faoBfl depuis qae je no Ta! vu? — Hou porc^.. loat ^1 llnï Il osl perdu 



Mi l:E JUIF RltniNT. 

[luur nnNs. . (lit le lorgfran aiee un lecenl dimpéré. • -'D< qui ptrlra- 
[11^ - - De n. [ùnli . — Lui '/... nuit 11 y a Irais jonra, m dev*tî, m'as-lii 
dii . aller le vnir ?.'.. — Oui . nan pin , ja r*l va ; nun digna trin Gabriel 
aiuiil'a vu... et lui a parlé I comme il parle... arec la voix da cœur : snul 
ranlMl il bravement ranlmt, encouragé, qneH. Hardy )^4udl décidé i 
revaair SB Mdlhni daneiu)alon.iiioi, fou de bonbaor, jeconraapprendi* 
celte hoBite nmivelle 1 quelipio eamaradfs qui m'atlmidilcDl pour (avoir 
le réiiDllal de mon enlreviie avec SI. Hardy ; Jb revieni avec eui pour le 
remercier. Nous élloni 1 ceni pai de la porle de la maiioD do robes 
noire»... — hct robe» noires? ■ dit Dagobcrt il'un »ir (ombre. . Alors... 
quelque malbcur doll arriver;,., je lin conuala. — Tu oe le (rompoepaa, 
uioo pére, ■ répondit AgHeol avec un soupir; • j'aecourils dons avec mes 
oanuradei , lonque Je volt de loin arriver une viriliire; je aa sais quel 
preuenUoent me dit que H élait M. Hardy qu'on ennienall...— De force ! • 
dit viveniODl Dagobert. • — Hou. > répondit amèrement Agrieol, • non; 
res prclrfS sont Inip suroils pour ^i... lia Mvent toujours vous rendre 



.. Mils cette voilure Uunl lu ;iui'k9 .' - 
kii lu Miuiiii ^111 iii ul' l.^ ijkaison des robes ndres . r repril A^rienl , « moD 
cu'ur se 50rrc. cl. pjr un mouvement plos lijrt que moi , je me jolie ù la 
Irtu des chevaut , en appelant mes caoïusdeil ralde; maii le poslillonme 
renverse d^n coup de fiHui quim'étourdlt; Jetombe... Quand je retini t 
nui , la voilure élall loin. — Tu n'as pas été blenéT > s'écria vlvonent 
Dngobcrtun eiaminanlson fils arec in qui^luilo. - — Non, mon pérs...uaa 
élira tijinnrp. — Qii'.is-tu fail alors, mon Bsrçnn' — J'oicoora eheilo bon 



. flueneeqaacH piétrat ont ta prendre lar luL > — Cétalt ce quily avait 
de mteuià Mra cette digne demoiselle avait ndion.— Dae heureapris 

DDusi^lious sur la vole de M. Hardy, car nous aviont as par les postillons 
de rciniir qu'il lonnit la rniiti' il'Oi'Irans ; nout Ib suivons jUtqn'A filarapea; 



Tsubarge et da repartir de grand 
du jour nous montons ef 

toat que des loci de grèl avec quelques bouleiox. A mesure que no» avan- 
eîong, le site devenait de plut en pins sauvage; on te serait cru i cent 
lleuet de Parii. Enfin , nons dods arrêtons devant une grande el vinile 
maison udrllra, i peine percée de quelques petites ItnéIres, et Utie an 
pied d'nne haute montigne toute couverte de ces rocbes de gréa. De ma 
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LES iNORTSES. US 
vie je n'aî rii'ii \ it lii' plus ilii':» . ilu plus triils. Kdb> deuendani da v<d- 
lui'e. je sonne iimu ptiri.-;^!» huiiinia oient m'onvrir. •Vtbbéi'Mgrieay 

• qudquB cbots da Irto^oportinl.elqull fiul que ju leroie à l'inslaDl. " 
Cet faspima, me craynt d'aceoid btsc l'abbé, nous fail entrer; au IhuI 
d'an insIsnirabM d'Aigrlgny ouvre la pnrle. ma loîl, recule el ilisparall; 



» à vinre dé»tiBais dans ta telniile el dans la prïùruije prends cetlc rcso- 
luUon libremeal , voloalainuieiil , parce que je aonge au jalul de mon 
' tma ; du reile , dilea i ma eanirades que niea dlipuilians aeroul telles 
<i qnlls eenierveront de moi on l»n «invenir. ■ El comme fallais parler, 
M. Hardy m'a inlerrampu en me disant : • Cesl inulile , non ami , ma d^lui^ 
" minaliou est inilininlabic ; ne m'tcrîvei nas. vosletlnis rislrroicnl sani 
■ réponse.w La prière mabsorlieru désormais lout ennor i autou > eicu»ei- 



iToir cacher un euroi ii 



Caidoville... — Oui... il y iviiL nn peD da mieux. Par ta baniii pirniei 
celle généreuiB dcnaiwiie siall répindu comme un banme rat tes Uea- 
sun'S] la préiunce du juune Indien rivaitiuial ditiralt il ne panisuli 
l>ri-si|iic [iliis ïnii.'it'iic . iri3iï( pBUVKipelileifillets'entiuiriil ressenlies. . . 

. liiiîn.- iJii. ■ J.i (.iii.-li.- i en perdre Ul«e... Je suis sur d'^liurri que 

jimtiDs? — Tu sais la baiiie que la maréolial «valtiiéjii conlre ce renégat 
d'iMiéd'Aigrigny; quand il a au que ce Irai Ire était lei. et qu'il avait pour- 
■uivi les deux oi^helinci, conune il avait pourfulvl leur mâie... juqu'à la 
inopL... qu il sVlail fait prilrc. j'ai cm que le maréchal allaR devenir 
ruii d'iMili^ii.iiiijiL il <!'' fiii'i'iir... [1 ïiiuljïi aller Irouverie nm^t;... d'un 
luui I" 1 .11 .'ihiii II |iri iii' . « lui ai-jc dit; ■> voua aurez beau foire : 
< l'jjijiiij.j I. I..' 'I il Jii ~i' liaitia )ia9. il acommencfi paraarrircDiilre 
■■ iiiii (Ml-.. I, liiiii {i:ii'<'iu' iLii iiiauials pnlire ; e'«I tout »ill1)lb ; ça ne 

- taiJt]M9 b ■\a L-radiiT dessus. _ Uali il fout bien pani'tant que ja 
■ le punisse du niai qu'il u (ail i mes enfonu , et que Je venge lï mon de 
. mafeinniB, ■ l'écriall lemaréebal eiaapiri. • — Veua aavei bien qu'on 
>' dit qu'il n'y a que la Iribunaiiiqni pennnl voua vu^r, ■ lui ai-jodit. 
x Madejuidaelle de Cardeville a déposé une plainte conlre le renégat pour 

- avoir voulu Eéqueslrcr vos enbnls dans un eauvenl... 11 lïut ronger ann 
<' irciu... aiiendrc... - — Oui. k diiirlsiesicnlAgrlcoi ; > el mallieurciue- 
lucnt Ifi preuves luûuquonl conlre l'abbé d'Aigrignï—L'aulro jour, lorsque 
j'ai élé inlerrogc par l'avocat de mademoiselle de Cardovilla sur noire eaea- 
ladB dn couvent, 11 m'a dit que l'on renconlrail des obsUelea 1 ebique 
insunl lïule de preuves malériellei , e( que ces prMres avaienl il Uen pis 
leurs mesures que la plalnle n'ibouUrail peut-être pas. — Ceat ce que erell 
sud IB maréchal... noneaTinl, el son irrilalhin contre une telle injuslïce 
augmenta encom. — U devrait mépriser cea misérables. — El les leUras 



En «vMi4 11 ftmiile de piuv 
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loyal c™™ Twl lo moréclul , mn premier moiinwril d'iniliurialmn pissf'. 
il a reMiimu qnliuiillcr le natg^l depuis iiim te UcUt -.'èi-jk AO^ai^ù en 
prMce, ce lendt cgmiiiB SU Iniulldlnne kmim nu u>i vieillard i il a dnne 
■Wpriiô, oublié «uUDt qu'il ripnimab alors, prcEquo chaque jour par la 
poila «ont veDBH de» lettru (Bonynm . et dans ces leliros on iSchail par 
lOBt let BKgreni panlUeE d< réi^ar, d'euïicr la colère dti niar^bal conln> 
le renégal, en rappelant lout le mal que l'abbi d'Aîgrigny lui ivail Cail..'! 
lui ou aux siens, Enlîn on reprachait au nuréchal d'éire tsia liohe pour 
no pas LiriT icnm anCL' de ce prélre, le persécuteur da <a femme et de ses 
tahaii . qui . Dhaqiie jnur. se ralliait Inulemment de lui. — Et ces lettres... 
rir qtii )ri j^nup^unn^s-iu. mon pSn) — Je n'en sais rien... c'est i en de- 
venir rnu... Elles viennent sans doute des ennemis du maréchal , ei il n'u 

lut la ndirs du maréclitl eoolre l'abbé d'AIgrigny. elles ne peuvent Un: 
écrites pur tet prêtres. — Ceat ea que je me suis dit... — Mais quel peut 
Mrs le bal de ces ananymeiT — Le bnl?ma[i 11 n'est que Irep clair! » 
■^écrla Dagoberl; > le nuréchal est tll, ardent, il a mille fois raison d^ 
TOuloir sa venger du ren^l. Hala il ne vent passe faire Justice lui-mémo, 
et ranlrs IniUefl luimanausi...aiH« il prend sur lui. u lacue n oumier. ii 
auMie. Nais voua oue ■ ehaoue lour. nés leures insoiemmeni nrovoquantes 



Il nui lom crainure. -~ Que 
Il a sonrent Ue imgs enire- 
ancisn militaire . d'un brave 



dmI el leur gouvornanlo. car jd dd lia loiase jBnuu aller malea ; el pnïi 
elleareatrenletie uetteiil Â ilndier, ii lire OD i brodor, lonjoars ensemble... 
et puis ellM M eouchenl; leur gauvemimle, qui est, je crois, une digne 
femme, m*! dit que quelquefois, la nuii. elle les avait vues pleurer enilor- 
■UBt; panirejenruil». Jusqu'ici elles n'ont guère connu le bonheur! • dit 
lenMalaTee naioopir. 

A ce momeiil, entendmt marcber pràsipitBmuient dsns la eour, Dagobert 
leialMyem et vil le maréchal Simon, la flgnre plie, l'air ^ré, tenant de 
so deux tnilna une lettre quil Mmblalt lire avec une anxUli dénrinle. 
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eniré un InMinl. Li^s piuviisi pn^nls Brmliliiicnt voaéts i ilei ileufls suc- 
uHirsau mnincnl oti le Ml deleur niér.Mnuchall à sa lin. Ta mort ini- 
gïqnB de leur Ernnd-pDTB les avait de nouveau envclopprcn da crbpcs iu- 
gubra. TnnIfH dvux élairnl i^omplélpin^jnl vf^tarA de noir et asEiaes eut un 
canapé auprès de leur table â auvrage. Leehàgrln produit souvent l'effet 
dei annuel ; Il vyilll. Ainsi en peu ilemuis Rase at Blaucbe èlilent deve- 
Dues iBuiàfsltjetineifillH. AlagrdcecnranUnedeleun ravlsiants visages. 
DulnsToii il ronds cl si rasvs, et alors piles el amaigris, avait succédé uns 

limpide et doux, mais inujours i^enrs. n'él aient plus jamais biignésdc cet 



U VILLE ma. «39 
Joyevw Urmvqu^in bon rire tnia et ingénu nnapeiHlBit tean dJs soyeux, 
■kus que le Hi^froid eomlqnc de D>gabtirl on quelque nuoUe IiidUhi du 
lienx Rilnl-Jole venait égayer leur pénible et long pèlerinage. En no mol, 
cet cbannanles ligures, ipia It palelle lleurie de Greuae lunll Kule pu . 
rendre danfloulo leur, [rolchelir TcEoutée, ^lent d^pici alon d^nsplrer 
la pinceau )i miilancoliquemenl idéal ilu pvintrsIinnuwleldeAliginii Mgnl- 
lanlledel, et de MùT^uerilt songeant à FauflC 

Itoee. appuyée eu dossier du canapé, atail ta Ule du peu Inclinée sur ta 
ptiitine. où se croisait un Gcliu de erépe noir; la lumière venant d'une 
fenélre qui lui faisait face brillait doueenenl lur un front pur H blanc 
couronné do deui épais bandeaux de cbeveui chilains ; son regard était 
Gie, et l'arc délié de ae> «nircilt l^èrement conlndét annonçait nne 
préDccupallOD pénlbla; deux petites mains blanches, aussi amaigrlea, 
éuieut nUabéas aar ws genoux, tenani encore la tapisserie dont ellei'oc- 
eapall. Blanche, louméede profil, la léle un peu pencbée vent sa «eur, avec 
une cxpressinn de Icncln: et ïnquièle sollîcilude, la regardait, eyantencon 
machinal uni LTil ïim ^jl^iiilh' iplismt duas son caueras, comme si olle eAI 

' ^ ,\ ' diMIN Iji' ihiiL" .'liv dnticc, au bout de quelques instants, 

auiycuï. ■ uia accur... j ii^iui =oiiki:s-iu donc? Tu as ralr bien Iriale. — 
Je pense.... i la ville d'or... de nos rét es, • dit Roisd'uneioii lente, bene, 
Mfiis un nHunenlde ailenco. Blanche comprit ramerlume de cet perolea; 
tant dire un seul mM, elle se Jeta an a>u demHBur an lainanl couler m 

Pauvre) Jeunes GUes... laiilled'ordeleunrével... était Paris... et leur 
père;... Paria, la ucneillense cite des joies et det félea au-dessus des- 
quelles, sonrianle. radieuse, npparaitsaitaui orphelines la figure paternalla. 
Hais, bêlas I la belle illlé d'or s'est changée pour elles en Tllte de larmes, de 
mortelde deuil i le terrible fléau qui s frappé leur inérc entre leurs bras lu 

ville où peul-iLru un jour Icurpcn; leur Durait dil.cn Ifurprésonlanldeui 
lirétendanla beni et cliarnianls eoiiiiuc kIW-s : .1 Ils viius aimait... leurâiiiu 
est digne de bl Titre; faites que chacune de voin ail uii fiére... et iiiui , 
deux filg. ■ Ahrs quel trouble chunte et enchanteur piiiir le» urpliulini.a, 

L'on comprendra donc l'cninlion pénible de Blanche lorequ'elle entendit sa 
sœiir dire avec uu<: irisii^»!! ami-n: i-es moti qui réauudeRl lenr patitlon 

• Qui sait? • rcjirit Ulaucbu en essuynnl les larmes de sa soeur, <■ peut- 
élre te bonheur nous vieodra-l-ii plusiird. — QéUs! puisque, malgré la 



«10 m: II» finit 

irarliuciaGiil, que ce r£vc... ce r^e que Doui tvHia eu comme lutrefoli... 
CD Allem^nc. — [a dllérenn... e'at qu'atora l'iagfi Gibriel dcuxndail 
da del pour Tenir tan noiu. «I que coUii hli il nom emmenidt d« eelbi 

peul-Mrc comniu raiilre. lun sttiir;... nom avions tiyé iguo l'snjje Cabrirf 
noii5prot.ïcrEiiI.,.Hil miii! a^s.^lm■^^>lJ™^hlll k> l^:lu^I,lKl^.. — 

pas âus&ï? — Mais pour cela.., ma sccur.,. il faudra donc qu'il meure imiî. 
Dotru Gubricl qui nouïnuuTCCB pendanl la Ic'inpùlc?'.. AlorsT non. nop. cela 
n'arrlvïni pas ; prisiiB que pvurlut cela n'arrive pu. — Kon, ceia n'irrlren 
pli, virii-iD ; e'eMienlenKDilelnnugedeGBl)riei.quiluireB)HMlile>qDc 
noua aïoiu YQ en riie... Ui nnur, ccrtro... comma il ut BiOBalierl Celle 
fbii encan, oiiuî qu'en Allenu^o, mu ivdiu en le même unge... etlndi 
foii le même unge. — C'est vrai. L'auge Gabriel l'ett penehi «en neicen 
nous reginlul d'uD air dm» et Itisie, en noai dlunl : • Venei, nei 
I enbiiu... venei.iiiei «Bun; voire uère voualUend... Pauvru enhnu 
• vcDuei de ai ieln, > a-t-H ajouM de ta voii pidne de lu dresse, ■ votu 
■ iiirci IniorBé eolla terre, innoceDlea et douce» comme deux colemiwi. 

- pour aller vdub reposer à Jamalt dans te ntd maUrnel. " — Oui, ea toni 
Uen les pirolesde l^ùdiaiige, ■ dit l'auire orphellnB d'un airpensif. < nous 
n'avoua lUl déniai à penoDne, noni avoni aimé ceui qui noni onlalmiel... 
pourquoi craindre de mourir? — AomI, ma soitir, noua avonj pluiii souri 

blanctiet, cl Dou> a emmenfca avec lui ilm- tili ti <lii i-ii l. — Au àd, nii 
noire Ijonnemireiioui tendait lei liras... i.i liL^nr'. imiU' iiui^Tiff J.' lanaES, 

— Ohl Toivla, ma mot, on n'a pas des riie„ tuuiiui: id.i iilhh- riin... ïl 
pDÎI, • ajoula-t-elte en i^nlanl Hoic avec un sourire navrant el d*uii air 
d'Intelligonce, ■ cela lerail peul-JIre •xttet un grand chagrin dont nom 
lammetciu»— tu Bit— — Hjlaat mon Dieu! ce n'eat pu noire bule: 
noua i'almoni itnt... Uala noua toinntea devant lui il craintive», )l liUia, 
qu'il croit prul-^lrc que nous ne l'aimons pu... > 

l^u disant a'f iiiiiia, llose, TOtdanl essuyer svs larmes, prit son moDcImîr 

<■! ]hi.r diia lilaiitlii' d'une voli ITemblonle : - Encore iinude ces IcIIres!... 
Util... j'ai jicar... Elle est comme tes an Ire»... bien sAr... —11 faut ilicla 
ramasser... qu'on ne la voie pB ; tu leil bien, • dit Blanche en se baissait 
' el prenant la papier avec pcédpilalioa, • sani cola ces penoanot qui tin- 
téretieni lanll mins eaurraionlpenl-jtre de grand» dangen. — Haliean- 
menl celle lettre r trouve-l-elle làt — Comment le< aulrca k sonl-ellu 
Irenvée» leujoun août noire main en l'absence da notre goavernanleî — 
Ceil vrai i quoi bon chercber l'ciplicalian de ce myalércl non» ne la 
IrouvcrioDi pai... Voyeiu la lettre, peuWlio sera-l-elle pour nona meilleure 
que lu Buirec. > Et les deux imn lurent ce qui suit : 
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fdchouse, mais pre^rguu uicusublu , il'ii[irès la manière dont «lia lilxit 
coafne; rient ^ mot^ n^était pliu perfidimwDt combiné, si Ton aouge 
i Ig perplexité craslls où ta Irouvoil ptîcâ It nurédial Shusa, lallanl niu 
MHB en Ire l« chtgrln d'abiDdonnor de nouveau aes filles, et t* honte de 
minquer i ce qa'Il i^nbit comme un deioir ttcré, La tendrcwe, la tni- 
ceptiUlilé de cœur de> deux orpheliDU, élant miles en éveil par cemi* 
diil»lii|ue>, lia deui Heun a'a|ierçurenl bienitt qu'en dlet leur primnee 
éUil i la fob douce et cruelle i leur pére; or, quelqueMi, 1 leur aspect. 
Il le lenleit Incapable de les ubandtuiner, et alors , malgrâ lui , ia penife 
d'un dendr Inaccompli atlrtsiait son vinge. Aussi les pauvre» enCanU ne 
pouvaient manquer d'Iutcrpréter ces nuanc» dans le seuB fuuesle des leC- 
Ires smnfmos qu'elles recevaient. Elles s'élaient persuadé que, par un 
mystérieux motir qu'elles ne pouvaient pénétrer, leur présence était nu- 
vent Imporlnne, pénible peur leur père. De li venait la Irisletse croluanle 
de HoseeidemBiKba;dàlAttMteitedecrainta,dc réserve, qui. malgré 
elles, eompriaiait l'eipansian de leur tendreasa filiale; ciiiliarrui' [inuloti- 
rflaïqufllemarécbal.nussl abusé par ces apparences ineipiicables peur 
lui, prenait i tan tour ponr da U tiédeur i ulon «in eœur se Iirisiit, ta 
iDjialB ligure tiahisEait une peine améru, et aauvenl, jwur caclier ses lar- 
mes, n quliull brusquement ses eubnts. Et les orpbeilnei, allurrées, se 
disaient: •■ Hous SDUiauB cause du chagrin de notre pire ; c'est notre pré- 
■enee qui le rend al Budheureui. • Que l'on juge maintenant du range 
qu'ans telle pensée Eie, inaesiante, devait apporter dans ces deux jeunes 
cmunaimanu, timides et atlCt. Comment lei arpbeUnBs se senlcnt.elle> 
déliées de ces avrrtissementi anonjmn, qui parlaient avec vénération de 
tout ce qu'elles aimaient, ot qui d'ailleurs semblaient chaque Jour justifiés 
par U conduite de leur père envers elles? D^é victimes de tnuiea nom- 



al justement ippréuiè. 

Qnint BU but de celle màniEUVie. Il itiîl fiirl ^pla : en harcelint noA 
la mirèebal de teni du», en le penuidinl de la liudeur do aes en&nte, 
on devait nitiirellniipiit i:ap<^rcr vaincre rhdiilnllon qui L'cmp«cbaii encan 
dabandoiin i> " 

boillieUPdi:rll.>l,ll,-|- n.illili llr LiiLir.lil'[jlad^l.l> liiil.'llk^ LMUOlionS 

prOpOMlt llodin. a sau ua no manquaii m ue lugiquc, m uu |JO>.i- 
bmié. 



Après avoir lu «elle lellro, lea deui jeunes fille) reilèreni un iuilanl 
silencieuses , accaUéci ; puis IloK . qni IPTiail le papier, le leva yivemanl, 

•Ir grands nulhciirs. - ili- |>lin HMint ijin' ..lui qui riHiis urrhc... ■ 
dit Dlanche avi-o aliiiLU'niMil.^ i (laiisor de Id, cliagrins i noire jiùre. quel^ 

nant aurait d^lrtei ; il noua aine bien eemme les Dites de notre pauvre 
mira qu'il adarail;.., nubi pour lui, nous u» soDinet pas les filks quil 
avait Ttvées. Mb comprands-ta, ma saur? — Oui... oui... c'est penl-éln 
cela quilgchagrÎDe tant... Housioranes si peu Inalruit»', iiHaTages, li 
gauches, qui) ■ inns doute bonté da nous ; et. conune 11 nous atmemalgrf 
cela... Il soulre... — BUbi! te n'est pas notre Idute... notre boOns nira 
nous a élevées dans cp) désert de Sibérie comme elle a pu., — Obi notre 
père, en liitméiiHi no nous 1b reproche pas, sans doute; mais, eommstn 
dis, il eu Hiiilre. — Surtout s'il B de ns amis dont le» GUea aotent bisa 
bellot, rompues do talent et d^prllt abwi, il r^tle amèrement que nons 
ne soyons pas lind, — Te rappelles-tn, ionqu'il nous a menèei ctaci noire 
conilne, nudenolieBe AdrimBe, qui a èlè si tendre, si bonne pour nous, 
comme D nom disait avec admiration Avex-toua vu, mes enfants? Qu'elle 

• est belle, mwlen»iKlia'Adri(nae1 quoi esprit! quel noble cœur! ciavH 

• cela quelle grlee 1 quel charmai • " Olit u'eat bien Trai... nuufcmolsello 
de CardovIUe était al belle, sa Tobi était si douée, qu'en la regardant, qu'ea 
l'èCDUlant, Il nous semblait que nous n'arlons plus de chagrin. — Et c^eil i 
eaase de cela, vds-tu. Hase, que notre pèra, an nous comparant i noire 
cootiue et 1 tant d'autres belles demoiielleB, ne doit pti dire ier de noiu-" 
Et lui, si aimé, si itonorâ, il aurait tant aimé Ure Ger de les filles ! > 

Tout à coup Rose, mettant sa miia sur la bm de « ueur, lui dit «ne 
auuëlA : 'Écoute... écoule... on parle Uen baul dana la chambre de noirs 
père. — Oui..., .dit Blanche en prêtant l'oreille * son toor et pois en 
niarcbc... E'estsoupai... — Mit mon Dlaul... comme il ëlére la vaiitn 
a l'air bien en colère... Il n peut-être venir... ■ Et i la pensèa de finitte 
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ât leur père», de leur père qui ponrlml h» tdimïtt'lefldoui mplheureuttft 
enbntoM regudèranl avec crainic. 

Le» èdab ie vnb dcrenant de pli» en pliu dlslinds , plut ei>nmHici<a, 
Rue. louw irniUaBIE, ditâu Keur : -c Ne rsiloiis pu ici... vieni dan> 
notrechambre... — Pouniniri?— NoDsenleudrioiii malgré nous lu piroles 
de notre père, et il ignore uds doute que nom wninH» 11... — Tuaini- 
S0D...TiHH.T[eD>, -rfponditBloiiclieeim leoiil pr^ciplluimeol.-— Oh! 
J>i peur... ja ne l'ai Junala eolandu parler d'un ton si irrité. ^ Ah! niin 
Dieu!... ■ditSliDcbeeiiplIiMint et eti a'arrilanl invotenlairemenl, ■ i^iil 
i Digobert qnll parle ainsi... — Qne k puse-l-il donc alart... pour qu'il 
loi pirledsia torto?... — Délai !... e'eri qnelque nitlhcnr... — Db!... ma 
BOUT... oa retlons pu ici... cela (ait- trop de peiao d'entendre parler linai 
i Dagobert. > 

Le bruit retenlii«anl d'an nbjel ianeé on briit arec Itarenr dini la pitce 
TOisine èpouTanla lellement lei otjibéina, que. pUn. tremblauln d'àuo- 
Uon, elle» se prèei|dlérenl dan> leur cbambre, dont ellea TerMiirBiit la porte. 

EipUqaotu miinlenanl la amsa âa violent oiurrenx do mtrfebal Simon. 



TeHe ÉUU 1o cccna dont 1c rctonUsicinent m eil si fan effrayé Rose et 
Blancbc. D'abord , seul ebct lui, lu niarérhal Simon, ilars dons un élat 
il'enupdralian dilHdlc à rondru, sVlail mis 1 uardicr prccIpiUmincnl, sa 
belle El mâle (Igure unDamniéit de colère, sus yeux dllncelanl dlndlgua- 
Ikm. lanilîs que sur ma lirge rront couronné île clicveui gi^sannanls , 
coupéJ Iria-courl, quelques leïnes dont on aumil lompler Les bltle- 
menla scrnblaicnt gonflées A u rompre; parfiiSs san époinBO moDstflcht 
naïru a*agï1all par un iiiouvemcjit cenvulsif, assez semblable â celui qui 
lonl la face du lion en Turcur. EL lie niëine auBti qu'un lion blesé, liarcelé. 
lorluré jiar millu piqArcs invisibles, va cl ïieni avec un caurnux !;auvago 
dans 11 loge où il dsL rdonit. le marKiial Simon, lialelanl. courroucé, alUit 
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1^ UON bl.SSSÊ. 341 
Je vicniùlui lo cour ouvert. • i«iD't|HTfaii, lui diB-je.de la froideur qu'on 
<i me léuto^a ï quoique isaiomnie doitcirouler contre mi^ïditet-moi -tout; 
■• canuaiiuDl lee BlUqBOt, je ms défendrai lUDlement, iofalemenl. > — Eli 
bJoDi mon général!- — D'BivrIncouK eil retlé impiulble, cérémonieox ; 
i niH qoetUonj 11 m'a répondu fruidouent : ^ Je ne ncbe pu. M. lo 
" maréchal, qu^nieun bmil calomnieux an été r^nndu Bar toiu. — il ne 

■ n'afil pal de n'appeler H. i« laaréebni. luoii euet a iiarnncDun , noai 

■ Milunteg de Tieui MldiU. uc viuui ;iii>i.. \:n i iir iiinuiei. le 

■- l'aToua, car je iTDDve que vous et n<-r iMiiKirniii'.. nr m m-i u^'nicr, plu> 
' cordlilnaiml comme par lo passé. iii -i [u<~ .i nu r. i ' ii- mis. jeie 

• uiB. jo lo seiB. ■ A cela dite nnco door 
JiuutajvD^iifuqu'onoltnBnquéd'igonisi-iiii^rk vuui, nu voua parie 

■L pas d^égards. • me Hil»Je écrié on lerrani BltcclueuBemimi u main, qni 
il riiblenienl répondu 1 mon étrdnle, je l'ai Uen remarqué ; ■ je toiU parle 

• de la cordiDiilë, do la conSance qu'on me lémaignait, landb qne maln- 

■ lenBDt l'on me IraJIO de plu» en pluB en élrsnucr. Pourquoi culaT ponr- 

• quoi ca changemenlTi Tonjonn froid t't rcscrvo. il iiii' ri'jionil ; - Co 



doulnir. Que faire? ProtoquerdUairincuiH i, i''t'L;iii fiiii^ \K\r ili^'iiiié, j'ai 

le nurédul en l'animant de |duB en plus, • ainsi je suit laiu douta dédiu 
de rcillne i UqDelle J'ai droit, méprisé penl-éirsi nos en Baroir Boule. 

on bruit quelconque, j'aniSiB prise an mains pour me dflendrc. pour oie 
vei^r, DU pour i^pondre. Mais rien, rien, pa> un mot. une rroîilciir poliu 
aussi bloBsanlfl qu'une insulte... Ohl encore une foi£ , l'i-^i irrtji... cV^i 

mienne depuis la monde mon père I... Trouvé-Jedu moins ii'uq]!] ut' ri'iii», 
quelque bonbenr dani ma mniaonT non. l'y renlre. c'est jnur y JIro d» 
leltres iafitmea.et de plus,- ajouta te marédiBl d'un ion déchirant après un 
inslanl d'hésitation, • et, de plus, je trouve mes onRuiU de pli» en plus in- 
différentes pour mol... Oui, • ajoula le maréchal en Toyani li stupeur de 



— Vous les défendai... c'est juBticc;... dlas vous aiment m ioui queinoi, .. 
dit le maréchal avec une smerlume croissante. D^berl le sentit si p6ni- 
biemenl ému, qnll regarda le maréchal sans répandre. " Eh bien! oui,- 



tandis qn'iupi <'S ili' lunl i lii-- « iiilili ii^ ii>iijaiinGraiiili>ci. Sileora 
mébniwiiques «iininiL'iii i]Lii'li|iii'rLii~ il'uuc ciprewlan un pen plu gilo 
que dlubilude, c'tsl en youi |>arlBnl, c'est en Tout voyanl; tandis que pour 
moi il n'y a que nspcul. «inlrainte, froideur... et eeU me lue... Sàr de 
l'aHectUm denei enKiDli. fanndi loul brait... (ont sumaDld...ii Puis. 
rm>m Dagobert l'eiancer rers la porte qat ceromaniqiuii don i app*rle- 
mcnt de Hosc et de Blonchc. le man^hal lui dit : Où v«-tu? - Clior- 



eniers ces pauvres peiiics. > El le saluai El de nouveau un p» vers in porte. 
■ — Digobcrl, {e vous ordonne de rester là, • s'écria le nuriehal. 
" - Ëcoulu, inon général, Is suis votre guidai, mire inférieur, votre *er- 
vileur. si vans voulci. • dît nidsniant l'ex-greiudier i ch(!val; - mais ii n'y 
a ni i'.me. ni graiU- qui licnno quand II s'agit dedéfendre iiiï lillL'i... Tniit 

v;i ''.■i|rlii|Lii r;. iiiT h'* lirareigens en face... je ne oinnni- nm- ■ 

El -i 11- iii.in-i-li.il Nc l'i ùi arrêté parle bra», Dagoberl eiiiriiii djin- 

» llesiei! I- dit si imperrcusemenl la niaréclialt que Je soldat, habitué 
i l'abiiissance , baissa la léla et oe bougea pai. u Qu'allei-veus (a'irE? • 
reprit le raarécbal; • dira i me* laiei qus }e crois qu^dlei ne ta'al- 
inenl pa>7 pn*oqaer ainsi des affeclallans de tendresse que cea pauvres 



cupo;... ces enfanta ont remonjuù cela— ei ce que vous prenei pour de la 
froideur... da lODr part, JstuiiiAr que c'est de linquiétuda pour vous... 
Teaei, mon général, tous n'éles pas juste... vous tous plalgnei de es 
qn'elles voni ainient trop... - Je mo plains do ce qoc je sduHtb, • dll le 

nnffraneea. — lihui qn'elles sdenl vives, mon général, - dit D^obart on- 
tralné plus loin qu'il ne le voulait peut-élre par son atliclmnent pour lea 
orphelines. •Oui, Il hnt que toi soaHrances soient vive*, car ceux qui 
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Icmenl. que pul 
Quelques niinui 



fois aptirochédc laporledD l'appartcuaeDl de «es filles atuv uno Lil->ilo 
rmnpllB d'angiricH, lil ua iloleiil elTotl >ur luI-niAïuH, essuya la a 
btiûu qui baigosU toa Ihwl , làcb» do diislmuler son aglUlEon , cl o 
àaa la cbsmlire nii s'élaionl rtlagliu Que et Blinche. 



I>ii)^bi;rlavuil(.'utaliuii lie dèriindii:iMeii/îiiiii, ainsi qu'il npiwlail [ui- 
IcrndiimiLMil Uumï«L BiBiiaiiii, cl ccjjoiidaDl Ivs ipprchaasiam du luuréduil 

mu»^iimnL juslin^^ par losapparunuK. Ainsi qa'H l'avail dlLi ma pcnr, nv 
puuiaiil s'uiplfiiuff l'i'uiljan'ai Irïsle. presque cndnlil, que sa enfaolB 
■'■proiiviilcnl en SI pnisiuipc, iJ ulitrelinil en vnïn la lausi: deiB qu'iJ ajipe- 

ilc luiir avoir ilitsi liissii sroiri' qu'uili's ilaical incapabiu de lu voiimIop; 
cTimim uilus , itu 1« oïoîrijliiïùus jiiir aaiTiduSM iiiililiïru; lanlùt unlin il bu 



i/Éi'iiruvE. 




■veo Edolaine 1 II ut mciue un i^cr mouveiKni codubc lUiir leiaiiiHiiira 
im, n ouni utnur mmil^ us cniDio oe aeue pas cannrii. nuuia 
paUTRi miBau, panuTiei» nar aa ncraoet hi>. rratereni nu«iies. iimna- 
uiet ti iraiBUiimea. A «lie appanmle InsensIMIiU , le inarMiol wnlll isn 
cœur lut manqiMr ; U ns ponvail plui en douter, sèâ Biles ne cflmprenaicnt 
ni u terrible douleur, nï n tendresse désespérée. aTauJoprs la même tral- 
iear.' pcnra-MI, ■ Je ne nn'éUia pus Innnpr. ■ Tàcluinl ponrlanl de cacher 



:ii uune v<rix qall eaay» 
L-si nccupe.ïojM-ïous, 



lie l'jcriL aaDiivnD qui parluil iet ucnliEW que iBDr présence cinmîI à 
iHirpâre. 

A celto répmite luiti avec anlanl d tnilBrraB que da limhiUé, «1 aà io 
martelml ernl loir une IndlKrencenalre. il nedoula plnadu peod'aircc- 
lion (le SCI Dllei pour lui. « C«l fini, • penu le nuilheureux pire en 

resls... peu leur imporlc! Non... non... jenasub rfen purdlet, pulâju'eu 
ce moment eu prima où ollea ne voiml pnulrètrs pour U dernlAreHiIt... 

FendinlceUfl réfleiîen ■cabtinls. la Dirécbal n'aiail pu ceiié da con- 

Icniplnr lILti^s avec allpnJfitsiuiK'nt, et sa tuile figure prit alors uni! 



une parole, vl tous trois s'élaïeni enlin eeiopris... Un choc sympalbique 
avait loal â coup éledritè el eonlbodD en tnd> ctRurs... Valocl eninles. 
bm doutes , avis mcnnugm , (oui avait cédé deiiDt cet élan îrrMMible 



délirait , il était ivre de Innbeur ; puis enfin il s'écria : ■ Je les al retrou- 
vées... oa plulél... non , non. je ne le* ai jaiuais perdaa... Elles m'ai- 
naienl... Ofai je n'en doute pins , il cette heure... BIlea m'aiaiaieat... elles 
n'«a]eiitpai...nie1e dire i-.. je leur Imposais... Et mtA qui croyais...; maia 
c'est ma (bute... Ab \ mon Dleoi que cela Ml do bieni qnecda donne de 
liircc. de cœur et d'espeirl liai lut ■ s'éeria-l-ll, i^anl , pleurant i la IMs. 
et couvrant ses liOesde nouveUci caresses. » qu'ib (icnneiitdoaeiiie dédai- 
gner, me bnrceleri je défie tout maintenant. Voyons, mes beaux jeux 
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cela nte bssii roiivrc lotit i fait. - 0 mon pilrol... vnus mas ainut: donc 
BUlantqDe roiis vuus aimons? i. s'écria Rnsc aviic uni- naîn'lii e[i[;LianN;- 

pensiDii» [OUI bas? — Oui... vons lo pourrci... vous le pourri:! ! i. dit le 
man^hil Simon en tiallHitionI de joit:. .^Et ijuivoui l'n ^ni|ii''i;]i3it.,, mes cn- 

d'une façon... cela vous a atlrîsWos moi. do mon cùlé... volro IristeMC, 
TOUS eoncovez..- je J'ai inlcrprclcc... fOrco ^go.-. i maie tenCE. je ne fab 
pu allenUon i un inoldooe qoo je vous dis. Je ne penso qu'a lousn^r- 
der; cela m'élourdit... cela m'élilniiii s'est le venlge <le la joie. — Oli 
reganlei-nous , nmii ijfre... n^ardci bien au fond do nos jeui, bien au 
fond do noire cœur, i. s'écria nnsc avce ravïsiBDienL - — Et tous y lirei 
bonbeur... pour noiiâ... el âmoor pour vous , mon père, j> ajouta Btanehe. 
• — Vous... vous I... i> <lil Is mitrËcbal d'an ton d'aSectueux reproche , 
> qu'est-ce que fa tignlSi;7...voulei-veusblennHdlreM...J(!(II>t«u, puil. 
parcaqnDTouBélesdeDi. — MDnpân... Umun.-dît Bliache en prenant 
lu miln de ton pèiB et U mettant anr «on eceur. - — Honptra, la main,» 

i notre l»nbeur milnlcnlnlî > reprll Kose. Il est Impossible de rendre 
tout te quil y avail d'orgueil dtarmaut ot filial dana la divine physio- 
nomlo de ces deui jcuoca fib», pendant qno loor p6re, ses yaillanlcs 
mains t^érement appuyée) sur leur sein virginal . en cumpiait avec 
iTTOSse les pulsalions joyeuseï et pr&ifdttei. ■ — Ah! oui... liibnnheiir el 
la tendresse peuvent seuls Aire hallre abul In cœur, ■ l'écria lo maréchal. 

Unesarto do napir ranque, sppreiaâ, qu'on entendit A la porte delà 
chambre, i«ilée ouieite. Ut retourner les dani lélei bmnaselb UlegrliB, 
qui apetfureni alors la grande %ure de Dagobert, lecoaUe da mnieia 
noir de Ralial-lDic , pnialanl k la hanlenr des genoux de aon maître. le 
EoldnL .l'e^sey.irt les ycu^ et la moiulBchfl av« ion pelît moueliinr A oar^ 
ri'aiii l:li'ij'. n 'Uii i;iiiiiali<le comme la dieu Terme; lortqu'il patparia>, 
>.'iiiiiL'-.iLii .111 iiiH^VlNil . il secoua la téi« et Biileula d'une vob enrouée , 
car li: ilij;iit'Iiriimm;iialail»!>lanne>: iJevoiu... le diiais... bien, mol... 

— Silence '. lui dit le maréchal en lui (Usant nn signe dlnlelligeDce. 

1 Tu étals meilleur pèni que nai , mon lidl ami ; viens rile la embrUHr. 
le ne suis plu Jaloni. i El le maréchal lendit sa nuin an soldat qnl la 
•em cordialement, pendant qoe lei deux erphelloei le jetaient 1 son 
eea , el que RabatJole , voulant , selon sa coutume , preûlre part à li 
féla, le dressant sur mi patin de dernim, appnyait &nûlièrânent lea 
pattes de devant sur le dos de son maître. Il y ent un instant de profond 

Li fâicité célrsie dont le naiédial , ses lllcs et le soMat jottissalent dans 
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pini Ule . |>liu bèanl que ie couIium ; il rcalait coi dan» l'aobruiin da I* 
piHieauTerle. li»;eDltetn|Dniég, Usnant A 11 nuin hhi tlernfl panlnr dp 
bois.eliiiutwnbniun pluaiiaii.Rtcniwiiict plus en gjlslé que le bonheur; 
tiasS . quoique wn arrÏTit: (i\ tsaei iniqipoilUDe . nn dclat do rire fnis el 
chgmuinl sorianl des lèvres Bcurics de Rose cl de Blandie sccDoillil celle 
apparilton grotesque. Jocri&sn disant rire les filles du maréchal . depuis si 
Idnglenips aurisiû's. Juerisse eut droli, h linslinl. i l'Indulgence du in*- 
réclial , qui lui dll ara: Inonc liuaieur: • Que veiii-lu . mon gai^ 7 — 
M.loduc. ccn'cslpoanioil - rcpondil Jocrisse on mellant la main sur u 

de dessous son liras. Les rires des deux jeunulUloi redeublèrent. <■ — Coin- 
menl cen'esl pas Inl '. dit le marécbil. ■< — td, Rlbak-lole I ■ cria Dago- 



jsi . cl s'apptDchait de lut d'un air {Mnidi. 

pas moi . • repril Jocrisse , • c'est le valet de 
■eiu. D^aberlen montant du bols, dédire i 
iiala dans un panier, que H. RDlwrt le deman- 
ise de Jocrisse lea édals de rire des deux jeuius 
n de M. Gilbert la marjclial Simou IronlUîl. 
mlBsaliB de Rodin an sujet de l'enlrapriie pos- 
qu1l ■'agissait de lenter pour enlever No- 

L'. \t; iiiarà:bal, danl k Egara nfonnail loii- 
lil ;> J'M'i'isst! : -PrioM. Robertd^illandreun 
i.hiiK'i. - Oui, M. leduc, • nSpondlUocrisse 
.l: iii-m sorli.lenuricbalditi ses Sllei d'uni! 

celui^d. OD ne quitta pos ses eulants... minae pour U. Robert. — Obi lani 
mieux, mon pèrcl... • a'ferla gaiement Blanelie, ■ carM.Hoberluediplal- 
silldéjl beaucoup. —- Aiei-Tons U... de quoi éertrelu demanda le nuré- 



â I>agolicrl d'approclior. Tout en 
terme, Û dit au soldai co 
a pour qu'il Kit impossibla à ses Glles de Teniendre i 
■ Sau-lu i quoi fêlais presque déeidé tout A Iheuro. avant d'enlrrr Ici'' 
— A quoi dUei-vous diliddé, mon gùûùnn — A me brûler la eervcllE... 
(Test! mes enfants que je dois la tie... • Et le aaricliat conlinua d'écrire. 

A celle eonfldenee, D^berl lit un mouvement, puis il repril, loujoursî 
cois basso i < n'aorsit toujours pas élà avco tos pistolets... J'avais ÙM 
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L'ËPUEUVB. 



il'uii ^lir surpri'-. «iiliJal baissa la Une aDlrnalivsincnl. jj<nii;i : < Dii'U 

monlnisai filles d'un tegati bumiilu ilu UuuIreiHJ, olinceiuol do Ijonluur; 
pub vacbatuil le bUlel da queliiitm lignes, qu'il vnnuLt d'écrire, il Ia danim 
an soldat «I lui dit ; > — Humols cela à H. Robtrl... je le verrai dcnniD." 
DagubertpriiU leUre cisonii. 

tondanl 1(3 bras : ^ Slsinliinaiit. niesdsmoisplli>E, dfm beaux baisi rs jwjur 



A peo pi^sao DonKiit où ccschosi» Hposaalenl i l>arla, dLiu ruyugouri 
ilraDgei, quoique (âpréi l'un de rantro, édiangeaienl i Iravcrs l'espaeo 
de flij>Mérieuscs pensées. 
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anfoU^ ds cet espoir ine&UD, dlo te rcdiOM, liive lu UU vers Is 



IJES RUINES DE l.'ADBATE DE SIINT-JEIN LE DÉCAFITÉ. SKI 
«Il aac %é\e.., celte lâlo esl lo sienne. C'est la Blulue do ealnl laaa. 
mvlyr. mis i morl par ordre d'Ht^rodiadi]. 

La «lloneB cal «ulennel. De leups i antre on eolend leulemcnt le sminl 
lirtdiMOiml dD tnneliaBU do plu énoran que b brisa BgitD. DoDUages 
cuivré, roBgla par la couchml, voguent lenlemaat aB-deania de Ui BwM, 
«tnreOiilaitdineteeoiiniDtd'uii petit tnisseau d'eaQvIve. qui, IraTenanl 
Ici ntinet de FaUiajs, prend sa source plus loin au milieu d'une masse de 
roehes. L'anda coule, tes nuagis passent. Il-s arbres séculaires Trikiisscnl. 



lie, dont les Innombrables l 
pparall udb fonne buiiiaiii 
ers les niinei... elle les a 



uni. depuis lani ai 
culhHl en «nrav 
II. ses memorei sn 
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LE JUIF EnntNT. 



qoelquo Océan di<9S&bé. Un silimco do mort pbini sur celle conlrcc désolcc. 
Oudipidiii» da giganlcsquet milauri nain bu cou rouge cl pelé, i l'œil 
jBDns cl Inninenx, ablllanl leur grand vol an milieu de ces solllmlis, Tien- 
nent bîra la unglanle curie de la firote qu'ila ont ealevée dana an paji 
moins wuvaiiB. 

Contiuint eocainiire.ee lieu nepriire.i-i-ltélteieTe nioin.ai iDindoia 

rpiwntinl; il nv.nil fiiil hraiH-ra.p rie ;iNlr,- linmiiir-i.., vl , pour 
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' tivpuscotaira. viuiDit do Toilor ea pale ligiin 
lut de son liage. Il IreSsaliKi ilu surprise... 
crdt rien... D'un r^rd avide, il cou lein niai i 



... Alors poiirIii|>reiiii4n! fois, seijeuisarréiercnlsur leChrisl 
1 doniiiiaklc caivalra. de menus que la Juive erriiiie avaii lïiit 
lur la paupière ue grami du saini martyr. Le Ciinst. la <Ue 



Chrisl. lorsque lu rouius l arreisr paur lo reposer aa muii do nu peiivrc 
demeure, et que. dans ma dpreié ImpHajaUe . je te repouaiai en la 
uiMnl : ■ Marche],., nardic!... ■ Et voici qu'ipris ma vte emnle. Je 




un uicn. ineiurauieiDeul condamnés par loni. iwiyneur. coinnu^ les reje- 
lons mandile de im m» maudite. delvenl-iU eiiiier leur tacbe originelle 
eiman cniuuîOlii dilei... dilei. seiRneur. serai-je panionnf avec eoir 
Sonml-Ila punli avec moi -> 



Eli «aiii lu eréputeulo avoil fail plaça i une nnil omgeuM et noirv... le 
Juiffirliilt IDujoim, Bgenoullljnii plul du calvaln-. 
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mine qui garnfl tcdExaDliltladiuiiiIai'Cflii Kilaii. Une eaiisTacCion pmlànili- 
sclil tarh face cadivi^n-iiscilu jtsulie. nailarni? ilc Salnl-nizier. iiii>e avn: 

«>ur[ij, DO igulllail pas RqiUh dct jcui. cir Liiliil-d oilll raipplélcniFnt 
suppljinlâ le pèra d'A^riyn}' ilanï L'uprlL de Li dévolC' !'£ (Ip^Die. l'aud>i?o, 
>a hsuic Inlïlligtni'e. lu caniclère rude cl (laminateiir ùe Iïi-jidci'iii, iinpo- 
«nîcnl i colle teuuoù alili'n. Ja subjuguaient si lui (unjilrdenl une adniJni- 
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îai LE JUIF EDRANT. 

siiiiiiu, iiiDti jK'n.-. - répéli 11 prlDcote iveo feu ; ■ car. eamme lut, toui 
iiiitiiiv li^ siirnuiB deialnlJuun nauchod'or. — AUoasdoiic, madame,* 
dit fliidin ii\ ec lirnlalilé en hausunl Ira fpiuln; • mol uiu bondit ifiirl.,. 
j'ai 1« lèvres irop lividu cl ka denU trop attira... Yaia plaisanta avec 
votre imuclis d'or... — Mais, mon père... — Haii. nuidsnw, on ne me 
prend pai 1 celte gln-ll , moi , •■ reprit durement nodlo; • je liaii lea eom- 
]>linieills, je n'cnfoiî point. — Oui' ^i^lrv nioili^lip ni« pardonne, mon |>ère.- 



ei duui défiiiiLs JiL^itierg. Car. selon Rudin. 11. llartiy. par sa (lonalian et 
ui aKéllmw ImmiddB, n^ppartoniit plii» bu monde. La dévote eonlintu i 

L'un de cea hommes, misérable artisan , a ili eaoduit i sa perte par 
EiBllallon di^ tes y\ces;... mois avci cundull l'antre dans la vola dn aalitl 
I hi - aïiiiniili'« et li'tiiln-9, Soyai donc gliiriGé dans vos 

niiMiuL-. iiH.iL r:ir. iiiii- f;i\i'! •lit; - {Tesl oux pasilons que je 

iiL^.iilrL':^i.'i^tL rii'i.i iLLi LM'i ,1 uiDii [jLii. . - gloPïfieK ilono polut ^ vite, 
'\LiLj^ )irit>. . iiiiiIlii; . et votre nièce? et llndlenTetlea 

ru\ lillifsilu ni^iri'cliiU SiiT t Iks pi^rHinnes-U onUellc* bit anai] nneGn 

hrilivnne.ou sunt.t'Ili'sdiisinItri.'ïiSiHs dans la questhu de rbMtagc, pour 
oun i^BiiEer aitètT — Non, aanidonts. — ShbienI doue, Vous le Toyei> 
lailame; ne perdons point la tampal noua oongnloler du patsi ; songeons 

l'avenir... I.o grand jour approclic... le I" juin o'csi p*s loin;... hssele 



vos gens d'alfa irea au sujet de votre nièee? — Je les ai >iis. niiiii pi^n'; et 5i 
Incei laine que s<rit la cbancD dont jenusai parié, ellerdà lenier^ji^^'iurai 
anjourd'bni, joreapère, ai li^aloment cela est poaiibla... - ruuL.i''lri! alors, 
dans lo milieu où ecLto nouvelle conditioa ^ j^aconiii, irouierail-on... 

iiiiiriri'. I .-ai jti-i]ii'[L'l . ilt'|iola qu'elle s'cll étalement nipprockiïe de «'t 
hjtlicii. ( ■ IniiiliLiii lit «'^ di'ui païens parait Inallérablo cl élincelanl 
LUiiinii; joiliiiiiaiu; lii'ii n'y peut mordre... paa même la dent de Knringhea... 
Mais >'^)jOiiiiii i[ui.' Il' Seigneur fera justice de ces vaines ti eiiu|>ablef 
réUcitiis. 

Cet oittretieu fut interrompu par le père d'Aigrigny ; il entra dans le salon, 
l'air Iriumphant, et s'écria dès la parle i • Victoire! — Que dllei'VousT • 
demanda là prlueesae. >-'ll est parti... celtonuit, • dit le péreil'Aigrigny. 
• — Qui cela?... n Et Rodin. ■ — Le mniéchal Simon, ■ répondit le père 
d'Aigt^ny. - Enfin I,..- dit Hodln. qui ne pul caeber sa jele pnlondc. 
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fondés que favais fatl ripamlrc;... (nul niujen rsl Imii niup olluiiidre 
l'impie. • ajoula la pripcesjB on niaoiin; de correclif. - — Avoi-ious quoi- 
que) déUiliT. dll Bodln. • — Jo quillo Rabert, ■ dll le pèru iTAlgrlgoy; 
■I Htn tignaleinenl , son 1^ peuvenl se rapporter i Ti^e el an signalemenl 
do nuréchal ; celui-ci est paiii avec les papiere. Sculcoienl une cbeu a pm- 
[andémenl anrprli voire (niisEBÏrc. — Loqui'lln? ' itil ilôdîn. Jusqu'olan. 




cliiE>lir's à \^aris^ t^nr ia chi>\Éra seul âVsl déclare cJicz lui jusqu'à prosenL.. 
cl. j*^ lo rrpOir'. o'c^r un Jrjiilik' pialhoirr, car c'àlaàL un homme dévoué, 
di'L'idô, l'I [iiiM :'i lihiLE,,. Ut, le soldai , gardien des orpbellnes , sera d'un 
uhi.rd |,r.sqiioirapn!,iljlc. rl par lui seul , oc|icnilonl. on peiK arriver aui 
fillc! du mianU^i Simon, - d-xt évijpnl, - <lil «odin rl'un air pensif. 



soupçons. ■ lijoLilii le p.>i>^ d'Ainrigii) , .. A propns d,- Il-LIfps ano- 

nymes, dil louL i uon]> HDLlin eu iiHcrrompanl k pOro d'Aigrigny, . Il esl 
un fall qu'il rstlion que vous saclilei; je vous dirai pourquoi. — Oe quoi 
s'agil-il? — ËD oulnt des loUru que tous laiet, le miréeblll Simon on a 

ntofeni possibles, on llcliail d'exaspérer son irrlUlEon contre vous, en lui 
rappelant toulos les raisons qu'il avait de vous balr, et en lu raillant de ce 

ifA^gn; regarda Radin avue tlupQur, et s'écria en rougisunlnalgn^ lui : 
- ■ Mail dans quel but... Volm Révérence a-t-ello agi ainsi? - D'abord. 
aNn de détourner (le mol les sonp^ons qui pouTalenl être éieillés par ces 
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mnodin. - Kl> hiuli 
~ An I vnua uvii iwur 
fère u'Aigrigrv. A cd r 



' de uélnquer l* Muire CLTieiic. uae ei sonoro cou 
insnifiiiii aDeiDnu hhMi uugiauei pour eu biuuu 
ir nuiraire... «rnnU... rrnptlAM tri aiiui. ce « 



La pire n'Aigrigni' baltu u leie. CDotouni uinklieueni a colère. > 
VDDi oemaiHis . ■ rqirii obiiindnmi nodin . > ipieue «raii voire ciiiiaui 
ni lenareciui ainion mai fin iriopei Mi-ce ciiirr — asseï i.., oeEracu 



le iierc u .iiKTiKiiy. iiii^iiHi, iin iiuiiis «rmia, lu» jMiiim. .■u*|ii-s lu iiii 

proie H une sorie ue vernie a la Kiue pensée a un poreii oiiir^e , ipniiis 
que RnliD . odi nitaii pas rau dniiiB lui en viin ce ne gueaiion . Muicvani 
MsfluqDMpMiDitecs. MMibltii ptvfiindeoMni luoniu lui ifinpiAniea «gni- 
lîcBliii ODI m iriUauLent sur ■■ phyiionomle bomevenée ne i nneiCD eolo- 
nel. La uevoti. ua ihiu gd uiuisoua le dtarmeue ru-aoc'». Irounni la 
posllion (lu pere d'Aigrignj «uni peniuie que uutw . tenuii laugmciiier 
i.-ncaR«niadniinlliHipnir llndîn. EnDn, le pire d'Aigrigny, reprananl imi 
i pss un Hing-rraid , répondii i R«tin d'un Ion c*lnw el uratrainl : • SI 
favala Â subir un pareil o<iln|[e , Je pricnli le Seigneur de ne donner ta 



Digilized by Google 





Hodin. • ^ir Droniplemenii ic nxuieiiianuKienB: ici baiDcs. lei donnas 
«oni eTniiGO... il at a pas un mameiii a penlro. — Quani ide uainm.'- 
rcpfii is |>Tini!u«c, • uiaenuiiieiu ou uraaviiie a pu tini ou «Douiit Ui 
procès qu'elle a tisnié dù dira, â pnpoi de « qn'eUs appelle m déloDtlwi 
dans une maison de tanlé , el Ja séqneilralloa des danx^sellet Simon dans 
le coDTentdeSBinle-HaHe. Dlen nerd. nous arons des anis partoul; Je 
SBÎa de bonne part qu'il sera passé ouïra sur ces ciiaillories, &uIb de preaves 
■ulSianL», iBilgri raeliirneiaenl da cerlalns nnqiislisl* piifemealains. qui 

0 le dépari dn maréchal donne loule laliuida; Il iïat a^r inmMiale»enI 
luriH lîllei... ~ Hilo comment? • dit la princesse. - — Il but iTalionl In 
voir, >i ivprilBodin, • couser avee elles, les éludier)... oniailean n^nien 
conséqueDCC.— Hili le soldai ueletqiu'Ileni pasd'uneseamde, •■ dll le père 
d'Algr^n;. ■-- Alan, ■ repril Rodin. ' 11 faodni causer avsc elles devani 
leioIdaLot le uwltred» nMres. ~ Lui!... Cet espoir est InseniA 1» s'écria 



Digilizedby Google 



lui «uDDiii ion iiiiéniieur. lanqui! je vous ai eu uénonce cauiniG I urne do 
celle madiinilion? Ifctl-a pas mol qui lu[ bi rendu m tMiculc reui|ue 
iiupjrlule... sa crnii d'honneur, chei le uocicur finiclnicr?.,. N'cil-co paa 




)'ea assurer: )l leMiUlat me Irailg enennsoii d^iwli... noui verroi» : mis 
]« Icnicrai dabarri délro accuculi rn ami. — Quand oda? ■ ait la déiola. 
i. - liFDiuin niitiji. : i^pondilBodin. ■ — Gnnd Dieoi oidi) choF pira . • 
n'in-rii iiiaii:i[iLi' lit' >nitii-i)iiiQr BTic cnlnle. • il ce soldai toII en vaui UD 
l'iin. irii ' l'ii'iKv <Miil<' .. — Jepreoda leyjoiire ganle, madame... j'ai eu 
r.i.-i i^ iN' < ~ [iliL- iurribloqueIul>...i>et leJiiidiesoarUeiimon- 
irjjiLE ^<'- HiNii^ IL4NI4'-, "du cbolAra, par exemple. — Hais s'ilrouslnlleen 

jusqu'aux lilictdu luar^ebal SimenT 'dit le pire d'A^rign;. ■ — Jo n'ea 
taii rJeadiilout. > un Rodin: ' mail comiiM }e veux v parvenir...}'; par- 
viendrai. — Ken pere. idii IodII coup la prloeesieen rédéchisunl. • ces 
jenoea Glletnemani lanuua vue;-. >i. sans mr. nomnicr.,. iciKiuvai! m in- 
liDduire auprès u viiesr — Cela seroii. maii[titiF>. i';iri[iiTi'ijLr[]i iiiiiilc*'. i':tr ii 

hal d'alHird que ic sacnc A qnni niF^ ri^^miMi.' .1 1 1^^. - r.^-, iin.hi uik"^. . 

A loul|>rKjel donc les 0 r le. 
ment, une Tois mon au b en am. 

En lous cas... veuillDI itre pHSIg deiiiam iioim . Mn u>' 1» ;;i;ti>iiiDiignGr. 
madone. — Où cela . mon |iÈn>7 — Chn le mari'ehai siaion. — Ciiez lui V 
— Pas prfeiifneni cuei lui; vihis uonierei dans voire vollUre. noi je 
prendrai nn uaere : le lunienl de nrinlnidnira auprès des jeunu Giles: 



I sauressani au père urtufriguï, ■ mii 
nou qui élan prête, afin u annoncer ai 
amo arrivée nu maréeliai. Toui csl | 
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drimbra à coucher de Rose fi Ji! ^Mhc . tl va <ll<cn}icdidnt eaMer fan 
orelLIa àlo porlo de l'oppnrlciDciil tics jeune; lill»; Ralnl- Joie suit clocli^ 
m«nl San lotllre. et semble morclipr avec aiiiant de pr^iiIJon ipic Ini. la 
nguredn soldai eM lni]iiiâte. préoccupé; laiil en s'approcUanI il dit â demi- 
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nmla... — MI Uni nilnu.. dll RoM. • Bibiuii! DiigiilwrI. quanil ne 
Lippeusraïu. lo pauma eninr. — reviens ibia ua auan absure. " 



lëea en le semni muiuencn 
ei pdgne Bjinene : c'élaii m i 
Qlira HiijBi gniupefls Doraiea» 
ueitni une iniioiu i m scciif. a 





lasrirs ninti.— U «lail ai hnîraoïdSBoDtTOirgaies!-» [auilra [ulicrin 
mirourd'liDi l'iilalaira du tanier lu inws. — ElcoUedu Dluiuean. iSado 
lui mmitrer que. uLon noire Dromeiie. noua n'avons pas de chagnn peiuiani 
eon anuoee. — uii écrire.... nui «mr;... aan non... la le sais uisn. ii 

■MUS écrira, lui nais nous ne pauvons pas lui réponilni...~C«lvrai... 

Alors... ane ïdfe. Èciivons-lul I ou jours, a sonatlns» ici. Dagoberl melliii 
In tallres à la posie, cl, à son ralanr, noire père lira nolro correspondance. 
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sœur; ccllu fuis, iinussiminies pour loujuurs en planbunlicur... — Et puis. 

emtngeu». et ana te Dravoraii lous m inaihenn fkuiibiei. — je le croii 

mliieuds nom, Col d'un cAlé, luolde l'aulre. el... — Dagobert i l'atanl- 
ganlo, RibabJois i l'arrièrc^nli' } donc l'armée »ra eomptélo. Auul. 
qu'on vienne rBlliu|iier. mille «lodri'iu! ■ njuulaloul û oonp iinsgroua si 
jojrenso toIi, en inlemBipnl la jeune Gllu. Et Dngoborl parnl ù la porte 
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IX BONHEDB. »S 
du ulon qu'il cnlrc-b^lls, benreui, ridlcnx, Il hllalt voiri car le ilflîl 
Indiuret artil quelque peu écnuli !«■ jennea lillea aiant dg h montrer. 
• Ail! la noiu âciHiUli, curieurt > dU gilemeni Bue en eertanl de u 
duubra nec laioeiir, iil eatmot dons le talim, où hniles ileui embni- 
«Aront adèclueiueiiMnlIg Midal. >— Je croiibieii. que je Toni dconUlI. 
d le se regreibu» qa'nne cboie. celaii de ne pu mip lei oreuiu au» 



dl grin 

d« Irembiemenis Ile niis^uo nepouvaii pu 
UiUenieulre! > dllRo» 
a uouglBche ptie de Dsgoberl peur IdI ci 



luuei . un chagriii . et lout eb qa etw lenlui Inon tinudemcnt ponr n»u> 
cotuoltf. — vingt laiM fal tu rouler de groHea larmei dana aea jaa m 
nous ngardanl. > repril Rote : « ob I eUs isue time (endtenienl, et noua la 
lui rendons bien... Ei. h es sujet, lu ne Ula p». Dagolierl. nous avons un 

ri;prii nijinciip niriani. . Dagobcri ne nous gardera pas le sotrui,.. — Lui / 
— xi^iL-cv iini. lu nous 10 garderas. Dagobcri'^ — Teuoz. < un ii^ soiuui 
un tMs en ulus cnilianmse. uTousCerei aussi blenuo ne ncn uiri.-,.. — Tu 
ne |>eu( (loDc nea cacber i madame AuKiiaUner — Aui M, Dagoberi. 
H. Dagobeit, ■ dit Dlandie gaionent an menaçant lo uldal du boni du 
doigt, " je TouB soupi^nna fort d'avoir fEdt Je coquet auprâa de notre bonne 
gouTernaole. — Hoi... coquetl » dit leioldal. Letoa, l'eipies^n de 
bert, en prononçant ees mois, Ikirent al plalstml*, que lee deux iHeura prll- 
mnt d'un grand ielat tie rire- 
Leur tailaiîlj étail au comble lorsque la porte du salon l'ootrit. Jocrisse 
lit qadquo pu dana le >a1oa en annontant à haute voit : ■ H. Rodin. > En 
uDet , le jésuitu se glissa préaipilnument dana rapporlemnit , comme pour 
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n* t.i- Ji [F EiiniNT. 

prendre poocsdon du Urniiii ; iirn; fuis mirr . Il criii b (Uiriii; gagiiii.» , i l 
■et fnii de repUIe iWncelèruiii. 

IJ unit dididle de pendre lu surprise lies deut sœurs et la colùrc du 
mUtl, i celle ïirila Imprévue. Courant i Ji>i;rl>i«, Dagobcrl le prit ou collci 
eli'Àiria: - Qui l'a pannîi il'inlroduEra quelqu'Bn ici... nui ma prévenir? 
— Grteo.M. DagalHai! > dit JoeiineeD lè jeuntl genouii «Ijalgnint lea 
n>[n> d'un ilr aussi niili que snppliant, - — Vx-r>n... son d'Ici] El vous 
insii... et vous lurlmill <■ sjoula le soldai d'un sir menaçant en is reloui^ 
nani vers niidin. qui iéji s'approcbail des junnea Sllei en aouriiDl d'an air 
paterne, k — Je suis à vos ordres, moneher raonslBor..., » dit liumblonent 
le prtlre en s'IncMnant , nais sans liangcr do place. • ~ Feu Inu-tD I ■> 
criait le soldat A Jocriue laujourt agenouDIl , car. grlo: 1 ravanl^ de 
cetlBpoiîlioii, cetboninie atiail pouvdr dire un corliin wimbre de paroles 
avanl qneDBgoberlpill le meUre â b ports. —11. Dagoberl, > disait loerlua 
d'une voli dolenle , • pardon d'arotr eonduil Ici manileur nna vous préve- 
nir-, mais. bi\as\ J'ai la téle pei^O, i Mnae dunulbenr qui est arrivé 
i, madame Ai]gustim?... - Quel oallieurt •■ «'écrièrent aunsEtét nose et 
ni.inrlii; iri (;':iji|irn[-lioiil vivement de Jocilua ivee inquiétude. ■ — Tkd 

le iulciai ei Jocri'iïe; > qu'ïsi-ll doDC Inivé i EMdame Auguiline?...— Ha- 
demolsollo. k se liila de rlire jDcrivto malgré lu bnirradeft liu EaldAl. 
■> nndama Aapnlina a été attaquée eelle nnil dn eboléra ot on Fa... • 
Jocrista no pot lebever. Dagobert lui assena dans la lalebidre le pliii 
glerievi coup de poing qu iicuiuoaneuepuis longtemps, ei puit usant de ga 
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deféeepiioii, iivn-. ii i.iin .. AMi i-vinii-cii, — it-uii/. viriii . luiin Hior 

moniieur. pour vous rinruir. — m n ui d;i9 k ipmns iic causer... — u s'.ngii 
dtilblni graics... — Je nu pas d BUIro ilTairo gnvo que cello de nslfr 

area ee» enIhniB Soll, nmn elier momleiir, > dll lloilin en louoliinl au 

wull de la pane. < Ja ni tous Impotliiiwral poi i^iil («nglerops ; eicniei 
mon indrsci^[ion porleur do notiTellDi.,. (Toccllenles nouvelle) dn 
laorFclinl Simnn,,. je Mita»...— Dranonielleade noire pèrel > dit viinncnl 
nasr en ï'jppnieliaiii ilcBôdin. • — Ohl parlei... parici. luonsioar, ■• ajaDia 

en jFlanl <iir nedin ;un regard loupconneni. • El quellM unl-ellM. ors 



ai laîsiéea, loujonis gradoDWi el durm 

jour où élites chercfaordiiueflTiliin conrenlou on ira retcnnil iiriïiin- 
nièret... Aïooiinal bonbenF... jo loi ai ïuessojeler ifaii> Ifs bras iJc lent 
glorieux pérel... — C'éliiU là leur place , el la v6tre rV^l \ias ki.,.. i> <li( 
mdeaienl Dagotert en lenanl toujonit le ballant de la parle niivcri dcrrJèn; 
Hodin. < — Avouez an molo) que ma place Aa[l chez le docleur Batd- 
nier...,-dille jéeuile en regardant Is Midald'unsirGn, u Tom (aroi, dora 
ceUeiiialHindeianté...ee jouroA jovoluai rendu celle noble erali Impi- 
rialD que viBit n grctlici si Tan... ce jonr oii celle bonne mademoiselle do 



poigael rude ou non, mels... — SI jo fais allusion à celle innoceniovlvaoilé 
de votre part, mon eber moneieDr, ■ dil Rodin d'un Ion doncoreui en 
[nterronponl l>Agobflrt, et se rapprochant davanl^ des dciDt SŒaa par 
nneeorledecirvonrolullaDdercplileqni lui éleit particulière, ml j'y lïili 
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LKIiKMMii. 2-n 
«iMMiip)gnBnl Rodin. ■— Eh bien I... i-i'u. l.\ - h i t -.i^i. in iH'i. ii'H' Ii' 

N. Bnberl. Comaeiit InMriiII du loiil irli.?-. rifMn: ^ijoiiin k 
mldal.d'iiD air peuif. > mab <^cil une raison de plu> pour mi: défier iTe 
lui. ^ Et let naDvelLo du Doirepèrc. quelles iDiil-dlcsT ■ denunda Doac. 

• — Du d«i imis de ce vieux niiiéniblc (je db m'en dédis pul) emiull. 
m'i-tildil. tdUb père, et l'a rcnconlnï il vin);i'Ciiii[ lieues d'iei; uclianl 
que cMliouina mvenalt â t'jiri^. Ii' riKirn-Iinl diargédi' vDusiliri'ou 
de toui faiie dire qu'il éi-M in |i,iif..iV' -..jiIi-, i ( ijn'il fîpmil hicnlùl vmn 
renir... — ALI quel bonlu'ui' ' ■ >Vi-i i.L Unv". Tli vois Ijiun, lu aMiï^ 
lorldDleMupfonner.- ci^ liiiiiri.' . li.ifiulji.'i'i , > ajouis llljiiobi'; 

• Inl^IrsltéililuremenU — C'fst pussiMe. . , mais ju nciu'fii mpi^ns pas... 
— Pourquoi «la 7 — J'ai mes rBisans et une des mdlleurr», c'eât que 
lonquB je l'ai va entrer, loitmer, ilrer aulenr de vooi, Jcme tuiiaenll 
fnnd Jusque dans Ib moalls du 01, «msiBTOÎr pourqitiii;... j'imnda m un 
serpent s'avanctr vers tout en mmpinli que je n'aui'ais \-as plus 
lilTrayi^.,. JesaisbiFiiqne.deTanlmet.il ne pouvait vous r^iin'cli! inni ;iiiai'^. 
que voulei-iouB quq ji'ïous dbe,nuHenfaBls...nial((ir?< ■..'■L-nii i h rpi'.ijm'. 

rvn^lre... Ur celle muniire de lui prouver ma reeDnnaissiiiii;i; u'i ^i pus njiu- 

~ Uon Dagaberl, e'eil Ion affceUou pour UDm qui le rend li soup^onoeui,» 
dit Une d^n ton eutsaanl ; ■ cda prouve combien tu uonl aimea Com- 
bien lu lime» les «n&nts , - ajanla BUnehe en i'ippraebanl do D^obert, 

allai l'ni rêaliifr quelque coin pin I fali en l'iibifiii:r du «nliinl... 




juste... voUlloul. > ajuulaBose. Eldiacune d'elles, t'a|i|irtKliantduialdal, 
qui Mail realé debool, joignit et oppnjm sei uaini sur son ipaule en le 
regardant el lui sonrUnl de l'air le plus sidaeleDr. <■ — Alloua , parles, 
Toyons,.., > dit Dagobert en les r^tUant l'une aprb l'autre, • Je n^iqu'l 
bien me tenir. Il a'^It de quelque «ho» de dirRcile i arracber, fen suis 
sïr... — Ëeoute, toi qui e> si brave, bon, si juste, tiri qui noua ai loniSes 
quelquefois d'être aourageuses connue des filles de soldat.. .~ Au fiiit... au 
Âdt.... ■ dit n^oberl, qui commençait i slnquiMer de ces pr^uliom 

La Jenne fille allait parler, lorsqu'on Ihippa dbcritemest 1 la porte, (La 
le^n que Dagobert avait donnée i Jouisse BTaitttd d'un exemple ulutalrï. 
il venait de le chasser A l'îa.taal mémade la maison.) 

• Qui «El 11? ■ dit D^obert. ■ — MBi, JosUn, M. Dagobert, > dit oul- 
vdx. - — Eiitrei. ■ On domestique de la maison, liomme honnête et fidèle, 
liant 1 la porte, i - Qu'eel-ce? • lui dit le aoldat. •■ — 11. Di^oberl, > 
répondit Justin. - il j a en bas une doue en voilure; elle a envoyé son 
valet de pied s'Iufbniier si Ton pouvait parler à S. le iluo et à mcsdemol- 
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inlrigoea détalsacinuma dJe l'ivoil suircfois appliqués in bon idecëi de ses 
tnlrigncsuiHHirausf». Un air da gnnla dame, Umpfrâ, oinncAfl et là de 
Mionn de ilmpUcité conlUle , pendani Icaqueit nudame de Sliat-Diiler 
joiuit menrilIeBMiisnl Men la tnuu faimt, se joignall i aa sédairante» 
apparence). Telle élait la princesH lonqu'elk le prâHnIa doiant lei Gll» 
du innréclial SisHn el devant Dagebert. Bhin conéa dan u relie de noiK 
Brin qnl diidnulail auUnt qua poniUa h (ailla trop n^lile, un ctaperen 
de veloun mrfr el de nombreous bouelci de eheieux bbnib encadnieDl 
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un iTganJ iJ'iiri» aiiicniti- i±annaiilE , nn graciait tovaire, qni m 
vnleur des dénis Irb^UandHS. donnaient reipresiliui do U pli» 
bienveillance. 

Dagobcrt. malgré >a Dunimbe humeur i Rou et filancbo. 



anrùaavDirBvuii^ui 



Il uaioucn. ■ il- ni lu iiuiiuru vi k ni 
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vrcs rcmiuis Iw iin'Hnblia roiiBolstions do la rvliglun... Oh I oui. cejeunu 
praire lal nn dire sogvliqdii car si. cooinic moi. dans ce* Irtim cir- 
cunalDncH. voua uviei ee qne ralibé Gabriel...— L'abbé Gabriel ! - ■'«criè- 
rtnl les jeuRU Siles en éeliangeani an regard de iNrprfie el île joie. •—Vous 
leconnaEusi! •denandala diraieai Telgnaiii la siirprlse. • — SI Boas w 
eoniuIasoiM, nadame?... il nom a stuié i» tio... — Lnrsuun naniraj^c o» 
noua pdrbilaDa SBiH sod secoure. — L'oltbe I'Hiii'ici vt^tis 3 -^aiivi' vior x 



ne Toiii InmjiM-ïous pati — Ob: mm, m m , m.i.i. : •"n-- iiai-h-/ ne 

dfvouemeiileoiingeui. adnirable: ce uni 1 1 ni' iii>... - ii .iLir in.. 

anbange... — Il ■ de innp ehcroui binnde. - aiouia Biancbe. ■ — El des 
yeox blMit al doni. « boni, qu'un sa leni loui aiienuHo en te regardant, p 
ajouta Bnse. n — Plus dedouie... ecsi bien lui. ■ repriiis iicvole: • aiort 
voua coiuprendm IBUoratinn nu nn lui irmiujini- l'i i incrovaiiii^ ardeur ue 
cbarilèqne son e^tempic njuMn- ^i ujh^. .mi- m ^im^. mir/ r'niriiuu. kv. 



je ravoue, le Seignenr nom ™niiioniii: i iiiiinijjii', la muiiiïiic; pounani 

d'une urie de fHaat fierldjout, ma^|r£ moi. je prenait ma lïlUe pari 
dis louanges (|u11 adreasall i ees femmea, qui. aelonsa louehanle aipiCii- 

saius. Enlcniis'lu, ma MBurî • dil Riaocho A Ritn'- ^iiic inliiiiiiui. 
" Comme l'on doit dire ilËre de niériler de pareilles iouanxi-si — Oui, nui. > 



fhire cnranl. laîs»ci-nioî lous donner ce nom, plus en rapport avec lolre 
dge el le mien... — Il nous sera dovi aussi de reu!\oir ce nom de vous, 
madamo, i> reprît Blaaehe. Puis eIZo ajouta % •< Nous avions une gouver- 
nante : elle nous a toujours témoigna la plus vif atTacliomi-nti ei-llc nuit, 

pas d'indiOéronce on d'ingratitude, madame, • dil Iristemont Blincliei - ce 
n'est pas notre fauta, ai nous ne sommes pas déji aupria de notre gouiei^ 
nanle. — El qut vous emptehe de vaut ; rendre? — Hagoberl... notre vieil 
anii.quBvoosavBivuici tout a Theure. — Luiî... pourquoi Veppose-l-ll i 
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hl'ïrju tiiuiicnu. - ■ ' vuiu iJiiifOLwn . * iiii iitui u tïtuii iuisl* vu Einiruiii 

■ DKiiie ei ta iMiieodini i mtat a uabuii le pas uu eiMn nui uiunuii 
raeaila. ItemcUai-i'uiu... calmei-vinii... Na dllas riun ili! tout ceci i 
(XI ncBiieni homme.... n uii irivemeni ui prlnceuc : ■ ii sinuuiïUriii i uni 
i!i moUraiL [leuc-dlre ilm obsiaeifli â vdih génArwH nHumuon. — lAuh- 
EommiHit blra . madimg , pour ilécoDvrir oA eti nolni gourctiiBnU? • dil 
Rne, <i—HDUt*Buni» tout criai... Ua-iouii moi, ■ dll hiulLus la dévale, 

■ Je reiieiuirai vuus vtdr... et non» coiipireniiit eiueiiiUe;... uui, aau» 
uunspinruns peur Je prucbaÏD nchat de l'àme de vetro paurre uèrv... • 

quelesoidalrentri, lUr fpinaiil, ^lyDDlUll^ Dans Bon conlenlemeDl, il na 
s'aperguipasdul'inullon que lei deux tceuraoupirtinniit imsâtlltiiuiuler 
leutd'ibord.Hulime de Salnl-Dliicr, Toulaal diilraire l'altcnlion duioldal, 
lut dil en ae levïQl el en ^nnl len loii - Je n'ai pm voulu prendre ceagé 
de G» denuiiiclleg, nuuuieur, una vous ■dressur sut leurs nins qualilài 
loutee les Isuaiiges qu'elles méritent. — Ce que vont me dlles 11, uiadiuue. 
ne m'étonne paa... miii je n'en suis pas meiai heureux, AL çà, vous avis. 
Je rctpére, chapitré CCI nuuvibei peliles léles anr la conlajjioD dudéioue- 
' mont... — Sojrei Irauquillu, mooiieur, ■ dil la dévoie en échangeonl un 
n^ardinnlalUgciHwaieo les deux j«UM EUeainje leupaidil but ce qu'il 
fallait leur dira; aous nom enlendoosiiubilenaDl. • 

après avirir pria aOeclueuiemenl cougi des orpheltno, i^s'S'o vulUin^ 
el alla retrouver Rodin, qui l'allendall i quelques pas de là dans un liucre, 
uGn de moir l'iiHiu de l'enlravue. 
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lu MCiéld, rien de compinble *a eouRige cluu d^voucuieni ilu prélreqiJ 
vaadB^iiiMKrun mourant, nien n'etl plui iilmlrgbla qns le inpplilc qui, 
la cniirdl-iinT iwuue Hibnégillao évangjtliiao juiqu'ï déTHcIier, juiqn'Â 
cDlUnr dei lemt ippartoiuiil i ton ordri! [... N'i>i-cu pas LiIi;dI? n*»i-cs 
pu dhlnT Labourer, vnMmeimr la fcm ilimi Ir. jimlmi. -.i/d ,i i mm! Eu 



médecin) dss pauvre) qui, i toute licure du Jnur di- b uiiii. ai^iuurvnl 
*H DittéraMo eheiet de llnEnrlune? Ca nifdrcin> qui pendant le choléra 
ont ritqut nlllo Tell leur *le avec anlint do iléilnlére>s«nical que dlniré- 
pidiléT Ce) uvomi, ce) jcana prudulcos qui. por anHwr de la sdenceel 

de riiDnunii*. onr !ulli,.iip a e .me firivv. cmuui.^ >in tn.nn.Tir. .l'aLLur 

braver la Dion ,■11 t.-.,..,'fw: li)r.,|i,- l.i jour,,- ]-.. |>.,|.ij1uiIuii7 

Iciire plaisirs on di-- Jinii dn uii -, d,- 1..^ f.iiLidlf^ .\imi. :an'mi Tii' 

fauross, ïfs enfauiB-, «l c'est pru; qu'ils cunnaissaieul Ir» jults de I;i 
]«lerni[é, qu'A) avalent le eenr^ de s'otpowr à la mon pour uuver la 
Tniniio, les enfant) do leun frèrai; a'IIs ralsalDut enfin al vDillauinnnl le 
Uen , c'»l qu'il) viiaienl «jlon let vues f lemellei dn Créateur, qui a faU 
rbomme pourla rumlllc, elnon pourle elérllc Isnlemenl du elulCre. Sunl-ils 
trapplEle), ces milliens de culliva leurs, de pruléiaires dei eimpignut. qui 
déTricbenl el arrosenl de leurs sueiin da terres qui m hhiI pi la Ican, 
et cela pour un salaire iuinllisanl aux premier) besoins de leurs enlinls? 
Enlln (ceci piriiira pcul-AUrc puéril, mais nous le tirons pour Ineon- 
leatable). sonl-lU molnei . elerëa on prêtres, ceslianinte) intrépiJes qui. 
à imle beure du Jour ou de la nuit, s'éliucem «vec une bbutet» inlrépi- 

■nnliraseu. iifj u ivm iiruiiuiiii, iHiur iin^hiTUT cies iiirnsqu nui 

san fl rté*" 
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prclciiiB iIcvuniK iii^iLiu L- [i.i[ii['r'l^ cl fo développent m«Tri1leilwvldilt 
cbet rbnniiiv li>rsqii'il si' inuivi' dans Ja coBditliHi de benbeur rd*lif peur 
lequri Dinii l'a doué a créé. Non, non, certains ultnnmnlalnt inlrigaati el 
Upageun ne eomervenl pa> leult. cninne ilg la voudndenl bire croire, 
ta Iridllion dn dénwenienl do Ibomine i Ibonino. de l'DbnfgBliDn de la 
crëalure pour li créalura ; en Ihiorlpet ea pnliquc. Harv Aun'lovniil 
bien utnl Jean, Pliwn saint Augustin. Ci>nliii'ii>< suim rhrvsnsioini: : ilcpiiis 
lïnliquilé juiqu'l ni» joun. (0 malmiiie. 1 aiii'i„% 1 uiimih; i„ rrinm. u, 
gbi'n, ta (Acrti uni, en dohi 

notai, d'Bdmlmblea nuilyn à oppovr nm 'amis 11 au\ inamri iiu caiin- 
drJer; oui , noui le répétons- januiis lea ordrt's monostiqurs uui se soni ta 
|dDi piqués do dévouoment i ihumanilo nom laii divinlage pour Icun 
fr^m que n'nnl fall. pendant In lerriblra journée! du choléra , tant de 
jeunes gcnsllbortli», tant de remmes coquettes el rbanuinleg, Iinl d'artistes 
psleni, liai do lettrés pintbéïiliia, tanl de luédivins malrrialislea. 



Deux jours s'élaleni passés dopuis la vi.iip il.' ijiaili<ni<! ilr SaiiiLDi/ii r 
aux orpbellnes; il était' enviriHi d[> 1luu^l'^ ilii maiiti. l^-^ pmiiTMji'). i{iii 
anieni Tobnitairenienl bit bi serricedii nuil aijj>ri:H de inalatio» i'^ l'aiiilju- 
laneo établia me du ■ent-Wanc, ailiienl élrc ri^li^ivcs par d'auiros scnants 
rohmlilres. 

■ Eh blea! raenleiin, • dit l'on do DaDveaui arriranti. -coû en wnmai- 
uousT ; a-l-il eu décroiiraneÉ eelta nuit dan) le nombre dei Bulad»! 
— HilheurcnieuiBnt . nont... niais les tnédeeîns croient que la eontigien 

de la voir rîfcmilre. — Kl parmi i-rs nicwipurs ipie nous ri'nipiaçons, aunin 




nui. i|iii ataipnl moins If clmli rii 1/ ]>. lii- iIli i-ra, siinL sortis i peu 

priis giifris .liM'aiiilmIam'i .. -- Om l .lniiiiniii:.' !... r.i tirave jeune 

ngo avec lui , qu'un jeune prdlro , d'une Rgura angélique; on le nomme 
l'alibo (isbrii'l ; il est infaligibtc; il peine prrnd-il quelques heures da repos, 
cuurani de l'un à l'autre, se faisant lent i tous, il n'oublie personne; s» 
consolations, qu'il donne partout du plus profond de son conr, ce ne sont 
pas des banalités qu'il débite par métier; non, non, je l'ai «a pleurer il 
mort d'une pauvre femme i qni 11 ivait Tenné les jeux après une déchi- 
rante agonie. Abl si tous les prêtres lui resieniblilentl...— Sans doute, 
c'est si vénérable, nn bon prêtre!... Rt quelle est Vautre lictime de celle 
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Dnilpinni (ooa? — Oh! coite mort-U ■ tié ifrenn... N'i-n parlons 

foDiIniyaale? — St eu nUlhmireHi nVUil nan qus de la cunlaginn. 111111 
ne me TBcriei paa si eUnyi i ce maTenir. — l>c quoi eti-il donc luirl? 
— Ciul loulv uiio liialuint nluinlni... H v 1 Iruin juun un ■ tmaïut ià un 




Les interuKiiieun ae tei enirehï» se leiuieni. usns une aniiciumbre 
■llnée an rez-dendUBraée wl te rf unlMitenl ordindremcnl les personnel 
qui Tenaient olrir voleatairenteiil Isnr aide el leur eoncoun. D'an càlé 

Ik' i-liiiiT-i.iNic- jniii-- [iiT-iNirii-s lïninenl de descendra de celle bctls 

c^i ^vir.iitrilinfiin'. - S.iin dullU' «■ luni dcui Juntellei... Faurrei jeunei 
tilir-s I eltes inni \èiaei di'ilntiil... Ptiil-61re Dal-elleilrq[reuer Un piniHi 
une mire? — L'an dlnll qu'elles lienDeDl deeecAlé. — Oui... eilea ntenleni 
le permn..." 

BieaUt, en elel. Rose et Blnebe nnlrirenl dant l'aBlichaBibni , l'^r 




I' virtc i[V<\aUalion Ti^brlle et résolue brilIU dans 
Lin Jiciiiiiucj gui coûtaient ensemble. lODcbé de 
(, !.'niaiii;u vers elles et iDUr dit d'un londepoli- 
E-vDus quelque cboEcmesdemoitelletî-N^ee 



pu ki , ffloa^eoi', ■ i«prf l SoM , • l'ambulince de la rue du Hanl-Blane? 
— Obi, mndenwi selle». — OneduHOiHnBi^nudamB AnguiUns da Trem- 
blij s élé, nous tton dit, iiMaéa id.il j ■ deui j'aura.motuieur.PoDrTiniM- 
nout 11 voir?— Jeduli voua AIra ohaener, mtdeuioiaeile, qnll y a quelque 
danger... k pfnttrer dam let ull« des maladn. — Ce>t une amie bien 
ebire que neiu dédrons voir, » rendit Rete d'un ton doux el ferme qnl 
diuil aaaei >ea mdprïi du danger. • — le us pula, dWIteura, vous assurer, 
mademolHdle, ■ n^t ton Inlerlnouleur, • que la peneone que toos cher- 
cha soUid g nais, si voDlei TOUS dooner la peine (TenlreF dans eellapléoa. 
i main ^DChe, vms iTBnvem la bonne soeur Marlba dans wacililDel; elle 
est chargée de la lalle de fenunei el Tons donnera Ions les nueignemenu 
qne vous jMHirrM désirer. — Merci, maasiear, ■ dit Blanolie en ilnclininl 
gncleuieiDcnt. EtclIccDini avec sa stenr dans rapparlemenl que Ton venait 
de loi Indiquer. 

u En vérili' , i-ik-. imi eJiaiiinnlcs. <■ dit llHHniie, en oilvanl du regard 
les deux smais ijni diajurun'ui bienidl. •< Ce sertil tuen dommage, à... • 
Il Dsputacbevcr.ToutBcoup un lumollaeHn^nblo, mdlédecriid'herrBur 
el d'épouvante, relenlit dans lesinèccs loiiinesipreaqBeauialtfldeDidoa 
portes qni cmiBniDtqDtlent i l'tuaildiambre ^ouvrirenl viotenaBDl, el un 
grand nombre de malades, la plupart demi-nni, hlves, diehaiais. In iralls 
altérés par la lerrcor, is prédpilérent dus mtle pièce en crlanl : An 
sccoura! au secours! l'enragé T.t, - Il est impassible de peindre la inMéa 
déseipéréo, turiense, qui aulvll celle panique de gens elÂrés se nant sur 
rnnlque porlede ranllehambre afin d'échapper au péril quila redoutaient, 
elll. Iullanl.se batlant, se foulant aux pieds a lin de Fuir par celle élroile 

Au moment oA le dernier de ces iiiaDieuroui parvenait i gagner la parle, 
te traînant épiii»^ sur sks mahn l'iisaugl^miri» . car II avuil été i«n>ené 
H prcsquu écrast diirani la mitiv. Muriik , Tofijcl du Isnl d'épauvanle... 
Horok apparut. Il clail horrible-, ■ un lauiK-au de couverture ceignait tes 

desquelles te vey^ent eneore les débris des liens qu'il venaii de briser; son 
épaisse chevelnre Jaunlilre se roldlisall tur toa fronl ; sa barbe seublailse 

dani Icar orlnlo. brillaient illuminéa d'un éclal >iircui ; l'écuuif inondait 

et crispés. Au moment où Norok oIIbïI alieïndrc l'issue par laquelle ceoi 

au bni II. parvinrent il reroer au debors el celte portée! celles qui cmnmu- 
niquBîent au salles do I^mbulaneo. Morek se vil prisonnier. D courut alors 
nrt la funeini pour la briser et se prédpller dani la oour ; mais, s'arrétanl 
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Wut à coup, il recnl» demnl l i rlat iiiiniiUinl Ji» ram'.iin, saiïi lic rhor- 
reor InTÏneible qat lont lut liydroiilioiics l'proLivcnl !i la luc <los objcli 
InlunU. si sortanl du glaces. Bienlâi , les miludts qu'il nviU poursuivis, 
aneulil dniltconr, le Tlrenl, i liven la rvnâln, l'épulscr m clorU 
tafteux pour outiir lu parut qns l'iu nnait de ferner lor Ini. Paît, 
Tceoniultsut l'ioaliliU ds an UmliUre», S poiuN des crii mnnge* et w 
mil à toutner rapidoaeal lolonr de celle uUa , eomnifl un anlmiil rdrocn 
qaldnrche en nia F Issus de» i»gs. tbli cam des sppcuieun de celle 
Mène qui odlaleBt l«an vlMgei au vlirea de la fenêtre peiiss^reiit un*- 
grande clamenr d'angoIiM el d'épanvanle. Ilorok venait d';ipcreevDir l^i 
pelilfl parle qui eDBmuiiiiqiiBlI au cabinet occupé par Iï saïur H:irihc. ei 

Henk, espAant aerllr par «eue lune, tira Tlelemmeai i lui le beuien it 
celte porlCi etparrinlt TenU'aarrlFnuIgTi li tMalaBce qu'il ipronvaiti 
Hnlédeur... Va inttant, la fiinle efoyie rit de b cour Isa bns nddii de la 
HBnr Harllie el dM oipitellnei cramponné* 1 la porte el la relenani de Imt 
leur paUTDir. 
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unciiiroiui tiicarne. de la chambre uft un Tuvaii enfermé pruviaolrenic;!]!. 
Prévoyanl lesKTriblis Jangirs ijni jiouioicnl résullcrdcriiasion du doiop- 

dina Teipoir de conjurer lie pins grands malhcnrs. D'après sis ordres, un 
infirmier le luivall , tenant i la main un riVhaud porlallf, rimpll d'une 
braise anlenle. au milieu de laquelle l'baulTalcnl J> blanc plusieurs fers il 
cauléri^er ifonl ler, miklecins se lerraicnl dans quelifurs cas do choléra 

Uangéliqiro tigurodeC^abrie] élait paie; mais une calintiiilrépidilé i!i:blail 
sur son nnlile fninl. Tra>rr!Uinl prfcipiUmiacnl le vestibule, fcartanl de 
droite et de g^uibe la foule preuée »ur son paMage, il >e dirigeait en bïle 

dit d'une vnii lamentable : » Abl H. Tabbé... C'est lini; eetii qui «ml dans 
la coTir et qui loient à travers les ïilre» dlsenl <|Be la scenr HarUie etl 




réponds de tout; et vous, infirmier, ne vcnei que lurïque j'a|ipellerai.., i> 
Pals, le Jeune missionnaire GLjnner le ftne ds te serrure- A ce nioment, 
un eri de lerreur. depilié, d^ldBllnlliD^, lorl II de toutes les poitrines, ci 

nnl en bile parun maiiTeinent d'épouvante liivolonliirc. 

AprAsBvalrlflvAlosyeuiaii ciel comme |)our invoquer Dieu A ett instant 
lerriblo, GaliriBl poussa te porte el la referma lussildt sur lui. il so trouva 
seul avec Honik. Le dompteur de bèlc», par un dernier eflarL de fureur. 
£lalt parvonn à ouvrir presque entièrement te porte i laquelle sœur Harlho 
elles orpliellnci le eranponnaleni , agiAniuiilït de l^iyeur, en pouiianl 
des cris dése9[i^és- Au brull des pas de Gabriel, Horok « retourna 
brniqnemeDt. Alors, loin do ponislor à mirer dont le cabinot. d'un bond 
il s'élanga en naissant sur le jeûna uilsilonnaire. Pendant sa temps, te saur 
Hinbe et les orphelines, ignortuil la eatisc de te rMralle oublie de letir 
agressenr, et prolltent de ce moment de rtpit, poussèrent iiilfrieureoieni 
un verrou et M raireul ainii i lUiri d'une nouvello tlloqne. Hordi , raiil 
hagard , les dents eonvulsivemenl serriei, VéUit tué sur Gabriel, les mains 
éleodues en avant aSn de le sdeir à lu gorge. Le oistiotinaiie regui vall- 
lanmenl le eboe ; syanl, d'un coup d'coil rapide, déviai le inouvemenl de 
MU advenBirc,irinstentoùeelui-<ds'jlan;asarlui,il leialsilparlesdeui 
poignets... et, le contenant ainsi, h» abaissa violenmetit d'une main vigou- 
renie. Pendant une seconda, Horok et Gabriel realèreni muets, balelants. 
immobiles, le mesurant du regard ; puis le nisaiDniuire, arc-boulé our ses 
reins. le ba,nt du corps renvené en arrière, tlcha do vulncre les efforts 
de lliydropbobequi, perde lieleiila soubrceauts, tentait de lui échapper el 
de se Jeter inr lui. lalèle en avant, pour le déchirer. Tout 1 coup le domp- 
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198 I.E mil' ERBUNT. 

projeta, l^Uichencnl do Jcnnc missimiiuini pour In Jeanet EHului éUnl 

Pau da laiapi aprto li tcdno terriblo que l'on ■ neonUe, Huae ol Blandio 
BDIiiml, aceonqngBtei da Knir Marilie, du» une tmu allé, d'un npeel 
jlrmge, iliililre, ci Ton wail inniporti nu gnad nombre de femmea 
■nbiloiWDt fnppËea du cfaotéra- Cet immenss appuiement, ginéreiiBBiiwfit 
prêté poBr éloblir uno ambiilaiice teBiponire, itait décoré a*e« un tuie 
sicoiir; Il plice aloii occupée par la femmes maladei dont noua pailou 
avait aarvl du salon de réception ; les bolKclea btanchea élincelalent da 
■omptaoniei dunirci;dc> glacti, magnifiquement encadrées, if paraient les 
Immcaui dee fenilres à Iraiers Icsquelloa on apercevait ks fnlebca pe- 
lonaet d'nn liaal jardin que le> proiniérei pousses do mai TOidiMaieol 
défi- An milieu de ce luxe, de ces lambris dorSa, eur un parquet de Inis 
préclen. riobement incruiie. l'on Toniii i^métriauemeni diipôaées quatre 
fileaaeuisae louceaiormcs. prorenani auui uedons voionuiirei. di^ia 



slolaon proxiSDir.' iti' r nu i-irm di' [i^iiin-itr; mn îcinii -.nmx 

afngila 

i qtieiqtie uisiaiwx! il:;-, iiciu fiireimii'. ii<' ii' mkhi; a cl>i fiiutuii, ii con- 
sermiiDuie ta laiguur; aans cei csnacc rcscru! i on ne vovauposue iiis; 
U sa tenaient les servinu vuiontiires . lorsque les naiaoes navaiimi pat 
lieuin de leurs ulm: a l'une de ces eilrémlléa était une hauia et magni- 
Bqne eDemInée de uarbM. oméede bronie doré: li. chauffiiteBiauifrvnD 
breuva|[es; enun. comme uernier ira» a ce iani«aud'un si singuiivr aspcci. 

volontaireutODI de saigner tour i leur ces pulodes, dam \is sniigluii. Ii's 



La Mwr Marthe aceompagnall les fil 
atoir dit quelques mois loul bat , nlle 
eéléa de la c]i>i'i>n ..ii tm^rf d 



encDTO pour elles du salut du laur nit^n.' duai la !-HhW- 
dépendre, lenravailHin dit, des preuves do ilcvoiieuitni cbri 
donnoraieut au Seigneur. Eal4] besoin d'ajouujr que la prïnei 
niiler, suivant lea avis de Sodin , dant une secande enlrovu 
ménagée entra elle et les deni nain, i llnsn da D^berl, avait leur A tout 
■bnsé.eaallé, bnatlsé ces pauvres ImeseoaSanles, naïves et généreniet, en 



L'UÏDROl'HupiE. 



pomunl jaiqii'à l'eugénlioo m ftas mn-^ii inm ef 'iii ti v avaii qii ejiei 
<l« lenlinciiU ila\és ut coDriiniui v 

Tremblay avait f lé anteaie uidi cm iisiii! iii' ji i- ii i-. imii iuiira. 

Mur hor avait répandu qu'dielignDniit.... iii.ii> mi r ^lu-nurani les laliet 
detAmian. il leunerait trèa-faeiie ai' s'ni-iin i -i in niThiinni^ igu'Eliei 
cherchaient s'ï Irouvnil. Car l'abomina lilc .liioii-. i Itnd n 



pi:niu,i! ïoysge avec Iiagoucn, eiccupost-cs ii uc bien niucs cprcuics; mais 
jamm un ipcclacie aussi désoiaoi que cam quisolCraii itai D coup â i«n» 
jtta niTilt fnppé lenra rqjatda... Gclla longus file da llu, gù tant it 
créalurea éuieni ginnte), ai nUevcl n lardaient en ponraanl da gémit- 
■onenta de dHiLenP, où ooltea-li biiaiaul snlerdra les sourds riUementa de 
I^Dle,oftd'uitre>eBlIn,daiuIa délire delà Givre, éclaiaii'ni en sangloU 
ou aiipddcnl i grands arit lai âlrei dont la mari allaii les séparer ; ce 
ipedade eUrayanl. même paur des homnea aguprrig. ili'i^iii, pn'i^ijiie 
inévilablement , selon reitcnble prévision de Rodiii a de ses com pliai s, 
canaer DBS impns^n (aille i ces deu jennca Sllts qu'uno dallBlion de 
Gfflur anui généreuia quNrréfléchie pouHait & celte dangereuse visite- Pout 
drouiBlaiice runeua.qai pottr ainsi dire na te révéla dans touts la palgunte 
et ptoANide aaQilane de leur uuvenEr qnVia cbevet de> premiers ataladet 

qn'ellet virait, o'éliil anMi dn dioléra da cetla norl affrenia, qu'était 

morte la miradea oi^dielinea... Quo l'on aeBgumdone les deniHeurs uni- 
vani dans ces vailea tallai d'an aqiect si ellrajant, déjS aSreusamant ému« 
par Ta lerranr que lanr avait inspirée Morok, el coronenïanl leun irlslaa 
rechercliu parmi C« InrortaBéeS, doit les souOraneei, dont l^gonla, doDI 
la mort, lappelaiont A chaque inilantaiu orphelines laaouBrance.l'agania. 
la mort de lenr méra. 

Un manant pourunt , i l^aspecl da ealte salte funibre. Raie at BIidcIic 
Mntirenl leur rèuItiUon blbllr; un noir pressentiment ievr flt rq;retler 
leur héroïque impnidonco ; enfin depuis quelques minutes elles coiumen- 
farent i reesenlir les sourds Iressuillemcnls d'un frisson rébiltc, glacé; 

allriboanl ces sjnipWmi^s, ■li>nf l Uc^ igiuiraii'ut lo ilaiigiT. aiii suites ilr 

valeureux en elles éloulTa bienlél i:es craintes; elles échangèrent un tendre 
regard ; leur courage se ranima , cl lontes deux , Roso d'un cdté de la doi- 
Kin,Btancbedel^HitrB,caBimenctrent léparémeat leurs pénihtea recherches- 
Gabriel, IrauaporlA dans la ebambn des médaeiiis da service, avait bien Ut 
r^ris ses sens- Crice i sa présence d'esprit el 1 son courage, s> Uessnre, 
cicatrisée i temps, ne pouvait plus avoir di; suites dengerensas ; sa plate 
pansée. Il vi>ulBl retourner dans la salle des reaunas, car c'était U qu1l 
dansait de piomea «Huolaliana 1 une Buiaranle quand on était venu le 
prévenirdes affreux dangi'ra qui pouvaient rétuller de l'éiaiiiim de Mornk. 
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aOÏ I.K JUJF KIIIIAM. 

Lonqne les orphdinu *e trauïdrcnl Tare ;i f.nv . .l/fjilisiiii -. 

ruB de répODianlable alliinlian Jm trniii ilu sa sœur. s'i'L-riu : - Ha siEur... 

<Ie l'alun: en fondnnl «i larmea ; piil<, tlnlcfngBiDl du ngard : • — Noa 
Dieu, Ho»... tu » bian pila! — Comme loi, ma aasnr...— Ta reiHiiiiiiuî 
un friliaD gloc^T... — Oui, jeiuii bilste;... nu Tua se Irooble... — Uni, 
fBi la pollrlDC en fni... — Ma iieiir, nom alloni peul-Ute mourir?... — 
Ponrtu que ce mit eniembie.- — Bl pptre piuire fin?.,, — El Dago- 
bert?... — HiKenr... noirs rive... était vrai t n s'feria lont i coup Rose 
pretqiie délirants onjolonlMt bru anieur daeoudeuaoeur. iRtfarde... 
r^nte;... Fange Gabiiol vient noos obereber... ■> A ce moment, en effet, 
Gabriel onlrall dan retplice d'Unlq^^ rltetié i diaqne «Irémlli du 
«Ion. • CteLI... qne voli-JeT... kt Gllei du naricbal ^anl >> •'écria h; 
jeune prtire. Et l'élan^ant, il refnt Ira orptaelioea entre Ka btn; dlea 
n'ii)ientplu(lar»rced«iteHulonir; d^à leur* télea alai^aioi, leori jieiii 
monranti, leursuiiffle pf-nlblirmenl lïppreEsé, annonçaient les appneheAde 
la non... 

La sœur Mariluj a'{'iM ijin-lquii pi>; elle accourul i l'appel de 

m rfaerré au médecin île garde. 

De peur que le f^perlocLe de cette décbirsnte agoide n'ImpTelfdonnil trop 
virement les malades loitint , la ueor Karllie lin un grand rideaa , et les 
deux «Hiri Turent séparéH , de ta aorte , du reste de la salle- leurs mains 
a'élaicntd élrollflnirnt entrelacées pendant un accès de paroxysme ncrreui, 
que l'on ne put disjoindre leurs dtdgti crkpés; co futaln^ que les premien 
secours leur ftirsnl donnas... secours Impulssaols i v^nm le mal, mais qui 
du moins ealinèiHit poar quelques Inainii l'atroce violence de leurs dou- 
leurs et jetèrent uue fniUe lueur au milieu de leur i«isou obscurele et 
ttonblte. 

A ce moment, Gabriel, deboDl 1 leur cbaielet penché «art elles, les 
contemplait avec une douleur IneiprlmaUe ; le cœur brisé, la Ignre baignée 
de larmes , il songeait avec épouiante au sort étrange qui le rendait lénxrin 
de la mort de ces deni jeunes filles, ses parentes, que peu demies saparavani 
il »ail arnwbëesaui horreurs de la tempête... Malgré la rermcié d'àne du 
missionnaire, il nepanvaii a'eoip4cher du frémir en réJli'L'IiissinL ji b do- 
nnée des orphBlinei, i la mort de Jacqurs ilennepunl. ;i ri'nrayaiili- 
captallenqni. après avoir jelé H. Hardy dans la suliliuir i:lau«ir»lr dr ^aini- 



iinmtiL(EOj«IHr(IM«);c< 
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X'ASas UAItDIE». 



]ei«lisiiMiiiairaK|IUaIti|ueiI^jiqn«cen»iiiIiKsdela hBiflteRennepnnt... 
dinhuilleàlni GibritI, TenB[«Dt •fèlwe sacceuiveincnt frBppé$ juir on 
concoan de eiKonilucei fnneslet; il <« (teniinibii onGn avec cRrotconi- 
mentlet df tnublet InUrtU de II nciélé dlgmce de Lujolit ùuk'ni servis 
pir une hlalllé ai pcotldcnlielle?... rélonneiuenl du jimir mi'.slonnain: 
«Al Oit plue i l'horreur la plui pmfonde. ail eAt connu la jurlqu^^ Rudin 
et au complicci malenl 1 la morl de Jacqirei Beno^Dl, en Cai^iini aurcid- 
ter par Morok lea mauvaii poidunU ds cet artiain, el i la lin procbaino 
it RoK el da Blancbe. en hixnl euiller narl* princesse de Sainl-Dliier les 
jiupinuoDS aeaéreuaBS nés arpoeuDcs lusoni un nérofame nomieuiB. 
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I.'ANGE GABDIBN. 



le peulinl aaln lie... enMmblg... 



<i — Obi taintt narlyrt du plut génénm dévonenienl. - •'écria 1« jukaloo- 
ndre en leriut in ciel ses yeu balgntade bnnM, •imo ang^tiqnol... 
Iriwr dlnDOcen» cl de cmdBUr, renumlnv.. remaniez lU ciel!... polaque, 
bélM r Dieu TOUS rappeUo ■ lai, «Bune li la lern n'étiit pas de veut 
poreéder — Migniirl... mon pAfe!— • 

TekrunnMs mou ui prime quelra arpbeltiieB prononcèrenld'uiievDlx 
nuniniDle... Puit, les deux eœyn, far uo dornier moutement inulnelif, 

lies sa aoQlevjTentideml, comne pour jehaoger encore un r^rd;<dan 
eiiei ftissotmircnl deux on mil lui; leun memlms i'>iriiuérmL.. elUD 
proftod mtpir s islnli de leun lèvres TiolcUci. hiblemeni emr'ourerlei... 
Rdh b1 UmdiB (!laieDt mark» [... Gabriel el la Hnir Hulho. aprél ITOir 

ferme ifl poupicre an orpiioiin», sag.inDiiiiitreni pour prier auprèi de la 



Il lait Doit... oda Doit aombre, oragotue. Une heure du maliii rleal de 
MBner 1 l'églbe de Montnurlrc. CM m dmetlère ds HoBlnurlre que, 
la mène Jaar. on a Iranaporlé le cercndi qaî , Hlon le vœu do Roso el do 

A. tmwe l'ombre Apilaa qui env^oppa le cbamp deft morte, on voit 
errer une pUe lumière. C'est le fosioyeur. Il purcfae avec prAcauUon, une 
linleme sourde i la main. 

Un iwmme. enveloppâ d'un manleau, l'accompagae', ta tèle estbaiuée; 
il pleure. Ceil Samuel... Samuel... le tIcui juif... leganiien de U maison 
do te me Salai-Français. 

La nuit des funérailles de Jacques Rennepenl, le premier mort des sept 
héritlers.enicrrtdaBS un auireeimcLiére, Samuel »l aussi venu s'entrelenir 



i peine. Après avuir promené cL là sa linlerna i lene et 
i, hi fouoj'eur, monlranl i Samuel au pied d'au grand if, aux 
IX noirs, une ominence de terre fnlchemenl remuie. lui dlli 
— Vous en èlcs sAr?... — Oui , oui... deux corps dans uns 



m£me blè»... {a ne se reiiuDiiIrc |>9s tous le« ji)iir'<. — ll^bs ' .. luiilesdmi 
dans Je même cercueil,... - iJil le juif en ~ — Haiiili'nanl qne 

ïoiu MTei l'ïiHtroit... que ïoiiIh-hmh de plus! ' Jciiundi la fossoyeur. 
Samiial sa lipoodit pai. Il lomba k genaui, boiu piauwmeiil la Um qni 
rcconmll la (oite , puis la nlevanl , les Jonei baignées de lames. Il ifap- 
pnclu du fossoyeur el Inlparla quelques InilantE (mit bas... 1 ronllle, lonl 
bas... quoiqu'ils fusseni enils, bu fond de ce cïmellère dèseH. 

Alors cnire cta dcui hounnts cummcnça un myslcrioux cutrction que la 
uuiL cnvelappflil de son oml)re. rfe si>n i^îli-nce. Le fos-soyrur, épouvanté dit 



l'aida delà lanlcrnc . la clùlure peu élc\cc; « pour signal... je jcllerui Crois 
pierres dans le cimuLiére. — Ouï... pour signal, irois jiierrts, « répondil te 
fossoyeur en frissonniini et en es^iij Bni la sueur fraide qui coulait de son 

endroit, ol disparut. Le fossoyeur regagna sa maigon à grands pas... regar- 
dant de temps à autre avec efiid derrière lui, comme ail edl été pluRnivl 



j ijiuri de Jacques HeaaepDal,é la oortda Rose et de Blanche Simon, 
{iiaijDn de H. Hardj et à la donation deflaMel, événemenU qui 
ii'tit le nombre des hfrltien à dsui... 1 madamoisellB de Cardovilie 
iluu. Ce premier billot, écrit par Rodin eladressè i Home, contenait 



■ Oui île SBFT lUt cint rais.- DBiX. ftiilatoniul»» ee rtêullataucaiimat- 



■ au est bnipi encore, mvHBca 4dlr, tvt fiUea sont mortU' On vou dint 



Digilized by GoOgle 



C-tlleJondrniiilnilela mort ùts. me^i\u msriehii Simon. Hniirmorielle 
Ile Cnniovillc Ignnrc rncors 1o funste En de ics jdunu |uinnlif» : m ligiirc 
c«l nlj'DiininlB do bonbeur. Jamaiii elle n'a cli^ plm jolie^ jamais nu» }Tnï 

lévns d'nn nirall pli» liumlile. Ncliiii ion habiludir. un jmt ciccnlriqiie, de 
u télir chci eUt d'une manière pillareviiie. Ailriennr pnri?. ijiiaitu'il 
•oit cnvlrnn irofa heuras du raprtwnidi. une roim de moitr d'un vert pâle. 
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qui M lord derrière )■ létc d'Adrienne , ronne une lurte de coiaiire orien- 
tilo d^nt! originalilé cbmuinls , qui tcnnipipit à BcrtcdUs Us kraguca 
boudei da olwreiii do la jenna fitlequl aicadreiit»n vinga el lombent 



d'nù cygne; oa dinil qu'une inleur mal coiiu-iiuo ililaig si'j. pHiWi iiariiini 
met et Kusuallo. et qu'elle allead aiec une linj^nilencQ baulainn le 
momeDl d'une lulte igreuiveelirunique... 

Ron loin d'Adrlenne e)l b Hayeui ; elle a npiii dini II meiioa la pbea 
qu'ella j mit d'abord DcoipAe; la jenno ouvrièro |iorte le douil de M 
icrar;BOD vbago exprime une IriUeaBe deuca et calioeï elle reganle made- 
moiielii d« CtrdorfUe aiec turprl» t car jamais jusqu'alnn die b'u vu la 
pbj^Dsnle de la bdle palricicnnc Ginproinle de celle cxpresHon d'audace 

XademOBelle de Cardaville n'avall pas la moindre coquellerie. dam le 
Hiu tlroil el vulgaire ds ce mol ; pourlanl elle jelail on i^rd inltsiregalir 
suri* glace devuE laquelle elle >c leniilddnutipuls, apiéi avdr rendu 
sa senplcuB tlaïUque à uie boude de ki longs ehaieoi d'or, en renroo- 
lant nu nomenl lur ton doigt d^ioire , elle eSftça du plat de sa mato 
qoelqnea plis ImpereepUhlei Atrmés par le lïoncement de l'^lsce ^Se 
onlonr de son élégant coraage. Ce nuratemeni et eelui qu'elle fli en loumani 
A demi le dm A la glace ponr voir si sa robe s'ajuslail parfailemenl de loul 
point, rérélèrenl par une ondulalion serpenline tant le cliorme volupliieui, 
tous les dlrins IréHir* de celle lallle souple . Gne et cambrée ; car. malgré 
la rlcbeisa tculptunlada contour de fies bancbes et de ses épaules, blen- 
cbH. tataa et Inilréea eomme un beau marbre penléllque, Adrienne élall 
ansri l'ai» de ea heureuses privilégiées du Seigneur... qui peuieni se 
faire uns cdntara de leur jarrelièM. 

allait crolisani, lui dii i n MUirLni : ■ dniirp Mjtr( tinni>. Tir- xm- muciiii'i 



AdrieDOe.... ■ reprit la Ilayeui, -jcdiraïsqueje vols uii cliennanl tableau... 
el que, cOHiJno toujoura, vous 4leB mîea avec un gnùt parlàil... — ' Voua ne 
melrouvea paanleui... aujontdliul-. que les autres j'oure? Cher pofle-. 
Je commence par vous déclarer que ee n'est pas pour moi que jo vont 
demande cela..., - ajouta gaiement Adrienne. • — Je m'en doute, n répondit 
la Hajieui en souriant un pen ; ' eb bien 1 à vrai dire , Il nt impossible 
d'Insginer une loilelle plot k veirs Hvnnlqe. Celte robe, d'un vert leidre 
et d'un nue plie, relevée |>ar ledoDi éclat de cet garnitures de jab blane, 
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pAuvoEr l'exprimer, cor nous avont dit la vive ■drairalinn de celle ii 
poiUquepourtinilcequIMtbFaii.'— EhUen I •reprlIgalnnenlAdrlaii 



ciMe, ae mècbancelé. ne noircenr... cile. qui vieni laiu doiiie ici ui 
qinIqDa deBImu affreux... le vau ii miiitr m iBmne jnDffeimvc ei n 
«lie... poDT tooi dire, on groue iBiuiiLe ■ bi Aérienne ae orii a rire 

Un ïilBt de chambre enire, lmem)in]>ii l'ocrés de tuile gflielB d'Adrien 
CL Ini dit: ■MadaniD le princeue de Saint-Diticr (';iit <Icnipndi;r si ma 
annlle peut laracerair? - Ccrlaînciiii'nt. ~ ilil mo^rmoi^elIcilG CarJovi 

Ledamefllfqne sertiÉ. Ld Mayi]ui sllail, p:ir disiTi'Eiuii, se Irv-^ir el igull 



tendre amEe;... qu'enfin je jouis dp imis les bonliturs à la fois.,, — Mais, 
Adrienne, > reprit timidepeiit l> Uayeui, «peasci donc... que...— Silence! 

Voici la princasH, realei Je vota la demande en gilee el esmaie un 

Mrvice. Voire rare Inttinel de etenr... devinera peul-tire la but caché de 



fit qoclqae» p» pour H nxuin da J> cliemln^ ; Adrieni» I* prit par la 
main, la El se niieolr dans [Branleuil ijn'eUG oceopail *a coin du toj/aa 
Ini dil; chère Madelninii. garda votre place tvoiM udem rien à 
Rmbniede Saint-DIiter ; n»), iSal dIStrcni : elle vinil ekex moL 

A painn Adrienno itiit^llc pronancé cet ravli, qaa b princau entra, 
la Ul« liaulg, l'air ii«|>aiiinl(el die avait, on ra dll. le pl» grand air du 
monde], le pas Anne, la démardie elUére. Lei onctèru 1m plu enllen, 
leseapilules plui ril^his, céilent pmiue toujours par qoelqne endroit 
1 de puériles feiblewM-, une envie (l'rccc. emil^c par l'èligamo , par la 
beanlâ. parl'eipril d'Adrieanr , tmijniirs en une large part du» la 
haine de ta princHie eanire fa ihih'i': i|iiiiiqii'il lui IM impossible de eimger 
1 rivaliser svee Adrienne. l'i qu i'lli' n'y ■.■mfii-ài mt^Be pal ttriememenl, 
Biadame de Sainl-Dliier n'a^aii |il< • l'iuiii'cliiT. |Kiiir te rendre 1 l'enirevue 
qu'elle lui aisil demond.'e. dciiK'llrr r\m rrelirrchc dans sa lollclle el 

ne l'avait babiliiellmil. Kn un mnl. la fou^e de Jiloui^ei haineux senii- 
nenls qui l'aiiloiaient ciinlre Adrienne avaicnl. i la seule pens^ de celle 
renconlre. jeté une lelle pertorlation dam l'esprit ordinairemont ealne el 
niesnrt de la princewe . qn'au lieu de cet loUeiles ^piat et pan voyante» 
qu'eu lemme de lartet de h«ai elle pnrtaii d'ordinaire, elle avait lommlt la 
maiBUTP^v <i iiiir mi-i' aorup (le niRi^n ei ii un ciiapeau gmiai orne d irn 
lll,l|lilitiriiN „l.,M,i ilr |Mrii[lis. La li.iiMf.leTnii.-d VorRlieil du Iriompht |lu 



Adnenne, lani bire un pas au-dennt de sa lanle. se lava nâennolu irés- 
poilnem dn tob ai elle éiaii assise. Btine dmi-révéïcnee rempUe de grtee 
etdedignilè. puis elle te raisii: nianirani ainm du geste t la princesse un 



Hajreui, ai adinirahiemeni bonne cl déïpuée. ■ Aïei donc la bonlé de vous 
asseoir, madame . • reprit Adrienno de ta leu douce, en désignant 1 ta 
ton»: lE laeani.i— L eniretien que Je vous al demandé, nudenuiselie.» 
■uila pnnevste. - doit tire lecrei. — Jenai pasdeseeret. madame, peur 
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vont ttei bellï lur le clmlx ilu 
IDB pennellMi d'igir BulresMn 
nudemobello. j*en ni... mtA.,. el je n'i 

bMiyeui-CclM, blesii'edu tL in .de m la prinvesii. n-jnndil dou- 
ccmeiil et slm^ïmenl : .1— m- mi. jii.i|u'i<l, inadame. la dlOSmiEO 
■i bumiltaDte qui peul eii'ti'i iTiin' h mii ir... i;i lo dsrnKre veoue cbi» 
m aJBmo ï wlla de CirdoviJ le, — Iloiumi'uT [urliil ■ s^écria lu princeue 

d'un Ion de |Wé superbe elinsolcnu^ I>ii maint, madinu... farépondi' 

reprit la HiTeui de » to1> c*l(ue. <• — Je veut voua «ntrclenlr seule, eu-ce 
eliir. inadeBKiluiie; • uil impsiiemoitnl la dttole a u nièce. •—Pardon— 
id) pat. madone. ■ fii Adricnne diin air élonni 1 - mide- 



Adrieane dun air ilanni. • ce doott que tons mjaiteUa lar teui de -m 
botOK» al iBqwelaBI, nadame. Le >ang tod* monl* H 
i^ar vnirc visage esi iréfrcoiom vous umhitK oppressée... 



umiseile... je préiere cei accueil a lounuiru, 11 me inei a laise... eu con- 
lance. conine raui diles... — Ifeil^e pas. madame/ ■ du Auricnpe en 
uiiriRnli ■ anmoim, Ton peut franebemeDi uira uiui <.-e que jon a sut m 
Danr— oe qol ddt iioir ponr foni le diarme de ib nouveaulé... Voyons, 
entra noot, aïonei que voua ne ma pe ne voua meiire ainii a même at 
dfposcrnn InMant c« Qleheut mMqnede divoUon, dedoucear et de Imnlé 
qui doitUnlvouapBUi... > En enlandanl lia rarcumea d'Adrleono, inns- 
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aeje ihii; j'ispére, sans pliu lUcndrc. tiiiii le prouver. — Vdtoik. 
m . nMlana , ■ répondu Aitrieiuie ivae enïaaeBHnt. i Coalec-aous 
'i:qLb loulilu aiiilc... Je suit d'nr» inpilienoa— H'une curiiHlU— — Et 
hini. . iliL Li |irin<i.'-hu en (elgDmtl iiu tnirnn enjouement Ironique 
ii r. <'ti ■. :i jLiillt' [ieuM âe tous douler de ce que je vii> mus 
iKi'i... VijilijK'EiC... moi.j'ecniiM. KwdaiH.qaevDlreeaBikur, ijuB 
: iiiLj.I.'~li.^ m- ><>ii. iiJ>u«!nt,-n!|irilAdrieaMBTecI* même ilbUlilé 
■use. • uir il i'>i bii'U p«i deohoHS qnl,de ml» pari, |nii«sail no 
n odre . uiadiDie. Ni' uvei'VDUS pu... que, du Tons... je mVilUnds i 
' — Peul-iire, BUidciiHrïiwlIe..., •dit la dévote en srilenlial IcalemeM 
«raies; • ai, par eienph!... je vous disais... qa'en •ii^l-qualnbeun», 
IdeneiD... jesupposc... niiis atloi iHru ri'duili'... i In mlsdrQ... >• Ceci 
si impréiu, que iiiail™i<iiM.llLMlp tarJoville lll uulflti' lîltr iinvif niou- 



entrellen le loHTqu'iiaprisl...n n'aurai! hi'lu Irai les sarles de périphrases 
pour vous dire : ■ Msdemoiselle . demitri vous serei aiuit pauvre qne vous 



Son preiniiT 
qui slupéAi la 
oui. j'ai été 91 



la dévole, - ruinée d'iei i ilaoïtin. vnui. si audadeusem 

ebevaui, vos bijoui, voir loui enfin, jusqn'l ces ridiculea 
élei si vaine... mis sous le séqucslru, vous appelés cela 
Voni qui dépense! [ndlff^romnienldea nlltiersde louii, 

une de vos fcmnies. roue apjidei vêla une insignifiaqee 
Au cruel désappoinlGmenl de sa tanlc, Adrifnne. qn 
en jilub raaiéri!!!^, ^liail répondre à la princrBse. lar^qn 



el dédaigieui qu'elle Jeta sur madaioe de Salnl-Dialor. ianuds non plus 
Djalma n'avait élé plu fdéilemeal beau; Janub non plus Innkeur plus 
inoDable n'avait rayonné air un visage bnmdD, Llndien pulail une lougue 
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Il en ère lanip. ■ dii Adrienno en prcnani ib pmier si 
HiiEémnce, ■ ceiie priuiiiiaii . «lie prenve auient t 
ma. ja vaai cnit lonjcran inr parole... lonquii ■igii 



m entendanl cel édnnge de fausses anéaJIé» ; Il n'«n doïliwil 
pai le aeiu détoqrni; nali. pour ainsi dira, dies Honalenl bia 1 son 
«niIltB; puis, Instincl ou pretwililment. Ilépnnvolt une «agOD répulsion 
pour ■udiraede SainUDl^er. En effel. la dl^lo. SM^vanLà le gnvitâ do 
rinddeat qu'elle t'appréUdt i BoalareF. «mieniit i pdne toa (gllatlon 
iirièrienre. que lrahl«aleBl la ooioradnn cmissBiiip ne sim visage, snn 

sonrlrB amer el l'éclal méchani de fn rriinni; nu j:i im: iii- fi'IIi' 

Ibnme, Djalma. ncpoutinl lamcre util- innri.iin n'i.. liii -. u -ia su™- 

dmi, alleotir, si ses iraiu charmante ni'iii'i.ni ; ih \:-ur s, n-u\u^ 

première. La Hayeui se tonlall aussi smit k t'iniKi mn' r'<'„iLia»i' puij^ 

en plus pâiible; elle jclait Uui i loar des ru^ariK l'iaiiiiii.' sur la prin- 
cesM, iaiploranl* ten Adrlenne, comme pour gupplïer celle-ci de cttraur 
UB «tretien dont k joane «ivriAre presaonlalt laa soi lis fnncalea. Matt, 
■nalhcnreuRment, nudamo de Snial-Wiier avait alors trop dlnlértt i 
prolonger ceuo entrevus, ot mademolielle de Cardoville, puiaiBl du nou- 
veau cwtnge, line nouvelle elandacteuse ceaflancc. dans la préwneede 
rbomme qo'elle adorait, ne vonlaît quo trop jonîr du cruel dëpll que 



/tfrèt lin im 
(Tun Inn dnvce 



J npprcndi 



re adorable DlTecllon 



mbamt. " DjaLmï tie réponiïiL pas, niai« El n^anlamBd«iHd»IU> dcCard»- 
vltlcd'un Dir surpris cl presque BllHaLp> cnmmB pnur lui dcmoniicr Cf que 
mBl«il iliro w lanif . Celle-il, s'élanl «pi-rçue dp celln niupllo inliTrr^lïon. 
reprit i ~ leiiin éirt pliisdaiTc, prinn", ™ im iniii, iimv cmnpri'n^'i 
me Irouvanl la pluiiimeliepironie de colin chère fit mail lai-r'pr'iiii- iiV... ■ 
(el(c dirfgiia Adrimne du regard). ■■j'éWij pln> nii moins ruijKinsulilr di- 
■on «venir «11» jreui de loin;... el ïoicî, prince, qiio loosarritei juslemenl 
de riDlre monde pour voua cihirger UDdiili'inenl da cel avenir qui m'eC- 
rnyait li hrl Cnt diirmaat. e>M ricelleni; Bnwl. en itriié. rna se 
denunda ce quH jr B dr plus i admirar en voiu, lie VDire bonheur ou de 
vnlm nutage. • Et la princesse, jdinl nn rrgird d^na raiïeliannté dEabo- 
liqas >i<r Adrienae, tllendilu rtpmued'nn air de défi. ■ — Ècontra bien 
ma bonne lanle, iRon dier cousin. ■ «e bdta de dira)) Jeune Bile en sou- 
riant aiee caluM; • depuis iia iniunl i|ne celle lettdre parente nous volt, 
,vous el noi. réouls cl heureux, sonlmo est lellenieni Inondje de Joie, 
qu'elle a besoin de s'épant^ieri etieiB sa pouvai vous imaginer ce que sent 
1» i^nanehmwnl» dNino fS halle Hme -, V" p?" da iisil<>n(»,.. ei vous «> 
ingero... > Pub Aarlenne ajouia le pins nalureilemeni du monda : ■ ja ne 
sauponrquoi. ipnipeidecraepanenemonisde ma chère unie, car cela v 
a pou de rapport, la me souviens ac ce nue sons me oisici. nien coiisin. 
ue certainei cupéces do vimrrs ci^ luiro nais ! «niivcni. cinns une nmrsufe 
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SOOVIiNInS. 



aare de ce beau garçon quoron a Ironvé caché cbavoui;... ■nîaaidei- 
moi donc... «sl-ce que voiu anTln dtjï aoblU jiuqn'à nn nom? vittioe 
petite InBdtle:... nn trèi-ti«an garçon, elpoBc, s'il mus plaît; un crrlaln 
Agricol Baudoin, qua l'on a déconrerl d*na on riduil secret Mlenant i mire 
chambrei toiiGlier... fgnoUe Scandilo dont lonl Farii s'est «xupj;... car 
vous n'tpouwz pai nao fcnnui inconnue, cher princa... le nom de la vAfre 
eil dona tontes les booebea. ■ El coauna i ceaparolet inpréniea, effiafanteii. 
Adrtenne, DJalmi et la Hayeni, quoique oUissant i dos retsenllmenlt 
dlim, restèrent nn moment moats de Bnrprbe.la prineesie. «jugeant pins 
nécesadre de contenir et aa ji^ Inrernale at u iBine tiiompbante, l'toia 



sonna d'efrol. Le Jenne Indien, emporté 
UDg, ^nonvait un rédige de lage irriflè 
ruignranle, [wreille 1 celle qui de son uenr &1I jaillir le aang i aaa feui 
" pia nMmmg d'hall 
terrible, ra^e en 
valt remplacé la pc 

au»i eOrayable, au9$i soudsinc. quo celle d'uc 



d prodige 1 1. . ion rtgard sanglant, inienai, a rencontré le rqard d'Âdrianne, 
regard rempli de dlgnllé calmsel daserdna anaranee, et loiUi que l'aqHW- 
slon du rage, féroce qui trantporlalt flndlen n passé... fugitive «anune 
l'étbfr. Itieii plus , ù la profonde itnpeur de l> princesse at de la jenna 
^uvrifTi', k iiir'iirc <|ue les rq^ardi que DjalaiB jetait sur Adrtaane dgre- 
noiciiiplu9 prafnnilj, piu) péoétranla, et.poaraiaBi dire, pluiln' "' 



Haintouant, tiaduinna pour alnd dire physiquement celte révolution 
morale, a cbannaute poar la Xa^anx d'abord si épouTanlée, si déiapé- 
ranle pour la dévote. A peine la princesse veaail-clle de dlsUller un stroce 
calomnie de sa lénre veniineuM , que Djalma, alora deboul devant U che- 
minée, avait, dans le paroïjisnie de ta fureur, <all bruiquement un pas tors 
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Ja prinCHW: pula. anauir g'ïl fût todIii k modérer dan m nge. il l'ridt. 
pour aînid dira, nienu tu marbre ds la sligminée qu'il Hnablail pMrlr ds u 
main d'acier; un ircsullhrmcnl conruliir agilllt lonl nn corpa; soi Iratls, 
ronlraclri. néeoniMiuablct, AiisBL dcteniu effnïinu... De nn Mi, «i 
«ilnidant la |n1nc«K. Adrienns cManl i un prânier nonteucKl tflndi- 
gnatioD ourroucic.deiiitnaqoeDjilniavtilc^liuipreulEriuiHiTniail 
île furenr sveugje, Adrienne a'élait bnuqucnirnl levée, le rc(iaril étinwlint 
ils llené révoll^E; maJ> presqpoMiulldl a|>a^t'<' |u>r l^i ennd'li-iii'i' >!i^ ki 
piiralé, ua domuDl viup âlait redctciiu il'uiir :iili>ralili' -r'n'iiilr,., Cf 
fulalmqueMsycDiRiiconlrireiit ccui ik- lijjiliin. l>.'iid^iiiL nui' ^cainJi.'. 

raraifdablB.de la phjilonraiie de llndien Une siupUe iiiilixiiiiu l'uiit- 

<iptrelcB|niDt,>i'éUiUdil Adrleone. il ue Hiup^iinni; donc!... ■ Hait. 
i ixOa rillDiiiHi. niai npide qua cruella. auccéda unajois folle, lenqui- 
I« J'en d'Adrienua s'âlant toiQDemenI urtilés gor cetii de llndioi. elk' 
fit inilantanémeDl e» mita al bronches a'Iidoneb' oanmia par uagla, al 
redevmlr radleun el eidUDleun mmme Ul THiieal nagnin... 

Ainii rabanînaUe (nma ds nMlam de Saint-Diiler Mmbail dennl 
l'etpressien digne, ceaOïnlc et lineère, de la pbj^soonie d'Adrianie. Ce 
ne hil pu lout. An raosienl où, I^nùn de celle Mine mnatia ai aipreitîn! 
qui prouvai! la niervaillenio ^nipalbiada eudeuUrea, qol, an» pronon- 
cer une parole el grtes 1 quelques regards nraels, a'italenl eompdi, eipll- 
qnèl tl nuloelleoenl tasiurfs. la princeiee lulloqualt de iislt et de 
cdirE, Adrienna. avec un aourÎTij adorable et un gnla d'une eoquellerlu 
vliaruianla, tendll ta belle nain à Djalmi, qui, i^amiillanl, j imprima 

Il Jeune fille. Llndlen, se plifaat alors «ur le lapis dliermlne ans pieds de 
naderaolielle de Cardovllie.dans uneallilude remplie degrice etde resped. 
appujfl »n menton sur la paume de l'une de ses n^ns> el plonge daos nue 
adontlon ranetle. Use mit à eonlenipler silendeusamcnl Adrienne , qui. 
penchée lers lui, Bonrianla, beureose, mlrail, comme dills ebanson.ifani 
BU gtiix ta •/tvx, avec antaul d'atMurause comptalnnce que si U déiolv 
éiouSant itebidni! a'eai pas été U. Nais bienUl Adrienne. cumins ai queh|uc 
cboia cdl manqua i Kin bonbeur. appela d'un signa 11 Maj-ent, el la Et 

madonoiiellc de Cardeiille, amiriant i Djabna eu adoralioD deranl elle.. 
Jeu sur la princesse, do pins en plusilnpifillu.un regard lia lUssIiuavc. 
si feme, il lerein, clqnl pelgnailst noblement llnvIndUe quiiude da 
(ëlieitè et llnabordabla hauteur de HS dédains pour la alumnie, qnv 
madute de SainUliiter, Iwnleienfa. bébilie. balbutia quelques paroles i 
peine inlclliglblei d'une voix frimissanle de colire, pnis.pentantBompI^ 
lomenl ta Ule.iedir^ca prédpllamneol vers la porte. Mais. 1 ce moment, 
ta Mayaui. qui ndoutall qielqua embdclie, quelque eonplol ou quelque 
peiEdceapiiHinaBB, sa r^iolul, après aiinr icha^ an coup d'à!!! aiai! 
Adrienna , de suivre la princeua jnsqu'i la voiture. La désappoinlemenl 
courroucé de madame de Sa! nl-Diiier, tonqu'plle se vlloiasi areanijiagnéH 
el 9urtuill«T jur la Hayeui. purulsl mmiqueà uiaili'moiiidledcCardoville. 
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L-éPREDTB. I«l 
ciilui-ci, Qbéi»ant à co df^ir, quitta, dûq sbu regrel, la place i|Li*il oceupail 
aui pledt de la jeune Elle. 

• Mon ami .■ lui dit Adrienne d'un ton grave el tendre. vous ni'a%ei 
souveiit.» fit impalicmmenl demande quand arriverait le terme de réj>reuve 
que nau» Donv impoiions celle épreuve louelie ù sa tiu. • Djalma Ire»- 
lailUl, M na put retenir un léger cri de bonheur et de surprise ; mais celle 
ddamallan preiqiK iremlilante Tut si suave, si douce, qu'elle eeiublali 
|)lutdtle premier cri d'une Ineffable reconnaissance, que l'accent passionné 

mensonges, mutuellement trompés sur nos senliments. pourlani niHi« nous 

I^ui Ibrtque les événementa contraires; mais depuis, durant ces jours 
panés dam une longae reuaite d& nous venons de vivre isoles de lout cl 
de tam, ikhu avons appris à aoui estimer, â nous honorer davantage... 
Livrés i Dont-némea, libres tous deui... nous avons eu te eouragu de 
réaliter 1 tous les brùlanU enivrements de la passion, afin d'aequérirte di-oii 
de notit y livrer pioi tard sans r^rets. Pendiui ces jours où nos lœurssont 
demeurés ouvert! l'nnll'aulre. nous y avons lu... loui In... Aussî.Djalnia... 
je croîs an vmii, et vous croyci en moi,,. Je (roitve en vous ce que vous 

humaines, pour notre bonbeur. Mais i cet amour, il manque une consé- 
cration... etaui yeuidu monde où nous sommes appelés i vitre, 11 n'iii 

Djalma regarda la jeune Elle avec surprise. ' Oui. la vie entière... cl pour- 
vie? > rcpril la jeune Ëlle, > L'n Dieu... qui saurait l'avenir des cœurs, pour- 
rait seul lier Irrétocablemeni certains élres... pour leur bunlieur; mais, 
hélas! aux yeui des créalures liunLairit^ , l'avenir est im|iénélrable; aussi 
loraqu'on ne peut répondre sûrement que do la sincérité d'un senlimenl 
présent, accepter des liens indissolubles, n'est-ce pas commettre une action 
Mla.^Dlste, impie? — Cala est Irisia 1 penser. :> dit Djalnia après un uio- 
ment de réflexion, ■ niais cela est jusie... n Puis il reganla la jeune lillu 
avec une «pression de snrprï» eroissanle. Adricnne se bïla d'ajouter 
tendrement d'un ton pénétré : -i — Ne vous méprenez |tas sur ma pensée, 
mon ami , ramoiir de deui êtres qui , comme nous . après mille patientes 
«périences de eœur. rl'Smp l'i d'espril, onl trouvé l'un dans l'autre tontes 

dltbie... Je n'ai pas la religion de la messe comme ma véncmlile lanle; mais 
j'ai la religinn de DIen; de lui nous est VL>nu noire brûlant .nmoiir; il doit 
en être picuicmenl glorifié; c'est donc eu l'Invoqiiani avec une profonde 

pas d'ille 1 jamais l'un i l'aulrc... — Que dites-vous? - s'écria Djalma, 
• — Non, 1 reprit Adrlenne, • car personne ne peut pmnnncer un tel ser- 
iDoiluns mensoi^e ou uns fiille;... aiili nous ponrons, dans la dncérilé 
de notre ime, jurer de lUcerun et faulre iDjalemenl tout ce qui al hunut- 
nemeat possibla pour qiis noire amour dure toujours et que nous soyons 





qfti lui ^IpvlJflll. 

" àu pin MUl en ritaH it Aa\get rédunUn des «nbiitiï k pin tttit t k dr«tt 
dNivlDnicr kar mmip, ^ lamAra y eatiHiiM« noD, ptu impocli jit pooHut fui na 
«ilMndnUe ttf/tlU.lt mntiVm lniInadiisBir ulnil.iiitMitlintyili^ 
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loidiis souvenl dire sui pnlIMit de moii paji qu'il j avait des étns 
inrvneun aux divinit». nuu rapérienra aux lylm crdilnrei;... ja ou 
cRivais lias ces hmiivk : iCL . IB lu crois. ■ u» dsrnisn mou tarent pro- 

noiiF.'-9. nnn lia; avec l'accrut d« la Italterie. nui} avec l'acceDI de la conilc- 
de kryear 



diaui... »iveE ifeni.mDn Dit-» ' iif iiuiMur i-nvr imiir uetamani actorË. Vous 
voniex uonc élaaiur le nionuu iiar ii^s iiruuiHcs ue icniimse ei de charilc 
qu'jiii piniii saïaiir peuiuuiaiiuir 1 1.1111 un laii |mi «niura u louic-puiutiice 
aoaieniine de l'antiKir beiueni, aident el libfe!... Ohl grlea InontdNii, 
B'iwl-oe pu, Djelmi, le jour nâ DosraBlns Hmnt JaMes, qne d'hfOuiei du 
bonheur, de reconndaûieo monlenHil de UHile pan vers le ciel !... Non. 
non. l'on neultpu de quel fnmePM, de quel Insailabte besoin de joie 

ce qui rayonne d'inépobable bonté de l* céleste auréala do leur cieur 
embraiél... Ohl odI. oui, je le leu. blendes larmei seivnl scellées, .bien 
dei cieurs glacés pir le chagrin seront ravivée par le feu divin de notre 
tmour!... El c'est s m bénédictions de ceui igge nous auroni i«iivés que 



cagCi-.. pillé, ne parle plus ainsi, ,. Ob '. ce jour... que d'années de ma 
vie... Je donnerais pour le hllerl... — Tals-lid... lais-lol... pu de blet- 
pbèue... les mnéci... m'appartiennent... Adrlennel... tu m'aimM!>La 
jenne dlle ne rfpendil pu;.- naiieon r^rd profond. brAlant, à demi 
loiJé... pula le dernier coup 1 le ralion do Djalua) uisiuanl les denx 
maint d'Adrienne dans les siennes, il s'écria d'une voli pali^lante; «Ce 
Jonr— ce jour suprême... ce jour, obnens loucberons »a ciel... ce jour 
qui nous Fera dieux, par le bonheur et par la bonté-,, ce jour, pourquoi 
l'éloigner encore?... — Puce que noireanour, poorttre «ans réwrte, iloil 
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I.'AMBniON. Sfl 
a.dil-on, inc le Hdlplerl;.., Il n'i «lé Impoulble d'en rien surprendre ; il 
n'tiBiiarte... cetincien ubrnlrnl dd Iiomiie...^jt; «in >l&ire ealdana 
le sac;... un pende patience el 11 lera... akHif, • El les lèvres livides de 
Bwlin SB eontnolèmit par un de ees Aeurirea oUreut qui donnaienl 1 ta 
Bf/m nne «pmsion dialHlIque. 

AprH nne pauH. il repril.- • Les foDérallles du libre penseur... du 
pbilmlliropeaniideracllsan, onleu lieu Sianl-bler t Salnl-Hcrem... Fran- 
foii Baidy >'eat tieint dan* nu leeës de délire eiUlique... J'unis M dona- 
Uuii; mais ceci est plui air;,., lout h plaide;... lea nuvit ne plaident 
polnl... ■ Radin resta quelque* minulet pentlF; put* Il dit ares un aceent 
Eencealréi • HeiteatcMW rouise et «m muiaire... nons loiiinei au STmai; 
le {"jain agifirocfaB... elcesdeui étoumeoux amoumui semblent inmlné- 
rables... la prinmse aTall eni Irouver un lion joint, je l'aurait eru eomms 
ella... Célaîl excellent ds rappeler la découverte d'Agrieol Baudain chei 
cette Iblk... car le tigre Indien a rugi deJalousieKroce; nui, nabi peine 
la colombe imonreuse i-t-nlle eu roncoulédu bout de son bec roae... quels 
ligraimbécile... est Tenu )e tortiller à ses pied*... en rentrant les grilea i... 
c'ert domm^... II j avait qndque cbou 11... • Et la marcbe do Bodin 
devint de idus en plui agllée. u Rien n'est plut iinnge, • repril-il. • que 
la nccetrinngdnéra triée de) Idée*... En comparant celle péronnelle rousse 
i une colombe, pourquoi rst-te qu'il nievienli l'esprit le souvenir de lelle 

l'apère; eut, pourquoi le souvenir de ïi'tiu ini'gfre me rci icnl-il à l'esprii?. .. 
rai loBTeut muarquè qua de uième que les hasards les plu* incroj'abli's 
apportent d'eieeUenlee rime* aux rineun , le genne de) meillouroa idées 

odal-el... bi Sainte^Colomba tboraînaMe soreièrà... et la bdte Adrleona de 
Cardoiilla... Cela, en effet... va cnseinlile comme une bigne à un chat. 
comneuncoRieréun palsinn... Alloiii.,, il n'y a riin lii,.. - A j>t'in<^ Hodiii 
Bvnll-il prononcé ces mois, qii'it (ri:*.jiilii : =:! (iniin- ni>imn.i ir^iimnl J'uni- 
joioalBltlre... puli «Ile prit hii'Nli)! uni' 1.(111 c-iiLiii il'[>l(i[iiifiL 1 iiHTliluiif, 

■liui que cela arrive iorsii no lu lim^iiil ajijjurii' iiti -iivjiiii Miiini- i l ohnrim- 
quelque découverte Imprévue, liïuiiiûi, in fj oiii huui. l'œil .Ireoun ri, èiin- 
colant, «en jouet nasqnr) et oruuaes palpitantes sous une sorte du giiiilli.'ment 
oigueilleni, Hodin u redresso, croiaa tes bras avec mie ladlelbla vipnviion 
de triomphe , et décria i • Oh I tfest quelque cbow de beau , d'adiutntbte. 
de merveilleux, que le) nï)lérieDSeB évolutions de reipril... que les Ineoui- 
prélieniiblet cncbdnemeuls de la pcn)ée humaine... qui parlenl tuuvciit 

Est-eoinfinuiléîcit^ajgrBmlourî Étrange... étrange... élrauge... Void que 
jo compare celle ruusse 1 une eolomhe... celle cnm|>arai9on me ni|i|ielle 
cette mégère qui a traliqué du corps et de l'ïBie de tant do eréilurus... De 

à unpaistOD... El lout i «up duce mot ootuan... la bimiéra jalllll i ma 
vue, et édaire Ih ténèbres oii je m'agitait en vain depnii longlempi en 
songeant 1 cêa iinoureui Invulnérablei... Oui, ce aeulmot : coixien. aélé 
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su Torlu intelligence. Enlin. l'œuvre pacul avancer deioir bienlAt ï'(cciim- 
pllr, car Radin KpriL i <i On i... oui... c'eat ritqné, D'aï hirdl, n'ai avenlu- 
rmi; DUise'vsl |iroinpl... elles eonséqucocis peuvent Aire Inoleulsbles... 
Ijiil peut |iriv<rir le> inttea de l'explMlun (Tune mine? > Fuli, céduili un 
iiHiuvenient d'enlhauniDame qui lui était peu DDlurd, le j^uïle a'écrii, la 
regard nyonnanl : ■ Oh! In piuionsl... tvi paiiiongl... quel puisque 

et vigaurvuiel Hais que eesx bean le pauvoir de la penstel... mon Dieul 
que c'est dencbcaul... Que l'on ileniie. aprja cela, parler del merveilles 
■lu glami iiul devient ebAne. du grain de blé qui délient épi; mois, au 
jtnia de blé , il Tant du niala pour «o divelopperi niala, au gkuid, il but 
dm aii^clea peur aaquârir aa splendeur ; tandis que ce seul mal , composé 
de iii'jil ii'IIros, coiiisH... oui, ce seul mol, ccsculgmne. eii iinulié il y ,i 

fiir i:V.si ]),iiir V.i plus grande gloire du Sc^neur que j'agis... oui, du 
Suigncur... iL'1 qu'ili le fiinl. tel qu1li le donnent, tel que je le nuinlieit- 
dnd... si j^irivu;... et farriverai... car oea mlséraUes Hennepant auront 
passé canme dn ombri». Et que bit. après tout , ii l'ordre loonl , dont jo 
>eral le messie, qiiu ces gene-lt vivent ou meurenll qu'eat-ee qii'aaniient 
pesé d« jiardlles vies dans les balances dos grandes desU nées du nionde?.., 
Tandis que cet héritage que je vais y jeler, ntai . dans la balance, d'une 
ttain Budaclruse.mercniuiiuiterjutqu'û unufphèred'aù l'undouiinuencoru 
bien des roÏB, blendes pcuplea, quoiqu'on diar, qui^ qu'on fasse, quoiqu'on 



bnUnnle rinontlsll. 

Tant à eoiip la liniîl iTuiiu loiluru du jkisId qui cnlrBil duns b cour du 

■"tira laini «aporler i Uinl d'ujalluliiiii , il litj ilu sa plH.■lll^ suu hiLu luuu- 
dioir i cirreaui lilanes el lïiugirf . i.' In iiiiui daiis un tu'rre U'eiu vl a'i-n 
imbiba iL-fruiit, lus joumvi li-> luiuiii'!^ . itiui vu ï'u|i|>ruLlianl du 33 teaiUe 
IBor regoitfur i iravers la pur>ii:nnc l'iilr'outïWo qurl ïojrjjjeiir vennil 
d'arriier. Id projuctUin d'un lateul dominant la |KirlB prts du Iiqusllu la 
Toilureibilarriitédlnlerïupltilii regard du RudiB. • Peu Imporls..., 1 dil-II 
tn rqirfnanl Min sang-Irold peu i peu. ■ (nul i lltuureju saurai qui tWat 
d^irriicr... Ëciirons d'alwrd è ce drOle de Jicijiieg DnnoDlln du h rendra 
iâ immidïaleiDunl ( il m'a iliji bien M UdfloDicnl enrvi 1 propiis de eello 
Biiiérablu palila lillu. qui niu Clovii me roiiiBlt liurriiuler avec h> rofraiiis 
lit nul inremal IkU-jngur,., Celui n>ti Diiniauliu puul mu lervir encan. Je le 
liens dans nu nnin;... il obéira. ■ Hoillniu mil il mn bureau, cl éeritlL 



ptirtiucit. Bnlin.qularilt iibii:nu ileiDii ^nrnil d'illre 

Inidrt» de la lociflé. Bodln ■ tctoppaii )iHiveDi nui|D'i 
inlncthmi aui ordaiinincn de l'nnf re. 
Ud lurtani enira el rumll unelellruà Hnlin. Cdul^:! I 



wfnnd père vojrigeiBl 
1 impolianie M bUée, RÔdin ne 
I dit eu moatrant la letl» i|a1l 
dire mausn ne saini-ilérem , Don 
rtcrilars et reconnut «Ile du 
iMulsr Hanli i lu dernien 



• Je dipAche on eiprAii i Voira nèténme ponr lui tpfimHlre on liiii 
peal-iUe plue jInngB qulmportanl ; aprii let rin^nlllei de K. Franfoii 
Hirdf . le cercueil «Hilenanl ma ttelea mtc éU profisatrenenl InupoHé 
dam nn caiean de noire chapelle, en Btlandanl qu'il filt possible de conduire 
le corps au cimelière delà vllhi vdiine; eenuUn.aa norapnloA niMgent 
■uni dncendu» d>nB lo caveau puur (àira les apprâU Déceuairtia à la 
Innililian du corpt... le cercueil avait ditparo— ■ 

Scdln It un mouvemuilldeaurprliu eldil: lEa cflot, cela est èinnga...» 
Puis n couUnuB : 




Impoitlbleda riEn découvrir, n 

■ Qui s pu enlever ce corpiT • ilil Bodln d'un air pensiT, •■ el qui peul 
avutr inlâr^l i l'enlèvement de ce corptT > Il cimiIîbuii : 

- Iljnreuienent l'acte de iicÉt mt en règle el parbileoienl iégMti ; aa 
■aédecInd'Ëlanpesvil venu.l ma di-minde. conslalrr le décès ili mnnril 
diiiic pmfHiluinenl ut résulièrencpt élalilîe, et consiqucnmeni la tnbM iluliun 
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I/AHBITIDN. 131 
dea drails i nous aceonloi par la donalian el l'abandoD dei blcaa. Tabiblc* 
el irricunUet d* Imu polnlij cd toDléUt lia eiuio, j'ai cru d«>air voue 
ravojer un après pour Inslniiru Votre Sév&^ce île cal fifseoieal. afin 

Aprbunnomentde rcIlBxiciii, Rodinaedit : - IVAigrigiiji a nilKin;i^Mt 

■Di^jEront i cola. • So reloanuul nrs la eervanl i|ul loi atall apporté calla 
IMIre, Hndin lui dit en lui remelUnl lu mol qu'il >ena[[ d'écrire 1 Hinl- 
Houlin i ■ Fallefl perter à llnstant «Lie leUre A son idreufl t un Bltendni 
b r^ponie. — Ont, mon pûre. ■ 

A rïDsLantoA la HrriDtqntlIall la chambre de Rodln. ur révérend pire 
j entra elluidtt : u La riviniHl pèro Cabocdni, da lliime, arrïie il Unslant , 
ebargé d'une miistnn panr Votre RétércBce de la pari de notre révéreo- 
disslDifl général. > A ci» mola, h Rang de Redin no Gt qu'un leur, mais il 
girda nn calme baperlurliable. al 11 dit tlmplnnenl i - OA e«t le réiérend 
père Cobseelnit - Dana la pltce foliiiie, mon père. — Prlei-Ie d'entrer, 
et iBiuei-nous , ■ dit Rodin. 

Dne tecDDda aprt>. lerfvérenii pire Calioecini,deRoiiie,enlra[lelre9(ail 
seul arec Rodin. 
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Bt les dehors (li; -l :iai iin, (ir, si Houin prcsstntail jusle, ù 
eo juger pir les conl[ales aj>iiari'iiLv> île. tel vinissaire. c«tul-ci détail élrs 
chargé delà pliu fnnule diissiou. 

Defiuii, miDniii, i<eii ci iptiiTii au gucl. conime un lieux loup qui 
éi II ! aae Maim: mi \iw- ^^urjirigo. noitiii. jeloD son habitude, 

m lui- .iviimi) vers te petll horgnB. afin d'avoir 

lEipiiin^ iir 1)1. ij -i L ■ I [j-iTsùreuicrlsBus celle joïlolaéeoreoi 

luaiK ii'iuiiij.iin iii I II ' N I -.1 1"- 11' ii'in|i8: dans I clan de son Inipélueime 



Juan eur lee ueuijoiii>s, eisi |)ianiiireuseineol et si bniyaimiienl, que ce 
baiMTi mansuei relenHisaienL u un bout as la cnimbre t iinlre. 
De snne. Rnlin nnsetali trouve a pareille itie: nepiusen piuiinquie 



lie CCS accoiiiucs enraiicci cuiiviii accuinuamiccs uci l 
micales. jesjiliis ifleciueuau. lapiiuinmneltesi ii 
«n^. mail avec un aceeni iiaiiendes DIul dtodod 



■iiauuiii lur nuuin iiiii un uiiujuc uyix una eiprenlvn u eniuoutiasme, el 
accompiignant ces nuls degeales pflubnis, s'écria dans un paloii : nfn/Iii 
a la vaù tiUa fouptrh JoHnridrB de noatn sïiUs taùmjiagnitj a p«ti ta 




ballement préclplli ili» artém ils aes umpo innonfiit ton agiMliOB inté- 
rieiin. n^ïumiriDS, mcllint fnildenicnl la lellra du» sa iwcbs, Rodin 
TegirdA \t Hixutdii et lut du s ■ Il ea tera &it ninn qna rontonoB noin 
aicellenllialiiia général. — Ahui, okid pèra,- •'écria leCabocdni née une 
recrudocenco d'elTusIon el d'admlnUan de lODie aorte, > ^e>t nuii qui vlla 
éirc l'ainbre de vùlre liinili^ru, volrpspuond vous-mt^mir; j'auni le bonhcnr 



et de tendrHBe pour vont, mon cher el digne | 
penu Bodln ; •■ mala , iioi , on ne me prend pat 
dtna le roj'auue da aveugira que la borgnu ta 



son nouveau mini, NJnl-tlan][D,apr£a arolrr^u c 
les iiulnictioiu de nixlln, t'était rendu ehei madaain ile la Sainle-Colambe. 
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. riiiiili' riiriiiiii^ l'ii U'iiaiilun inaguun denodesioua 
Ixii» ilii P.iliii~n<>t»l. lursdu l'entrée lie! alliés A fnli. 

up |iJin frakhefi (|ui: liA chapeaux qa'ellei accommodalfliiL 
E dilUcile de dira par quels moyens celte créalore élail 
rier une farlune con>Ultr*Me , wr laquelle let révérends 
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Ib avaient procMi telnn l'A b c i\e Iriir niétiuT. Celte Timnio itail d'un 
«prit falIilBi vulgalro, grossier. Les rivinods pire) , partenant i 6'iDlro- 
duire aiiprèi d'elle, ne l'ataïent pat trap bUmte de aei ibomlDaliliB anlé- 
eedenlï. Il> aialcnl niemo traBTé ntoyca d'allinuer ces pteadSta. car lenr 



par quelque belle el bonne donallon A lear canpagnle, les révérends pém 
iB faisaient fort do renvajrer Lucifer ï sus liiurneaiii vl ilc garantir i ia 
Salnte-Celambe, loujoun niDfeiinant vnirur mobilIiirD eu immobilière, uao 
bonne plaeo parmi Ici élu. Hoîgri rellieodlé onliaolro de ces iua>cni. 



eujoiledeteups Aautre i du terribles releiirs de jeu^u-:J•l^ hmï i 
ou litia dlieelcura. Enlin. hrecbant sur le lout, Htiii-Houlin. i^ii i'i>i'vc 
lérteusemenl la (brune et forcénienl la main de celte créalurc, av:iil que 
imi nuiaiii nroîflsdisi nSviWndr nArnfi. 

An moment où Tterivoin religieux se rendait auprès de la SalnlitfolD 
comme niandalairc de Rodln , elle occupait un ippartHnenl au près 



depuis quelque temps «I conE^roiee secrAlo avec rïïni-Vonlin, 

La nibpliyte umlilIlenBés des t^6«nds pères Irènnll sur un oampA 
d'acajou recouvort de sole cramnl^e. Elle avait dCui cliats surses Kenoui 
tiuncuicn canienc a ses picus, lanuuquungros viimii ijermiguii Kn^uiuir 
et Tenait, perelié snr le dossier da canapiï; une pcrruchi: wth. muiin 
privée ou moins farorisée, glapissait do temps â auirp, l'nuliiifEiêu j buii 
Mlon, près de l'embrasuiB d^ne fenêtre i lopemiquel nu urùii \as. nuii 
parlMB il inlervcnalt lirutalcinent dans b conrersation en faisHnl cnlendru 
iTuncvoii nlcnlissante les jflrnucnis lus plus effroyables , ou en grassejraul 
le plus dislineleoieDt du monde un voeabuiaire digne des balles ou des 
lieux déilHHinèlBi oA s'était passée son enliinev; pour tout dira, eol ancien 
commensal de la Salnle-Colombe, avant sa conversion, avait reçu desa 
maîtresse celte cducalion peu édilianle> cl mit nèmo élé bapUsi par elle 
d'un nom des plus mal sonnants auquel la Sainic-Colomlie, abjurant ses 
proaieret orreun, avait depuis tubslilué tu ninn niodeile do Banuibé. 
Quaul au portroil do Ii SuiDtc.Culombe. lyétalt une roboste fonine do 
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«ADAIIE DR l.k S11NTE-C0I.0IIRE. I! 
EiniinMilc ani enrinm. «n vis^Iaige, «rioré. quelque peu barhi, tli 
voix virile {dIId portnlt ceulrji mMnunljrcde lurbin onnge et une rnbij 
(1b veUiurs Tleldlro, qm^u'oa fùl i la fin de nui: oUb iTiilt ou outre des 
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MADAME ni: I.A SAJNTE-Car.millI:. 



bysiultoluic dus plus bénie», deliors qui 
ir sa projets malriiuotiiaux H conlto- 
InlODcor llnUucnco do Tibbé Carlnncl, que ia alfurcs do Rcgrr-Bmtempa 
qu'il aiail d'ibord dHi-cIhb. Dans ce BUuocnt, l'écrivain religieux, IoIhidI 
de tUé lea inl£i4ls , no l'occupait que do réussir dtiu la itiSliealB nilulon 
dont 11 ilill chilnié rur Rnlin. mluioo nui. (■'ailleurs, lui avall Mi adroi- 

bibles, et donllcburâlD 
queioiic lien iiDsaruuui. 
• Ainsi . - ilisuil Niiii 



Kl poapd. CD lui assurant iin suri honnête, c'est ikiirs le moyen de revenir 



I.R JDIF 



à I» lertn : el ensuite, chute ion moini upibtle , à Itohw ds rcadra iliui 

poDI-CIro i la raison ddc pauvre min davenue ndls do cbagrin... Pont «la. 



no scraii pas. .i aavuc. frappée commo il bol qn'Hle lésait. - Çi. c'esl 
Jnsta. —Allons, voyons, un pcUtcIorl. ma digna onde.— Farceur. .. allei!- 
lUl II a^nlc-Colmobe ante dh mal itaadon ; ■ bM faire (oui l» que TOU 
naki... ■ — Ainsi. • dit vivement Mnl-Moulln, 'vom ptameua... — It 
prBiiiEti...elJerabn]leui iguc^a... je vaN (nul do juilc... aller où II r>Dt{ 
çann ploitAtSdl. Ce «oir... je saurai <ir qiiLil il ri'iiiurou, e( si foso peui 

on nan... - Ce ditani, la Sji -{l ilmiitu- Ii i.i aviT •■ai-n. diyusa ses 

dent chïtiior lecampé. ri'|>iiii~'..i vm l'Im-ri iln Imiii <hi fini et snnns 
vigoureusement. VousiMc-. a.liuicLlili-. .. ilii Nini-Mmilin aiti' digniiii. 
■ je n'wibliersi de maYic... — Faui pas vmn gnur... iiion gn», i. Jil la 
Sainto-Catombs an Inlorrompaol l'écrivain rcligioux. - e'esl pas à cause de 
vous que Je mad£eîde... — Et leaiuD de qui ou de quoi?... • demandi 
Rlni-llHiiin. • — Ahl c'est moa secret, > dit la Sainte^oloiabe. Puis. 
^adresMDl i a femme de cliamiire qui venait d'cnirer. elle ajoiiU : > Ma 
■riebo, d« i Ratisliunnc! d-alli-r me clicrthcr un Hacrc. cl donoc-uiui uion 
ebapcau de Vdlnur^ rnr^iirlirnt à priinir^. i 



ton lurbani elle te retourna brusquement et planta celle cnilTure sur le 
crlne cluiuvede Kini-llouliD, en riant d'un gros rire. I.V'i'rii^iLii ri'ligiem 
parut ravi do cette preuve île eonOancc, ei nu mimii iii mi lu •niianlo ren- 
trait Bvee lecbilcflt le ebapcau dosa tiiaihi ^v. il tj.ii~.i |i.iûioiiTiéincni 
le turban, en ri^rdanl la Sainle-Coloniln' :i l:i il.'nilnv. 



Le lendemain de eelle scdne. Rodln , dmii la iilii-siiiniiinie paraiuait 
tiieniphaute, nwUiillui-afiie une lettre i la poslc. Celle lellrc perlait pour 



iqiict diourehes... voQi leui... — Haïs piiurquoi 
m: uulre, mon b"* UbIT C'est donc inrce qu'elle 
■ r.irt!l47 — Certainement. ma respctlable amie;... 
inere folle... que Ton veut ramener i la raison . 





Rue Britt-Kidu, 



PJBIS. 



{THi-frméi. 
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Pjninia. nn n'en sniivienl piiiL-diK. tnrs<|u*i1 inil apprii pour la prcmiÉrc 

illl à Farliighca Jnnt II jii^ni^lniit la IniliiMn : • Tu l'es Liguo arec ma 
ennemis cl je ne faials fjil aucun niai.,. Tu et mfcliinl, parce que lu « 
un* iloQlB malhcliren*... Je veut le reniire heureiii pniir que lu soia bon. 

lils do roi, jB I'oUk) mon nniltli'. ■ Farinxiii'a aiail rcFusâ l'nr cl paru 
acccplDr Painlllé ilu Tilt ilu Kailji-SinB. Doué <i uno iniclligcnce remar- 
i|UDble. (l'une ilisaEmnlilinn proronilr. le \ni\is axail racllcinent pcnuiiilf 
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î?Ci.TtitiD de l'auourda nuilemolselle de Canhnilla, 
lisait cbiu|Dc jour, I) eùlâé défendu, par la uluttire 
Ile, csnlre lus pcrfliles eanseils vu contre la calom- 
sucn^ Insuiimcnt de Uodin. qui l'ovgit fillllK i ea 



il no porloit jamais au jirince de mndoiii 
«nlidener» qu'nnicnail 



iteDjalDu.Tn^jwii de jours agiris qu'; 

de chaule viilnnlé. culi'Chappé an conUigieui enivrcuicnl delà passion de 
Djalma, In lendemain du jour 0& Huila, eerlalniln boniuecéa de l» miltiou 
de Kini-Monliu auprès de lu Stlnle-CoIiHBba, anil mit Ini-menw une lelfrc 
i ta po)1c t rodrcsse d'AgrieoI Baudoin, le métis, asm aoubre depnli 
quelque lenips. siait semlilê ressentir un violent cbagrin qd alla bienUl 
tellement empirant, que le prince, frappé do l'air dfscapjrA ds cet bomme, 
ou u voujoii ramener au uiun iiar l alTecuon eipir le boniKur. lui demanda 

remerciant le pnnco ue son init-rei avw une rewin naissante ^sion. l'^taii 



ecuaniier nui ucusves uni lui cauMioni <ic m i:iiiviiuii(r-i iiintuvi. l'iniiin 
était étendu sur un divan, aou viuge cai^lié dans »cs m^irn. comnic s'il 
eùi louiu édiappar a une trop e&luisanic vision. 

Tout i COUD Firinghea entra ebez le prince uns ovnir fraone û la porte 
■don son haUlude. Au bruU que fil le métis en entrant, Djalma tressaillit, 
releva 1* léle et n^rda autour do lui avec surprise; mais, i la vue de 
la pliïsionomle pim, boulerenoe do rcBctan, il m leva vivement, et, 
faltanl quelques pas vers lui, s'écria i n Qn'aA-lD, Paringhea? • Aprie un 
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it lo 1 



noUe amour ■(lenJoil que la baine, que la Irabitan fusscnl Kirii« de ce 
cœur... Alon, nwi, i demi «auvago. j'ai trouvé unefeoiiDe belle et jeane 
qui répgDdail i nia passiDo; du iiDîns. ja l'ai cm;... mais j'avais M 
Irallre enven toiu, manieigneiir. ol, pour lo traltnn, luihne rcpenlauta, 
il n'eu jamBlB de boahoor;... à mon tour, j'ai Mé Icalii... Indignement 
irabi. • Pula vajtM le raouvemenl de surprise du prince . le mélia ajouta, 
CDmmea'il eAI élé écnsé de conFuiioii i Grtce, ne ne raillez paa... non- 
Migneur... iea lorluns lu plus affrciiua ne m'iunienl pu arracbi cc( 
BTiu ndiârablai... mais vmu, Ob de r(>l> vonsirei dalgaé dire à mire 
etelave : Sols non uni... — El cei ami... u «ait gré de (a conSince, ■ dli 
rlTemenl ^»lm»t • loin de lo rafller, il le eonacdera... Ruiure-M;... 
nitis...lB nillsr... nOiT -'L'amour (rahi... mtrItB lonl de ni^)rii, lut de 
haie» Inmllanlee.... • dit Farin^ea avec amerlome. • Le> ilclia mdmo onl 
le droit de toiunonlrerau ilolgl avec dédain... car dans ce pays la vue de 



.. bit bausacr les t^paulia et éclater de rire... — iMaii «-(it 
eerlnin de cette traUwo? >■ répondit douccuienl Ujalma. Pui> ilajoulaavcc 
une béaiution qui prouvait la bonté de son coiur; • Écoute... et pardonne- 
nui de te parler du passé... Ce eeia, d'ailleors, de nu paît, lo prouver 
encore que je n'eu gantsconlre loi aooin uuunis louveDlr. , et que je 
ondsiu repentir, i l'aSection que tu me témoigna cbaqueiottr... Rappelle- 
lai que moi aussi j'ai cru que l'ange qui eit maintanani ma via ne m'aimait 
paa... et penrtaut cela éldt lïui... Qui ledit que lu n'es pas. conune ju 
l'éuii, abusé par de Giussea apparences r... — Hélas ! monseigneur... je le 
voudrais crdre... mais Je n'oie rcspérer;... dans ces incertitudes, ma téte 



3ia I.E JLllI- miUNT. 




posainn ilo liiur iniunt jusqu'au ildlircMilo lo ilotnincraïnai plus suFOmenl... 
Kon. mm, ce iiua leur imant leur itmnaâe. dAbil leur eodbir l> vie, l'hon- 
neur... olle* l'occnnlrnl janm que. pour elln, le ilédr, la volonlA de leur 
.luiantMt 3u-(]i:tsu!i Ui^ Inulo vontiil^nillnn illvlnc ni liiimalne... H>is cm 
rominw... cl c.'lli^ ipi! nii^ fail ioiilTrir •■'1 ili- <■■■ nniiihn-,.. ces fruuiKfL nisccs 




quo l'on mcurl d'unour A leurs piiils, ces pcrfiilcs cronlurcs, daiu lein 
blcssanu» mfHancca. calculent liabilcuicnl la juriée ite leur rcriis, car II 
ne faut pat li>ul h fail iléstsi«Tcr sa licliino.,. Oti ! qu'clio! lont froldu 

MWr .l^iiLixLu'. ii;~.'Nl .1 riioinuiu qu'cllc9adorenl:<ËIreAlai\uji>Dnl1iul... 
>. -l'Iiiii [DM -.1 i<ii.., touic Â loi... el demain rionncDl pour noi 

riilj:iiiiii>ii. \:i liojiit'. I:i uiurt. que Di'ImporleT sdb hcnreux ma vie no 

Lcrronlilc Djalma n'dialt pou A peu aMDnbri en éceulait le méils; ejpani 
garii cnvcri col homme lu soerel lo plus idiaolu aur Ici diven ineidenls 
do sa passion pour raailemDbellD de Cirdovillo, le piloce ne pearall vidr 
dans ces paroles qu'une allusion invnImKaire, et anenfc par le basard, 

dans eon oreueil l'ii tou^i.Mni ijnV ii • «•■i. aïmi que le disalL.Fuiogfaei, il 

deuDS do ann anmiiL'; iiiiiis i^t'Lii' jMni'^r.vt pénlMepenitafelIktaHeiiUlda 
l'esprit de Djalnia.KrjlEx' .'i In Juiice el blenftiunle Inluenee du louirenlr 
d'Adrienne; >aa front se rasscrcua peu A pou, el 11 ripmdil au mitis qui, 
d'un r^rd oblique, FolnsrTaîl allenlircmonl i « Le ehegrin l't^gare;..- si 
In n'as pas d'aalre raison potirdouterde celle que tu ainei... quecetrorui. 
que cet vtigUN soupçons doel Ion espril ondH^^euE l'clTaniucliB, rassure- 
loi... lues aïmi... plus penl-élre que luDelepeasu... -~ lUlail pululez- 
Toui dire vrai, mOBsogneurl ■ ràpondli le uilis atec aballcmenl apics aa 
mninenl de silence , et comme touché des paroles de Djalmn , et pouiUml 
Je me dis : Il cBl donc pour celle Eenune quelque chose an-dessus de son 
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Pum. a iiili'rr[iiiip:in[ Imit j cuiip, lu iiitlis cadm son (bns 
maiiu. d plissa un long gemitsciueDl ; sa tralls eiprinmlcnl un méJange 
ils haiaa , do rage el da dcscspoir, i la (ait d elViyaDt et >i dootnureui, 
que DJatma, <le plui en plus ému. l'éaia en raWwinl la main dn raille : 
> Calme ces emporicinenu, iconlc ta vdx de raoïltic, elle lenjurcra celle 
ÏDflDence mnuvai»!— prie... parla... — Non, non. c'est Irup alïrcui... 

— Parla, le dis-jo... — Abandonnei on mathoBniui à rmn doscspoii- incii- 
nbli... — ITon crois-tu capable? ■ dlIDjatma avec un iiiiOniiKi: iL'iliiiKi'ur 
elded^nlliqui lanil Taire Impruslen tarie métis. ■ - Ik-bs! • r?prii-ll 
en héiIlaBt encore, • vont le vouiei, monieigneur? — Je le veux... — Eli 
bien!... je ne voua ai pua tout dit... car, au moment do cet aveo... In 
boule... la penrds la nilleris m"» retenu;... voua m'avei demandé qneileit 
raisons favatt de Grotro A une trahison;... Je «nus al parlé île vagues 
■oopçaBS... derefUi... de (tnideuri... ccn'clail v.is liiul ce sntt... eeili> 
rammo... — Aebèïe... acliètc. — Celle fenunc... jilmim-mi i. nil.i-vous.,. 
I l'homme qu'eue mo ^ére... - Qui i'.-. <^ckr'... l'ii Mm-^rr qui 
Dton aveogloment a Aiil pitié. — El si cet luimmi! ii'ii:ii|>,Nt,.. m- iminjuiliv 

— Uni'aofferl1esprea>esdeeequ'ilavaiii;;ili. ijml'IIi'^ iiri'UM'.'.., ]>,. 
me rendre ee soir témoin de ce rendei-vuiis. Il se l'eut, iira-l-il du, qui' 
celle cnlrevue ne soil pis coupalihi, malgré les apparences coniraircs. 
lDgei.enpor vena-méme, a ajouté est homiia, ayei es courage, el vos 
cmolles ladéeisloiu eessenul. — Et qu^i-ta répondit? — HIsi... mon. 
H^cur; farali la Ule ponluc eoimiiu mainienani ; c'est alors que jïi seiq|d 
i TOUS demander eonseil... < Piit>, fa^ani aa grsia de déiequlr, le niÉlls 
reprîld'unalr ^^aréavecun iVlai tli' riiv saiiia^i' : « Un conseil... uneon- 
•eil... ifttlii II lame de mon k:initji,Lr qm- je ik'vuis le demaador... Elhi 
m'aurait dtli Du sang. ■ du l:t le niM^ parla eonvuluTemcnl la 
Diain i nu long poiguanl allacltil- i sa i^inliiru. 

Il est uns sorte de eonlaglou fuiiesle, fatale, dans certain) enportODonts. 
k la luo des triilade Faringbn, bonletméa par la jaloDSÎB et par la fureur, 
Pjainu IreasailUl; Usa soaiaaait de Faeeésdo rage Inaonséo dont il a'élail 
senti pouédé lorsque la prineeua de SaInt-DIiIer avait déSé Adrlenne de 
nier qu'on edl Irouvi caché dans sa cbambn: é coucher Agricel Baudoin, 
ton amani préleudu. Mais i l'inslanl rassuré par le malnlien Ocr cl diguu 
do la jeune Gllo, Djalna n'avait biouMl éprauvé qa'un lonvcnin mopri» 
pour cette borrible ealonnie, é laquelle Adricano a'avoil pas même daigné 
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répondra... Deui on troit Ml cspendonl, iliu! qu'on ^[air <!'i>rD|<u siJJoane 
parhtHrdlDdellDpliii pnrot lepliu rtdieui, la louvenir de cM-: indigne 

■Mlill proqaa anuIW ivanonl ru aOIIia de li sérénité de «m bunLeur «l 
de ion ineSiMs conCuice dans le cœur d'Adrfsane. 



Cet rsHODveiilrg, et eeni dn nToi panhiiuiii delijeuDafille.en lUiUint 

i|uetqiies instanis Djalma, le reniIlKni cQjieiiiIanl cncara plus piioyakle 




Mûi Ib milii, aanUsnl en prête à une lourde et muello fureur, I» yeoi 
Gxts, lufutb, na parut pu entendra Djilma. Cdni-ei, poouit &a main wr 
ripanledu métb, reprit: « Farïnf^u... dèeDle-moi... — Hontetgusur, ■ 
dit te niéUi sa IretHUtaot brnwgueneDl comn» le Ht «veOlé en lur- 
niit. • pardon... miia... — Dmu le> angoliwa ai de crueli «oupçoei te 
jetlent— ce n'eaipui ton luuidjiarque tu doit denuuder eviudl.,. ifal 
â ton ami... etje te l'ai dit, je suit lue ami.— Honialgnenr... — Acerandn- 
vons... qnl te prouTen.d[[-nn, FlnoiKenoe... ou la trshiun de celle que tu 
aintea... 1 ce rcndei-vous... 11 faal aller. — Ob ! oui . n dit le mdUl d'ime 
voU sourde et eiee un gnurira siniilro, " nui... jlrai... — Haii lu u'irai pai 
Hul... — Quo lonlei-ious diro, uiooscigncur ? - l'écria le métii; - qui 
m'accompagnera T.. . — Moi... — Vous, moaseigncur?... ~ Oui... pour 
l'épaijncr un crimo puul-iln?;... «ar je lals... combien le premier monie- 
munt de colère i»l touvcnl aveugle «I lejusle... ~ Uaii auui... le premier 
mouvcmunl nous vcagu, >• reprit le métis «lee nu saDrim ranci. ■ — Farin- 
gbca... celle journée est à moi tout cnlî£ro ; je ne te quille pat.. . - dit 
résolûmcnt le prince. • Ou lu n'iras pua à ce rendei-vnus. . , ou je l'y iccddi- 




pleda de Djalma. prit sa main i[u'il poria ri'»|u'ciuctiii:ii]cnl il'alnrd ù son 

qu'au bout et mepardonner. — Quoïcm-lu quo Je (o ponlnnru.'.., Av:jni 
de venir auprèa de vous... eu que vous ui'olTrei,.. J'ai-ais tu riiiidai:t' ik- 
songer 1 vous le dcnanderi... oui, ne lacbani pas où poutr^Lii iiiViiiiiorin 
nii fureur... j'avais songé il vous demander celle ptcuvoitu boni!; que vuus 
n'accordcrlei pas pcul-étru à un de vos cgaui mais . onsuile , Je n'^ij 
^jIus osé'.. J'ai aussi reculé davant l'aveu do la trablson que je redoute . el 
je SUIS seultnitpl venu vous dire que j'élais bien malbeurcux... parce qn'i 
vouss<;ul... au loaadc... je pouvais lo dire, - On .ne peut rendre la simplidl£ 

irant. attendri, m^é de larmes, qni succéda à son emportement sauvage. 

Djalma, vivcaieiil ému, lui tendit la main, le fil relever et lui dit i ■ Tu 
avais le lirolt de me demawler noe preuve d'aTeelian. luis heureux do 
faioir prévenu... AHmis... conngel... espère... A ce rcndei-vous, jo l'ac- 
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LES AlOirnS DE FABINGHEA. S4Ï 
compagneial, et d fcB croit Ml imi... da lïniMi apparence» t'auruni 



Lonqne Ie null fui venue, le méISt et Ujalou, envelo|i|iéi> de nanleaux, 
nwnUrenI dent un Oicre. Farlngbca donna an eiKher l'adreuc de la malien 
do la Salnle-Golombc. 



Ojylua L-L FirinKlim tlulnil manies ™ vidluro. cl se dirigcaiiinl ion 

AviinliJe [uiiirMiirrr Ic^ mil lit i:i-tli!iic£iic, qiidi]iii.ii nuila mHnupcclirs 
sonl indbpciliablcE. 
Mnl-llauLin. umUnuoiil d'ignnror le bul t^l ilis dàidnrchis <]u'il raiaiil 

«ïïeil SuInla-CDliimt'iu iinc sn e asipi «in!lJ<>ratilB , hITii d'olitenir 

ilucUlBcniaUiru. lixiJiHirs si iigul[t renient oijililc el tipace.U Kbnidtspo- 
billim df] oon oppurlciucnL pLuidnnl Lonic la jaumùi--- La Sainlis-lïolombc 

in rolvui di: li-iin Inns scrvii:i». iiUrlr iinc paella Ju raiinpsgnt:. Naître dii 
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UNE sonéa uiirz siiinte-uiia)mbe. »; 

nvdop|ij U'iin minteBU. si aiMi le bas au iiugc ennui dam 



un kandjiir, le relira de ta eelnlore, lame el fourrean. puislelenanl 
loujonn 4 la main. Il dit bu prince d'un Ion 1 U teli wleniKl el Annclie : 

ml rsiireniit un pviwMi tubtil mnime loua cem de notre ftjt. « Bl le mèOt 
ajant fait jouor un reuorl coché dans La monlurû du handjlar, leponmieau 
se lera conue un eouverde, cl laissa voir te col d'un pcUl flacon de crislal 
eicbé dans l'fpBiisenr ilu nunclie de callo arno Dwarlriiire. ■ Deui au 
Iniii gouUet de ce poitoD lur lu léym, • roprilloinDlit, ■ el la mort vicnl 



ilrojij... -Oui. - rcpnnilil Djalraa, - je uit qu'il esl dins noire pa^ïde 
uijtliricui poisDui qui glacent peu il pou la lia ou qui frBppcnl «uniw 
Il foudiv;-. mais... pourquoi s'sppcunlir ainsi eur les >iii[stn?s prnpriélés 
decetieanur?,.. - Pour vous iiiomriT. rnonwïgni'ur. que ce liandjisrett 
laHlrrlpet l'iiuiainiléde ina lungcincc... AirccL^ poignani jc lue.aiec ce 

pluMl renoncer i ma vcngcano'. que Ao. me renilro indigne de juula 
loDclier voire main. -1' Elle niillit Icndil le poignard au prince. 

Djalna, ausi beureui que surpris dccdlo délermlnalion inallcndue. 
pMM vivement l'anno lerriMe i aa ceïnlura pendant que le mtlis repril. 



uiu UD porcbe olKwur. La [inrle cucltiiro >e n^rerma Eur eui. Faringhea 
échangea qudqnea mou avec le portier; eeiui-ci lui remU une clef. Les 
deux Indiem uHvérent blenUU dsnnt nm de> partes de Itqiptrieneni 
de la Silnle.^lanibe. Ce legii andl deni ealréu lur « palier et une 

eonio [tombée dennaul sur ta cour. 

Furiiighi-a, au inniiieiKde nielire la dcf dans la semre, dit à Djalma 
d'une ^<pix alTéri'e : . JI'>nseig[i''i]r... nyei pillé de ma faiblesse;... mais > 

prlDte allait répondre, le mélis s'écria : ■ Non... non... pas de liicbeld... - 
El, euvraol préclpilamment, il pusa le premier. Djalma le tulvll. 

La poile icfCrmée, le mtlia et le prineo a trouvéreul dans hd ttroil 
eertiderau uilieu d'une prefende oËKoiïlé. « Votre main, monselgDeur... 
laisiei-vmia guider, et marehsi doueenenl, k dit la métb A voli baaw.Et 
il lendit m m^au prince, qui la priu 

Tout deux l'avaneirent ^lèacieusement dans les ttaèbica. Aprb ateir 
fait faire k Djalma un asiei long dreuit , en ouvrant et rannanl plnaleurs 
portes, tomitis. a'arrflaul tout ft coup, dit tout basau pr' 
nont aa main qu'il avait jusqu'alors leni 
did^approclie;.., altendnns iei quelque 

sulrllcea mois du luélid. L'obacuriléélait si complèle qDeiijBlmBnedisui>- 
guait rien;aD l>niil d'une minute, il entendit Faringhea s'éla^Bor de loi, 
puis tout A coup le bruit d'une porte brusquement ouvertoet fermée A double 

Cet le disparition subite couunenfii d'inquiéter Djalma. Par un mouvement 

Ulo» du cttA où il supposait une iuue. Tout à coDp, ta Toii du mftis 
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leiumstiia ii une gamiiurv uir lais uiinc. ihq ri'siiic. atissi ne lan iuuhl-, 
cachai! la mile qu[ se lunlait ilLiriuns sa lUc, el qui siiarmonisail si 
udinlinlilciiiciil arec l'or bruni de les clicvcui... C'était crila, aulaot qiiD 
l'InJEim poucait en jiigor à trarvn aae inear presqnc crépiiKnlairo ol lu 
iruillii du YÎInge, c'élail la taille de nymphe d'Adrienno, tes épaules du 

inniwili: dï Cardnvilli:.,. il ne pouiiii^f n douier, il n'en douUill ps. llni.- 



sci dicvcui avec une i:iH|iiïllcrie plains du grlco. dla la résille qui lui 
urviûl do eoilEure, la dÉposa wr la eheniinée. puis Bl un mouvement pour 
diigrariT ta rol-jmaij, quiiianl «lors la glacv iliiani laiiunlle eltei'^ill 
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InHIlis (la 1er aial Itser que oMie, et qui 1 poliie Inlerceptait 1* Tue ; 
de l'inlre dli. une éftâate vitre de e1«e, plaete dans l'éptiMenr de ta 
dolun, cUil iloigncoda Iniillii du deni ou tndipoueea. La chambre, qu'il 
traicffl celle oDTcrtnTe Djiln tit aiaii Vdckiror fubleniiHit d'une Inenr 
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Irop fiBicuiu alTairc du coJliVr, lioiia laquelle unu feiunio, gpite i sa vagUL- 
rcHamblmicfl avec la reino ^BriB-AntPiniillo , «I a'ùuat d'aillcon habilliv 
comme celle prlncmio, anll, I la ftirair d'uni! ileiHi-ohKDrUf, joaé tl 
halillcincnl Ti ril« de ceU« niilIieiireuH ndne... qui le eirdiaat prince de 



devait eompKler I'[UiisLihi...Ob aalt du ron devine le resta : la BUlheureuu 
Dlleiilww d'Adrianae avait joué le rdio qn'OD lui availlmé. crayanl qu'il 
«'agissait d'une plaiianlcrie. Quant i Agrlcol il svilt reçu une Iclire dans 
laquelle on l'engi^it à m rendre A une cnircvue qui pouvait iHrc d'une 
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ToIdiHdsIinlIedebBin iTidriauie. TontealcalniD, tilgndciii nu dchon. 
|] est i peine onze banret du Hir. 

La porte J'tvoire ofipoaài i odla ijai conduit h la ulle de bain s'oBvre 
lenlLiiicnl... Djalma pinll. Deux heures Be sont étnvlici depuli qull a 
camnii lin double meurtre, et qa'i\ croit moir lue Adrïi-nne dara un 
3CCC» de jplouae funur. Im geni de medeinobiillB de CirdeiILIn. habituas 
à toir vunïr Djalma chaque jour, cl qui ne l'annoni^Bleiil |iius, n'oyant faa 
rcçud'unlni uintraire du leur n>alin.ïiiL-. alersnucupi^e dant L'un di's siluns 
du rfi-dL-chaii»i;i^, u-om pas M surpris Ui' la visite de flndicu. 

Jinisisci^lui-ci n'étsit cntrù dniis la elisnil>ru ;i cuiichcrdula jcunu l]]Jg; 



vaiiue. tant il se coutraigiiaii |Hil>uinnieiii; i [Kinc une libère piluur 
ternissait-elle la brillante couleur nnilirëc de son teint... Il portail ce juiii^ 
l!i unerobodocotbeiDiro pourpre rayie d'argpiit, de »ortc que l'on n'aporco- 
vait pas plusieurs tacliesdo sing qui avaient jailli sur l'otoHa lorsqu'il avait 
frappé la jeune lille aux cheveiit d'or et Agrieol Oaudain. 

Djalina femu la perte sur lui, et jeta au loin soji turban blano, car il lui 

noir bleu encadraient son jrdlo et beau visage; croisant ses brus sur sa 
poitrine, il rcgjirda leulemcut autour de lui... Lorsque ses ^^eui s'arrât^rent 
sur le lit d'Adrienne, il lit un pas. tressaillit bru9<|ueiiienl. et seo visage 
s'empourpra; mais, passant sa main sur son front, il baissa la l^le, et 

quelques Instants d'uao morne et sombra niéditation, Djsima tomba ii 
ganoni en levant sa aie vers le ciel. Le vïs:igedc l'iudien. niiaselaiitalori 
de îatmes, ne révélait aucune passion violente ; un ne lisait ïur ses traits, 
ni la haine, ni le désespoir, ni la joie féroce de la vengeance assiuvie;... 
mois, si eelase peut dire, l'eipreislan d'une douleur h La fois naïve et 
nuneiite... Penthni quelques minutes les saniiois suHoquercm DiaiBiai 



ne uiabnaii pairccuutma unie... eieiui. louioun generouso. me cadudt 
son IndilIécEnee «nu des debors dalIiieUiin... pour ne pai me rendra trop 
umlbeunitti 1... et pour cdi jo iti tuée... aen ertne. ni alMl n'itall-elle 
pas Tenue Ubrcmeni & mdr... ne mavutdia pas oaTori sa uamoureT ne 
m'avalt-elle pu pcrads de passer des jonn près d'die... tcnl aiee dleT... 
Sans doute... elle voulait m'aimer et elle n'a pat pn... Hol, jeralmali de 
KiBles les forera de mon Ime;... nDb mon amour n'élail pas celui qu'il 
nillail... ison cœur... Gl pourcHa, je ne devais pas la Incr... Mail un tilal 
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LE LIT NtIPTtAL. 31» 
vcnlge m'» saisi... et, après le crimf... je ine suis ëte'itti comnie d'un 
wi^r... El rr n'est pas un snngc. hélas!... je l'ai liiée... Et pourtant, juiqu'd 
ce suir... que lie lionlieur je lui ai Jù!... que d'cspirances ineHablcs!,.. 

luFllIeur, plusnuble. plus géniireui !... Cela venait d'elle... cela me rcitail. 
au iiiniiis. i^ajuutu l'Indien tu redoublanldeianyldli. <• Ce trésor du passé... 
personne ne pouvait me le reprendre, cela devait mi: eonaoler;... uiaia 
pourquoi penser à cela?... elle et cet homme-., je les ai Trappes tnua 
deui... meurtre ISebe el sans lutte... férodlé da tigre qui rugit et déeliire 
une proie Innocenle... > EtDJalma cadn son visage dans si.'^ mains arec 
douleur; puis 11 reprit en cuuyanl ses larmes: - Je sai^ 1>i<'ii que j<i vais 

relevuilKTOCpdiic, Djalma lira de sa ceinture le piignani sanglant de 
nringlea, prit dans la raonlaro de eeltc arme le tl.-non de crislal coalt- 
nanl du ptdHn, et jeta la lauie sanglante sur le lapis d'henni ne. dont la 
Uancitenr immaculée Tut légèreiuent rnugie. ~ Oui. < n'prii Djnliiia en 
serrant la flacon dans aa mnîn convulsivr. .. oui. je le sais bicu. je vais me 
lueri... je le dois;.- sang pour sang; ma mort la vengera;... eonuncntso 

Je ne sais;... mais enfin, elle est marie... de ma main... Heureusement, 
j'ai le ctnur rempli de remords, de douleur et d'une ïneipriniahle tendresse 
pmr oUe; anssi j'ai Tonlu venir mourir ici... iei, dans eclto chamtirc. » 
reprtl-ll dhine loiiallfréa, «dansée ciel de mes brûlantes visions... ■ Fuis 
llCfcrla, avec uaaeœnl d^hlranl. en cachant sa ligure dans ses mains i 
<c Et marie... morle... it Puis, après quelques sanglots, il reprit d'une voix 

Icnlemenl, pas bicnl61,.. • El d'un rt^nl assuré il regarda le flacon, ■ Ce 




A ce mamcut. la jiortc d'iveire qui communiquait à la itiUo de Iniu 
roula iloudi^ioenl sur ses gondi, »t Adrlenoa oDlra... La jouna ills vanall 
de renvoyer ses leiurnes qui avalent uitsté 1 M toilette de niilt. Elle parlait 
un long (idgnnirdo mousseline d'ans iUauiiUDte blanclieiir; ses cheveux 
d'or, coquettement Iressâs pour la nuit en petit» Dattes, Ibroiftient ainsi 
deux luises bandeaux qui donnaient i sa ravlssanle ligure un caractirs 
d'nao jnvénllilà ebanuanle; son teint da neige ftalt légdrement animé pat 
la tiède nn^tEur du bain parlnmf où dhi se plongeait quelqiNS Inslanla 



I.E JUIF ERRANT. 



duqiio HHr. LonqD'dls ouvrit la porlo iTivitit* «1 qa'ella pou un pdll pl«l 
rME 01 nu . ciaané iforu mnle de Hlin Uinc . ur le bi|ds d'henaino, 
Ailrfcnne él>il d'une rsplendluante bcsulé; le bonheur édiUildaDi»* 
yeui. lur son Tronl, duni son malnUon UhiIh lel dlfficullél rdilivct à 
larormede l'union qu'ello touIiU coniraeler étaient réiolBU; imt âtax 
jours elloBemil i Djilmi... elli vnedela phiraitre nnpUale b jetartdnui 
une ïogiio el Ineffable IsnBUCur. 

p\Bt am^je que conrroucée^ erofaut que Djalna, emporté par uo bl accès 
de pn»ioB, s'édit introilnlldua n chambre svee dbs cipirance coupable. 
U jeune fille, erudlemant bleitéa de ollo IcntaUve dilojale. allait la 
ropreelier i Djalma , lonqu'cUe aperçut le poignard qu'il avait juté sur le 
lapii d'iiermlne. A la vue de cette arme, i l'eipreuion d'épouvante , de 
stupeur, qui pélrlliait lei tmlli de Djalma, loujounageDonillé, imnabilo, 
to corpi renvorséen orriéro. \<s naina ôlonducs CD aiant, les yeux Gie>. 
démcuirémeat ouverla, cereléa de blanc... Adrienne. ne redoutant plat 
une amoureuse surprise, nab mscnlant nn indicible élirai, au Heu da fuir 
le prince, fit quelques pas vers loi cl s'écrit d'une voix allfrta, en lui Bion- 
tnnt du geate la kendjiar : < Mou ami, conunent étes-rens Ici! On'aiei- 
voui?... pourquoi ce poignanl? - Djalma ne répondait pea... Tout d'abord, 
la présence d'Adrienns lui avail sombli être une tMoa qn'Q attriboait i 
rfgareraent de aon cervean.déjllronbté. pensalt-ll, par rcITetdD polion. 
Mais lortque la douce Tok de lâjennefillBeui frappé loti oreille;... inals 
kirsque son conir eut IressaOli i Teipèce de cboc électrique qnll resacnlalt 
tonjaun,dé>qne<i]n regard rencontrait le regatà de eatlo Icmme >i ardem- 
ment aimée:... mais lorsqu'il eut eenlenplé cet adorable visage, ai row. 
il frais. iS rqHMé. malgré son expression de vive Inquiétude... Sjakni 
comprit qn ll n était le jouet (inucun rtie... et que madenuiiiella daCardo- 
Tillc eUiit uoianl ses vem... Alors fi ii mesure iiuii sepénéimil pour ainsi 



ra Adrienne . en élevant sot aile ses laatBi utm 
a pouToIr prononcer un met. illaoïnlcmplaitavci 

tde ce qu'elle vivait... que la jsuaa fille, h«dnû 
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njainu , écrasé pir le désespoir, en songeant qu'Aiiricnno ausii sUall 
puDrir, isdUI un courts l'abandonner ; il poutu nn long gimiMemenl. 
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UNK RENCONTRE. 301 
m rivur -Imis ul'Ui: pir<:<: muléo, il rillsit Invonai deni *ltU9 cbanibri?!, 
duni lt"i jiiirU'i, uni: fuit fmutcs, inturcepltienl loul bnilt, loule caniinunl- 

Ced ni|i|)v1ï, |ioiirsuivon>. 

Dopuii Irnli ou quatre jaun, le pin d'Aigrigny ociDinïl eel apparle- 
netit; il ne l'ardl pai dwîst, iiiaiB il siall ëloaucnèi l'accepler wut ilo 
prélolnd'allleiii'iparraileiucnl plansilili'Siiueliii availilonn^ la révéri'iHl 

•l'Aijfrieny, aisEï dans un huWml aiipti-i ilc Ib |Fiirk-[.;n.-ii« ^ui .li.nuuii 

qui «lit lui nouTettiB de Varii : ^ 

de Jelcr répouvanle dans le iiuaiiicr Hicbclicu. Un double atsastlnal a été 
conmlt sur une jeunv Elle et sur nu jeune artisao. La Jeune Itlle* éUSlnée 
d'un coup da poignard ; on espère uuverln Jours de l'orlTsan. On auribuo 

Aprè» avoir In evt ligni^. d'.vï^rli^jki jH.k h- ji»ur!i3l ïur la tablit, 

el itcvint pensif. -Cvsi ii^'fii.iMi ilir il m nu.' .Tui.. jihhtc, kungoum 
à Rodin. ■ La veieisrrïir ,hl 'm'. il -"■ i.hL |i; [n. ,i]u,! uutuui: Ji; 

des passions, iKinnM ou nuiu\aiM'h, qu'ils si: !.iire uintivoir,.. Il rsiaii iIlLI 
Ohl... jcio coDresse, ■• ajauia k |iire il'i\lj;riKii)' avec un sourire Jaloui et 
balneux, • lapireRodln ea un honine dlulmiiU, lubile, patient, éner- 
gique, opiniHIre ei d'une rare inlelligenee... Qui m'cAldil, S'y» quelques 
noîa, Iors<|u'il i^crivaii sous iiiis ordres, humble et discret kkûm... qno eet 
lioiiuno t'iail ilrj.'i ili'|>i[i~ liiii^'ii nii» jxissMé da la plus audadenso, de la 
\i\m tnniirii' :,riiiii'iiiii. <|irii ii..iit ji'tLT les jieux jusque sur le sainl-slége— 
fl );i.iii .1 >. ~ ]i 'i l 'i., . im i > l illi'MseRient ourdies, ji lue euinpiioD 
jioursiiiïiij mu' Il 111' iiii iiu.ilil.- , au sdn du laer* collège, celle 

visée... nV'Lail \ai ili'i jhi>iii];il>lr',.. cl que bicnldl pcul-itrc celte ambition 

liennne élonnamaicut dài^areui n'unsunl pal été Eurvcillùps n imi insu, 
(Inal que je viens deTapprandreï... Abl repril le |ière d'.\i|;riyny avi'c 




avec uno jùe cunccnlrcc, .< paLirrjrc, \v jimi -lis rcprcBOillcB approeliH^... 
aol seul subdéposlliiredi; h lulunit' <li' iiiiLn' i^i'iicril ; le père Cabiiccini, 
envoyé tel eontBia ■otiN', l'iijnnfi' lui.iiii'ijn'... Lu sort du père Rodin cil donc 
entremet mains. Oh I il ne sait luisrcqiii l'allciiil. Dus celle alTalre nennU' 
poni qu'il a BdaiirableiDLiil eouduile. Je le reconnais, il ctuit UDDS éiiieer 
et n'aioir réussi que [Kiiir lui seul j... mais demain... • 

Le père d'Aigrigny fut souduin distrait de os agréables réfleiioBs; It 
enleaillt ouvrir les portes des pièces qui précëdaiml la chambre où 11 se 
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Sti LK JUIF ËIIttAN T. 

Inimill. Au moment oil il délounuiit la Il^Ii: [niur tiiii l'^ilr^iil difi lui. 
la poriD roulu lar «ta gimda... Le pèn il'Aiijri):ii> lii nu bmsiiiiu iimuiir- 
nmnl el devinl pourpre. Le inariclul Sinion êlïit <inMl lui... Et ilcrriéru 
le ni*n!elul... iloiii l'ombre... le pin d'Aigrigny iperful li figure eedaié- 
renie de Rodln. Celul-ei, oprëi aïoir jeli lut le pin d'Aigriguy un legvd 
ewpreial d'une joie di*ba1'i|iie, diipirul rapIdnuHiti II porte le refima, 
le pired'AigrigiiïeLlL' maréchal Simon ir^lirenl ii'uls. 




par iBadfertBiKi: Tarmé au dehim la pnils A double lour. 
Lorsqu'il fat Bi!ii1 avec le JÉauIle. le maréeliul lil d^n gi^le brusque 

tomliiT ^OM oinnli'iu. .1.- .Ii'-.us -i- é|iiiiilr,. ut !,■ [«tu d'Aigrigay put inir, 

p-i'.jiuiLiiiuLu'Ii.iir <lr soi,' i,ui ..niiii.lr .viLitiiii- ■M i^èrodeniiK ride 

luaius. éluil juin- l'I acuilé pur lui dans uiil' uirtajaiilu luipasMl car il le 
wvslt, lei dïn> jriÈeis prMIenlea étant Isrméca, il n'y nralt aucunu p«- 
liiiililodoselâiruunleiidreilu dobonen uppulunl nu svcuura. ul Ici liauli!) 
uiDniliu du janlin dannuiuil sur ilea lermlus InhsMlés. La preulin 
penije i|ul lui vint, et elle nu uianquall paa de vralMuiliIaaee , Tut i|ue 
Itodin. >oil par les intelligences avec Iluiue, soit par une Incroyable \iéai- 
trsiLun, ayant apjpria tptv son Mrl sliftit dépendre enlièremont du pore 
d'Aigrigny , npénit m défaire de lui en lu livrani alnli i U «ei^voDcc 
laeiorable du père île Rom ui du Blnnclio. 

Le uiar^ebil, guidant tui^ouralu silence, délacba U nouclurir qui lui 
aarvailde ceinturon, dilpasa les deux épée» sur une laMB, sli crolunlaes 
bm sur u poiuine. s'avanga leulcmenl vers le fins d'AJgrigny. Ainai ae 
Ireiivérent lice i lare ces duux bouiiuv qui, iwDdsnt tnulo hKir viu da 
tuldut, s'vlaiunl ]>iiiir9uitis il'une liaiue implnaklo; el qui. aiuiia s'être 
baluis du». dt'u\ i;;liii|j). <:iiiiciu1s. a'éuieiil déjl rencunlrés dani un duel i 
iiuii^iNct; rus duui lioiiiinus. [luul l'un, le inarédiiil Sinimi, Tenait drmau- 
dur cuui[ii<: à i'aiilru dr: le iiiiirl de 91s cnranU... A nqiprache du luarécluil. 
lu père d'Aigrigiiy >u leva; il porlall ee jeur-U uneaautanu noire qui fil 
paraître |ilus grande encore ia plleur qui avait auccédé i una reugeitr 
lubMe. 

Depuis quelques sDcandes, i»s deux boinnes se trouvaient deboul. face à 
faCB. el aucun n'avait encore dit un mot. Lu marôcbal était uffrayanl de 
désespirir plemul ; son caluio. ineioiilile eoiume la fatalité, £lalt |dus ter- 
rible que ks fougucui euiporteinenlt du ta colère. ■ Heti enbinls sent 
niiiiii. I- dll-il eiinii au jésuila d'une luii lunic et creuse en rcnipiiil le 
premier leailciice. ' il faut quujeviii» lue... ~ Honaleur, » t'écrin le père 
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fHPBiB jusqun dan^ l'mil. où elle □ péri: roui et vo) canpb'c» am envDjé 
mis pnOnts:! une mur! ciTlainiv,, nfpuîs vingt u» tdiu«Im mon mauTBia 
démon.,. Crsi a-v>i. Il mf f:,ui \ rirri' vil-... je Vaunl. — Ht vie appartient 

d'abord i Dieu, < i-t'ixiii<lli pli ik iiI Ik père d'AigrigOT. • entuile i qui 

veut la prcnilrc. — Nuiis ani>ns niuij ballre A morldani «Ile dumbrc, >■ 
dil la mirécbal. -ït comme j'ai à vcngur luB r«iing et mcsenbob... jasuia 
tranqnEUB. — HanaiiHir, « répondit fn^dement le père d'Aigrigny. vous 
oubliez qna mon uraclère me défend de nie battre... Antrerois.J'al pu aceep- 
lorleducl qiie vous m^avez prapoié;... aujenrdliui nu ixidlion a cbangé. 
_ Ah <■ lit le maréchal atec un sourire aiuer. » tous reruiet de toui 
l«illre maintenant parce que voui étei prétreï — Oui... meniieur, parCB 
i|ue;Kiui9 prélrc. — Di' sorlo qoe parco ifn'il eit prêtre, tin intima conone 
vous t«I l'erlalii de l'impunité, et qu'il peutïneltre H Ucbelé. ses crimes, 
i l'abri des» robe noire? — Je ne coinpKndtpas un mal i vos accusallons. 
raon^uir. En tout i^ai. il y a lies Inis. ■ dil le pérc d'Aigrigny en monlanl 
ars lérrea blêmes de colère, cor il restenlait profondément l'injnn qao 
Tenait de lui adresser te mnrécbal ; ' al vous aTea à tous plaindre... adres- 
Mi-voui 1 la Jutllco;... elle est i^gnio pmir loul. - U maréelinl Simon 
hanssa les épinles avec un dédain faroudic. -i — Vos erinii's ''eliapitent à la 
jnslice;...ellelespunirali, que je ne lui laisserais ])as l'ix'orc li- suin ilr me 

m'ovei rail... • SI, an sanvenii- de set enbnu. la voit du uiaréctial s'alii'ia 
légèrement; mali II reprit blenlAt «m ealme terrible: <i Vous senlei bim 
que je ne vis plui que pour la vengeance.., laid;... mais il me faut nne 
vengeance que je puisse saTourer... en sentant «oire Uche cœur palpiux 
au bout de mon épée... Noire dnnier dncl... n'a été qu'un jon {... nuis 
ednl-ei... elil vonl allci voir celui-ci... t. Et le maréchal marcha yen la 
table oà il avait posé les épées. 

n bllall au père d'Aigrigny un gnu^d empira sur \m-m!^<m- jinur 
conltalndre ; la haine implawililc i[u*il aiaii loajours cjM^ui n- i-niuic i.- 
msrécbBl Sbuon, ses provocations insullsnlcs. rcv cilla li'nt en lui niillr 
ardeurs broBCba ; pODriaoi il répondit d'un ton encore assec cahuo : - Un.' 
uenijére fols. monaleDr. je vens le répète, le caractère doni je suis reïéiii 
m empécbsdc mebaiire. — Ainsi... vota refuieiî > du le maréchal en se 



ds sa vie de Hldalou (lésa vie de preire, Il tunioglt une pareille iniulle; 
il l'jtall jeld 1 genoux, auUnl par momerhi i|ue pour ne pus reneonlFer le 
regard du niEirécliol . cniIgnoDl. s'il 1q rrncanlrail. de nf |iouvoir plua 
répondre de >oi , e( do luistur mlrnfnpp :i sps iinjHiliieiii rossdilimpiil!. 



père (TA^In)]' se redressa cl bondit ceiume s'ilcAt cli lufl par un resvirt 
d'acier, i.euii iran: ii ucn innvaii uiiiiioiiurciBiinuiu». BiiiiiiH'ie.avcuRiD 
par la rage, ii te precipiu veraia lauie ou euii i-aiiire epée , la nu», ei 
(■éeil» en grinçant des déni* : .il.!... il ..ms fiuHln soiib!.,. rh blenr... 

tomba en ga 

Mllilarélleiinn vint nii:i>n' uik' r^i.. /'i.'imliv U tmr^nf du [X'n^ d'Aigri- 



et qn 11 eiécnli diiib encan penteire ( 
fnria qui le poujdaii. malgrâ ion leo^ 
eombai. car u le •eniaii lueia oe lom 
chagrina naieni mine iB mareenai aiiui 
CI, a la proiende elapeur au marécnai. 
dlunt I 



duoi iiouiiiiu. L(! lin 
c£duri nne nou>H 



tu tuTU u'iiianunv : 



■codait »n iiicicii mii'i'i lo counigp de conleolr un msimiriiiHil leiriUe. 
i is rniiimii nii«.iiiiVm <l<i litre irAlnriiinv mix^di doiiR iobileiiient un 
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Époutanlii i\f 'If kjiii^'-rrni.l. ri- i.ini il'ji lKimciiicni. il'Aijjfl- 
gay l'écria : Ibi^. l'i-i iloiu- IViitiT - .Vnn... i- Vil un |>Èn; dont on ■ 
(né la enfants. ■ dillc maiteli.il <i'unc ymk ioiinlc en assuranl son poigmrd 

Le jéiullc siirptii trtii- laniif. Il y rtvaii ilaiis re ailBDge de liaine 

de à nitnaçani. qni'. puur la iir.'cuièrc foi» du sa Wc, le père d'Aigr^n j 

peau... Tant qu'il i'olail sgi d'un cimlol à IV|.rr> dans lequel la nue, 
l'adri'tse ri l'i^iptrii'nci^ siint lU: si j>iiisuuts auiiliiiret du courage. Il 
n'avait eu (ju'i réprimet les élans da sa furcnr et do u Juine; mûs dennt 

bla, pSIit ut l'ocHi ; • Une boucherie i coDps de eouleoni... jannii. • 

L^cceat, la pliy»lenamia du jésuite (ntaltnient teilenent um eflhil, que 
l« mBréchil en fut frappé, el s'écria avec angoisse, car il redouUEl de vdr 

rabic n'avait dnnc que ieeouragc de l'escrime ou de l'orgueil... re misera Wi- 

sDuniolé...DiBr<iulsde riei Ile roche ! je vous ai crosse... inarquis de vieillir 
«uiehei.-vons, la liante de votre laalaan.la henledetoua les braves genlils- 
faoumes . andens ou nouveiDi.- Abl ce n'rsl pu par hypocrisie , on par 
calcul... comme ja la croyais, qne yods refuMi de yuai ballro... ifiul pxr 
peor... Ahf il vous but le bmil de -la .fuerra on les n^ards des lémoins 
d'un duel pour vous donner dn dEUr'.^'"-^ Uiraricur... prenei garde! «dil 
le pi'red'Ai'iirigiii . li's dirnis serrées el enlMlbiiUanl. or, i ces écrtiianles 
liariiln. lit r,i}.-i- < I hi haine lui DrcDl onbUer sa peur. « — Biais il fauidonr: 
qu['jo w yrjflir i, hi T^iee, pour j bire manier la peu de sang qui le rcsli' 
dans les veines ],,, - s'êerïalo matéclul eiaspérê. . — Oh! e'eal Imp! c'est 
irop! ■ dit le jésuile. Et il se précipita sur le morceau do lame acérée qui 
«lait à tel {deds en ripèlant : •■ CtA Irop ! — Ce n'ett pas assez . • dit le 
lairécbal d'âne voix baletanle; •Ucd), iudai... > El II lui cnchB i la aee. 
< Et si lu ne te bals pas, maintenant. ■ ajouta te marfchal , ■ je l'umomme à 

Lo père d'Ai);rij;n) , en rcci'vant le dernier ontrage qu'mi hounie déjà 
oulrs)<é puis«' ivi-iMiir. pi rilii b Ui^, ouhlla >e> inléréit, tet rétolullons. 

u peur, oublia iii-qn'ù lliiilin; ardeur de vengeiBce effrénée, voiU 

tout ce qu'il reisculil; puis, iitiL- fuis son cour^ reienu. an Heu de 
redouter eclto lutte , il s'en félicita en companinl te vigoureuse carrure à 
la maigreur du roaréclml, presque épuise par le chagrin ; car. dans un pareil 
combat, cambal btubri, omiige, corps i corps, la force pliy.'^ïque fst d'un 
nmilage Inmen». En un iiuuntla pire d'Aigrigny eut ennndé son inou- 
eboir milonr de la lame d'épéa qall attll ramusée . el il se prédpila sur 
la Binréchal Simon qni refDliPlréiddemeal le eboc. Pendant le pou do temp» 
que dan CBtIa tutle inégale, car la maréebal était depuii quelques jours eu 
proie lune liètra dévorante qui avait ntlué wa forces, letdeui coBibalIsnk. 
muets, aebamés, ne dirent pu un mol. no poussèrent pas un cri. Si qnli- 



redingote blcuc du iiurii iijl la souijne nuire du ji^suito. parfnit luire 

ment MBid, uccadé, ou de lemp» il autre qudque »plraiIon brujanle... 

Au bout ds deux mlnnlH tu pltu , lei Idcni tdnniiret temMrenl ci 
malirenl l'un hit l'inln). L'un d'eu, détail la père d'AigrIgn;. fiïunl un 
linlcnl cITort, parvint i tt d^joger dn br» qui rébeigiuieut , el 1 » 
iiiL'tiri' :\ (^L'iKiiii... fi-i liras relambircnl ihlurdii; pub 11 vobi eipinit* 
du riNini'iNii ]iiiiriniir:i l'i's moU : • Hei enfïiiul... Digobertl... — Is l'il 
tiK'. . < dii II' |i.'i<' ilMl^rigny d'une voli alTiIblie) > mail — ja le aou... 
je siii> lili'~-r Ji iiiiji't... . EL. t'appnjint d'une miin >ur la sol, la jéaailB 
[Hiria son auiru main ;i sa poilrioa. Si HHiIane fidt labonrie da conpt;... 
miis In lumet. dilus de carrelet, qui avalent urtl auconbal, étanllrian- 
galalrM H Irés-icérées . le laug . au Ueu de t'épanclier au ddion . u 
rjaorball lu dedans. <0h!jsneura...j'^ire1... • dit la ptra d'Atgrign]'. 
dout les traits docoinposos ariDonçaiciit déjà les approches de la dmitI. 

A re moment la clef h scrriin^ loiirna dt-u\ ftiin aV4?c un bruit rcc : 
Radin parut sur li il il.' I.i (inrii'. ri aiiini.ii la iMf en disant d'unt loïi 

latang l'éloulaii. - — Ah! monstre d'enfer 1 • murmun-l-U en jalanl eur 
llodlD ua rtgani elFraranl de nge et d'agonie. - Cctl loi qui eioiea na 
mort... — Je vous avala inijOBradit, mon trés-eberpére, que veln Tieni 
levain de batailleur TOUS senitracbeui...,~r<tponditHodInaveetinalIreui 



se, mon Irâ^cber p^re?... IL fallait l>ien TOea oacrifier à 
m ; d'autant plna que Ja saTlia ae qne vous me méu^ea 
ir. moi. on ne nu prenil }«> mu «M. — Avant dtep[rer...,i 
dit h père d'Aigrlgny d'une loii affaiblie, ■ jevouidémaïqueral... ~ Oh t 
que aoi point, > dit Rodin en hocbant la tète d^in air lait. . que non 
poinl,^. moi seul... Je tous eonfesseni, s'il *oas pliK... — Oh 1... cela 
aVépouvanle. ■• mnminra te père d'Aigrigny. dont tes paupières s'appesan- 
tisialent; • que Dieu ait pitiè de mol... sllD'eH p» trop Uni... Ilélus!.,. je 
aniiA ea moment aupréme... je... mis on grand coupable... — Et gurloul... 
un grand niais, > dit Rodin en haunantlei jpanlea et eonlemplant Tagonie 
lie un complice avec ua froM néprls. 

Le père d'AlgrIgn; n'avait plus que quelqnet nilnula i vivra, Rodin l'en 
aperçut et ae dit i • Il e>t temps d'anclcr du leeoura. • Ce qne et le jèsaile 
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le |iiirlruil lin SItIu-Quinl. lu buii jiclil jkk CatmcelciL lliml 1» 
chauiliv vl p^lulmiicn l'ubrasudu avaicnlsl forl iin|iDlleiiIù nodin. ivùt 

urui'ÏGi il'ïvniru. lui arnildil ces siiuti luoU. Dieu ion air da baniininlo ul 
du jnj'cutfiè lialiiiuellis 1 ''Son Ëuiinencc le eudinal HaUjdMi. ii non 
di^pdndirïtomc, m'a char^^du vuus reumlLre ceci. BeuLuiiisnLaujnunlIiui,.. 
ill IPiiï. ' Lu iiièlifi,qiiï nfla'émnuvnil giièrc.IrcïisaiUil ]>riui]nciucill.proqui: 
avec douleur; su figure fi'aSKiiuIirït oncui-u. cl alldchauL jfiir Ui puliL pèro 
bci^ni) un regard pcr^nl. il répondit ; i — Vnui dciTi encore me dire 
qiicli|iua paroles. — Il al imi. ■ rcpril k pire CalKicciai, ' ca parois, 
Itiiairi : Soimiil di lu auiixauz liera... il y u loin. ~ Cusl Irien, • dit If 
niFlis. El. pouAPDQl un prorend Aoupïr, ii rupproclia le fragiuenl du crucifix 
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an CCI iiouBie iiuiigrv 1 1 
enil.-ditleméliSBVLi: 



dsbiH Bongerau réverena pere Hodin u niivra is cuapeiio avani, ne luriir. 

■ dit le révérend iiére Caboccini-l Et les deux 
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la cbupellc lia la nulEun des révércnd> péns de la rue du Votiglt-anl 
i^lull loquelli! cl chacmaiile ; de grandes verrières colorées y jciiilL'Di un 
iDyalérieui demi-jauri l'nulel «blouluail do dorures el de vermeil i ù la 

^icorreiiraiiixmenl. ïLailun l3r);o bénilicrde marbre riebeincnl «ulplé. 
Ce fui auprès de ce MnlUer. dans un reeoln i^néiireut où un le dlsiiiigiiaii 
à peine, que Faringlieii >inl s'agenouiller le 1" juin, de grand nuUn, dès 
que Iti portes de la ebapelle furent omurlcs. Le métis était profondémcnl 
triste ; do temps ù outre il IresssïlIaUetfioupirBileaninies'Il eût contenu les 
agitaliods d'une violente lutte iuli^eurc; celte âme sauvigo, indomptable. 
CE inonoiuane possédé du génie du nul el da la deslniellnn . épmuvall . 
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LE PBEMIEIl JDIN. 3TI 
m l*! pCBl-étre deviné, une pnlibnile ndmtntbD goar Rodin, qui 



1 celut-cl soTlail de la 
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LE PaUIlBIl JDIN. 



eertiln du ini 



d'Adrteiuie eL du DjaJiDû. Ce ijui i;icltaii ii un [ininl iiicrojuble l'admira lion 
doFirii^iea , c'iiuil co qu'il connoluail ou ce qu'il comprenaii de la Mciélé 
de litat. Ce pnurolr inmenge, ocisnile, qui ainiil le inoode par ta runl- 
Ecaliont sonlemlnes. et arriviit à ton bel par de* inciyena dlaballqnei . 
mit fnppè le métis d'un nuvage entlieu^Mme. Et si quelque ebue m 
monde prinBitBDU adminlîini finalique pour Rodin, c'élail son défOHemenI 
svengte t ta eompignie d'Ignace de Loyola , qui biull des («fami jal 
wankalat, ainsi qua le disait le uélli. 

FaTinghea, caelii dam l'onibi e de la chapelle, rtnfcblttaildaneproliin- 
dinKDt. lonquo des p» sa Gienl ciitemire; bienldt Rodin peral. «ecom- 
DKni de ion SMrM. la bon nelil nére Inigne. Soil préeeeupalion , mit qoe 
lei l^ibrei projelfe* pgr le bnSat d orjoes no lui eussent pas fanât de 
voir lenfiii. RediD trenipi te* ilidgtadaiu le bénitier au[vèa dnquri si 
lenaiiFaringliea,san*apercewii ■ ■ ■ 



uingea vers la pane de lonie. suivi â qaelques pas de >on sobiu. Au 
momenl oï Bodln approoliBit uu bènlUer, il apngnl Is raélis dont la haaln 
taille SB dessinait dans la pénombre au milieu de laqndta II détail jns- 
qu ainrs lenu: savantaniun peu. le luéiis s'Inclina respeciueusemenl devant 

ng broi afin lid plonger sa main dan) 
!!■ [ii ifi L I .„,ji;.iuM un eparuna Mlfa peine en lui présentant .iïc- 

iiii'ijL ]i- 1,'iuiiiiii riJL iv.ijit d orciuiaire dans l'eau sainU^ Pressant entre 

Ki uiiigis ira^'i'iji 11.4 brins liumecies ilu goupillon que le métis tenait par 
le manche. Rodin imbiba luffisamment son index et son pouce, les portai 
son front eu , selon Tnage , il Iraç» le signe d'une croix, pids, oamnt la 
porte de la cbapelle. Il soiltt après s'être retourné pour dire de nouveau 
a Fanngiiea : .1 Adeui heures diei inol. ■• 

ijLDiioLii] nijMiciiji li t uergts lorsque le mélia. voulant peul-ôlrc borner sa 
^racietiM'ii' ;t Koiiin. ri'iira vivement l'inslruinent ; ts père Caboccini. trompé 
uans son aiienie. suivii précipilammeni Rodin, qu'il ne doiii pas. ce jour- 
la Burtoul. perdre ne vue un seul inatonl . et monta iioc lui dans un liacre 
qui les eondnlsK rua Saint-François. 
Il est Impouiblade peindre ler^rd que le métis avait jeté sur Rodin. 
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Sn LE JDtF EnnANT. 

Rolè seul ilau le Mliit I (eu . Firinghea s'abtw sur Inl-nèneet lonb 
HirleidAltes, moitié ïgcnauilli;, luoilià «ccroupi. cachenl sou viMgit dm 
ses mail». 

A nmure que la TOilnrc itu qnariii rilii Marai*. où i^laii siiiié. 

Il nniaon de lUrlm de Tli nm -iuii . I.i li. i n ir..' nipiiaiion. la di'vnranii 
iaiBUenco du Irlomphe SL' -in l.i |ilij-niii,niiiii di: Eloiiiii ; dum oi 
imts fnis . ouvninl son parlcrt'iiilk' . il ri'Iui <-i lus diffi^rcnU aelei a 
nolilicalionsdpdccèsdesincinbnw delà famillu neaiii^nl;ii(, de lenpgà 

ouirc . il Bvan^ail l3 IlHd i 11 porllére avec iniiélé. eommi l'I 

hàicrb marFliii IcniF do la vollnre. La bon pclil père, son M 
quHIait po8 du n^ard ( pe ivgard avail uni- eiprrssion auai 



. Ce»! Briller Miritr..dLarl™i^ar.lniH. . itil llmliM cnr il lin seiiihtail 

liennédc n l i '1 

parulaous lo pnrrh,>... Los iraii. un viiillani .■ïpn..iai,.nl ..no douleur 
nmèR' liur ses joui» vcnerablrs. on vojail cncDM les Inces de lames 
récenl»- Vt Ms nuuat liiiilea tl ItcrablnnlHichenicnt d'oHurer hmqnll 
DDTTil I Bodfn. -(Jul étei-vmiB. moHieuj»? - dit Eoniud i Rodin, - — Je 
mil 1b luandataire chargé des pauniri el procurgllons de ribbé Gabriel . 
seal hcrlller vlHDl de I* [amine Rennepent. ■ répondit Rodln d une roii 
Mite. ■ Hontlenr est moD aeerftaire. > ajoula-t-il en ilcsignani d'un gcsiL- 
le père Caboedni. qui salon. Après avoir nllcBiiïCmcui regardé Rodip. 
Samuel reprit : - — En effet... je wms reconnais. Veuillei me suivre, mon- 
sieur. ■ El la ïieui gardien iedtri|ea vers le Witimnil du jardin, en ralsani 
signe nui deni révérends pères da le luivre. 

■ Ce mandit vieillard m'a lellenienl irrité en me brisant atteadra A la 
porte. • dit tout bas RodIaiaDD iMîiu, uquefen ai. je ranli, In Gèrre... 
NâlèyrenetiaongoHersont secs et brillants tomnio dn psrchpmio racorni 
un fcu... — Yen» noUMilM rien prendre, mon hnn pire, imin clitr pércî... 
Si vous denuindici un verti' ilVau i cpi limiinir ' ■ s'éi:ria k pelil liorfiiir 
iiveelopluHemlresoilitiludc, .. - Non. nan, ■ ri'pnmiit Hmlin. ■ cela n'en 
rien... L'impaHenee ntc dciorr, . c'osl loiil siniplc. > 

Nie et désolée, Betlisabcc. la fenimi; do Samuel, otiil debout i la porie 
dn logement qu'elte eecnpeit avec ion mari, et qui donnait sous la voùliide 
la porte csobérc; lorsque l'israétlle passa denntsB eempagne.'Il lui dit en 
bèbren : ■ El les rideaux de la chambre de deuil ? — Ils siinl lernès,.. — El 
la cassetio de Kr? — Bile est préparée. • répondit Belhsabée auai en hébreu. 
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LB PHEHIEH JLJh. 
ores avoir imnonce ces niroles. compineiiii-ni 




cini, ..■Ipuurlaiil j'ai lesjsaities brisées, je suis loul Gssoufflé... a les 
tempes ine bounionnini. n tn eiiei. nouin naieuii péninioneni : ureeuira- 
iioD tuai embarrauée ucdie conaneace. la bon peiii pire Cabocdni. 
louiminsi KiBDJi <IG tendrsi mm pour son eompggnDn. ne rspondii paii 



leoeil u lampe, one grande porie, doù soi l;iii uiil^ faible datlù. 

uaain . malgré fla jnrprjse crûissaoïa . unira resomiuaDi . suj¥j au ptra 
ubocdni et ne ^niiïi. 

La cuambre aù se irmitaieni non ces irois periDiuiBgo «au trèi-vuiEi 
eue ne pouvait ncerolr do luoiiore que par un bdiédère carré; nmu la 
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l.K JUIF ERRAKT. 



On eilldil un 
ou riduui DO Ere 
e lie niartm; dnnt 
iilii dii-si^piiùmiT 



> La voiùntis ila Icsinli-ur, 6i liiiarrcs (ju lillcs puissent vont panltre. 
uni sacrées... pour laOl... je les aecoiupllral donc lonlu... si vous le 
Ton1eilil«i.~Rl«ide pluBjuslD, •npril H«Un| ■ nul* que vonons-BDus 
fiiniiciî... — Vous lo sourel lout l rhenrs, monsieur .. Voua tt« leman- 
dDUlre du l'unique hériliw reaUnt île la famille Henncpont, H. l'abbé 
CaLpId de Reniwponlî — Oui, monsiuiir. a vniti mcH liirM. répiindil 
Roilin. ■■ — AGn dïpargner li? iMnip», ■ rc|irii Sjiiniicl, » jn viiii, 1:11 tllai- 
dant l'arrivée du magislrat, faire dcmil lous l'inveiiuiccdos mlcurs. nion- 

qa'bier j'ai ilé retirer de la banque de Frauvu. — Lrs valeurs. sont lâ?... - 
s'icrii Rodln d'une voix ardenW en se précif liant ven la attelle. ■ — Doi, 
monsieur, • réfiondil Simuel; • mlci mon bordereau; moBtienr votre 
seerélaire (en l'appel da Taleura; Je toi» en présenterai i mesure le* 

que je TOUS renetlrai en pn^uneu du niagisirat. ~ Ceei est parfait de loua 
pelais, ■• dlIRodin. 

Samud remit un carni-n au fiTi- CaliiH'i:mi . s'iimirncha de la casselle, fit 
jouer nn rcsiorlque Bodin ne |>iiiaporia!vuir; le lourd eonvercle sa leva, ei, 
i mesuto que la père Caboccini, lisiuil le IwrdireeD, énouçail ono valeur, 
Samnel en mettait le litre sous les yeui de Bodln, qui le remetlait au vleni 
jnif, aprti mdr eunen. Celle TérlfioUon fut rapide, car ces valeun im- 
meiues ne le Eomposalent , eonune on uil,.que de buil lilrci ' el d'un 



I.E rUEHIER lUEH. 



ap|iiri>l de dD(i ceot mille francs en lillteu de banque, de irenle-elaq mille 
maa en DT. et de ileui cent cinquinle fnnca en argent ; total : deux cent 
iaaa nHGiiia ont uÈraiile M foùua m ilFc /ivAa. 

bloque de nlllii rnnci, dit, en lunnicllant ^ Sdiiuii.'l : f-'d V'inn ci^ln... 
IoIbI : mm DOiiu MiLUini cm «iiimte ei guMtE millï fhiics, Il 
enlram douls une opéca ifélouIlBinenl de joie. d'iiUnuisscaienl de Iwn- 
benr, ev. un Inslant u respirMion iïit£Iii, mi jeax sa fenniranl. el il Ail 
IDreé da ApfHiyer aur le braa da bni pelU pire Calwednl , en lui diMnl 
d'une mix altMe : ■(Tuliingulier... Je me etopii... plni Ibrt cnnire lea 
DnoUDiu... Ce qus je resuns est eiliaordiniire. • Et la lividité nilurïtle 

■aeëidb, que te pin Caboedni t^écria tout an le touieiuni : .1 ^ion •Aim- 
père... rcvenei i vous... revenei i tous; Il ne but paa t\xii- l'ivrt^^.E iln 
luceèsvous enivre A ce puim... 'Pendant que le petit borgne! ilminnil à Kudiii 
coltD nouvelle preuve (lésa lendreioIDdtade. Samuel s'octupaïi de replacer 
le« titrea et Ica valeurs dans la caautio de fgr. 

Kodln. griee a son indonqitilile énert|(e et 1 i indidUe joie qnli rtssen- 
TBiten ta vovonisurie point de leueher i un Ini ^ aniemmcDi pourioivi. 



1. jata un regard u ane 



ta ville de Laval, où. mit en ceUule. il restera en retraite ei ctanalniutn 
wluejuM|D'AnBuvei dnire. ■ 

El le père Cabnceini lendit le reieril i Hedin pour que cdul-el pDI y lira 
■fgnalnre du ginAral de la cDOipagnie. 

rtOi la lapprodia de iinetqiu» pai. 



Ib I^Bib, ni jartewr. 



I7S LK mt ERBANT. 

Toul i cmip Rndin éclata do tîn... nibd'nn riro de jidii, do méprii 
et de Iriompho. imposiiklei rendre. LcpArii Cabocdni lu rcgtnleHDVCC un 




du RoDif; Il est liaié du 18... et m'apprenil qus Je suli noiDUiè B^néral de 
l'ardre... LiHz... > 

Le pèrs Cabocdai prit la eMule. lui. el resta fibord utlerrt.Puii il 

(tenon gevam iitt. 



eapadlé,éUllpinenu,griceil'Mii[v[ii.M»Iatrigiut desctiilda, à 
taire dfpDHr un gjniral el 1 u fiire devericepiMiaéiiitiieiil...Or, «elon 
le> Gombinaiiona da RodlB, garanliei pnr les millions qu'il nllsit possé- 
der, de ce pmle lu Irdns poallfial... il ni' lui rrsiaii plus qu'un pis ù 
Taire... 

Huell^oIndeceUBKélie.iUmDelsouIil Im.il un ^.ii-tt,' Irinniiilir'. 



«iiirv uLuiiuiiu u une lïiiini: ii jruuiu. M\ ejkiiM tfluieui <roui-iirs 

tur ue« dripenn noirs, el T«ut do langues hAks noires. CdUienl i 
Jacqnes Reniicpaiii, Fnnïoii iianiv. Roie cinincne iilnwii. Adrlenneei 
Djalnu. I» porsiMiieni sndomiis... leun pnupierc) Ctaienl eloiss... leur? 
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yaii fiuf.. ks i^liuii^iii JuTiaii^s, céJanl i une iavlneilile allneUon, 
s'avança Ï1T5 ti^; cnrpî inaniuiis.Oneùldil qus c« derniers do Rennepanl 
vcnaknt J'tripirer ù l'insfani mima, car lit temblaicntélradoiu la premiéra 

■ Les nrilj... ceux que mm avei lués..., • rspondll Sidu*1 iTone toIx 
onlrCHJupé* de wi^tols. •■ Oui. wt barriUes Inmei em dù csuter leur 
morl... car vous aviei bnwrin de leur nwrl... Cfaïqno firia que URnbait, 
frappé par 10! maliïficis... un iJi?s lucmbres de celte liunille iulbrluDéa.,. 



Badin... loujuiirs aniri' utaljiii: lai. s'i^taii puu i peu nppnichâ de lu 
eouc±e funibri! de Djalnia; siinminlanl sa proinitre èpaunnte, leJètuUe, 

pour s'assurer qu'il n'ruii p^i^ li^ je i d'ani' i^fTrajante lllation... oialau- 

cber les mains dcllndluii (|u'il aiaii iralii i:! n:r sa pellrine... Comaim 

mir... pondani quelques ««.oiidr;. il fn?in!l eonvnliivenKnl; Miala sa 
première Elu peiir passéu, la rififiian hu lim, ft avei la rèlleiion, eeWo 
invincible énergie, ctlk infiininle npini^Iri'lé de caraclèrequi lui donnaient 
lant do puissance; alurs. se ralTcrniissani sur ses jambes chaneelanles, 
posaani la main sur son front, redressant la t«te. monillanldeuiou lids fou 
sea lèvres avant de parler, car II se sentait de plus en ptiu la poitrine , la 
gorge et la Inucbe en feu, sans pnuvolr (Expliquer la causcda cstia cbaleur 
dévw^nle, il parvint 1 donner 9 sea iralU altérés une eipressien impérïenso 



lui?. . Dû quel r^rd II canteraple ses vietlmea !..- — Allons donc, mon- 
sieur, « dit Rodin aveoun aSreui >«urlr^ • c'ut'nne eipasltion de Curtiat 
au naturel... rini de pins... Mon calme vous prouve mon InnOMnee. Allons 
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A poiiw Snmiicl eul-il pronona! ces mois, qu'à Iravers les découpure» de 
uella de fer, tnv^llëo à joar, t'écbappènint quelqua joli da faillie, 
e ifgèra odeur ue papier brûle le rfpanaii atm n MiiB. Redin conpni. 
LeiBUi... - l'icrfa-Mi en >e préci|duiii lur ii eauMie pour rralevc 
le eiait rivëeaia pcsanle console do morDrc. ■ — Oui... le iod.... ■ « 
muBi: ■ dans aiuu|iies minuicSr.. oo ce ircsor immense u ne resicra ai 
9 caitdnw... ci mJEDi vaui ami hui niiuii en ccniin-s uiic <i eire a voi 
■tu veires... Ce iréaer ne lu uDnaruent nos... ii no nie rcMc nue ledn 
rmiésnUr. cir Uabriiil de llcnncponi siTa \i<h-\i: su s^^rmenl ou i] a lui 



sa detu mains à sa poiin 
■ Ce n'est rien... ne TOUS r 
Le iresor ot doWiu... maii 
Oh!... le touDK... m 

uiie.... -npli-ii. - Je ne s; 
lODgleiiipi... ausda ncincs 
mtiiia... le eroinia... «t i 



... jit irunapne... au»!... le ne maami 
tiei lulKS... lene teux pas... mourir, 
isii. cl nndiasaiii u»bnis: 'ilai* ceii 



speitres... Au Actnuis: < Samuel cl ii; ocredlioccini. éponniniés de celle 
hornoie agonie, no pouvaieni bire nn mouvemeni. ■ ad aecaurii... • cruii 
Radin ii'une voii siranguiée. •car ce pouoB euborribie... Hais eanmeni... 
ma l'u-t-on...? ' Puis pomsani un tenlblB en <u rage eonrnie u une Kiée 
sulHle se ru offerte à t» pensée, u s'icria i • au:... Faiinghea... te maun... 
l'eau iKuio... qu'il m'a donnco... il cannaii des poisons sisunuis... Oui... 
cest iui...iiavaii...eu nne LUtrerue... aveii iiiiipien..,ODi démon... (7esi 
bien loue... |e l'avoue... les Borgia ebassoni ne race... On!... ctti uni... 
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Icul-il iirononcc CCS mots. qu'A Iraveia les Jocoupura delà 
ravaillio i jour, s'iclitppireni qudquoa jeu do fnmfe, at 
uns Kgiie odeur de papier brùU se rdrimllt tlans la aalle. Kodln comprit... 
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ÉPILOGUE. 



0inln!ann^F5s'i!lnirnii'Ciiu1rM<lPpuialcsév(^ncinnit'ipri^ciiTi.'nls, Cihriel 
ilu Hcnnciunl l'iTiislUn h-utr ^nlvanie h il. ïnbhé Joie^i Cheriunlier, airC- 
ilps.cnani ilc In pnr(iiisi> 'li- Sainl-Aubip , poUïro village dp Solognf. 



I' Vouisnl liiiTVdus écrin: mon bon Joseph, jo m'ùlals asils dciant i etic 
vIfIUo jHlilc ubb noîro cpje cods cannal.isci; In Fcnéln! itc no cbanibrc 

Iflliln. pn ^rrlvaiil, vulr toul ce qui se pissp ûam celle coût. 



<)i .vrM: ANS Ai'nte. wi 




|g douce Hgv>;ux, li'npnl l'alnù dHii «ir M< genoui, loi apprenail à épeter 
us lellrM dant un alpbabel. 



■ AiirlcDl ien>ll de rentrer <la cbaiq». Il eommcnflil d« dételer 
hnals du joug, lorsqtic^ Trapp^ sans doiLlo cuuiuie moi du ce lablcDU, il 




Dieu avecunsenliuienLdervctuiuaiiKuiueincirableievUuiiaii dn la famille, 
celle solrte il pure, ce parfun dea fleun «auvago et de> bots que la briw 
■pporiiil, ce profinid Hlenoa «wlanent Inniblè par le bniinewent de la 
p^ls eliiila d'eau qui ardtine la mélilrioi UhiI cola lue fuisnil manier 
ancŒurde ees btKgiiide etauBTeatlendrlHemenl. que l'on rcssi'ul 
et que l'an n'eipriBe pu. Volu lesarei, noD ani... vuns ipii . il;ins vii> 

nementDuréodegnindilwiBdeaapiiit.senteiii «>uvDnI%us ytiti ikii-nïr 
Iium[d«, uni ponrolr tout expliquer eella émalion mélancolique cl doucu; 
énolion qua j'éprauni auiil lanl de IWi. durant d'aduindili» nuiU payées 
ilanii les profondet aoliludn de r AmériqDe. 
• Uaii, hélaa! un inddenl pénible vint troubler la i^rénlté de ce 
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LE JUIF EIIRAni'. 



nll ii(i]mtaclMivt>r;i!lciii)iusII portail Iss nuliu 1 us ynix pouressnyer 
tn larmca, on l'aperçut qu1i tenall irae prtilo chalnodijbranieibquells 
une nédoillB était BuspendnO' 

« CéLait H Tclïi|ue la plus chdre; car, il y a quatre ans, prov^uo moment 
au citoifrin (ii.'sospora qus lui cautiiiui itonouu cmueui anges uonijuTous 
al linlile tais parti, mon ami, ilatall Irouvf au cnn du marMial SiBKni. 
nnoDé mon après un combat à oulrance, celle médaille que in «nbnls 
aialenl ai longleiDjii porlde. 

•> le deseeiulii i linslant, ciuboid bien tdu> ])cnsoi. mon ami . afin de 
lichcr aurai do calmer les douloureni msDuvcnin do eel Birallonl lionime; 
peu i fta CD eBel su rtgraU ^adoucinnt, el la Mirée m pwta dans uns 
Irlilctso pieuse e< eilate. 

■ Vous ne HnrlU croire, mon ami, lorsque je liis remnnl^ dini ma 
chambre. loules Its cnidlM pentiies qui me revinrent en songisant i ne 
posai doni je ditonme toujours mon cipril avec crainte M liorreur. 

Il Alors m'oppararent les iDuehnnlis vietimos do ces Irrrlldc* el mjsl^ 
rieui évéuemenis dont on n'a Jamais pu under rl édalror relraynnle 
profondeur, grlco i la mort du pire d'A"* el do ptro B***, ain^ qu'l lu 
folie Incurable de madame de Saint-D''"'. lom ireis auleun eu compilées 
de lanl d'affreux oulhcDPS. Nalhenn é jonnli Irréparables; cor ccDi-Iâ qui 




Td... elle t 

■ Onprticnd me ruiner... on le pourra peul-eire. Ce que je vous remets sera 
du mfuns à l'abri... pour ccui igui Boudrent... Doniiei... diinnci buiu- 
coup... Faites le plue d'hcurirui iKissiljk'. Jf \m\ riiy:ilciin:iiL inaugiircr 

t Je ne tais il jeroiuai ilil, ninn ami, iiii'.timiiIi' iI< t'<- -:iii-ir<'~ iWniif- 
menls, ToyantUagoborlct sa fijintiie, uu mil ii' iuNi/iLii l-, j [ [inii- :, Ni misère, 

bionllt père, et moi-mùmo révoqué do mon liumblo euro cl interdit par 
mon £t«qiia pour uioir douoi les aocoups do nolra rdigion t bu proleslont, 
Cl pour avoir prié sur la lombed'uii malbcureni poosaésu suicide par le 
dr>np:iir, me mjaal mol-némc, en raîian du celte inlcrdicllon , UenlAt 
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■cbnfvi (TeicdlcBt bciIuii. Agricol estdaTenu cicdlenl culUvamri Je 
rai imiiv: i'« mis avec lihi la uiain i it eïamie uni ufnyer. car « Labeur 

nouTi'icivr c^l trois fois fjint. tL c'i'sl vncnrc servir. gloriHer Dieu que de 



héliiiliiLii cproutcs par lo luaihour. quinm umnaiide ii i» xnihiUDei aui 
rudca imauE du champ) une vie pabibls. lubnrinue. innocciile. et l'nubii 
de granus shagriiu. 

<[ gueimiriDisiiiiii uim nu uani nos teiiiécs d'huer apprécier l'nprii u 
deiii'ai. SI l'uatiii.iiu. <ir i:i imiii^t' .>iuveux. la rare inieiilgeDCC poéuque 



B mlé Q e 

Mirées u lu VIT iu>it^ aMiu> iuim i>L>v-.L'esaiitouril'iin lajreriuiariil 
lantt. iiiani lour a lour un cuinnieniaiii ces quelques livres Icui 
naux. impimuuies. dirliu. qui réchauUèni iDuiwinic< 
laujonrariroei... QueimenuKrinailadmiiei. pnlongfcs aiiHi DionaTaDi 
dans la iiuii!... El iBspoisica patlorali» u Agneoi. ei lea iioiiuta eanDdenen 
iiu^iresdeia AlaveDX i Eua voix si pure, ii iraicha u AUHLue, au jujgnaui 
i la VDii uiaie el viuranlii U'Agricol. uaai ues ehania ii uno iu<-iuiiic siiuine 
Et nane 1... El les roau de D^obcri . ai energiqoea. si nmori'fitiues ism 
leur nan-tte guemère. ci ladorable gaicié dea eniunis. ci leur^ uiiais awi: 
leboBtieuiBabawoie.quiiaprâielieunJeiiipiueuu u n viirenu paru... 
Bonne et intell^|enle cr^lnra qui wuiUi Mu^Hin cAntW qudqa'iin, dit 
Dagubeii qui h cennaJI; et il it relaon... Oui.., ces deni angea, dam II 
était le gardien Bdéle, lui aiusl les r^reUe... 

■ Noerojei pas, mon ami, que notre boulwnr noua rende miblieui; 
non , nen , il ne se passa pas do jour que des aows bleo cbers i laus nos 
cours nu solcnl prononcës avec un pieux et lendre respect... AassI les 
sourenirs doulounini qu'ils rappellent, plananl sans cesse autour de nuus. 
donnent 1 noire cilMenee ralme et heureuse celle nuance de douée gravité 
qui vous a frappé. .. 

■ Sans duule> nuHi ami, cette tId, resirrinte dans le eerele Intime de In 
famille et ne rayonnant pas au dehors pour la liten-Atru et raniulieralîOB de 
nos frères, est penl-iMre d'une mtilé un peu égoMv ; nuls , liélasi les 



i iigiru table fn^le el un abri mu nuire lidl, Il aoui Inil rcnancer ■ 
loule grande peni^E d'ictimi fraterncllii... Li iiiiidii[ue nvuna de notra 
métDÎria suffit r^purKOtemcnl k nm booin)... 

■ UMuI lomiue eei pani^M n» vlmncnl, unlgré lus rrgnta qu'pUes 
ue esDsent, Je ne puis bUiiierla r^nlion que j'ii priwda lenlr liilële- 



luecEsalun devenue liuineriK. Iiéiisl par li nKrldcn mii.'ni. Ou!, je crois 
tyair accncnillï un grand devinr eu engngeant le dépaeliaire de ce Iréior i 
lerUuinan cendriu. ploiAïque de le voir tomber entra In raiim de gtm 
qui en eiisseni hit un ei^rabie uioge. ou de me parjurer en atlaqnaniune 



nuralvni pu avmr pour b bvnlicnr uo Tbun 



iniUluii le gstdli'n... fblèlu iu&uu'â lu Un. 
> J'en (Iai9 li de nn lulln-. mon aiul. lorsque je reçois la Tt 




■ Puiiqu 11 le faui. cuile jeiire sera la uerniAre: adieu, leadreuienl. iton 
auii ; adiini encora et pour toujours adieu... J'ai le cmur brii*... 




Lu jdiir nllali liicnldt pimlrri!... l'nu Jucur rae, preaquu liu|wr>w|itUilu. 
UHUiuvn^il ili< [luidam h l'iirii:nl; lunii Jvs clgiliatirillaiaut tncoro. ilinos- 
liiiiFt <Ib luiuiùrL', DU Dirirsu du l'iaut du i£n]lh. Lca oiieaui, B'é«clllan( 
ami II rraluliurculUwitk'igramb liuls ds lu MWie, prfludiÎDnt parquel- 
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JojrsNics el chaudes journée* d II i 



Ibrnull nne niru: d'abri u; 



innoDfiienl use grduds nulles»... tl puurldiiL eeiie (cmuie iUU Doguâra 
enuini jcuiw. belle, el de longs ibeveui noin ma-it^Bl ton OoM pâle. 
El pourtant eet tiameicftall naguère encore ilani toute la vigueur de l ige. 



ugri'SU: formé par le bouquul du sanlea. " 6 
I tant de iSèdua que la main du seigneur nou 
!. tfperéa. nous parcouHoni le monde ditn 



de notre yIo apiinicbc... Li cal jre du Seigneur ast salliful le. — IIcIb«I ma 
«Eur, uni deuta lutji... le dernier reJeLoude ma race miudile... va, par 
su mort prochaine , ncbever ma rédemption... car la volonté de Dieu s'est 
cnSn Dumlfoitée je serai pardonne loisquo le dernier de aie» rejelons 
aura dlipgru de la lerro... A celui-li... salai parmi les plus saints... fiait 
réservé la grJies d'accomplir mon raclial... Inl qui a Innl Tait pour le salut 
de ses frère». — Ohl oui, mon frùre, lui qui a tant souffert, lui qui, Kins 
seplaindre, a vidédeslioierscaliees, a porté de si lourdes erolij lui qui, 
ml niiire dn Seigneur, a ilé l'image du Chi-itt sur la icrre, il devait «Ire le 
dernier iostnuiieDl de celte nUemption... — Oui... car j« le sens à celle 
heure, ma B<eiir, le dernier des miens, toucïtnia victime d'une lonlc porsâ- 
cuiion. est sur le foiM de rendre t Dieu son âuie angéllque... Ainsi... 
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h front do la eréJliire. K 
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Pcadanl le caan iluu pubLicalion, bien de)atlai|uei liainenies, injailcs, 
impUcablca, l'onl poumiivio; bien JocriUquH névjres. dures, quelqncfoia 
panionn^, dMis lojil», l'uni sccueillie. 

Les alMfnca vinlenles, haineatet, InjuUn, loiplicabiDi Nooe ont diierll 
par celi mine, nom I'btodihu en lonle humllilé. par cela intae qu'elle* 
lombaient fnrmaUiu en nundoiiMnls cddIr ddus, du IudI de eerUlnes 
ebiirri iplsnoftlet. Cet plaiaanlei fureon, eea bonliHu utlhèmea qd 

odtenx; v'eal dnpleuent de ta buila el belle el bonne comMie de uœure 

NoutaioiH joui, bcaoeonp joui de celle comédie; nous l'aions goùlée, 
lOtoBrée ; il noni reste i eiprimer notre bien si'ncén grotllnde 1 «ni qnt, 
comme le divin Mollén. en lont lesiuleara et le> icteuri. 

Quant lui criUqnei . st >Bi«re)i , si vtolenles qn'elles aieni été. nous le> 
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s encore tar iks «luquri d'aa au Ire genre, mil |ilui gniu. 
ont auciisi d'avoir liill iin appfl aux passiau, ou lignilaut 
in inililiquc lous les tuciubria du la coiupagnle de léstu. 



rail rialili, démnnlré jMr le seniputeux eiauicn des leile 
Icura salcnnollement ennsacré naguère encore , grJice ai 
d'élévalion. de haule raltm, de grave el génèrciiie éloquei 
H. l'avvcal gûnAral Dopal^* Um du procès du savani et ho 



la Boeïélé de Ji^s avalent li 
ployer ces urmM dangercusi 
ordre? Pat te moins du luond 



pauons. 

a anitl reproclié d'mcller In rancnnea des pauvres contre les 



conlraire. leolA, dana la eréatiou d'AdrwDBe do Cardoville, de per> 
celle partie du l'a tialncTUlle de nom el de forlune qui.aulanl par un 
et géndrcuK inipuisilni que par HnlclligRuer du passé el par la p 



QOKCLUSIOI). 



de l'avmir, und au ieittU lendrB uua main biuofaiiialo cl rraliMiillB i 
tout aeqniunJTre,! inat ce qui sonaerve It probilé danala miièni, i loul 
«quielt digdlfij prie InniJ. Est-», en un mot, «mur du gerncado 
division enlis le riohs si le pauirc, que de inoalrcr Adrimne de Cardovilie, 
libelle et riche {iiUicienne, appdenl la Hayeux ea sœur et la inlUiDlen 
KRir; elle, pauvre onvrlère , nbénible el InCrmc? EiH» irriter ruiirrier 
cDBlre celai qui l'enploie, que de menlrer M. Frautoli ilardj jeUot lu 
premion rnndemenla d'une viIion eammuneT Son, now avom bu conlmiro 
lenti DBo iBnTTe de nppriKhnDeBt, de eonEilialiDU, entre lea deux elaues 
placée! aux deu eilrèmlt^ do l'iclielhi socUe , ear, depnii lantAt trois 

cluena réptton), nali y a d'affreuse» cl InnoBihruljIi- iiii-.tri>* . c[iii' li- 
miuet, de pins en plus éclairé sur leuisdroils, i<:.i:- i moii' ' .anir.. 
palienlei. ràiîgDéï». denuDdenl que ceuï qui gouiiTii-ni - im.Liin iiL . nlin 
de I^QDiéllorBtlDn de leur >I«|ilorabIe position, ch-Miw jxiii- ^.imv \--.n' 

lïnarcbieutltmpllofable concurrence qui rifpie du Ils ^il)dll^L^il!. (iiij ii~ 

avoni dit et nana i^pétom que rhamme laborieux el probi: a dreil à un 
Iraiail qui lui donne unealairesaDisaDt. 

Quaron oaus permelle rnfin de rtsunwr en qndquos l^eiloquaallon) 
(ouleriBS par nous dans cette œorre. 

Nous avons cuayé de prouver la cruelle insurii^jim i' ilu s^ilaiio ili'.'^ 
fenunee, et lea horribta eons£queuce> de celle inMilli~iiiii i' 

Noos avons demandé de nauvellea gsnialii.'^ ci>nL[i' i.i l.iiiiiii' 
laquelle quiconque peut dire rcnlennA dm» uno iiujî-tiN il .ilirin-^. 

Nous avons demandé que l'artlUB pAt jouir du hi^nêlicc de. lu lui à 
l'emlnll delà h^rUnnii onilfbii, caution partie i un cbilFre tel (cinq cents 
francs) quil lui est Impossible de Talleindre, liberté dont pourianlil a plus 
besoin quepcraonne, puisque souvent sa IBmilIevit de sonindusirlo, qu'il no 
pont exercer en prison* Noueavonadencpropué lecbllfredesoùvnffliï i/natn- 
vùiyli ftpBa, eomme représentant k peu prèsla moyenne d'un molsdotrarall. 

Nous avons cdOr , en tachant de rendre pratique l'ei^Bnlsallon d'une 
maison commune d'onriiers , dihniHitré, neu» l'espérons, quels avantages 
Immenses, uémo avec le laiii actuel des iBlaires, si ïntufGuat qu'il soit, les 
vlasses ouvrières trouvcHimt dans le principe de rassociallon el de la vie 
commune, si on leur facilitait les moyens de les pratiquer. 

El aSu que ceci ne fat pas traité d'utopie, nous avons élaUl par des 
chiSTcs que des tjift«liatim pourraient i. la fois faire une action bnmaine. 
généreuse , profitable à tous , el retirer cinq pour cent de leur argent, en 

Humaine et généreuse spéculalian que nous avons austi racomnandée 1 
l'aiientiondu coniei] niuiiidpal, toujours si rempli de solllcitudo pour la 
IHipulition parlsirnmi. Li ville de Paris est riche, ne pourrait-elle pas placer 
fructueusement quelques cainfoux en ëlablissant, dans cbaqne quartier do 
la eapllalo, uno nnison eomuranu modèle? D'abord l'aipoir d'y être admis, 
moyennant un prix modique , excilerall nne louable émulation parmi lo 
daises ouvrières; ensuite elles puiseraient dans cet eieniph» tu premiers 
pl féconds rudiments de l'association. 



A M. c- r-. 



Hdb ami.js vaiualdèdMcaUvni; tous le dédbr. i^élail prendre l'enga- 
gemenld^ccDmiilir iiat «iirre qui. aileUlcnl hil niiiquiit, fiUdunaiiB 
cooRtencIeiiw. clncère, cl dont rinlIiHince, qnalqn« bonté, pat tua salu- 
Uln. Hon bnl oat allsint; qnciqiiot «enri d'ililc lomuie to vttn. mon 

diU les bélléiLtus; il';iiiln'S nnl ju'É lis premiers foeiii-i 



veiilr ne faire pari liens piwjcii 1 propoi d'un iSlBblUunriil de ce genre 
cnirejvli dini det proportion! gIganiMques. 

Quint i k dIaperaioD ia membre! de li cnup^Ie de léuu, Jo t^i 
proroquéti camne tenl d^Dlm pnncmÏ! dea<léleibblf9 doctrincB de Loj'ola, 
CI 11 voix de eetu-U ■ eu bien piui d'éclil, de rdcntlncmenl «I dïiilorilé 
que 11 aîoniie. 

Adieu, mon uni, finr^iiulD celle auindJgna da vous; mda voua 
êtes indDlgsnl, st Tuua me liendm couple . du nolni, dca intenlioiu qui 
l'onldiclée. 




RVCUtNB auB. 
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